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Dansce  temps  d'effervescence  où  tous  les  Canadiens,  capables  de 
porter  les  armes,  semblent  se  préparer  à  une  lutte  inévitable,  et 
où  les  Canadiens-Français  particulièrement  ont  pris,  avec  tant  de 
patriotisme,  une  part  active,  le  besoin  d'un  ouvrage  propre  à  les 
instruire  dans  le  métier  des  armes  s'est  fait  vivement  sentir  parmi 
eux,  aussi  je  suis  heureux  de  pouvoir  leur  livrer  aujourd'hui  dans  la 
langue  Française  cet  ouvrage  sur  la  tactique  militaire  qu^ils 
reclament  depuis  si  longtemps  et  avec  tant  de  justice. 

Je  n'ai  pas  cru  devoir  en  donner  la  publication  avant  de  lui  faire 
subir  l'épreuve  de  l'examen  par  les  autorités  compétentes  dans 
cette  matière,  et  je  suis  heureux  de  pouvoir  constater  ici  qu'après 
un  examen  impartial  et  minutieux,  fait  par  les  Adjudants  Géné- 
raux du  Bas  et  du  Haut  Canada,  l'Honorable  Lt.-Col.  A.  de 
Salaberry  et  le  Lt.-Col.  Powell,  assistés  du  Lieutenant-Colonel 
Wily,  un  rapport  a  été  dressé  par  cette  commission,  approuvant  et 
recommandant  l'ouvrage  à  l'usage  des  volontaires. 

Déjà  une  partie  de  cet  ouvrage,  celle  qui  a  rapport  aux  mou- 
vements de  Bataillon,  a  été  publiée,  et  c'est  avec  bonheur  que 
j'ai  vu  ce  travail  accueilli  favorablement  par  les  autorités  com- 
pétentes et  par  mes  compatriotes. 

Je  donne  avec  plaisir  la  publicité  "aux  témoignages  d'approbation 
que  ce  travail  a  reçus,  lors  de  son  apparition,  par  les  plus  hautes 
sommités  militaires  sur  ce  continent. 

J'ose  espérer  que  mes  concitoyens  apprécieront  les  sacrifices 
immenses  que  je  me  suis  imposés  pour  publier  un  ouvrage  aussi 
dispendieux,  et  les  travaux  qu'il  m'en  a  coûté  pour  satisfaire  au 
désir  des  Canadiens-Français  qui  se  sont  consacrés  à  l'étude  de 
la  science  militaire. 

La  publication  de  cet  ouvrage,,,  je  suis  heureux  d'en  faire  ici 
mention  honorable,  a  été  entreprise  par  MM.  Desbarats,  et  si  les 
Canadiens  le  possèdent  aujourd'hui,  ils  devront  leur  en  être  recon- 
naissants. 

L.  T.  SUZOR. 


Québec^  Avril,  1F63. 
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Montréal^  13  Décembre,  1862. 

L.  T.  Suzor,  Major  de  Brigade, 


Votre  Tableau  Synoptique  des  Evolutions  d'un  Bataillon  a  été 
préparé  avec  beaucoup  de  soin  et  sera  un  ouvrage  de  la  plus 
grande  utilité  aux  officiers  et  sous-officiers  de  la  Milice  Canadienne 
et  de  la  Force  Volontaire,  avec  l'avantage  de  connaître  au  premier 
coup  d'oeil,  la  position  qu'ils  doivent  occuper  dans  les  différentes 
manœuvres  de  Bataillon. 

FREDK.  PAULET,  Major-Général, 
Commandant  2me  D.  Militaire. 

BUREAU  DE  L'ADJUDANT  GÉNÉRAL. 

Québec,  12  Décembre,  1862. 

L.  T.  Suzor,  Major  de  Brigade, 

Votre  Tableau  Synoptique  des  Evolutions  d'un  Bataillon  sera 
d'une  immense  utilité  à  nos  compatriotes,  et  j'espère  que  vous 
recevrez  de  la  part  du  Gouvernement  l'encouragement  que  mérite 
un  ouvrage  aussi  soigné. 

A.  DE  SALABERRY,Lt.-Colonel, 
D.  A.  G.  M.  B.  C. 

Québec,  9  Décenibre,  1862. 

L.  T.  Suzor,  Major  de  Brigade, 

J'ai  comparé  votre  Tableau  Synoptique  des  Evolutions  d'un 
Bataillon  avec  le  "  Field  Exercise  "  publié  par  autorité  en 
Angleterre,  pour  l'année  1862,  et  j'ai  trouvé  votre  ouvrage  en 
conformité  parfaite  avec  ce  dernier,  c'est  pourquoi  il  sera  de  la 
plus  grande  valeur  pour  nos  confrères  d'origine  Française  dans  la 
milice,  et  je  ne  doute  pas  qu'ils  tireront  de  ce  travail  important 
les  plus  grands  avantages. 

J.  SEWELL,  Colonel, 
'  Comdt.  de  la  Force  Active  de  Québec. 

Québec,  1er  Décembre,  1862. 

L.  T.  Suzor,  Major  de  Brigade, 

J'ai  examiné  avec  soin  votre  Tableau  Synoptique  des  Evolu- 
tions d'un  Bataillon,  et  suis  d'avis  qu'il  est  admirablement  bien 
adapté  pour  subvenir  à  un  besoin  qui  s'est  fait  vivement  sentir  par 
nos  Volontaires  et  Miliciens  d'origine  Française.  Je  suis  con- 
vaincu que  cet  ouvrage  sera  pour  eux  de  la  plus  grande  valeur,  et 
que  le  grand  soin  et  l'immense  travail  que  vous  avez  apportés  à 
sa  compilation,  aura  l'effet  désiré. 

THOS.  WILY,  Lt.-Colonel. 
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1.  Les  Bataillons  sont  généralement  composés  de  huit  ou  dix 
compagnies,  mais  afin  de  permettre  que  les  figures  fussent  tirées 
sur  une  aussi  grande  échelle  que  possible,  les  bataillons,  dans  les 
planches  de  la  partie  V  ont  été  représentés  comme  n'ayant  que 
six  compagnies. 

2.  Dans  les  planches  de  la  partie  V,  il  n'a  pas  été  nécessaire  de 
représenter  le  rang  surnuméraire,  non  plus  le  corps  de  musique,  ni 
les  caisses  dans  chaque  figure,  dans  la  crainte  que  trop  de  détails 
les  rendissent  indistinctes.  Les  positions  des  officiers  subalternes 
et  des  sergents,  sont  expliquées  au  long  dans  les  parties  111  et  V, 
et  elles  sont  représentées  dans  les  planches  V,  VI,  VII,  VIIT  et 
IX  de  la  partie  III  ;  dans  les  planches  XXIII,  XXIV  et  XXVI  de 
la  partie  V,  et  partiellement  dans  quelques  autres,  comme  dans  la 
planche  XXXIV. 

3.  Dans  la  partie  VI  l'échelle  des  mouvements  ayant  été  réduite, 
il  a  été  trouvé  impraticable  de  représenter  les  rangs  de  la  même 
manière  que  dans  la  partie  V.  Les  rangs,  dans  plusieurs  cas,  ont 
été  représentés  par  une  seule  ligne,  sans  aucun  détail. 


ERRATA. 

A  la  planche  avant  page  149,  Un  bataillon  avançant  en  échelon 
direct,  au  lieu  de  Planche  XLIII,  lisez  XLIV. 

A  la  page  175,  au  lieu  de  Planche  XLXIX,  fig.  I,  lisez  XLTX, 

fîg.  I. 

A  la  même  pïxge,au  lieude  Planche  XLXIX,  fig.  Il, lisez  XLIX, 
fig.  IL 

A  la  planche  vis-à-vis  page  178,  au  lieu  de  Planche  XXIX,  lisez 
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PREMIÈRE  PARTIE. 


EXERCICE  D'ESCOUADE  OU  DE  RECRUE. 


PRINCIPES  GÉNÉRAUX. 
I. 

Instruction  de  la  Recrue. 

L'Instructeur  ne  peut  user  de  trop  de  douceur  et  de  patience 
dans  les  premières  leçons  qu'il  donnera  au  jeune  milicien,  afin  de 
mitiger,  le  plus  qu'il  est  possible,  l'ennui  qui  les  accompagne:  il 
expliquera  avec  clarté  et  précision  le  prwcipe  de  chaque  partie 
des  instructions.  Il  étudiera  la  capacité  et  les  défauts  de  chaque 
individu  qui  lui  est  confié.  Il  ne  devra  pas  tenir  les  recrues  trop 
longtemps  à  une  seule  partie  de  l'exercice  crainte  de  les  ennuyer  ; 
et  l'école  de  la  marche  sans  armes  sera  entremêlée,  de  temps  en 
temps,  avec  celle  du  maniement  du  fusil.  Aux  premiers  exercices, 
il  sera  du  devoir  de  l'instructeur  de  mettre  lui-même  les  mains, 
etc.,  de  la  recrue  dans  la  position  voulue,  mais  lorsqu'elle  sera  un 
peu  plus  avancée,  la  recrue  devra  pouvoir  rectifier  sa  position  sur 
l'explication  de  l'instructeur. 

II. 

De  V Instruction  Mutuelle.  s 

Le  système  d'instruction  mutuelle  devra  être  pratiqué  ;  il 
donnera  au  jeune  soldat  un  intérêt  de  plus  aux  exercices,  et  le 
préparera  au  devoir  de  sous-ofiicier.  Chaque  recrue  devra  être 
successivement  appelée  à  faire  manœuvrer  l'escouade,  et  devra 
pendant  ce  temps  corriger  toute  erreur  qui  pourrait  être  faite  par 
ses  camarades.  Les  capitaines  pourraient  garder  une  liste  des 
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noms  de  ceux  qui  montrent  le  plus  de  talent,  et  qui  s'occupent  le 
plus  de  la  chose,  afin  de  pouvoir,  dans  l'occasion,  leur  donner  des 
commissions  de  sous-officiers,  ce  qui  aurait  l'effet  de  créer  beaucoup 
d'émulation,  et  ne  contribuerait  pas  peu  au  progrès  de  la  com- 


Des  mots  de  Commandement, 


\o.  Tout  commandement  doit  être  donné  d'une  voix  forte, 
prononcé  bien  distinctement,  et  lel  qu'il  est  écrit. 

2o.  Tout  commandement,  qui  ne  consiste  qu'en  un  seul  mot,  doit 
être  précédé  par  un  commandement  d'avertissement  ;  l'avertis- 
sement ou  la  partie  du  commandement  qui  sert  d'avertissement 
doit  être  articulé  doucement  et  distinctement  ;  la  dernière  partie 
ou  la  partie  sur  laquelle  le  mouvement  doit  s'exécuter  (laquelle  ne 
devrait  consister  en  général  que  d'un  seul  mot,  ou  d'une  seule 
syllable)  doit  être  donnée  brève  et  vivement,  par  exemple  Com- 
pany— Hait.    Right  Half — Face. 

3o-  Lorsque  le  dernier  mot  d'un  commandement  d'avertissement 
est  le  signal  d'un  mouvement  préparatoire,  il  sera  donné  comme 
commandement  d'exécution,  et  séparé  du  reste  du  commandement 
par  une  pause,  comme  suit:  0?^  the  Right  Backwards — WheeL 
Quick — March,  comme  s'il  y  avait  deux  commandements  séparés, 
chacun  avec  son  commandement  d'avertissement,  et  son  comman- 
dement d'exécution. 

4>0'  Les  officiers  et  sous-officiers  devraient  s'exercer  fréquemment 
à  donner  des  mots  de  commandements.  Un  bon  moyen  d'arriver 
à  ce  résultat  serait,  pour  les  officiers  ou  sous-officiers,  de  se  réunir 
et  de  se  commander  simultanément,  l'instructeur  donnant  d'abord 
le  ton  d'intonation. 

HOMMES  DE  RECRUE  SANS  ARMES. 

S.  1.  Position  du  Soldat, 

Les  recrues  seront  placées  en  un  seul  rang  côte  à  côte. 

Le  premier  et  le  grand  principe  de  la  position  d'un  soldat  est 
de  se  placer  le  corps  et  les  épaules  carrément  en  front.  Les  talons 
doivent  être  en  ligne  et  serrés  ;  les  genoux  teudas  ;  et  les  pieds 
tournés  en  dehors,  de  manière  à  former  un  angle  de  60  degrés  ; 
les  bras  pendants  serrés  le  long  du  corps  ;  les  pouces  à  la  couture 
du  pantalon,  le  ventre  quelque  peu  rentré,  et  la  poitrine  en  avant, 
mais  le  tout  naturellement  ;  le  corps  droit,  mais  penchant  en  avant, 
de  manière  que  tout  le  poids  puisse  porter  principalement  sur  le 
devant  du  pied,  la  tête  haute  et  les  yeux  droits  en  front.  L'accou- 
dement  doit  être  léger,  et  l'encombrement  évité  avec  soin. 
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S.  2.  Du  Salut. 


On  enseignera  au  soldat  la  manière  de  saluer,  d'abord,  par 
nombre,  puis  jugeant  son  propre  temps,  lui  faisant  faire  "  un  à 
droite  "  pour  le  salut  de  la  main  droite,  puis  "  un  à  gauche  "  pour 
le  salut  de  la  main  gauche- 

Salut  de  la  main  droite  par  nombre. 

Au  mot  One,  levez  vivement  la  main,  sans  ployer 
le  coude,  à  la  hauteur  de  la  bouche,  pointant  dans 
la  même  direction  que  le  pied  droit,  les  jointures 
tournées  en  l'air,  le  pouce  près  de  l'index. 

Au  mot  Two,  ramenez  la  main  doucement  jusqu'à 
ce  que  la  pointe  du  pouce  et  le  côté  de  l'index 
touchent  à  la  bordure  de  la  visière  de  la  coiiFure, 
le  poignet  et  les  doigts  un  peu  inclinés,  en  même 
temps  tournez  légèrement  la  tête  à  gauche,  et 
jetez  les  regards  vers  la  personne  que  vous  saluez. 

Au  mot  Three,  portez  la  main  et  le  bras  à  la 
position  dans  laquelle  ils  se  sont  trouvés  au  mot 
One,  tournant  la  tète  au  front. 

Au  mot  Four,  laissez  tomber  vivement  le  bras  à 
la  position  de  "  garde  à  vous  "  sans  ployer  le  coude. 


ONE. 


TWO, 


THREE. 


FOUR. 


Salut  de  la  main  droite,  le  soldat  jugeant  son  propre  temps» 


RIGHT  HAND 
SALUTE. 

ATTENTION. 


f  Au  mot  Salute,  exécutez  les  mouvements  tel 
I  qu'expliqué  à  One  et  Two, 

\     Au  mot  Attention,  venez  à  la  position  du  "  garde 
I  à  vous,"  en  faisant  les  mouvements  tel  qu'expliqué 
à  Three  et  Four, 


L'on  devra  enseigner  au  soldat  à  saluer  de  la  main  gauche  de  la 
même  manière. 

Si  un  soldat  est  debout,  lorsqu'un  officier  s'approche  de  lui,  il  doit 
venir  au  "  garde  à  vous  "  et  saluer  ;  s'il  est  assis,  il  se  lèvera, 
viendra  au  "  garde  à  vous  "  et  saluera  ;  lorsque  marchant,  il  saluera 
un  officier  en  le  passant,  commençant  son  salut  à  six  pas  de  lui. 
L'on  devra,  en  conséquence,  faire  pratiquer  ces  exercices  aux 
soldats,  marchant  par  deux  et  trois,  autour  du  terrain  de  parade,  en 
saluant  des  points  ou  jalons,  qui  auront  été  placés  à  cet  effet,  ayant 
soin  de  saluer  avec  la  main  ]a  plus  éloignée  du  point  qu'ils  doivent 
saluer;  lorsque  plusieurs  soldats  sont  ensemble  celui  qui  est  le 
plus  près  du  point  donnera  le  temps. 

Les  soldats  salueront  invariablement  toute  personne  qu'ils 
sauront  être  officier,  que  cet  officier  soit  en  uniforme  ou  non. 
V 
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S,  3.  Au  repos. 

C  Aux  mots  Stand  at  Ease,  le  pied  droit  sera 
STAND  AT-  1  retiré  d'à-peu-près  six  pouces  en  arrière,  et  la  plus 
BASE.  ^  grande  partie  du  corps  appuyé  dessus  ;  le  genou 
gauche  un  peu  plié  ;  les  mains  ramenées  par  devant,  et  les  paumes 
des  mains  se  frappant  vivement  Pune  dans  l'autre,  la  paume  de  la 
main  droite  glissera  sur  le  dos  de  la  main  gauche,  mais  les  épaules 
seront  tenues  en  arrière  et  carrément  en  front  j  la  tête  en  avant 
et  toute  l'attitude  sans  gêne. 

i  Garde  à  vous.  Au  mot  Attention^  les  mains 
ATTENTION.   <  reviendront  vivement  aux  côtés,  le  talon  du  pied 

(  droit  s'alignera  avec  celui  du  pied  gauche,  et  le 
soldat  reprendra  immédiatement  sa  position  naturelle  et  sans  gêne. 
Si  le  commandement  Stand  at  Ease  est  suivi  de  celui  Stand  Easy, 
les  hommes  auront  le  droit  de  se  tourner,  mais  sans  laisser  leur 
place,  de  manière  que  sur  le  commandement  Attention  aucun 
n'ait  réellement  perdu  son  alignement.  Si  les  hommes  doivent 
garder  scrupuleusement  leur  alignement,  on  devra  les  avertir  de 
ne  pas  bouger  le  pied  gauche.  Avant  d'appeler  les  hommes  au 
"  garde  à  vous  "  {Attention)  l'avertissement  Eyes  JPront  devra  être 
donné,  sur  lequel  avertissement  chaque  soldat  devra  occuper  la 
position  tel  que  décrit  au  Stand  at  Ease,  et  ne  bougera. 

S.  4.  Tête  à  droite. 

EYES-RiGHT.  f  Aux  mots  Eyes  Right,  jetez  les  yeux  à  droite 
1  avec  un  léger  tour  de  tête.  Aux  mots  Eyes  Left, 
EYES-LEFT.  \  jctcz  pareillement  les  yeux  à  gauche.  Aux  mots 
I  Eyes  Front,  que  le  regard  et  la  tête  soient  directe- 

EYEs-FRONT.  (^mcnt  portés  en  front — position  ordinaire  du  soldat. 

Ces  mouvements  sont  utiles  pour  les  conversions  de  compagnie, 
etc.,  ou  pour  appuyer  une  aile  ou  pour  l'alignement,  après  que  la 
halte  a  été  ordonnée,  et  l'on  doit  avoir  un  soin  tout  particulier  dans 
les  divers  tournements  des  yeux,  d'empêcher  le  soldat  de  se  tourner 
le  corps,  qui  doit  être  porté  carrément  en  front  ;  mais  dans  toutes 
les  marches  en  front,  l'accoudement,  joint  à  la  cadence  uniforme  et 
exacte  du  pas,  doit  être  son  seul  guide. 

S.  5.  Bu  Numérotage. 

(  L'escouade  ou  compagnie  sera  numérotée  de 
droite  à  gauche  comme  suit  :  le  premier  homme 
sur  la  droite  donnera  à  haute  voix  son  numéro  one; 
j  en  ce  faisant  il  tournera  la  tête  vers  son  voisin  de 
NUMBER.  ^  1^  gauche,  regardant  en  front  aussitôt  après  5  le 
deuxième  donnera  son  numéro  two  de  la  même 
manière,  et  ainsi  de  suite  jusqu'au  dernier  homme 
sur  la  gauche  de  la  ligne. 
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Lorsque  la  compagnie  est  formée  en  deux  rangs,  les  soldats  du 
rang  de  serre-file  ne  numérotent  pas,  ils  prennent  le  même  numéro 
que  celui  de  leur  chef  de  file,  c'est-à-dire  de  l'homme  du  premier 
rang  qu'ils  couvrent. 

L'instructeur  devra  expliquer  que  les  nombres  impairs  sont  des 
files  droites,  et  les  nombres  pairs  des  files  gauches» 

S,  6.  Former  P escouade  en  deux  rangs  pour  les  conversions  par 

homme. 


RIGHT  FILES 
ONE  PAGE 
FORWARD, 
LEFT  FILES 
ONE  PAGE 
STEP  BAGK, 
MARCH. 


Au  mot  March,  les  files  droites  font  un  pas  en 
savant,  et  les  files  gauches  font  un  pas  en  arrière, 
partant  avec  le  pied  gauche. 


S.  7.  Des  conversions  par  homme. — (Planche  II.) 

Pour  exécuter  les  conversions  par  homme,  le  talon  gauche  ne 
doit  jamais  quitter  le  sol,  le  corps  doit  plutôt  pencher  en  avant,  et 
les  genoux  rester  tendus.  Cet  exercice  sera  d'abord  fait  par 
numéro,  puis  ensuite  la  recrue  jugera  son  propre  temps. 


TO  THE  RIGHT 
-FACE. 


TWO. 


TO  THE  LEFT 
-FACE, 


TWO. 


RIGHT  A  BOUT 
-FACE. 


TWO. 


THREE. 


LEFT  ABOUT 
-FACE. 


Au  mot  Face,  placez  vivement  la  cavité  du  pied 
droit  au  talon  du  pied  gauche,  les  épaules  carré- 
ment en  front. 

Au  mot  TwOf  levez  la  pointe  des  pieds  et  tournez 
le  quart  du  cercle  à  droite  sur  les  talons,  sans 
séparer  ces  derniers. 

Au  mot  Face,  placez  vivement  le  talon  du  pied 
droit  à  la  cavité  du  pied  gauche,  les  épaules  carré- 
ment en  front. 

Au  mot  Two,  levez  la  pointe  des  pieds  et  tournez 
le  quart  du  cercle  à  gauche,  sur  les  talons,  sans 
séparer  ces  derniers. 

Au  mot  Face,  placez  la  pointe  du  pied  droit  au 
talon  du  pied  gauche,  les  épaules  carrément  en 
front. 

Au  mot  Two,  levez  la  pointe  des  pieds,  et  faites 
volte-face  sur  les  talons. 

Au  mot  Three,  reculez  vivement  le  pied  droit  en 
arrière  et  en  ligne  avec  le  pied  gauche. 

Au  mot  Face,  placez  le  talon  du  pied  droit  à  la 
pointe  du  pied  gauche,  les  épaules  carrément  en 
front. 


8 


Exercice  Escouade— -Sans  armes. 


TWO. 


THREE. 


RIGHT  (ou 
left)  ABOUT 

THREE  QUAR- 
TERS-FACE. 


Au  mot  Twoy  levez  la  pointe  des  pieds,  et  faites 
volte-face,  sur  les  talons. 

Au  mot  Three^  portez  vivement  le  pied  droit  en 
ligne  avec  le  pied  gauche, 
RIGHT  (ou         Au  mot  Face,  reculez  (ou  avancez)  le  pied  droit 
left)  half-    d'un  pouce,  suivant  le  cas. 

FACE.  Au  mot  Tw3,  levez  la  pointe  des  pieds  et  tournez 

TWO.         le  huitième  du  cercle  à  droite  (ou  à  gauche,  sui- 
vant le  cas),  sur  les  talons. 

Lorsqu'il  sera  nécessaire  d'exécuter  la  marche 
diagonale,  face  en  arriére,  les  soldats  recevront  les 
commandements  en  marge,  sur  lesquels  comman- 
dements ils  placeront  l'articulation  du  pied  droit  au 
talon  du  pied  gauche,  s'ils  doivent  tourner  à  droite  ; 
et  le  talon  du  pied  droit  au  gros  du  pied  gauche, 
s'ils  doivent  tourner  à  gauche,  et  feront  un  tour  et 
demi  dans  la  direction  ordonnée,  et  de  la  même 
manière  prescrite  pour  exécuter  la  volte-face. 

Lorsque  c'est  l'intention  de  faire  revenir  l'es- 
couade au  front  originaire,  après  avoir  exécuté 
quelques-unes  des  conversions  plus  haut  mention- 
nées, le  commandement  Front  sera  donné,  sur 
lequel  commandement  l'escouade  fera  face  au  front 
originaire,  avec  autant  de  précision  que  possible. 
Que  le  soldat  ait  précédemment  fait  volte-face  par  la  droite,  ou 
par  la  gauche,  il  reviendra  toujours  au  front  originaire  par  la  droite, 
mais  s'il  a  conversé  un  tour  et  demi  par  la  droite,  il  reviendra  au 
front  originaire  par  la  gauche  et  vice  versâ. 

Les  pieds,  dans  la  première  de  ces  motions,  doivent  se  retirer  ou 
s'avancer  sans  secousse — le  mouvement  doit  provenir  de  la  hanche, 
afin  que  le  corps  se  tienne  parfaitement  fixe  jusqu'à  ce  qu'il  ait 
fait  un  à  droite  ou  à  gauche. 

Il  faut  observer  la  plus  grande  précision  dans  ces  conversions  par 
nomme  ;  car  si  elles  ne  sont  pas  exactement  exécutées,  un  corps 
d'hommes,  après  avoir  été  bien  aligné,  perdra  son  alignement  à 
chaque  léger  mouvement  de  conversion. 


squad-front. 


S.  8.  Reformer  Vescouade  en  un  seul  rang  après  les  conversions 
par  homme. 


RIGHT  FILES 
ONE  PAGE 

STEP  BACK, 

LEFT  FILES 
ONE  PACE 

FORWARD,- 
MARCH. 
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Au  mot  Marchy  les  files  droites  font  un  pas  en 
I  arrière,  les  files  gauches  un  pas  en  avant,  partant 
[►  avec  le  pied  gauche,  résumant  ainsi  leur  place  en 
ligne. 
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S.  9.  Position  en  marche. 


En  marche  le  soldat  doit  prendre  la  position  expliquée  dans  la 
S.  IL  II  doit  bien  établir  l'équilibre  dans  tous  ses  membres. 
Ses  bras  et  ses  mains  doivent  se  tenir  parfaitement  fixes  sur  ses 
côtés,  et  il  ne  doit,  pour  aucune  raison,  les  mouvoir  ni  les  balancer  ; 
il  doit  veiller  à  ce  que  ses  mains  ne  s'attachent  pas  à  ses  cuisses  et 
n'en  suivent  les  moindres  mouvements.  Le  corps  doit  se  tenir 
droit  et  carrément  en  front  ;  le  mouvement  de  la  jambe  et  de  la 
cuisse  doit  provenir  de  la  hanche  et  être  libre  et  naturel.  Le  pied 
doit  se  relever  assez  au  dessus  du  sol  pour  ne  point  l'effleurer,  se 
porter  droit  eu  front,  et,  sans  revenir  en  arrière,  se  poser  douce- 
ment sur  le  sol,  de  manière  à  ne  pas  causer  la  moindre  secousse  ou 
ébranlement  au  corps.  La  tête  doit  se  tenir  haute  et  droite  en 
front,  et  les  yeux  ne  doivent  tourner  ni  à  droite  ni  à  gauche. 


jS.  10.  Pas  ordinaire. 


(     Au  mot  March,  le  pied  gauche  se  porte  30  pouces 
Low-MARCH.  ^      front,  et,  sans  revenir  en  arrière,  se  pose  douce- 
ment sur  le  sol,  de  manière  à  ne  causer  ni  secousse  ni  ébranle- 
ment au  corps  ;  la  recrue  doit  apprendre  à  faire  75  de  ces  pas  à  la 
minute. 

La  recrue  doit  être  formée  avec  soin  et  parfaitement  instruite 
dans  ce  pas,  comme  la  base  essentielle  pour  atteindre  toute  l'ex- 
actitude nécessaire  dans  les  pas  plus  accélérés  5  ce  pas  est  le  plus 
lent  que  les  troupes  aient  à  pratiquer. 

S.  11.  La  Halte, 

(  Au  mot  Haltj  le  pied  qui  se  trouve  en  arrière 
1  sera  porté  à  l'alignement  du  pied  avancé,  afin 

SQUAD-HALT.  <   -1,1^         1  •     ?      '      *    /  i  J 

}  d'achever  le  pas  qui  s  exécutait  lors  du  comman- 
dément. 

Après  le  commandement  Hait,  s'il  est  nécessaire  d'aligner  l'es- 
couade, ce  commandement  sera  suivi  de  celui  de  Dress  ;  ces  mots 
Hait  Dress  étant  considérés  comme  un  seul  mot  de  commande- 
ment. 

S.  12.  Allonger  le  pas. 

STEP-ouT  ^  L'escouade  marche,  ainsi  que  déjà  prescrit,  en 
(  temps  ordinaire.  Aux  mots  Step  outy  la  recrue  doit 
apprendre  à  allonger  le  pas  jusqu'à  33  pouces,  en  se  penchant  un 
peu  en  avant,  mais  sans  altérer  la  cadence. 

Ce  pas  est  nécessaire  lorsqu'il  faut,  pour  un  temps,  faire  des  efforts 
dans  la  ligne  et  vers  le  front;  et  il  est  employé  en  temps  ordinaire 
comme  eu  temps  accéléré  ;  et  aux  mots  {Slow  ou  Quick)  la  recrue 
doit  reprendre  le  pas  de  30  pouces. 
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S.  13.  Diminuer  le  pas, 

STEP-SHORT.        Aux  mots  Step-short,le  pied  avancé  finira  son  pas, 
{  et  la  recrue  ne  dépassera  pas  ensuite  la  pointe  de 
^  son  pied  à  chaque  pas  qu'elle  fera,  jusqu'à  ce  que 
FORWARD.     I  le  mot  Forward  soit  donné  ;  alors  elle  reprendra 

(^le  pas  ordinaire  de  30  pouces. 
Ce  pas  est  utile  lorsqu'il  faut  retarder  pour  un  temps  un  bataillon 
en  ligne  de  bataille  ou  en  colonne.    Pour  marquer  le  pas  en  temps 
ordinaire  après  la  halte  le  commandement  sera  Mark  Time — Slow, 

S.  14.  Marquer  le  pas. 

MARK-TiME.    ^    Aux  mots  iWarA:  ^me,  le  pied  qui  sc  trouvc  avaucé 
I  complète  son  pas,  et  la  cadence  se  continue  en 
\  avançant  et  ramenant  le  pied  en  ligne  avec  l'autre, 
FORWARD.     I  alternativement.  Au  mot  Forwardy  la  recrue  re- 

1^  prend  le  pas  ordinaire  de  30  pouces. 
Ce  pas  est  nécessaire  lorsqu'une  colonne  en  marche  doit  attendre 
l'arrivée  d'autres  corps. 

S.  15.  Pas  de  côté. 

Le  pas  de  côté  se  fait  à  la  suite  de  la  halte  en  temps  accéléré 
seulement,  et  au  moyen  des  commandements  suivants  : 

Right  close — Quick  march.       Left  close-^Quick  mardi. 

RiGHT  CLOSE  f    En  appuyaut  à  droite,  au  mot  Marché  les  yeux 
QUiCK-MARCH.  |  sc  tournent  à  droite,  et  chaque  homme  porte  son 
\  pied  droit  à  peu  près  10  pouces  directement  sur  sa 
SQUAD-HALT.  |  droite  (ou,  si  en  files  serrées,  jusqu'au  pied  gauche 
de  son  voisin)  et  à  l'instant  ramène  son  pied  gauche 
jusqu'à  ce  que  le  talon  touche  son  talon  droit,  et  continue  à  faire 
le  pas  suivant  de  la  même  manière,  le  tout  avec  précision  parfaite 
dans  le  temps  ;  épaules  tenues  carrément,  genoux  tendus  et  en 
strict  alignement  avec  la  ligne  sur  laquelle  le  corps  est  formé.  Au 
mot  Hait,  le  corps  fait  halte,  jette  les  yeux  en  front  et  reste  par- 
faitement fixe. 

jS.  16.  Pas  en  arrière. 

STEP-BACK.   f    Le  pas  en  arrière  se  fait  en  temps  et  pas  ordi- 
I  naires  de  30  pouces  après  la  halte.    A  ce  com- 
SLOW-MARCH.  |  mandement  de  Step  back — March,  la  recrue  doit 
^  apprendre  à  reculer  droit  en  arrière,  conservant  ses 
HALT.  épaules  carrément  en  front,  et  se  tenant  le  corps 

droit.    Au  mot  Hait,  le  pied  avancé  en  front  doit 
être  ramené  à  l'alignement  de  l'autre. 
Quelques-uns  seulement  de  ces  pas  en  arrière  peuvent  être 
nécessaires  à  la  fois. 
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QUICK-MARCH. 


S.  17.  Changer  de  pied, 

GE  FEET  \     Po^ii^  changer  de  pied  durant  la  marche,  le  pied 
*  \  avancé  complète  son  pas,  la  plante  de  l'autre  pied 
est  ramené  vivement  au  talon  du  pied  avancé,  qui,  à  l'instant  même, 
fait  un  autre  pas  en  avant,  en  sorte  que  la  cadence  n'est  nullement 
altérée. 

Ce  pas  peut  devenir  nécessaire  à  un  soldat  qui  fait  dans  sa 
marche  des  pas  différents  du  reste  du  bataillon  ;  en  le  faisant,  il  fait 
en  conséquence  deux  pas  successivement  avec  le  même  pied. 

Chaque  recrue  devrait  être  séparément  et  soigneusement  instruite 
dans  les  principes  énoncés  dans  les  sections  précédentes  de  l'exercice . 
Ces  principes  forment  la  base  de  tous  les  mouvements  militaires. 

S.  18.  Le  pas  accéléré. 

La  recrue,  s'étant  complètement  habituée  à  la  cadence  du  pas 
ordinaire,  doit  maintenant  apprendre  la  marche  en  temps  accéléré, 
qui  compte  110  pas  à  la  minute  et  est  de  30  pouces. 

Le  commandement  Quick-march  étant  donné 
avec  une  pause  entre  les  deux  mots,  le  mot  Quick 
doit  être  considéré  comme  un  avertissement,  et  l'escouade  doit 
rester  parfaitement  fixe.  Au  mot  Marché  elle  défilera  conformé- 
ment aux  instructions  déjà  données. 

La  recrue  s'étant  parfaitement  formée  à  marcher  en  front  en 
temps  accéléré,  tous  changements  de  pas  accéléré  comme  ci-dessus 
en  temps  ordinaire  doivent  se  faire  en  temps  accéléré.  C'est  le 
pas  que  pratiquent  généralement,  dans  tous  les  mouvements,  les 
grands  corps  de  troupes  aussi  bien  que  les  petits  ;  et  par  consé- 
quent la  recrue  doit  y  être  formée  et  doit  être  parfaitement 
instruite  dans  cette  partie  essentielle  de  ses  devoirs.  Pour  mar- 
quer le  pas  dans  cette  cadence,  le  pied  n'avance  pas,  mais  se  lève 
à-peu-près  quatre  pouces  de  terre. 
Les  commandements  sont  Mark  Time — Quick. 

S.  19.  Pas  redoublé. 

Les  instructions  données  pour  la  marche,  dans  la  section  précé- 
dente, s'appliquent  en  grande  partie  à  ce  pas,  qui  se  fait  150  à  la 
minute  ;  la  longueur  de  ce  pas  est  de  36  pouces. 

DOUBLE-     {     '^^  March,  l'escouade  part  ensemble  du 

MARCH  j  P^^^  gauche  ;  se  tenant  la  tête  droite  et  les  épaules 
(  carrément  en  front  ;  les  genoux  se  ploient  quelque 
peu  ;  le  corps  se  porte  plus  en  avant  que  dans  les  autres  marches, 
les  bras  ployés  et  les  poings  fermés.  L'instructeur  aura  le  soin 
d'habituer  la  recrue  au  grand  pas  de  36  pouces,  autrement  elle 
tomberait  dans  l'habitude  d'un  petit  trot,  qui  anéantirait  tous  les 
avantages  de  la  célérité  de  cette  marche. 

HALT        \     "^^^  ^^^^  déjà  mentionné,  et  laissant  tomber  les 
(  bras  aux  côtés. 
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Le  mot  Match  donné  seul  signifie,  en  tout  temps,  que  la  marche 
est  en  temps  ordinaire  ;  lorsque  l'on  veut  Quick^  ou  Double  Marchj 
ces  mots,  comme  avertissement,  précéderont  toujours  le  mot 
March. 

(    La  recrue  devra  pratiquer  à  marquer  le  pas  dans 
cette  cadence  :  les  genoux  se  ploient  quelque  peu, 

MARK  TIME,-     ,  l      ^  ^  j        i  - 

DO  BLE  '  corps  se  porte  plus  en  avant  que  dans  les  autres 
I  cadences,  le  bras  ployé  à  angle  droit  du  cqude,  les 
1^  poings  fermés. 

S.  20.  Tourner  sur  la  marche. 

Le  soldat  devra  pratiquer  à  tourner  à  droite  et  à  gauche,  demi 
à  droite  et  demi  à  gauche,  et  volte-face  par  la  droite  et  par  la 
gauche,  sur  la  marche. 

SQUAD,  To  THE  ^  Surlc  Commandement  Turn,  lequel  devra  être 
RiGHT-TURN.  donné,  lorsque  le  pied  gauche  arrive  près  du  sol, 
chaque  soldat  tournera  son  corps  à  angle  droit, 
dans  la  direction  dans  laquelle  il  avançait,  et  avan- 
cera immédiatement  dans  la  nouvelle  direction, 
sans  déranger  son  pas. 

Sur  le  commandement  Turn^  lequel  devra  être 
SQUAD,  FRONT-  donué  lorsquc  le  pied  droit  arrive  près  du  sol, 
TURN.  chaque  soldat  tournera  vers  le  front  primitif  et 
avancera  sans  déranger  sa  marche  ;  les  mêmes 
mouvements  s'exécuteront  sur  la  gauche,  et  de  la  gauche  ;  le  soldat 
devra  toujours  tourner  à  droite  sur  le  pied  gauche  et  à  gauche  sur 
le  pied  droit. 

On  devra  faire  pratiquer  aussi  au  soldat  les  demi-tours  sur  la 
marche  ;  il  avancera  dans  la  nouvelle  direction  sans  changer  son 
pas,  exécutant  de  cette  manière  la  marche  diagonale,  et  celui  qui 
dirige  prendra  deux  points  sur  lesquels  il  prolongera  sa  marche 

Les  grands  avantages  qui  accompagnent  l'usage  constant  d'un 
fil  à  plomb  sont  bien  évidents  ;  et  la  vibration  aux  diverses 
longueurs  du  fil  marqueront  les  temps  des  différentes  marches 
par  minute,  comme  suit  : 

Pouce.  Cents. 

Temps  ordinaire,    75  pas  à  la  minute   24  96 

Temps  accéléré,   110  do.    11  66 

Pas  redoublé,       150  do.    6  26 

Un  plomb,  suspendu  à  un  fil  qui  n'est  pas  de  nature  à  s'allonger 
et  sur  lequel  sont  marquées  les  différentes  longueurs  voulues, 
suffit  pour  cela  ;  et  les  vibrations  obtenues  par  ce  procédé  devront 
être  souvent  comparées  avec  une  montre.  La  longueur  du  fil  à 
plomb  se  mesurera  du  point  de  suspension  au  centre  du  plomb. 

S.  21.  Formation  de  l'escouade  en  rang  smiple. 
Lorsque  les  recrues  sont  formées  en  rang  simple,  elles  devront 
avoir  sur  leur  flanc  un  soldat  ferme  et  bien  exercé  pour  les  guider, 
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et  être  instruites  avec  soin  sur  Faccoudement  qui,  en  ordre  serré, 
constitue  le  guide  et  le  régulateur  principal  dans  la  marche. 
Chaque  homme,  aligné  comme  il  devrait  l'être,  doit  toucher 
son  voisin  de  droite  ou  de  gauche  à  la  partie  la  plus  développée  du 
bras,  immédiatement  au-dessous  du  coude,  lequel  doit  toujours 
rester  tourné  en  dedans  et  serré  sur  le  côté  ;  les  doigts  doivent  se 
tenir  droits,  le  pouce  appuyé  sur  l'index,  le  bord  de  la  main 
touchant  légèrement  la  cuisse,  quelque  peu  en  arrière  de  la  cou- 
ture du  pantalon. 

Avant  d'ordonner  la  marche  à  une  escouade,  le  flanc  pivotant 
devra  être  indiqué  en  donnant  le  commandement  d'avertissement 
By  the  right  ou  JBy  the  ieft.  Pendant  la  marche,  on  devra  faire 
attention  que  la  tête,  ou  les  yeux,  ne  soient  jamais  tournés  vers  le 
flanc  pivotant  ou  le  flanc  opposé,  que  l'alignement  ne  soit  préservé 
que  par  l'accoudement,  que  les  épaules  soient  bien  carrées. 

On  fera  d'abord  pratiquer  la  marche  en  avant,  en  donnant  alter- 
nativement le  flanc  droit  et  le  flanc  gauche  pour  pivot,  et  ce  au  pas 
ordinaire  et  au  pas  accéléré  ;  on  fera  ensuite  pratiquer  les  différents 
pas,  puis  marquer  le  pas,  dans  les  deux  cadences  du  pas  ordinaire  et 
accéléré,  après  quoi  l'on  fera  pratiquer  le  pas  redoublé,  (ou  pas  de 
charge). 

Il  sera  du  devoir  de  l'homme,  qui  se  trouve  sur  le  flanc  pivotant,  de 
choisir  deux  objets,  sur  lesquels  il  pourra  prolonger  sa  marche  en 
droite  ligne  ;  l'instructeur  restera  en  arrière,  de  temps  à  autre,  pour 
s'assurer  si  l'escouade  marche  droite  à  son  front. 

Lorsqu'un  homme  s'aperçoit  qu'il  ne  touche  pas,  ou  qu'il  se 
trouve  un  peu  en  avant  ou  en  arrière,  on  devra  lui  faire  com- 
prendre qu'il  doit  regagner  sa  place  graduellement,  et  non  pas  s'y 
placer  d'un  seul  bond,  ce  qui  aurait  l'effet  de  déranger  la  marche 
du  reste  de  l'escouade. 

S.  22.  Alignement  après  la  halte. 

DRESS  \  ^'^lig^^"^^^^^  ^^it  ^^^^  enseigné  aussi  bien  à 
\  gauche  qu'à  droite.  Au  mot  Dress,  chaque  sol- 
dat jettera  les  yeux  vers  le  point  sur  lequel  il  a  ordre  de 
s'aligner,  avec  un  léger  tour  de  tête,  conservant  toujours  les  épaules 
et  le  corps  carrément  en  front.  Tout  le  corps  de  l'homme  peut  se 
mouvoir  suivant  qu'il  pourra  être  nécessaire,  et  il  doit  éviter  de  se 
pencher  en  arrière  ou  en  avant.  Il  doit  faire  des  pas  courts  et 
accélérés  pour  atteindre  graduellement  et  exactement  sa  position, 
et  l'on  ne  souffrira  jamais  qu'il  l'essaie  par  une  motion  soudaine  ou 
violente  qui  doit  infailliblement  déranger  tout  ceux  qui  sont  au- 
delà  de  lui.  C'est  le  visage,  et  non  la  poitrine  ou  les  pieds  de 
l'homme,  qui  sert  à  l'alignement.  Chaque  homme  doit  pouvoir 
être  capable  de  distinguer  clairement  la  partie  inférieure  du  visage 
du  second  homme  de  sa  droite  ou  de  sa  gauche,  suivant  le  cas. 

Dans  l'alignement  les  yeux  des  hommes  seront  toujours  tournés 
vers  l'officier  qui  donne  le  mot  Dress  et  qui  est  posté  au  point 
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DRESS-UP. 


d'alignement  sur  lequel  il  fait  halte,  et  qui,  de  ce  point,  rectifie  ses 
hommes  sur  un  autre  point  placé  au  flanc  opposé  ou  plus  loin. 

Les  fautes  que  le  soldat  doit  éviter  dans  l'alignement,  et  qu'il 
commet  généralement,  sont  de  dépasser  l'alignement,  d'avancer 
trop  la  tête,  et  reculer  trop  le  corps,  de  n'avoir  point  les  épaules 
carrément  en  front,  et  d'avoir  la  tète  trop  tournée. 

Dans  le  but  d'établir  d'une  manière  plus  exacte  les  principes  sur 
lesquels  tout  l'alignement  repose,  il  faudra  avoir  soin  de  faire  ob- 
server les  instructions  suivantes  dans  l'exercice  des  recrues. 
Two  MEN  ON  [    Avant  de  faire  pratiquer  à  une  escouade  la  ma- 
THE  RiGHT      uièrc  dc  s'aligner  par  la  droite,  l'instructeur  ordon- 
AND  ONE  ON     ucra  aux  deux  hommes  sur  la  droite  de  la  ligne, 
THE  LEFT,  A     ct  à  cclui  sur  la  gauche,  de  faire  un  pas  et  demi 
PAGE  AND  A     OU  avaut  ;  ayant  complété  son  pas  et  demi,  l'homme 
HALF  TO  THE     de  la  droite  de  la  ligne  fera  quatre  pas  de  côté  à 
FRONT.      \  droite,  et  les  trois  points  ainsi  placés  lèveront  leur 
SLow-MARCH.    avaut-bras  droit  à  angle  droit  avec  leur  corps. 
MAN  BT  MAN       L'instructeur,  s'étant  assuré  que  les  points  sont 
BY  THE  RIGHT.    cu  ligne,  Ordonnera  à  son  escouade  de  s'aligner 
homme  par  homme.    Le  troisième  homme  de  la 
droite  prendra  un  pas  en  avant  avec  son  pied 
gauche,  et  atteindra  graduellement  l'alignement, 
en  faisant  des  pas  courts  et  accélérés  ;  aussitôt  qu'il  est  aligné, 
l'homme  suivant  s'alignera  de  la  même  manière,  et  ainsi  de  suite. 
La  partie  inférieure  du  visage  (et  non  les  pieds)  sert  à  l'aligne- 
ment, et  chaque  homme  doit  être  capable  de  pouvoir  distinguer 
clairement  la  partie  inférieure  du  visage  du  second  homme  qui  se 
trouve  au-delà  de  lui. 

Lorsque  l'instructeur  est  satisfait  que  la  ligne 
est  correcte  et  que  l'accoudement  est  rétabli,  il 
donnera  les  mots  de  commandement  Eyes-Front,  afin  que  les 
têtes  soient  portées  et  restent  carrément  en  front  ;  les  trois  points 
laisseront  tomber  leur  avant-bras,  et  l'homme  sur  la  droite  de  la 
ligne  appuiera  sur  le  reste  de  l'escouade. 

On  devra  aussi  instruire  l'escouade  à  s'aligner  homme  par 
homme  de  la  gauche,  aussi  de  s'aligner  à  l'arrière  par  la  droite  et 
par  la  gauche. 

On  devra  aussi  l'instruire  à  s'aligner  en  avant  et  à  l'arrière,  tous 
les  hommes  prenant  le  pas  en  même  temps,  s'avan^ant  ou  recu- 
lant graduellement  et  successivement,  les  mêmes  points  étant 
donnés  comme  dans  le  cas  précédent.  Les  mots  de  commande- 
ment seront  Squad  by  the  right  (ou  left)  dress  up,  ou  by  the  right 
(ou  left)  dress  back. 

Tout  alignement  s'exécutera  de  la  manière  prescrite  plus  haut. 
Lorsque  des  soldats  sont  sur  l'alignement  qu'ils  doivent  occuper, 
et  que  leur  alignement  ne  doit  simplement  qu'être  rectifié,  les 
mots  Eyes'Right  (ou  left)  Dress  (ou  après  le  mot  Haltj  le  mot 


EYES-FRONT. 
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Bress  seulement)  seront  donnés  ;  à  ces  mots  les  hommes  s'aligne- 
ront graduellement  et  successivement,  l'homme  sur  le  flanc  pivotant 
commençant  le  premier. 

S.  23. — Marche  en  front  et  en  arrière. 

Avant  de  donner  l'ordre  de  la  marche  à  une  escouade,  le  flanc 
pivotant  devra  être  indiqué  par  l'avertissement  Bythe  right  ou  By  the 
left. 

Il  est  de  la  plus  grandvC  importance  de  marcher  droit  en  avant, 
et  celui  qui  commande  à  l'exercice  devra  prendre  tout  le  trouble 
possible  pour  rendre  son  escouade  parfaite  sous  ce  rapport  essen- 
tiel ;  à  cette  fin,  il  se  placera  souvent  derrière  la  file  de  l'aile  qui 
doit  guider  l'escouade  dans  sa  marche,  et  choisira  un  point  ou  un 
objet  exactement  en  front  de  cette  file  et  un  autre  en  arrière  ;  il 
commandera  alors  la  marche,  et,  de  sa  place,  vérifiera  la  direction 
du  pivot.  11  faut  prendre  de  grands  soins  pour  que  ie  soldat  ne 
penche  pas  en  arrière,  qu'il  ne  porte  son  épaule  ni  en  avant  ni  en 
arrière,  parce  que  ce  sont  là  des  défauts  qui  mettraient  de  la  con- 
fusion dans  la  ligne  si  on  ne  les  corrigeait  de  suite,  vu  qu'un 
homme  en  portant  l'épaule  en  avant,  peut  changer  la  direction  de 
la  marche  et  obliger  l'aile  d'un  bataillon  à  se  mettre  au  repos  pour- 
rétablir  l'alignement.  Dans  toutes  ces  choses  le  soldat  devra  se 
guider  sur  l'accoudement  exact  avec  l'aile  pivotante. 

La  recrue  doit  être  exercée  à  changer  le  pas  sans  faire  halte,  du 
pas  m'dinaire  au  pas  accéléré^  et  au  pas  double,  et  du  tem'ps  accéléré 
au  temps  m'dinaire  ;  comme  aussi  du  temps  accéléré  au  temps  redou- 
blé, et  du  temps  redoublé  au  temps  accéléré  ;  mais  jamais  du  temps 
redoublé  au  temps  ordinaire  sans  au  préalable  faire  halte. 

S.  24. — Conversion  d'un  rang  simple  en  temps  ordinaire,  après 

la  haltCs 

RiGHT-WHEEL.  f  Aux  mots  Right-whecl ,  le  soldat  de  la  droite  fait 
J  un  à  droite  et  lève  l'avant-bras  droit  ;  au  mot  Mardi, 
SLOW-MARCH.  }  le  corps  exécute  le  mouvement,  tournant  les  yeux 
1^  vers  le  guide  de  conversion,  (ou  flanc  pivotant), 
excepté  le  soldat  sur  la  gauche  du  rang  qui,  se  réglant  sur  le  pivot 
à  l'intérieur,  devient,  durant  la  conversion,  une  base,  pour  ainsi 
dire,  qui  facilite  la  conformité  aux  autres  et  le  maintien  de  l'uni- 
formité du  front.  Le  guide  de  conversion  fait  le  pas  ordinaire  de 
trente  pouces  ;  tout  le  rang  observe  le  même  temps,  mais  chacun  en 
raccourcissant  son  pas  en  proportion  de  ce  qu'il  est  rapproché  de  i 
l'aile  pivotante  sur  laquelle  se  fait  la  conversion.  Pendant  la  con- 
version, tout  le  rang  reste  serré  jusqu'à  l'aile  pivotante,  c'est-à- 
dire  que  les  soldats  se  touchent  sans  se  gêner  ;  ils  ne  doivent  pas 
se  pencher  de  l'avant,  doivent  rester  droits,  éviter  de  s'ouvrir 
à  l'aile  pivotante,  mais  ne  point  la  presser  trop  pendant  la  conver- 
sion. 
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SLOW-MARCH. 


SQUAD-HALT, 

DRESS. 
EYES-FRONT, 


SQUAD-HALT.  f    Aiix  mots  Halty  Dress,  chaque  homme  arrête 
DRESS.      J  immédiatement  ;  l'alignement  étant  obtenu,  l'es- 
I  couade   reçoit    le   commandement  Eyes-Front, 
EYES-FRONT.  |^  l'hommc  du  pivot  laisse  tomber  son  avant-bras. 

Lorsque  les  recrues  seront  en  état  d'exécuter  correctement  la 
conversion  en  temps  ordinairCy  elles  devront  être  exercées  à  la  faire 
en  temps  accéléré. 

Rien  ne  mettra  aussi  promptement  la  recrue  en  état  d'acquérir 
l'idée  de  la  proportion  des  pas  avec  la  distance  qui  la  sépare  du 
pivot,  que  de  continuer  la  conversion  pour  plusieurs  révolutions  du 
cercle,  sans  faire  halte,  comme  aussi  de  donner  les  mots  Hait, 
Dressj  à  des  moments  inattendus,  et  lorsqu'il  n'a  encore  été  fait  que 
le  8e  ou  16e  ou  même  une  partie  plus  faible  du  cercle. 

»S.  25.  Conversion  en  arrière. 

ON  THE  RiGHT  f  Aux  mots  On  the  right  hœhivards-ivheel y  l'homme 
BACKWARDS-  de  la  droite  fait  un  à  gauche,  aux  mots  Quick- 
WHEEL.  Mardi,  le  corps  se  porte  en  arrière  en  temps  ordi- 
naire, s'alignant  sur  le  guide  de  conversion  ;  les 
plus  proches  du  pivot  faisant  les  pas  extrêmement 
courts,  et  ceux  placés  dans  la  direction  du  guide 
de  conversion  allant  les  allongeant  en  raison  de  la 
proximité  dans  laquelle  ils  s'en  trouvent. 

Au  mot  Hait,  le  corps  restera  parfaitement  fixe, 
la  tête  tournée  au  front  ;  au  mot  Dress,  il  s'alignera, 
et,  sur  Front,  agira  tel  que  déjà  mentionné. 
Une  escouade  conversera  en  arrière  sur  la  gauche  de  la  même 
manière.  Aucun  rang  de  plus  de  douze  hommes  ne  devrait  con- 
verser en  arrière  ;  on  devra  d'abord  faire  faire  volte-face,  puis  con- 
verser en  avant,  excepté  lorsqu'il  est  nécessaire  de  ne  converser 
que  quelques  pas,  ce  qui  sera  expliqué  dans  la  2e  partie. 

Toutes  ces  conversions  seront  pratiquées  en  temps  accéléré 
aussi  bien  qu'en  te7nps  ordinaire. 

S.  26.  Cha?tger  la  direction  par  la  conversion  d''un  rang  simple  sur 
un  'pivot  mobile,    \_Planclie  III. '\ 

Quand  le  rang  marche  en  front  et  qu'il  lui  est 
ordonné  de  changer  de  direction  vers  l'un  ou  l'autre 
flanc,  il  reçoit  les  mots  Right  ou  Left-icheel,  alors  la  file  extérieure 
du  flanc  désigné  continue  à  marcher  au  grand  pas,  et  la  conversion 
(suivant  le  principe  expliqué  dans  la  section  24)  se  fait  sur  la  file  inté- 
rieure de  l'autre  flanc,  ce  qui  fait  graduellement  faire  un  tour  aux 
épaules  et  avancer  assez  pour  circuler  autour  du  point  de  conver- 
sion. 

Au  mot  Forward,  l'escouade  tourne  la  tête  en 
front,  et  avance  à  grands  pas.  L'instructeur  donne 
le  mot  Forivard  quand  il  voit  que  le  rang  a  atteint  le  front  où  il 
veut  que  le  corps  marche  suivant  une  direction  perpendiculaire. 


RIGHT-WHEEL. 


FORWARD. 


PLANCHE  III. 

Fig.  1.  LA  MABCHE  DIAGONALE. 

RIGHT  HALF-FACE,  QUICK-MARCH.  HALT-FRONT. 


DES  FILES  FORMANT  L'ESCOUADE. 

Fig.  2. — FRONT  FORM-SQUAD. 

Fig.  3. — IN  DOUBLE  TIME, 
FRONT  FORM-SQUAD. 

1  II  !t  \\  î|"Tn 
W  1  i  i  f 

\^-::- 

Fig.  4. — ON  THE  LEADING  MAN, 

Fig.  5.  ON  THE  LEADING  MAN, 

RIGHT  FORM-SQUAD. 

RIGHT  ABOUT  FORM  QUARTER. 

^  D  D  D  D-C 
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Une  escouade  conversera  sur  la  gauche  de  la  même  manière. 
Lorsque  l'escouade  aura  pratiqué  suffisamment  les  conversions 
sur  pivot  mobile  en  tem^ps  ordinaire,  elle  les  pratiquera  en  temps 
accéléré  et  en  temps  redoublé, 

S,  27.  Marche  diagonale,  [Planche  III ^  fig.  1.] 
■RiGHT  (ou     f    Cette  marche  commence  après  la  halte,  en  don- 
left)  half-     nant  les  commandements  Right  (ou  left)  half-face, 
FACE,  tel  qu'expliqué  à  la  section  7,  et  au  mot  Mardi, 

SLOW-MARCH.    les  hommes  avancent  sur  les  lignes  diagonales  sur 
lesquelles  ils  se  trouvent  placés  en  échelon.  Sur 
HALT-FRONT.     le  commandement  Hait-Front,  le  front  originaire 
est  repris. 

Lorsque  l'escouade  marche  en  front  et  que  l'intention  est  de 
prendre  une  direction  oblique,  les  mots  Right  {ou  left)  half-turn, 
sont  donnés,  et  les  hommes  avancent  comme  il  est  expliqué  ci- 
dessus  ;  et  quand  l'intention  sera  de  reprendre  le  premier  front, 
sans  faire  la  halte,  les  mots  Front-turn  seront  donnés  et  chaque 
homme  tournera  au  front,  et  avancera  sans  modérer  le  pas. 

La  marche  diagonale  sera  aussi  pratiquée  sur  la  gauche  après 
la  halte  et  sur  la  marche  ;  cette  marche  sera  pratiquée  au  temps 
accéléré  puis  au  temps  redoublé. 

Durant  la  marche  diagonale,  l'aile  dirigeante  sera  le  pivot  pour 
le  temps  d'alors;  par  exemple,  lorsqu'une  escouade  ou  compagnie 
s'avance  par  le  "  demi  à  droite"  l'homme  de  la  droite  doit  avoir 
un  soin  tout  particulier  de  la  longueur  de  ses  pas,  et  s'avancer  per- 
pendiculairement à  Ja  ligne  qu'il  a  prise  en  faisant  le  "  demi  à 
droite,"  vu  que  l'exactitude  dans  son  mouvement  peut  être  d'une 
grande  utilité  pour  maintenir  l'escouade  dans  sa  vraie  position. 

Les  autres  files  doivent  avoir  soin  que  leurs  bras  droits  ne  dé- 
passent pas  le  centre  du  dos  des  hommes  qui  les  précèdent  dans 
l'échelon;  et  s'ils  prennent  cette  position,  leurs  pieds  droits  pare- 
ront juste  les  pieds  gauches  des  files  qui  les  précèdent. 

S.  28.  Former  le  front  de  V  escouade  de  la  marche  par  files,  [Planche 
111,  fgs.  2,  3,  4  et  5.] 

Lorsqu'une  escouade  marche  par  files  et  que  l'homme  originaire- 
ment sur  la  droite  de  la  ligne  dirige,  elle  est  appelée  droite  en  tête, 
la  gauche  est  alors  pivot  ;  lorsque  l'homme  originairement  sur  la 
gauche  de  la  ligne  dirige,  l'escouade  est  appelée  gauche  en  tête,  et 
la  droite  est  pivot  ;  de  là  vient  l'expression.  Lorsque  droite  en 
tête,  la  gauche  est  pivot,  et  lorsque  gauche  en  tête,  la  droite  est  pivot. 

FRONT  PORM  (  Au  pas  Ordinaire  ou  accéléré. — Lorsque  l'escouade, 
-SQUAD.  marchant  par  files,  reçoit  l'ordre  de  former  son  front 
sur  celle  de  direction,  l'homme  qui  dirige  marquera 
le  pas,  les  autres,  lorsque  droite  en  tète,  feront  un. 
tour  à  gauche,  et  converseront  sur  la  droite,  tel  que 
déjà  mentionné. 
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Aussitôt  que  le  quart  d  u  cercle  sera  complété  le 
commandement  Forward  sera  donné,  si  la  marche 
doit  être  continuée,  ou  Halt-dress^^i  l'escouade  doit 
être  arrêtée. 

Au  -pas  redoublé. — Lorsqu'une  escouade,  mar- 
chant par  files  droite  en  tête,  est  requise  de  former 
le  front  sur  l'homme  qui  dirige,  au  pas  redoublé, 
alors  celui-ci  continuera  sa  marche  au  pas  ac- 
céléré, les  autres  feront  un  demi  tour  à  gauche, 
et  courront  à  leur  place,  prenant  le  pas  accéléré 
aussitôt  qu'ils  arrivent  à  leur  place,  en  ligne  avec 
l'homme  qui  dirige. 

Bur  le  flanc  opposé. — Lorsqu'exécutant  la  marche 
par  files  droite  en  tête,  sur  le  commandement  en 
marge,  l'homme  qui  dirige  fera  un  à  droite,  prendra 
deux  pas  en  avant  et  fera  halte.  Les  autres  se 
formeront  sur  sa  gauche  successivement. 

En  faisant  mite-face. — Sur  le  commandement 
en  marge,  l'homme  qui  dirige  conversera  en  fai- 
sant volte-face,   de   manière  à  faire  face  à  la 
direction  opposée  à  celle  dans  laquelle  il  avançait, 
î  les  autres  converseront  successivement  sur  le  même 
I  point  où  aara  conversé  l'homme  de  direction,  et  se 
(^formeront  en  ligne  snr  sa  gauche. 
Lorsque  l'escouade  sera  bien  au  fait  des  exercices  contenus  dans 
cette  première  partie,  on  devra  l'instruire  dans  le  maniement 
des  armes,  dans  les  différentes  charges  et  les  différents  feux  5 
mais  afin  que  les  soldats  n'oublient  pas  ce  qu'ils  ont  déjà  appris, 
une  partie  des  exercices  avec  les  armes  sera  consacrée  aux  diffé- 
rentes marches  et  mouvements  expliqués  ci-dessus. 

Flanc  pivotant  et  flanc  opposé. 
Lorsque  l'escouade  est  formée  en  rang,  le  flanc  vers  lequel  les 
hommes  ont  ordre  d'appuyer  s'appelle  Flanc pivotoM,  l'autre  flanc 
s'appelle  Flanc  opposé. 


rORWARD  (ou 

halt)-dress. 


IN  DOUBLE 

TIME,  FRONT 
FORM-SdUAD. 


ON  THE  LEAD- 
ING  M  AN 
RIGHT  FORM 
-s  au  AD. 

ON  THE  LEAD- 

ING  MAN 
RIGHT  ABOUT 
FORM-SQUAD. 
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DEUXIEME  PARTIE. 

FORMATION  DE  L'ESCOUADE  EN  DEUX  RANGS. 

S.  1.  Homme  de  recrue  sous  armes. 

L'escouade  sera  maintenant  formée  en  deux  rangs.  L'infanterie 
de  ligne  se  placera  en  rang,  avec  "l'arme  à  l'épaule  l'infantèrie 
légère,  "l'arme  au  reposez,"  prenant  leur  place  successivement,  com- 
mençant par  le  flanc  sur  lequel  ils  ont  ordre  de  se  former  ;  le  premier 
rang  sera  appelé  premier  rang  ou  rang  de  front,  l'arriére  rang,  rang 
de  serre-file.  Chaque  homme  du  rang  de  serre-file  sera  placé  à 
trente  pouces  de  celui  du  rang  de  front,  mesurant  de  talon  à 
talon,  chaque  homme  du  rang  de  serre-file  couvrant  correctement, 
leurs  yeux  étant  à  la  hauteur  du  milieu  du  cou  de  leur  chef  de 
file  ;  deux  hommes  ainsi  placés  forment  une  file.  Lorsque 
l'escouade  est  formée  d'un  noml)re  impair,  la  file  creuse  sera 
la  troisième  de  la  gauche. 

S.  2.  De  r alignement. 

Le  premier  rang  s'alignera  tel  que  mentionné  dans  la  Ire  partie, 
les  hommes  du  rang  de  serr-e-file  continuant  à  regarder  au  front, 
couvrant  et  corrigeant  leur  distance  sur  leur  chef  de  file. 

Marche  en  avant  et  en  retraite. —  Une  escouade  en  deux  rangs 
pratiquera  toules  les  marches  et  variétés  de  pas  qui  ont  été  en- 
seignées aux  soldats  en  un  seul  rang. 

Le  premier  rang  touchera  tel  que  déjà  mentionné. 

Les  instructions  suivantes  doivent  être  appliquées  seulement  au 
rang  de  serre-file. 

Distance  et  direction. — Les  hommes  du  rang  de  serre-file,  pendant 
une  marche  en  avant,  en  ligne  de  bataille,  doivent  être  scrupuleux 
à  préserver  leur  distance  et  direction.  Lorsqu'une  marche  en  re- 
traite s'exécute,  la  même  règle  s'applique  au  véritable  rang  de 
front  qui  devient  rang  de  serre-file. 

De  la  file. — Lorsqu'exécutant  une  marche  en  retraite,  l'homme 
de  la  file  creuse  se  place  au  rang  qui  dirige,  vii  qu'il  ne  doit  y 
avoir  aucun  intervalle  dans  ce  rang. 

Marchant  avec  "  Parme  à  la  main'\ — Lorsqu'une  compagnie  en 
deux  rangs,  ayant  l'arme  "  au  reposez,"  doit  marcher  autrement 
qu'avec  "  l'arme  à  l'épaule",  les  serre-files  prendront  leur  premier 
pas  court,  afin  de  donner  assez  de  place  pour  leur  carabine  lors- 
qu'elle est  à  la  main.  Lorsque  l'ordre  esli  donné  de  porter  "l'arme 
à  la  main,"  étant  sur  la  marche,  les  serre-files  feront  un  pas  court- 
Sur  l'ordre  de  la  halte,  les  serre-files  reprendront  leur  distance, 
en  prenant  un  pas  long.  Lorsqu'ayant  "l'arme  à  la  main"  l'ordre 
est  donné  de  la  porter  "à  l'épaule,"  étant  sur  la  marche,  les  serre- 
files  allongeront  le  pas  pour  regagner  leur  distance. 

2* 


22 


Exercice     Escouade — Avec  les  armes. 


S,  3.  Ordre  ouvert. 

Après  la  halte, — Au  mot  Order,  les  hommes  de 
flanc  du  rang  de  serre-file  sur  la  droite  et  sur  la 
gauche  feront  deux  pas  en  arrière  et  un  à  droite. 

Au  mot  March,  les  hommes  de  flanc  sur  la  droite 
et  sur  la  gauche  du  rang  de  serre-file,  feront  face 
au  front,  lèveront  Pavant-bras  qui  ne  porte  pas 
l'arme,  et  le  rang  de  serre-file  reculera  de  deux  pas 
en  arrière. 

Au  mot  Dress,  le  rang  de  serre-file  s'alignera  par 
la  droite.  Il  faudra  prendre  soin  de  ne  pas  dé- 
ranger les  hommes  de  flanc  en  alignant  ce  rang. 

Au  mot  Front,  le  rang  de  serre-file  tournera  la 
tête  au  front,  et  les  hommes  de  flanc  laisseront 
tomber  leur  avant-bras, 

S,  4.  Ordre  serré. 

Au  mot  March,  le  rang  de  serre-file  se  serrera 
de  deux  pas,  se  plaçant  ainsi  à  la  distance  voulue 
du  rang  de  front,  (trente  pouces). 

Sur  la  marche. — L'ordre  ouvert  n'est  pris  sur  la 
TAKE  OPEN-  -(  marche  que  lorsque  la  marche  est  dans  le  temps 

ORDER. 

REAR  RANK 
TAKE  CLOSE- 
ORDER. 


REAR  RANK 
TAKE  OPEN- 
ORDER. 

MARCH. 


REAR  RANK- 
DRESS. 


EYES-FRONT. 


REAR  RANK 
TAKE  CLOSE 
ORDER- 
MARCH. 
REAR  RANK 


ordinaire.  Au  mot  Order,  le  rang  de  serre-file 
marquera  le  pas  un  temps,  puis  avancera  de  nouveau. 

Au  mot  Order,  le  rang  de  serre-file  alongera  le 
pas  jusqu'à  ce  qu'il  ait  regagné  sa  distance. 

L'escouade  recevra  toujours  l'ordre  de  marcher  par  la  droite,  et 
de  porter  "  l'arme  à  l'épaule,"  avant  d'ouvrir  les  rangs. 

Toute  escouade  sera  formée  en  rang  simple  de  la  manière 
suivante  : 

Si  la  formation  est  de  la  droite,  au  mot  March, 
l'homme  du  rang  de  front  de  la  file  droite  ne 
bougera  pas,  le  reste  de  l'escouade  se  serrera  sur 
la  gauche  par  le  pas  de  côté  ;  l'homme  du  rang  de 
serre-file  de  la  file  droite   s'avancera  au  côté 
gauche  de  son  homme  du  rang  de  front,  aussitôt 
qu'il  y  aura  place  pour  lui  ;  l'homme  du  rang  de 
front  de  la  file  suivante  fera  halte,  et  ainsi  de  suite 
à  gauche  de  l'escouade,  chaque  homme  du  rang 
FROM  THE      de  serre-file  se  transportant  sur  la  gauche  de  son 
RiGHT  (ou      homme  du  rang  de  front. 
left)  form   y    Si  la  formation  est  de  la  gauche,  au  mot  March, 
SINGLE  RANK.  f  l'hommc  du  rang  de  serre-file  de  la  file  gauche 
QuiCK-        s'avancera  à  la  gauche  de  son  homme  du  rang  de 
MARCH.        front  qui  ne  bougera  pas  ;  l'homme  du  rang  de 
serre-file  de  la  file  suivante  ne  devra  pas  non  plus 
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bouger,  le  reste  de  l'escouade  se  serrera  sur  la 
droite  ;  aussitôt  qu'il  y  aura  place  pour  ] 'homme  du 
rang  de  serre-file  de  la  seconde  file  de  la  gauche, 
il  s'avancera  sur  la  gauche  de  son  homme  du  rang 
de  front,  lequel  fera  halte  ;  l'homme  du  rang  de 
serre-file  de  la  troisième  file  fera  alors  halte  et 
ainsi  de  suite  à  droite  ;  chaque  homme  du  rang  de 
serre-file  se  transportant  sur  la  gauche   de  son 
homme  du  rang  de  front,  tous  appuyant  à  gauche. 
Le  lieutenant-colonel,  assisté  des  majors,  de  son  adjudant  et  du 
sergent-major,  aura  la  surintendance  générale  de  l'exercice  ;  les 
capitaines  surveilleront  leur  compagnie  respective. 

Afin  que  le  bataillon  agisse  avec  uniformité,  l'ofîîcier  com- 
mandant informera  les  capitaines— et  ce  lorsque  leurs  escouades 
seront"  au  repos," — des  mouvements  ou  de  l'exercice  qu'ils  devront 
pratiquer,  et  aucun  instructeur  ne  devra  faire  de  changement 
dans  l'exercice  ainsi  ordonné,  à  moins  de  recevoir  de  nouvelles 
instructions. 

Les  hommes  chez  qui  on  remarquera  un  manque  d'adresse  aux 
exercices,  seront  envoyés  dans  une  seconde  classe,  afin  de  ne  pas 
retarder  pour  eux  les  progrès  des  autres  escouades. 

On  pourra  se  servir  des  signaux  suivants  sur  le  tambour  : 

Trois  coups  de  baguette  sur  le  tambour  signifieront  que  les  instruc- 
teurs doivent  donner  les  mots  Stand  at  Ease  ;  ou,  si  en  marche.  Hait, 
Dress,  Sta??d  at  Ease.  Si  les  escouades,  lorsqu'on  marche,  sont 
rendues  à  ^extrémité  de  leur  terrain  d'exercice,  on  devra  leur 
faire  faire  volte-face  avant  de  les  aligner. 

Trois  coups  de  baguette  sur  le  tambour  répétés  deux  fois,  signi- 
fieront que  les  instructeurs  doivent  donner  les  mots  Stand  at  Ease,  et 
Stand  Easy  ;  ou,  si  en  marche.  Hait,  Stand  at  Ease,  et  Stand  Easy, 

Un  seul  coup  de  baguette,  lorsqu'on  marche,  signifiera  que  les 
instructeurs  doivent  donner  les  mots  Right  (ou  Leff)  about-turn. 

Au  mots  Eorm  Tivo  Deep,  l'homme  du  rang  de 
serre-file  originaire  prendra  un  pas  en  arrière. 
Au  mot  Mardi,  le  corps  entier  se  serrera  sur  le 


roRM  TWO 

DEEP. 
QUICK- 
MARCH. 


flanc  nommé,  les  hommes  du  rang  de  serre-file 


couvrant  correctement.  Si  l'ordre  est  de  se  serrer 
sur  la  gauche,  l'homme  du  rang  de  serre-file  de  la 
file  gauche  prendra  un  pas  à  sa  droite  afin  de 
couvrir  son  homme  du  rang  de  front. 

Maniement  des  armes,  charges  et  feux. 

exercices,  ainsi  que  les  difîerents  feux,  seront  maintenant 
pratiqués  par  la  compagnie  en  rang  serré. 

S.  b.  Conversion  en  avant  après  la  halte.  ■ 

Les  instructions  déjà  données  pour  la  conversion 
d'un  rang  simple  {voir  Part.  I,  Sect.  24"^  devront  être 


Ces 


BÏGHT-WHEEL. 
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strictement  observées  dans  cette  conversion  de  l'escouade,  le  rang  de 
serre-file  emboîtant  bien  le  pas  ;  sur  ce  commandement  le  pivot 
fera  un  à  droite  et  lèvera  l'avant-bras  qui  ne  porte  pas  l'arme, 
le  serre-file  découvrira  en  faisant  un  pas  en  arrière  avec  son  pied 
droit,  et  un  pas  de  vingt-et-un  pouces  à  gauche  avec  son  pied 
gauche. 

SLOW(ou  QUiCK)  f    Au  mot  ikfarc^,  tout  le  corps  marchera  en  temps 
— MARCH.      I  ordinaire  et  le  rang  de  serre-file,  durant  la  con- 
I  version,  se  penchera  de  manière  à  couvrir  conve- 
■{  nablement  les  chefs  de  files  réguliers. 

SQUAD-HALT. 

DRESS. 
EYES-FRONT. 

L'escouade  conversera  sur  la  gauche  de  la  même  manière. 

L'escouade  pratiquera  aussi  les  conversions  en  arrière,  tel  que 
déjà  mentionné  dans  la  Ire  partie.  Dans  cette  conversion  le  serre- 
file  de  l'homme  pivotant  ne  découvre  pas,  et  l'homme  pivotant 
ne  lève  pas  son  avant-bras. 


Au  mot  Hait,  tout  le  corps  reste  parfaitement 
ferme. 


S.  6.  Marche  par  files  vers  un  flanc. 


L'exactitude  de  la  marche  par  files  est  si  essentielle  dans  toutes 
les  contremarches,  mouvements  par  files  et  déploiements  de 
colonnes  serrées,  que  l'on  ne  saurait  trop  la  pratiquer. 

TO  THE  RiGHT  f  Après  avoir  fait  face,  et  au  mot  March,  toute 
(ou  left)  FACE.  J  l'escouade  partira  au  même  instant,  chaque 
SLOW(ouQuiCK)}  homme  remplaçant  ou  plutôt  dépassant  le  pied 
-MARCH.  l^de  l'homme  devant  lui  ;  c'est-à-dire,  que  le  pied 
droit  du  second  homme  devra  rentrer  en  dedans 
du  pied  gauche  du  premier  homme,  et  ainsi  pour  chaque  homme, 
en  débordant  plus  ou  moins  le  pied  de  l'homme  précédent.  Le 
rang  de  front  marchera  droit  sur  la  ligne  donnée  :  chaque  soldat 
de  ce  rang  devra  seulement  regarder  à  la  hauteur  du  cou  de  ceux 
qui  sont  devant  lui,  et  jamais  à  droite  ni  à  gauche,  autrement  il 
en  résulterait  un  balancement  dans  la  marche  et,  partant,  la  perte 
et  l'extension  de  la  ligne  et  de  la  distance.  Lorsque  le  corps  re- 
viendra à  son  front,  les  hommes  du  rang  de  serre-file  devront 
se  guider  sur  leurs  chefs  du  rang  de  front,  et  toujours  s'aligner 
dans  leurs  files. 

Les  pieds,  dans  toutes  les  marches  en  front,  doivent  prendre  la 
position  ci-dessus  indiquée,  lorsque  le  rang  de  serre-file  est  serré 
et  qu'il  emboîte  le  pas. 

L'instructeur  doit  veiller  à  ce  que  chaque  homme  au  mot  March 
fasse  toute  la  longueur  de  son  pas. 

Cette  marche  ne  s'exécutera  jamais  en  "  temps  redoublé." 
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S.  7.  Conversion  par  files. 

ïiight(ouleft;  )  L'escouade  marchant  ^ar  files  devra  s'accou- 
-AVHEEL,  \  tumer  à  faire  la  conversion  de  sa  colonne  vers 
l'un  ou  l'autre  des  deux  flancs  ;  chaque  file  suivant 
l'une  après  l'autre,  sans  perdre  ou  augmenter  la  distance  ;  alors 
chaque  file  fera  conversion  séparément  sur  un  pivot  mobile  à  un 
bien  faible  degré,  mais  sans  altérer  son  temps  de  marche.  Les 
chefs  de  file,  qu'ils  soient  ou  nfe  soient  pas  les  pivots,  devront 
maintenir  leurs  distances,  et  les  guides  de  conversion  devront  faire 
des  pas  très-longs,  et  ne  perdre  aucun  temps  dans  leurs  mouve- 
ments. 

S.  8.  MarcJie  par  files,  conversion  par  files,  et  des  files  formant 
r  escouade. 

1.  Marche  par  files. — La  marche  par  files  sera  pratiquée  d'après 
les  principes  donnés  à  la  section  6,  en  ayant  soin  que  les  hommes 
du  rang  de  serre-file  s'alignent  correctement  sur  les  hommes  du 
rang  de  front  qu'ils  couvrent  respectivement. 

2.  Conversion  par  files. — La  conversion  par  files  sera  exécutée 
d'après  les  principes  donnés  à  la  section  7  ;  le  rang  extérieur 
allongeant  le  pas  durant  la  conversion,  principalement  le  pied  ex- 
térieur. 

3.  Former  le  front  de  la  marche  par  files. — Une  escouade 
marchant  par  files  formera  le  front  d'après  les  principes  donnés 
à  la  section  28,  les  hommes  du  rang  de  serre-file  suivant  les 
hommes  du  rang  de  front  ;  l'homme  du  rang  de  front  de  la  file 
dirigeante  marquera  seul  le  pas,  l'homme  du  rang  de  serre-file 
tournera  avec  les  autres  et  se  rendra  à  sa  place  en  conversant. 

4.  Se  former  sur  le  fianc  opposé.,  en  faisant  volteface  par  la 
droite  ou  par  la.  gaudie,  ou  sur  le  fianc  pivotant. — Lorsqu'une 
escouade  marchant  par  files  est  requise  de  se  former  sur 
le  flanc  opposé,  ou  en  faisant  volte-face  par  la  droite  ou 
par  la  gauche,  le  rang  de  serre-file  se  formera  de  la  manière  ex- 
pliquée à  la  section  28.  Les  hommes  du  rang  de  front  tourneront 
autour  des  hommes  du  rang  de  serre-file  qui  les  couvrent  respect- 
ivement, et  se  formeront  successivement  en  avant  d'eux.  Une 
escouade  se  formera  sur  le  flanc  pivotant  simplement  en  faisant 
halte  et  face  au  front. 

S,  9.  Doubler  les  files. 

La  compagnie  est  supposée  être  composée  au  moins  de  huit  ou 
neuf  files.  Après  avoir  numéroté  la  compagnie  de  droite  à  gauche, 
l'instructeur  expliquera  que  les  nombres  impairs  sont  appelés  files 
droites,  et  les  nombres  pairs  files  gauches,  mais  afin  que  le 
dernier  rang  sur  la  gauche  (les  files  étant  doublées)  soit  complet, 
s'il  arrive  que  la  dernière  file  soit  un  nombre  impair,  conséquem- 
ment  une  file  droite,  l'aVant  dernière  file,  quoiqu'étant  un  nombre 
pair  (file  gauche),  agira  comme  étant  une  file  droite,  et  la  dernière 
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FORM  FOURS- 


DEEP. 


FRONT. 


file,  quoique  file  droite,  agira  comme  file  gauche.  Les  quatre 
hommes  composant  une  file  droite  et  une  file  gauche  se  consi- 
déreront comme  camarades  sur  le  champ  de  bataille,  et  agiront 
ensemble,  non  seulement  dans  cette  formation,  mais  encore  dans 
toute  autre  occasion,  comme  pour  ôter  le  havresac,  et  le  mettre  ;  ils 
devront  alors  se  considérer  tels  aussitôt  qu'ils  auront  été  numérotés. 
[Planche  IV^figs.  1,  2,  3,  4  et  5.] 

Etant  à  la  halte. — Au  mot  de  commande- 
ment Fours,  le  rang  de  serre-file  fera  un  pas  de 
douze  pouces  en  arriére. 

Au  mot  de  commandement  Deep,  les  files 
gauches  feront  un  pas  de  vingt-et-un  pouces  en 
arrière  avec  le  pied  gauche,  et  un  pas  de  vingt- 
et-un  ponces  à  droite,  avec  le  pied  droit. 

Sur  le  commandement  Front,  les  files  gauches 
reprendront  leur  place  en  ligne  avec  les  files 
droites,  en  prenant  un  pas  de  vingt-et-un  pouces 
à  gauche  avec  le  pied  gauche,  et  un  pas  de  vingt- 
et-un  pouces  en  avant  avec  le  pied  droit,  les 
hommes  du  rang  de  serre-file  reprenant  aussitôt 
un  pas  de  douze  pouces  en  avant,  pour  se  placer 
à  la  distance  requise  du  rang  de  front. 
Tel  que  déjà  mentionné. 

Sur  le  commandement  About,  la  compagnie  fera 
volte-face,  puis  les  files  gauches  prendront  un  pas 
de  vingt-et-un  pouces  en  avant  avec  le  pied  droit, 
et  un  pas  de  vingt-et-un  pouces  à  gauche  avec 
le  pied  gauche, 
j     Sur  le  commandement  Front,  la  compagnie  fera 
I  volte-face,  et  se  formera  deux  de  profond,  tel  que 
I  déjà  mentionné. 

Tel  que  déjà  mentionné. 

Sur  le  commandement  Right,  la  compagnie  fera 
un  à  droite,  les  files  droites  feront  un  pas  de  vingt- 
et-un  pouces  à  droite  avec  le  pied  droit,  et  un  pas 
de  vingt-et-un  pouces  en  avant  avec  le  pied  gauche. 

Sur  le  commandement  Front,  la  compagnie  fera 
un  à  gauche  et  se  formera  deux  de  profond,  tel 
que  déjà  mentionné. 

Tel  que  déjà  mentionné. 

Sur  le  commandement  Left,  la  compagnie  fera 
un  à  gauche,  les  files  gauches  feront  un  pas  de 
vingt-et-un  pouces  à  gauche  avec  le  pied  gauche, 
et  un  pas  de  vingt-et-un  pouces  en  arrière  avec  le 
pied  droit. 

Sur  le  commandement  Front,  la  compagnie  fera 
un  à  droite  et  se  formera  deux  de  profond,  tel  que 
déjà  mentionné. 


FORM  FOURS 
ABOUT. 


FRONT. 


FORM  FOURS 
RIGHT. 


FRONT. 


FORM  FOURS- 
LEFT. 


FRONT. 


PLANCHE  IV. 
DOUBLER  LES  FILES. 
Fig.  1. — ESCOUADE  AVEC  UNE  FILE  IMPAIRE. 
TELLING  OFF.  FORM  FOURS-DEEP. 
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Fig.  2. — ESCOUADE  AVEC 
TELLING  OFF. 
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UNE  FILE  CREUSE  IMPAIRE. 

FORM  FOURS-DEEP. 
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Fig.  3. — ESCOUADE 
TELLING  OFF. 
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ROMPRE  DES  FILES. 

Fig,  4. 

TWO  FILES  ON  THE  LEFT,  TO  THE 
RIGHT-TURN.  LEFT-WHEEL. 


Fig.  5. 


FILES  TO  THE-FRONT. 
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Exercice    Escouade — Avec  les  armes. 


Etant  sur  la  marche. — On  devra  exercer  une  compagnie  à  doubler 
les  files,  étant  sur  la  marche,  sur  les  commandements  Form  Fours — 
Deep,  Farm  Fours — Right,  et  Form  Fours — Left.  Dans  ces 
manœuvres  les  files  gauches  agiront  absolument  comme  de  pied 
ferme,  les  files  droites  marquant  le  pas  deux  temps  pour  permettre 
ce  mouvement. 

Sur  le  commandement  Fours,  le  rang  de  serre-file,  si  la  com- 
pagnie marche  en  avant,  (ou  le  véritable  premier  rang,  si  la  com- 
pagnie marche  en  retraite,)  fera  un  pas  très-court  ;  si  le  commande- 
ment Deep  suit,  les  files  droites  marqueront  le  pas  deux  temps, 
tandis  que  les  files  gauches  prendront  leur  place  ;  si  le  commande- 
ment Right,  ou  Left,  suit,  la  compagnie  tournera  d'abord  dans  la 
direction  voulue,  après  quoi  les  files  droites  marqueront  le  pas 
deux  temps,  tandis  que  les  files  gauches  prendront  leur  place. 

Lorsque  la  compagnie  exécute  la  marche  vers  un  flanc,  sur  le 
commandement  Fro7it,  (ou  Rear)  Turn,les  hommes  tourneront  tel 
qu'ordonné,  puis  se  formeront  deux  de  profond  sans  autre  mot  de 
commandement,  les  files  droites  marquant  le  pas  deux  temps,  les 
files  gauches  gagnant  leur  place,  et  le  rang  de  serre-file,  ou  le  véri- 
table premier  rang,  si  la  compagnie  se  retire,  reprendra  sa  distance. 

Une  compagnie  exécutant  la  marche  vers  un  flanc  ou  marchant 
en  avant,  ou  en  retraite,  les  files  doublées,  peut  recevoir  l'ordre  de 
se  former  deux  de  profond  Form  TwoDeep.  Sur  ce  commandement 
les  files  gauches  se  porteront  en  arrière,  ou  prendront  leur  place  en 
file,  suivant  le  cas,  et  le  rang  de  serre-file  se  serrera  sur  Je  rang 
de  front  à  la  distance  requise,  les  files  droites  marquant  le  pas 
deux  temps.  Une  compagnie,  exécutant  la  marche  vers  un  flanc 
par  files,  peut  recevoir  l'ordre  de  doubler  les  files,  Farm  Fours  Deep  ; 
sur  le  commandement  Fours,  le  rang  de  serre-file  s'éloignera  du 
rang  de  front,  en  allongeant  le  pas  et  dans  une  direction  diagonale  ; 
et  sur  le  commandement  Deep,  les  files  gauches  doubleront  les 
files  droites,  les  files  droites  marquant  le  pas  deux  temps. 

Il  ne  sera  jamais  nécessaire  à  une  compagnie,  exécutant  une 
marche  en  avant,  de  doubler  les  files,  face  en  arrière,  étant  sur  la 
marche  ;  non  plus  de  doubler  les  files  lorsque  faisant  face  en  arrière, 
étant  de  pied  ferme  ;  car  d'après  une  règle  établie  les  hommes  ne 
doivent  jamais  être  laissés  rang  de  serre-file  en  avant.  Lorsqu'il 
est  requis  de  doubler  les  files  en  marquant  le  pas,  le  rang  de 
serre-file,  ou  le  véritable  premier  rang,  si  la  compagnie  est 
rang  de  serre-file  en  avant,  fera  un  pas  de  douze  pouces  en  arrière 
au  mot  de  commandement  Fours. 

S.  10.   Une  compagnie  ayant  doublé  les  fi.es,  conversant  et  formant 
le  front  sur  le  rang  de  direction. 

Conversio?i. — Une  compagnie,  exécutant  la  marche  vers  un  flanc, 
conversera  à  droite  ou  à  gauche,  de  la  même  manière  que  par 
files,  chaque  rang  conversant  successivement  au  même  point. 


Exercice  d^Eseouade — Avec  les  armes. 
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DEEP. 
QUICK-MARCH 


Former  le  front. —  Lorsqu'une  compagnie  exécute  Ja  marche 
vers  un  flanc,  les  files  doublées,  et  que  l'ordre  est  donné  de  former 
le  front  sur  la  file  de  direction,  l'homme  du  premier  rang  de  la 
file  de  direction  marquera  le  pas,  les  autres,  si  droite  en  tête,  tour- 
neront à  gauche,  et  si  gauche  en  tête,  tourneront  à  droite,  se  for- 
meront deux  de  profond,  et  agiront  tel  que  déjà  mentionné. 

S.  11. —  Une  escouade  en  ligne  de  bataille  doublant  les  files  et 
se  serrant  sur  le  centre. 

ON  THE  RiGHT  f  Une  cscouade,  ayant  doublé  ses  files,  devra  pra- 
(left  ou  I  tiquer  la  manière  de  se  serrer  sur  le  centre,  sur  la 
centre)  \  droite  ou  sur  la  gauche  ;  les  quatre  hommes  sur  le 
CLOSE.       I  flanc  mentionné  ou  du  centre  ne  bougeront,  et  les 

QUiCK-MARCH.  J^autrcs  se  serreront  sur  eux  par  le  pas  de  côté. 

FROM  THE    f    En  se  reformant  deux  de  profond,  sur  le  com- 
ïiiGHT  (left  j  mandement  Marché  les  quatre  hommes  sur  le  flanc 
ou  centre)    I  mentionné  ou  du  centre,  ne  bougeront,  les  autres 
REFORM  Two  J  s'éloigncrout  d'eux  par  le  pas  de  côté,  et  les  files 
'  gauches  reprendront  leur  place  au  fur  et  a  mesure 
que  des  intervalles  seront  laissés  pour  elles  ;  les 
hommes  du  rang  de  serre-file  reprendront  leur  dis- 
tance en  même  temps. 
Ces  mouvements  devront  aussi  être  pratiqués  sur  la  marche,  sur 
les  commandements  On  the  Right  {Left  ou  Centré)  Close  ;  les  files 
sur  le  flanc  mentionné,  ou  du  centre,  continueront  leur  marche  à 
pas  courts,  les  autres  se  serreront  sur  eux  par  la  marche  diagonale. 
Lorsque  le  mouvement  est  exécuté,  sur  le  commandement  For- 
ward,  la  compagnie  reprendra  les  pas  de  trente  pouces. 

Sur  le  commandement  From  the  Right  {Left  ou  Centre)  Reform 
Two  Deepf  les  quatre  hommes  sur  le  flanc  mentionné  ou  du  centre, 
continueront  leur  marche  en  faisant  des  pas  courts  ;  les  autres  s'éloi- 
gneront par  la  marche  diagonale,  et  les  files  gauches,  reprendront 
leur  place  successivement,  au  fur  et  à  mesure  que  des  intervalles 
seront  laissés  pour  elles,  les  hommes  du  rang  de  serre-file  reprenant 
en  même  temps  leur  distance.  Lorsque  la  compagnie  aura  exécuté 
le  mouvement  sur  le  commandement  Forward,  la  compagnie 
reprendra  les  pas  de  trente  pouces. 

S.  12.  Rompre  des  files. 
On  devra  pratiquer  la  manière  de  réduire  la  largeur  d'une  com- 
pagnie, en  détachant  des  files.    On  détachera  toujours  les  files  du 
flanc  pivotant.    Un  certain  nombre  de  files,  supposez  trois,  seront 
détachées,  lorsque  la  gauche  est  pivot,  de  la  manière  suivante  : 

otT  THE  ^LEFT  f  Commandement  Turn,  les  files  nommées 

TO  THE  RIGHT  J  ^ourneront  à  droite,  et  sur   le  commandement 
-TURN.       I  converseront  à  gauche,  suivant  le 

left-whÊel.  \^^^^  gauche  de  la  compagnie. 
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Exercice  d'Escouade — Avec  les  armes. 


Le  front  de  la  compagnie  peut  encore  être  réduit  d'un  nombre 
de  files  moindre,  supposez  deux. 

Two  FILES  ON  f  Sur  le  commandement  Tarn^  (voir  Planche  4 fig.  4) 
THE  LEFT,  To    dcux  filps  toumcront  à  droite,  et  sur  le  commande- 
THE  RiGHT-      ment  Wheel,  elles  converseront  à  gauche,  suivant 
TURN.       <  en  arrière  le  flanc  gauche  du  reste  de  l'escouade. 

Les  trois  files  déjà  en  arrière  marqueront  le  pas, 
LEFT-WHEEL.     inclineront  à  leur  droite  par  la  marche  diagonale, 
puis  suivront  de  près  les  files  détachées  en  dernier. 
Un  nombre  quelconque  de  files  qui  aura  été  détaché  pourra  être 
ramené  au  front,  supposez  trois. 

THREE  FILES  f    Sur  le  Commandement  Front,  les  files  nommées 
TO  THE  FRONT    fcrout  uii  demi  tour  vers  le  flanc  pivotant,  et  repren- 
dront leur  place  en  ligne,  au  pas  redoublé  ;  les 
autres  files,  en  allongeant  le  pas,  marcheront  diago- 
nalement  jusqu'à  ce  qu'elles  couvrent  les  deux  files 
du  flanc  pivotant. 
TWO  FILES  TO       Sur  le  commandement  Front,  les  deux  files 
THE-FRONT.     rcstécs  cu  arrière  feront  un  demi-tour  à  gauche  et 
reprendront  leur  place  en  ligne,  au  pas  redoublé. 
Toutes  les  files  détachées  pourront  être  ramenées  à  leur  place  en 
même  temps  et  de  la  manière  plus  haut  mentionnée,  en  donnant 
le  commandement  Files  io  the~Front.    [Voir  Planche  4  fig.  5.]. 

Les  files  qui  sont  détachées  de  cette  manière  doivent  se  serrer 
de  près,  afin  de  ne  pas  nuire  à  d'autres  qui  peuvent  suivre. 


S.  13.  Rompre  une  Escouade, 

Sans  armes. — Sur  le  commandement  Face,  les 
hommes  feront  un  à  droite,  tel  que  déjà  men- 
tionné. 

Sur  le  commandement  Break-off,  le  rang  de 
front  prendra  un  pas  de  côté  à  gauche,  et  le  rang 
de  serre-file  un  pas  de  côté  à  droite,  en  même 
temps  les  hommes  se  frapperont  les  mains  en» 
•{  semble,  et,  après  une  pause,  se  débanderont. 

Avec  les  armes. — Sur  le  commandement  Face, 
les  hommes  feront  un  à  droite,  tel  que  déjà  men- 
tionné. 

Sur  le  commandement  Arms,  les  hommes  porte- 
ront leurs  armes  au  Fort,  prenant  en  même  temps 
un  pas  de  côté,  tel  que  mentionné  plus  haut,  et, 
après  une  pause,  se  débanderont. 
Lorsqu'il  n'y  a  qu'un  seul  rang,  avec  ou  sans  les  armes,  ils  pren- 
dront un  pas  de  côté  à  gauche  comme  rang  de  front. 

Après  avoir  rompu  l'escouade  les  hommes  doivent  laisser  la 
parade  tranquillement,  portant  leurs  armes,  (si  armés)    à  l'épaule 


TO  THE  RIGHT 
-FACE. 


BREAK-OFF. 


TO  THE  RIGHT 
-FACE. 


LODGE-ARMS. 


Exo-cice  d'Escouade — Avec  les  ar?nes. 
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Note. 

On  ne  saurait  inculquer  trop  fortement  que  toute  l'exactitude  des 
mouvements  et  de  la  manœuvre  dépend  de  la  précision  dans 
régalùé  de  la  marclie  établie  et  pratiquée  par  toutes  les  troupes 
d'une  même  armée.  Si  l'on  n'y  donne  point  son  attention,  il  s'en 
suivra  de  la  désunion  et  de  la  confusion  lors  de  la  jonction  de  dil- 
férents  bataillons,  qui,  pris  séparément,  peuvent  avoir  été  très-bien 
exercés.  C'est  dès  les  premières  instructions  données  à  la  recrue 
et  à  l'escouade,  que  l'on  doit  tendre  à  ce  grand  point. 

Le  teniyps  et  la  longueur  du  yds  sont  prescrils:  le  temps  est  infail- 
liblement constaté  par  les  corrections  répétées  du  fil-à-plomb  qui, 
appliqué  ainsi,  ne  tardera  pas  à  habituer  chaque  soldat  à  la  mesure 
de  temps  si  désirée  ;  et  la  longueur  du  pas  s'acquiert  par  la  pra- 
tique souvent  répétée  et  l'usage  constant  de  l'instrument  qui  me- 
sure le  pas. 

En  terminant  la  partie  élémentaire  de  l'instruction  du  soldat,  on 
ne  peut  trop  expressément  répéter  que  là  où  finit  la  tâche  de  l'ins- 
tructeur, commence  celle  des  officiers  et  sous-officiers  de  la  com- 
pagnie. 

La  recrue  n'a  appris  dans  le  fait  que  les  éléments  de  sa  profes- 
sion dans  l'exercice  d'escouade,  mais  c'est  seulement  dans  les 
rangs  de  sa  compagnie  que  les  leçons  qu'elle  a  reçues  pourront 
s'appliquer  et  être  mises  à  effet  suffisamment  pour  donner  l'as- 
surance que  les  positions  et  les  mouvements  que  le  soldat  a  appris 
deviendront  les  habitudes  naturelles  de  l'homme. 

Sous  les  yeux  de  supérieurs  parfaitement  instruits,  qui  s'occupe- 
ront consciencieusement  de  l'objet  sur  lequel  on  insiste  dans  le 
moment,  la  transition  de  la  recrue  au  soldat  parfait  n'offrira  pas 
beaucoup  d'ennui — pendant  qu'il  sera  triste  de  voir  un  homme 
exercé  comme  il  l'aura  été  et  ne  pouvoir  bien  faire  ;  et  l'on  pourra 
dire  alors  que  son  instruction  en  restera  là  pour  toute  sa  vie. 

Avec  la  pratique,  ce  qui  était  d'abord  gênant  devient  naturel  et 
facile.  Le  soldat  ainsi  formé,  qu'il  soit  sous  les  yeux  du  général 
qui  fait  la  revue  ou  sous  le  feu  de  l'ennemi,  fera  son  devoir  avec 
facilité  et  exactitude. 
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Compagnie — Mouvements  divers. 


TROISIÈME  PARTIE. 

DE  LA  COMPAGNIE  PRINCIPES  GÉNÉRAUX. 

I. 

Formation  de  la  Compagnie, 

Le  soldat,  étant  au  fait  de  tout  ce  qui  a  été  expliqué  dans  les 
première  et  deuxième  parties,  sera  maintenant  instruit  dans  les 
mouvements  de  compagnie,  afin  de  le  mieux  préparer  aux  exer- 
cices de  bataillon. 

II. 

Une  compagnie  sera  rangée  par  rang  de  taille. 

Une  compagnie  sera  rangée  suivant  la  taille  des  flancs  au  centre, 
l'homme  du  premier  rang  ou  chef  de  file  et  celui  du  rang  de  serre- 
file  étant,  autant  que  possible,  de  la  même  grandeur.  Les 
hommes  seront  d^abord  placés  en  un  seul  rang,  suivant  leur 
grandeur,  le  plus  grand  sur  la  droite  et  le  plus  petit  sur  la  gauche. 
L'instructeur  ordonnera  à  l'homme  sur  la  droite  de  la  ligne  de 
faire  trois  pas  en  avant,  au  second  d'aller  se  placer  trois  pas  en 
avant  de  l'homme  sur  la  gauche  de  la  ligne,  au  troisième  d'aller 
se  placer  à  la  gauche  du  premier,  le  quatrième  à  droite  du  second, 
et  ainsi  de  suite  jusqu'au  dernier,  ayant  ainsi  le  plus  petit  des 
hommes  au  centre  de  la  ligue,  et  les  plus  grands  sur  les  flancs, 
après  quoi  il  les  fera  numéroter  en  commençant  de  la  droite  ;  il 
avertira  l'homme  sur  la  gauche  de  la  ligne  que,  s'il  est  une  file 
droite,  il  ne  devra  bouger  ;  ensuite  il  ordonnera  aux  files  gauches 
de  la  subdivision  droite,  et  aux  files  droites  de  la  subdivision 
gauche  de  faire  un  pas  en  arrière,  fera  serrer  les  rangs  sur  le  centre 
par  le  pas  de  côté,  et  alignera  la  compagnie  de  la  droite.  Il  verra 
à  ce  que  le  rang  de  serre-file  couvre  correctement,  laissant  la  file 
creuse,  s'il  y  en  a  une,  la  troisième  de  la  gauche. 

111. 

Les  soldats  devront  se  rappeler  leurs  places. 

Lorsque  les  hommes  ont  été  une  fois  arrangés  par  rang  de 
taille,  ils  devront  se  rappeler  la  place  qu'ils  occupent  dans  la 
compagnie,  et  être  capables,  à  l'exercice  suivant,  de  se  placer  dans 
l'ordre  voulu,  sans  être  obligé  d'avoir  recours  au  moyen  mentionné 
plus  haut.  Tout  dérangement  occasionné  par  des  absences  pourrait 
être  lacilement  rectifié  par  l'instructeur. 


Compagnie — Momements  divers. 
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IV. 

Formation  et  numérotage  d?une  compagnie, 

La  compagnie  se  formera  en  deux  rangs,  les  hommes  se  touchant 
légèrement,  mais  sans  encombrement;  elle  sera  numérotée,  tel 
que  déjà  mentionné,  et  sera  ensuite  divisée  en  deux  subdivisions 
et  quatre  sections.  Les  compagnies  d'un  bataillon  se  numérotent 
comme  les  files  d'une  compagnie,  alternativement  droites  et 
gauches. 

Lorsqu'une  compagnie  ne  peut  pas  être  divisée  en  deux  sub- 
divisions de  nombre  égal  pour  une  compagnie  droite  (c'est-à-dire 
une  compagnie  de  l'aile  droite),  la  subdivision  droite  devra  être 
la  plus  forte  ;  dans  une  compagnie  gauche,  la  subdivision  gauche 
sera  la  plus  forte. 

Lorsqu'une  subdivision  est  divisée  en  sections  de  nombre 
inégal,  celle  de  l'extérieur,  que  ce  soit  dans  une  compagnie  gauche 
ou  droite,  devra  être  la  plus  forte. 

Avant  de  numéroter  une  compagnie,  formée  séparément  ou  seule 
en  parade,  l'instructeur  donnera  l'avertissement  Tell  of  as  a 
Right  (ou  Left)  Company, 

V.  . 

Rang  surnuméraire. 

Les  officiers  subalternes  et  sergents  seront  formés  en  un  troisième 
rang  ou  rang  surnuméraire,  tel  qu'il  sera  expliqué  plus  loin  ;  leur 
devoir  principal  dans  cette  situation  est  de  tenir  les  autres  rangs  serrés 
sur  le  front  durant  l'attaque,  et  empêcher  que  les  rangs  ne  com- 
mencent à  se  rompre  par  l'arrière,  aussi  de  corriger  toutes  erreurs 
qui  peuvent  arriver  pendant  les  manœuvres  d'une  compagnie  ou 
d'un  bataillon.  On  ne  peut  donner  trop  d'attention  à  ces  points 
importants. 

VL 

Organisation  d'aune  compagnie. 

Une  compagnie  doit  ordinairement  avoir  les  officiers  et  sous- 
officiers  suivants  :  un  capitaine,  deux  officiers  subalternes,  et  quatre 
ou  cinq  sergents,  un  desquels  remplit  les  fonctions  de  sergent- 
guide.  Dans  les  explications  qui  suivent,  le  commandant  de  la 
compagnie  sera  appelé  :  "  le  capitaine  ;  "  le  surnuméraire  senior,  "  le 
lieutenant,  ''  et  le  second  senior,  "  l'enseigne  ;  "  mais  en  l'absence 
d'aucun  de  ces  officiers,  le  plus  élevé  en  rang  remplacera  l'absent, 
soit  officiers  ou  sous-officiers,  ces  derniers  remplissant  exactement 
les  mêmes  fonctions,  excepté  que  lorsque  les  rangs  sont  ouverts  les 
sergents  n'avancent  jamais  en  avant  de  la  compagnie,  mais  au  con- 
traire restent  à  leur  place  ;  lorsque  requis,  les  caporaux  rempla- 
cent les  sergents.  • 
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TABLEAU  du  nombre  de  pas  correspondant  à  un  nombre  donné 
de  files. 


Nombre  de  fiies  dans  chaque 
division  occupanl  chacune 
31  pouces  


jPas.Ps.j 
Front  des  divisions  en  pas  de 

30  pouces.  .  .  .   3.15 
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VIIL 

Application  de  Vexercice  d'escouade. 

Tous  les  principes  donnés  pour  les  exercices  d'escouade  en  deux 
rangs  s'appliquent  également  aux  mouvements  d'une  compagnie, 
line  sera  alors  nécessaire  de  donner  dans  cette  partie  que  la 
position  des  officiers  et  sergents  dans  les  différentes  manœuvres. 

IX. 

Une  compagnie  devra  être  exercée  comme  étant  en  Bataillon. 

Lorsqu'une  compagnie  est  formée  séparément,  elle  sera  placée 
comme  étant  en  ligne  de  bataille  ;  mais  afin  de  pouvoir  enseigner 
aux  officiers  et  sergents  les  différentes  positions  qu'ils  devront 
occuper  en  bataillon,  la  compagnie  sera  exercée  comme  étant 
en  bataillon.  L'instructeur  devra,  avant  chaque  mouvement, 
donner  la  formation  supposée  du  bataillon,  les  officiers  occupant 
immédiatement  les  places  qui  leur  seront  assignées. 

X. 

Les  compagnies  devront  être  exercées  par  leurs  propres  officiers* 

Toutes  les  compagnies  d'un  bataillon  doivent  fréquemment  être 
exercées  par  leurs  propres  officiers,  le  capitaine  agissant  comme 
instructeur,  et  un  des  subalternes  le  remplaçant. 

XI. 

Les  compagnies  devront  s'' exercer  sur  un  terrain  accidenté. 

Une  compagnie  devra  faire  l'exercice  sur  un  terrain  accidenté  et 
inégal,  aussi  bien  que  sur  un  terrain  uni  et  de  niveau,  et  le  rang 
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qui  agit  comme  premier  rang  dans  un  exercice  devra  agir  comme 
rang  de  serre-fiîe  à  l'exercice  suivant,  de  manière  que  chaque 
homme  puisse  agir  dans  l'un  et  l'autre  de  ces  deux  rangs. 

XII. 

Chaque  compagnie  se  formera  sur  son  sergent- guide ^ 

Les  hommes  devront  fréquemment  apprendre  à  se  disperser  et 
se  réunir  de  nouveau  sur  leur  sergent-guide,  sur  une  sonnerie  du 
clairon  ou  du  tambour,  la  compagnie  se  formant  comme  étant  en 
colonne  droite  en  front,  les  sergents-guides  ou  l'homme  de  la 
gauche  de  chaque  compagnie  étant  placés  au  préalable.  Les 
hommes  devront  tenir  l'arme  au  "  reposez"  et  se  tenir  au  "  garde  à 
vous." 

XIII. 

Marcher  sur  des  points  et  juger  ta  distance. 

Afin  que  les  officiers  et  sergents  soient  parfaitement  instruits 
dans  cette  partie  importante  de  leurs  devoirs,  ils  devront  pratiquer 
souvent,  et  séparément,  à  marcher  sur  des  points  et  juger  la 
distance.  Dans  le  premier  de  ces  exercices  l'instructeur  se  placera 
en  arrière  de  l'officier  ou  sergent,  afin  de  s'assurer  s'il  marche 
droit  à  son  front  ;  dans  le  dernier  de  ces  exercices  l'instructeur 
se  servira  d'une  ligne  à  mesurer,  afin  de  vérifier  la  distance  qui 
pourra  être  prise  par  un  nombre  d'officiers  ou  sergents  sur  le  même 
alignement,  les  uns  plus  éloignés  que  les  autres.  Le  nombre  de 
files  pour  lequel  la  distance  doit  être  prise,  devra  être  donné 
d'avance. 

XIV. 

Chaque  officier  doit  connaître  parfaitement  tous  ses  devoirs. 

Un  officier  doit  connaître  le  poste  qu'il  doit  occuper  dans  toutes 
les  formations,  les  commandements  qu'il  doit  donner,  et  le  but  de 
chaque  mouvement.  Il  doit  se  rendre  maître  des  principes  sur 
lesquels  se  fait  chaque  formation,  et  connaître  les  fautes  qui 
peuvent  se  commettre  le  plus  souvent,  afin  de  pouvoir  lui-même 
les  éviter,  et  être  capable  de  reprendre  les  autres.  Ces  principes 
sont  en  eux-mêmes  si  simples,  qu'avec  la  moindre  attention  il  se 
les  gravera  bientôt  dans  son  esprit.  Tous  les  officiers,  lorsque 
qualifiés,  devront  de  temps  en  temps  et  à  tour  de  rôle,  faire 
manœuvrer  le  bataillon. 
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RÈGLES  GÉNÉRALES. 

Les  règles  générales  suivantes  devront  être  observées  dans  les 
manœuvres  de  compagnie ^  qu^elle  soit  seule  ou  en  bataillon, 
quoiqu'elles  ne  soient  pas  cependant  répétées  dans 
chaque  mouvement. 

Art.  1.  Chaque  fois  qu'une  compagnie,  subdivision  ou  section 
conversera  de  pied  ferme,  le  pivot,  aussitôt  qu'il  aura  tourné  dans 
la  direction  voulue,  lèvera  l'avant-bras  qui  ne  porte  pas  la  cara- 
bine, et  l'homme  du  rang  de  serre-file  découvrira,  en  prenant  un 
pas  court  en  arrière,  et  un  pas  de  vingt-et-un  pouces  de  côté,  de 
manière  à  couvrir  son  deuxième  voisin  de  la  droite  ou  de  la  gauche. 

Art.  2.  Lorsqu'une  compagnie,  subdivision  ou  section  con- 
versera en  arrière,  qu'elle  ait  d^ abord  fait  volte-face  ou  non,  le 
pivot  ne  lèvera  pas  son  avant-bras,  et  l'homme  du  rang  de  serre- 
file  ne  découvrira  pas. 

Art.  3.  Les  sergents  marquant  les  points  sur  lesquels  leurs 
compagnies  respectives  doivent  s'aligner,  soit  en  se  déployant,  ou 
formant  la  ligne  de  bataille,  auront  leurs  armes  au  "  Redressez  ^' 
faisant  face  vers  le  point  d'appui  ;  ils  seront  placés  à  longueur  de 
bras  du  front  de  l'alignement,  et  leurs  compagnies  approchant  ils 
lèveront  le  bras  (celui  qui  se  trouve  du  côté  de  la  compagnie)  à 
angle  droit  avec  leur  corps,  les  poings  fermés,  sur  lesquels  la  ligne 
sera  formée.  Ainsi  toutes  lignes  devront  s'aligner  à  une  longueur 
de  bras  en  arrière  des  sergents  ;  un  sergent  marquant  un  point 
pourra  laisser  tomber  son  bras  aussitôt  que  l'homme  vis-à-vis  de 
lui  aura  pris  son  alignement. 

Art.  4.  Lorsqu'un  capitaine  doit  changer  de  flanc,  que  sa  com- 
pagnie soit  en  ligne  de  bataille,  ou  ployée  en  colonne,  de  pied 
ferme,  ou  sur  la  marche,  il  passera  toujours  en  arrière  de  sa  com- 
pagnie, au  pas  redoublé  ;  néanmoins  quand  le  capitaine  doit  changer 
de  flanc,  préparatoirement  à  une  marche  au  pas  de  côté  en  ligne 
de  bataille,  le  nombre  de  pas  n'étant  pas  mentionné,  ou  en  con- 
versant sur  la  marche,  de  colonne  en  ligne  dé  bataille,  et  viceversâ^ 
ainsi  qu'en  formant  le  front  de  la  compagnie  sur  la  file  dirigeante, 
de  la  marche  par  files  ou  par  quatre,  alors  il  traversera  en  avant  de 
sa  compagnie.  Ces  cas  peuvent  être  considérés  comme  faisant 
exceptions  à  la  règle  mentionnée  plus  haut. 

Art.  h.  Lorsque  le  capitaine  d'une  compagnie  change  de  flanc, 
si  le  sergent  guide   n'a  pas  à  prendre  un  point,  ou   n'est  pas 
obligé  de  se  placer  sur  le  flanc  opposé  de  sa  compagnie,  il  fera  le 
même  changement  que  le  capitaine,  le  lieutenant  fera  un  sem 
blable  changement,  les  deux  au  pas  redoublé. 

Art.  6.  Lorsque  l'oflicier  qui  dirige  une  compagnie,  subdivision 
ou  section,  change  de  flanc  sur  la  marche,  il  devra,  en  prenant  son 
nouveau  poste,  donner  le  commandement  By  the  Right  ou  By  the 
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Lefî,  si  le  changement  s'opère  pendant  une  converision,  les  mots 
ci-dessus  devront  suivre  immédiatement  le  mot  JForward, 

Art.  7.  Les  commandants  de  compagnies,  avant  de  donner  un 
mot  de  commandement,  devront  toujours  d'abord  mentionner  le 
numéro  de  leurs  compagnies  respectives,  comme  suit:  No.  1, 
iîZa^^ ;  lorsque  sur  la  marche,  les  mots  d'exécution  devront  être 
complétés  au  moment  où  les  hommes  Commenceront  le  pas  qui  les 
amènera  à  l'endroit  où  le  mot  de  commandement  doit  être  exécuté  ; 
le  mot  d'avertissement  devra  être  donné  de  manière  à  permettre 
ce  dernier  arrangement. 

Art.  8.  Afin  d'éviter  au  capitaine  des  changements  trop 
fréquents,  d'un  flanc  à  un  autre,  lorsqu'une  compagnie  ployée  en 
colonne  recevra  l'ordre  de  se  porter  sur  le  flanc  opposé,  le  lieute- 
nant, dans  ce  cas-ci,  dirigera  la  compagnie,  le  capitaine  restant  au 
véritable  flanc  pivotant  de  la  compagnie. 

Art.  9.  Après  la  halte  les  soldats  doivent  rester  immobile  dans 
la  position  où  ils  se  trouvaient  en  recevant  le  mot  de  commande- 
ment, à  moins  que  l'ofîîcier  commandant  n'ordonne  l'alignement 
par  la  droite  "ou  par  la  gauche. 

Art.  10.  La  file  gauche  de  la  subdivision  droite  sera  considérée 
comme  le  centre  de  la  compagnie. 

VERIFIER  UNE  COMPAGNIE. 

Après  qu'une  compagnie  a  été  numérotée  à  la  parade,  elle  sera 
vérifiée,  les  baïonnettes  (ou  sabres-baïonnettes)  remis,  comme 
suit  : — 

Les  troupes  armées  de  la  longue  carabine  porteront  "  l'arme  à 
l'épaule  "  avant  de  commencer  la  vérification,  celles  armées  de 
la  carabine  courte  la  vérifieront  avec  "  l'arme  au  reposez." 

Tell  off  as  a  right  (ou  left)  Company ^ 

Mark  Urne — Quick. 
By  sub-divisions, — Right  wheel. 
(Lorsqu'on  échelon.) — Mark  time, 
Reform  Company. 
By  suh-divisions. — Left  wheel. 
(Lorsqu'on  échelon.) — Mark  time. 
Reform  Company. 
By  sections — Right  wheel. 
(Lorsqu'on  échelon.) — Mark  time. 
Reform  Company. 
By  sections — Left  wheel. 
(Lorsqu'on  échelon.) — Mark  time. 
Reform  Company. 
Right  ahout  turn. 
3* 
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La  compagnie  sera  vérifiée,  le  rang  de  serre-file  en  avant,  de  la 
même  manière. 

Hait — Front. 

F  or  m  fours — Deep — Front. 

Form  fours — Right— Front. 

Form  fours — Left—Front. 

For7n  fours — About — Front. 

Mark  time — Quick. 

Right  about — Turn. 

Form  fours — Deep. 

Form  two — Deep. 

Fwm  fours — Right. 

Rear  turn. 

Form  fours — Left, 

Rear  turn. 

Hait— Front. 

On  the  leading  Company — Form  square — Quick  march. 
Sections  outwards — Reformcolumn — Quick  march — Hait— 
Dress. 

Form  close  column  of  sections — Quick  march — Unfrx — 
Bayonets  (ou  Swords) — Reform  Company — Quick 
March. 

Right  sub-division — Stand  at  ease. 
Left  sub-division — Stand  at  ease. 

Conversion  sur  un  x>ivot  mobile. 

De  colonne  en  ligne  de  bataille. — Lorsque  sur  la  marche,  les 
compagnies,  subdivisions  ou  sections,  peuvent  converser  sur  des 
pivots  mobiles,  par  les  commandements (ou  Left)  Wheelinto 
Line.  Lorsqu'une  compagnie  en  colonne  droite  en  tête  converse 
en  ligne  de  bataille,  le  capitaine  avancera  droit  à  son  front  à  pas 
courts,  pendant  la  conversion,  de  manière  à  rencontrer  la  droite  de 
sa  compagnie  au  moment  où  elle  complète  le  quart  du  cercle,  puis 
se  placera  sur  la  droite  ;  sur  le  commandement  Forward^le  lieute- 
nant et  le  sergent-guide  se  transporteront  à  leur  place  par  l'arrière 
pendant  la  conversion  ;  mais  lorsqu'une  compagnie  en  colonne 
gauche  en  tête,  converse  en  ligne  de  bataille,  le  capitaine  reste 
sur  la  droite,  le  sergent-guide,  pendant  la  conversion,  se  transporte 
à  sa  place. 

Lorsque  des  subdivisions  ou  sections,  en  colonne  droite  en  tête, 
conversent  en  ligne  de  bataille,  le  capitaine  et  le  sergent-guide 
agiront  tel  que  mentionné  au  paragraphe  ci-dessus  ;  mais  lorsque 
des  subdivisions  ou  sections  en  colonne  gauche  en  tête  conversent 
en  ligne  de  bataille,  le  capitaine  fera  volte-face  sur  le  commande- 
ment, et  traversera  sur  la  droite  de  la  compagnie,  et  le  sergent-guide 
se  rendra  à  sa  place  en  faisant  le  tour  du  flanc  ou  des  flancs  opposés 
des  subdivisions  ou  sections.    Dans  ces  deux  cas,  les  directeurs 
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pivot  mobile.  Voyez  page  38.    Une  colonne  changeant  de  direction.    Voyez  page  45. 


PLANCHE  V. 

Fig.  1. — UNE  COMPAGNIE  EN  LIGNE  DE  BATAILLE. 
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Fig,  2. — REAR  RANK  TAKE  OPEN  ORDER. 
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Fig.  3. — MARCH. 

6 


I  I  I  I  '  I  I  I  I  I  I  I  I  I  f  1-  [ 


Fig.  4. — UNE  COMPAGNIE  EN  COLONNE  DROITE  EN  TÊTE. 
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PLANCHE  VI. 


Fig.  1. — COMPANY  FOUR  PAGES 
TO  THE   LEFT — WHEEL. 
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Fig.  3. — BY  SECTIONS  ON  THE  LEFT  BACKWARDS  WHEEL. 
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Fig.  4.— QUICK-MARCH. — Halt-Dress. 
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Fig.  5. — LEFT  WHEEL  INTO  LINE. 
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le,  porte  son  sabre,  et  lorsqu  arrivé  au  troisième  pc 
I  commandement  Lefi    '^Ticel  F&rward  h/  the 


ur  Jivar  lianh  taie  opei. 
orJer,  le  rang  surnumC'- 
raire  marque  le  pas  quatre 


soblong; 


colonne  droite  en  tète  ;  quatre  points  seront  placés  marquant  les  a 
les  côtés  courts  de  trente  pas  ou  plus  si  la  compngnie  est  plus  fo 
iposô  sera  appelé  la  h:\s<i  du  Siilut,  un  cinquième  point  aj 
:int  face  vers  le  flanc  de  la  compagnie  ;  les  hommes,  maro 
ode,  lo3  quatre  points  seront  marquais  avec  desjaloi 


'oiir  exécuter  cette  manœuvre,  la  compagnie 
de  la  compagnie  reposera  sur  un  des  longs  ( 

saint,  sera  placé  à  quatre  pas  en  dehors  du  centre  de  la  base  du  salut  et 
points*  feront  face  dans  la  même  direction  que  la  compagnie.    Si  plus  co 
.orsque  le  Capitaine  donne  le  commandement  Farward  il  choisit  deux  objejs  sur  lesquels  il  dirige 
version,  placent  leur  arme  à  "  l'arme  à  l'épaule  "  (shoulder)  ù\  infanterie  de  ligne,  et  "  L'arme  à 
IV-paule  "  (slopc)  ou  "  L'arme  h  la  main  "  (trail)  ù  la  troisième  conversion, 
a  compagnie  défilera  au  pas  accéléré  sur  les  commandements  qui  suivent,  de  l'instructeur,  March/ml  in  Q 
au  pas  accéléré,  et  agit  de  même  qu'an  pas  ordinaire,    En  faisant  le  premier  pas  l'infanterie  do  ligne  port' 

le  s'ouvrent  pi 


te.  La  gauche 
pelé  le  point  du 


e  donné  de  défiler  au  pas  accéléré  ( 


Lorsqu'une  comp, 


I  RlqU  (ou  Uft)  wheel.  Fo, 


t  Forward^  les  subdiv 
pagnie  se  porte  vers  un 
int  dirigera  la  droite  de  1; 


(  Jiight  (ou  Uft)  wheel. 


1  (ou  section)  se  dirige  par  la  droite,  et  mce  vend. 

ordre  de  changer  son  danc.    Ainsi  lorsqu'une  compagnie  en  colonne  droite 
■        ■;  de  la  section  qui  la  précède,  et  dans  la  dir 
ction  d   "     "  ■■ 
r  le  tinnc  pivotant,  et  s 
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COMMANDEMENTS 

XV. 

Une  coinpiignie^  en  co- 
le  flanc  oppose. 

Right 

forra  compnny. 

Le  Capitaine  sur  le  commandement  ''^''j^.^* 
ffali-Dress,  By  the  Right  ;  après  avoir 

ucteur  change  de  flanc,  et  donne  en 
i^iihdimsion.  liight-W hcel,  DouMe 

ligné  toute  la  compagnie  donne  le 
ur  la  droite  do  sa  compagnie  au  1er 

Le  Lieutenant  change  de  flanc,  sur  le  com 
mandement  de  l'instructeur,  et  lorsque 
la  di  oite  de  la  subdivision  a  dépassé  la 
gauche  de  la  subdivision  droite,  donne 
le  commandement  Z^/ï  subdivision  righ 
wheel,  Double,  Forward,  Halir-Ih-ess  up 
puis  se  retire  immédiatement  dans  le 
rang  surnuméraire,  ayant  soin  de  donne: 

rang  de  sa  subdivision  est  en  ligne  avec 
le  rang  de  serre-flle  de  la  Ire  subdivision 

Sur  Balt  du  Capitaine,  le  sergent-guide  va  in 
diquer  l'endroit  où  reposera  la  gauche  de  sa 
compagnie  l'arme  au  "  redressez,"  et  à  Ion 
gueur  de  bras  de  l'alignement,  faisant  face 
vers  la  droite,  sur  iÇiccKÎî/ reprend  la  place  qu 
lui  est  assignée  en  ligne  de  bataille. 

la  2me  file  de  la  droite  de 
sa  compagnie,  l'arme  au 
"redressez,"  et  à  longueur 
de  bras  de  la  ligne,  faisant 
face  à  droite,  sur  Steady, 
reprend  la  place  qui  lui 
est  assignée  en  ligne  de 
bataille. 

Une  colonne  de  subdivisions,  gauche  en  tête,  exécutera  ce  mouvement  sur 
de  bafaille  à  angle  droit  à  la  direction  dans  laquelle  marche  la  colonne, 
jusqu'à  ce  qu'elle  soit  à  angle  droit  avec  l'alignement  futur,  puis,  alors  s 
divisions  ou  sections  suivantes  changeant  de  direction  là  où  la  1ère  aura 

a  gauche,  d'après  les  mêmes  principes;  lorsqu'il  n'est  pas  requis  de  former  la  ligne 
la  subdivision,  ou  section  de  direction,  recevra  l'ordre  de  changer  sa  direction, 
ulement,  le  commandement  de  Right  (ou  left)  form  company  sera  donné,  les  sub- 
changé,  puis  agiront  tel  que  déjà  mentionné. 

XVl.^Phnche  8. 
Figure  3. 
Une  compagnie  en  co- 
lonne droite  ou  gau- 

Coun 

er — March  by 

Right  and  Left— face. 
Quick — March. 

Sur  le  commandement  Eight  and  Left  face,  le  Capitaine  prend  un  pas  de  côté, 
fait  face'vers  sa  compagnie,  et  prend  un  long  pas  de  côté,  pour  couvrir  son 
sergent-guide;  la  contre-marche  exécutée,  il  donne  le  commandement  Coin- 
pany-Hall-Front,  Bresa,  puis  reprend  la  place  qui  lui  est  assignée,  regar- 
dant immédiatement  à  sa  distance  et  direction. 

Sur  le  commandement  Bight  and  Lcfl — 
face,  le  Lieutenant  se  place  à  un  pas  du 
flanc  opposé  vis-à-vis  le  1er  rang,  faisant 

reprend  sa  place  en  colonne. 

SurlecommandementCoMnier — maTchlyy  ranlcs 
.il  va  couvrir  son  capitaine  ;  sur  Right  aiu 
Le/Î— face  hit  volte-faco  ;  sur  i>res8  reprem 
sa  place  en  colonne. 

Sur  le  commandement  Right  and  Left— face,  que  la  colonne  soit  gauche  o 
gauche  ;  sur  March  tous  marcheront  ensemble,  chaque  rang  conversant  à 
sergent-guide.    Le  Capitaine  arrête  sa  compagnie  tel  que  déjà  mentionn 

11  droite  en  tête,  le  rang  de  front  fait  face  à  droite  et  le  rang  de  serre-file  fait  face  à 
droite,  emboîtant  bien  le  pas  jusqu'à  ce  que  l'homme  pivotant  du  1er  rang  arrive  au 

To  the  RigM  (ou  Left) 
face,  Left  (oii  Right) 
Counter  — March, 

Sur  le  commandement  To  tU  rû/ht  (on  Uft)- 
ou  à  droite  ;  le  mouvement  exécuté  agit  t 

face,  la  compagnie  fait  un  à  gauche 

Tel  que  mentionné  ci-dessus. 

Tel  que  mentionné  ci-dessus. 

Dans  la  contre-marche  par  files,  la  file  qui  dirige  tourne  court,  et  dirige  sa  marche  sur  le  Sergent-Guide,  les  autres  emboîtant  bien  le  pas,  les  hommes 
ayant  soin  de  se  rendre  jusqu'au  Lieutenant  avant  de  tourner,  puis  d'alonger  le  pas  lorsqu'ils  tournent  afin  de  ne  pas  retarder  ceux  qui  suivent.    Dans  CGS 
deux  cas  le  rang  sumiiméraire  fait  face  vers  le  flanc  opposé,  et  contre-marche  autour  de  ce  flanc,  chaque  homme  marquant  le  pas  aussitôt  qu'il  arrive  à  la 

Oounte 

-Marchby  files. 

Qaick-March. 

place  qu'il  doit  occuper,  le  mouvement  exécuté,  et  faisant  face  avec  la  compagnie.    Une  compagnie  en  ligne  de  bataille  pourra  converser  par  rangs  ou  par 
Lorsqu'une  compagnie  doit  contre-marcher  par  files,  elle  devra  toujours  faire  face  vers  le  flanc  opposé  au  flanc  qui  sera  pivot,  et  se  dirigera  sur  lui. 

Lorsqu'une  compagnie  doit  contre-marcher  et  continuer  sa  marche,  cette  contre-marche  pourra  s'exécuter  en  doublant  les  files. 

XVII.  -Figme  3. 

in  fr 

onipany  in  co- 
Right  {pu  Left) 

—Subdivisions. 

Left-subdivision,  Right 
ahoutthrce  quarters- 

Quick — ÎJarch. 

Sur  Face  le  Capitaine  fait  face  à  droite,  sur 
gauche  de  la  subdivision  de  direction. 

March  se  transporte  sur  le  flanc 

Sur  l'avertissement  Form  siiMiinsions  le 
Lieutenant  marque  l  endroit  où  reposera 
la  gauche  de  la  subdivision  gauche  ;  lors- 
que lagaucne  ae  cette  suDOirision  est 

Balt-Front-Brm.  et  reste  sur  la  gauche 

Sur 
plac 

ce  fait  un  pas  de  cftté  à  gauche,  et  fait 
à  droite,  sur  March  se  transporte  à  la 
e  qu  il  doit  occuper  en  colonne. 

Sur  le  commundetnent Left  subdivision,  Right aiout  threc  quarterê—face,  ce 
division  droite  fait  un  pas  en  arrière  et  deux  pas  de  côté,  reprenant  sa  p 
la  subdivision  droite  doit  aller  en  arrière  de  la  même  manière  ;  le  Capita 
Right  (ou  Left)  about  three  quarters—face,  dans  ce  cas,  il  fera  d'abord  1 

te  subdi\'ision  tourne  dans  la  direction  voulue,  le  serre-file  de  la  gauche  de  la  sub- 
ice  aussitôt  que  la  subdivision  gauche  est  passée  ;  si  la  colonne  est  gauche  en  tète, 

tce  à  sa  compagnie. 

• 

Une   compagnie  dirai 
formant  par  subdivi 

in  fr 
Form 

Right  lou  LelT 

Si  la  compagnie  marche  comme  étant  en  co 
dément  de  l'instructeur/rtm — suleUvision 
ment  Left  subdivision^  Ilari-time,  lorB( 
sion  est  clair  de  l'autre  subdivision,  Si 
ment  il  se  transporte  sur  la  gauche  de  la 

,  le  capitaine  donne  le  commande 
ue  le  flanc  opposé  de  cette  subriivi 
\t  linlf-turn  ;  pendant  ce  mouve 

tementen  arrière  de  la  subdivision  droite 
le  Lieutenant  donne  le  rommandemen 
Froni-tmn,  se  place  sur  le  flanc  pivotant 
en  passant  entre  les  subdivisions  pendant 

Pendant  que  le  mouvement  s'exécute,  se  trans 
porte  ù  la  place  qui  lui  est  assignée  en  co 

La  subdivision  gauche  sur  Eight  Tialf—tum,  marchera  en  avant  sans  recevoir  le  commandement  Fortcard;  si  la  colonne  est  gauche  en  tête,  la  subdivision  droite 
marchera  en  arrière  de  la  même  manièra    Une  colonne  de  subdivisions  se  formera  par  se.ctions  de  la  même  manière  ;  si  la  compagnie  est  de  pied  ferme, 
l'instructeur  donnera  le  commandement  Xfl/i  {oa  Right)  sections,  Right  (oa  Leftt  about  three  quartera  face,  Quiei:-7narch  ;  sur  la  marche,  le  t'apîtaine 
donnera  te  commandera  eut  Left  (ou  Right)  sections  mark-tim-e,  Right  (ou  Left)  half'—turn,   les  directeurs  des  sections  donneront  les  commandements 
Ealt  Front-Dress,  ou  Fron^turn.    Le  Lieutenant  agira  tel  que  le  Capitaine,  l'Enseigne  commandera  la  dernière  section,  se  transporbint  sur  le  fianc 
pivotant  de  cette  section,  tel  que  mentionné  pour  le  Lieutenant,  et  1q  surnuméraire  commandera  la  deuxième  section. 

PLANCHE  VIII. 


Fig.  1. — ON  THE  LEADING  PILE  RIGHT  ABOUT  FORM  COMPANY. 
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Fig.  2. — COUNTER  MARCH  BY  RANKS.     RIGHT  AND  LEFT-FACE. 
QUICK  MARCH. 
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.Ml  0  D  □  D  D  D  D  ëëëëW^^J 


Fig.  3. — FORM  SUB  DIVISIONS.     LEFT  SUB-DIVISION  RIGHT  ABOUT 
THREE  QUARTERS  FACE. 
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PLANCHE  IX. 


FORM    COMPANY  SQUARE. 

Fig.  1. 

Form  Close  Column  of  Sections.  Quick-March. 
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Fig.  2.  Fig.  3. 
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MANŒUVRES. 

I  N  S  T  K  U  0  ï  E  11  li . 

CAPITAINES. 

SERGENT-GUIDE. 

PIVOT  OU  POINT 
DK 

DIRECTION. 

SURNUMÉRAIRE. 

It  K  M  A  R  Q  U  E  S  . 

XIX. 

Quick— Mardi. 

'■   ■•■  |*H»HirlelhncpiT«»i«. 

fiiiT  t:m-  i  rcimcrai.  Li> 
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des  subdivisions  ou  sections  de  derrière  se  placent  dans  le  rang 
surnuméraire,  sur  le  commandement,  et  prennent  leur  place  pen- 
dant la  conversion. 

De  ligne  en  colonne. — Une  ligne  de  bataille  peut  converser  de 
pied  ferme  et,  étant  sur  la  marche,  sur  un  pivot  mobile,  en  coJonne 
de  subdivisions  ou  sections,  sur  les  commandements  By  companies 
(subdivisions  ou  sections)  Right  (owLeft)  PF/z(?e/,ou,si  de  pied  ferme, 
On  the  move  hy  companies,  subdivisions,  ôçc.  Lorsque  la  conversion 
sera  par  compagnie,  le  capitaine  se  rendra  sur  la  gauche  de  sa 
compagnie,  tel  que  déjà  mentionné,  le  lieutenant  et  le  sergent- 
guide  se  transportant  en  même  temps  à  leur  place.  Lorsque  la 
conversion  est  sur  la  gauche  le  capitaine  reste  à  sa  place  et  converse 
avec  sa  compagnie,  le  sergent-guide  prenant  la  place  qui  lui  est 
assignée  en  colonne.  Lorsque  la  conversion  est  sur  la  droite,  et 
ce  par  subdivisions  ou  sections,  le  capitaine  et  le  sergent-guide  se 
rendent  à  leur  place  sur  la  gauche  de  la  subdivision  ou  section, 
comme  si  la  conversion  était  par  compagnie  ;  lorsque  la  conversion 
est  sur  la  gauche,  le  capitaine  converse  avec  la  subdivision  ou 
section  droite,  et  sur  le  commandement  Forivard,  se  rend  au  pas 
redoublé  vers  le  flanc  pivotant  de  la  subdivision  ou  section  dirigeante. 
Dans  ces  deux  cas,  les  directeurs  des  subdivisions  ou  sections  de 
derrière  prennent  leur  place  sur  le  commandement  Forward, 
Dans  tous  ces  mouvements  le  rang  surnuméraire  regagnera  la 
distance  requise  du  rang  de  serre-file  pendant  la  conversion. 

Une  colonne  changeaiit  de  direction. 

Une  colonne  de  subdivisions  ou  sections,  sur  le  commandement 
d'avertissement  Change  direction  to  the  Right  (ou  Left)  de  l'instruc- 
teur, changera  sa  direction,  chaque  subdivision  ou  section  conversant 
successivement  sur  un  pivot  mobile,  sur  le  commandement  du 
directeur  de  la  subdivision.  Le  commandement  Forward  sera 
donné  à  la  subdivision  ou  section  de  direction  par  l'instructeur, 
mais  chaque  subdivision  ou  section  suivante  recevra  le  commande- 
ment Forward  de  son  directeur.  Lorsque  le  front  de  la  subdivi- 
sion ou  section  sera  perpendiculaire  à  la  nouvelle  direction,  les 
officiers  ne  changeront  pas  leur  position. 

On  peut  remarquer  ici  que  si  une  compagnie  converse  le  même 
nombre  de  pas  qu'elle  contient  de  files,  elle  complétera  le  quart 
du  cercle  ;  si  moitié  du  nombre  de  pas  le  huitième  du  cercle,  et  si 
le  quart  du  nombre  un  seizième  du  cercle.  (Voyez  Planche  6,  fig.  2.) 

Marcher  sur  un  alignement  en  colonne  ouverte  de  subdivisions. 

Un  alignement  est  la  ligne  imaginaire  qui  existe  entre  deux 
points  quelconques  sur  lesquels  une  ligne  peut  être  formée,  ou  les 
flancs  pivotants  d'une  colonne  alignés. 

La  compagnie  ayant  conversé  en  arrière  par  subdivisions,  de  la 
ligne  de  bataille,  tel  que  déjà  mentionné,  et  un  objet  distant  dans  la 
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prolongation  des  deux  flancs  pivotants  ayant  été  choisi,  le  comman- 
dant de  la  compagnie,  qui  sera  sur  le  flanc  pivotant  de  la  subdivision 
de  direction,  choisira  immédiatement  un  objet  intermédiaire  entre 
lui  et  l'objet  distant  pour  diriger  sa  marche. 

Sur  le  commandement  Mardi,  donné  par  l'instructeur,  les  deux 
subdivisions  se  mettront  en  marche  en  même  temps,  le  directeur 
de  la  première  subdivision  marchera  directement  et  à  pas  égaux 
sur  les  points  qu'il  aura  choisis,  celui  de  la  subdivision  suivante 
préservera  sa  distance  et  marchera  dans  la  même  direction  que  le 
premier,  conservant  entre  sa  subdivision  et  la  première  la  dis- 
tance égale  à  la  largeur  de  sa  subdivision,  afin  de  pouvoir,  sur 
commandement,  converser  en  ligne  de  bataille,  la  distance  devant 
être  mesurée  de  premier  rang  à  premier  rang. 

Les  mêmes  principes  s'appliquent  aux  compagnies  aussi  bien 
qu'aux  subdivisions  ou  sections  lorsqu'elles  marchent  en  colonne. 

Une  compagnie  marchant  par  files  ou  par  quatre,  formant  le  front  sur 
la  file  de  direction,  sur  un  flanc  quelconquey  ou  sur  la  droite,  etc. 
(Voir  Planche  8,  fig.  1.) 

Cette  manœuvre  sera  exécutée  tel  que  déjà  mentionné,  le  mot 
Company  étant  substitué  à  celui  de  Squad  dans  le  commande- 
ment. Lorsque  la  formation  est  sur  la  file  de  direction,  (^On  the 
Leading  File  Front  Form  Company,)  le  capitaine  traversera  en 
avant  de  sa  compagnie,  afin  de  pouvoir  se  placer  sur  le  flanc 
pivotant.  Une  fois  ce  mouvement  exécuté,  le  sergent-guide, 
passant  par  l'arrière,  et  le  lieutenant  se  rendront  à  leur  place, 
pendant  la  conversion. 

Lorsque  le  mouvement  est  exécuté  sur  la  droite  ou  sur  la  gauche, 
ou  en  faisant  volte-face,  le  sergent  indiquera  le  flanc  extérieur  de  la 
compagnie  faisant  face  vers  le  flanc  pivotant,  son  arme  au  "  redres- 
sez," son  bras  tendu  et  le  poing  fermé,  le  surnuméraire  donnera  un 
point  de  base  vis-à-vis  le  flanc  intérieur  de  la  même  manière  ;  le  capi- 
taine alignera  ses  hommes  file  par  file  au  fur  et  à  mesure  qu'ils  arrive- 
ront, et,  le  mouvement  exécuté,  donnera  le  commandement  Eyes 
Front,  et  prendra  sa  place,  le  sergent-guide  et  le  surnuméraire 
retournant  à  leur  place  sut  le  commandement  Steady  de  l'instruc- 
teur ;  le  rang  surnuméraire  se  placera  à  la  distance  requise  aussi- 
tôt que  le  terrain  en  arrière  sera  clair. 

La  marche  diagonale. 

Tel  que  déjà  mentionné  à  la  Ire  partie,  s.  27. 

En  colonne. — Lorsqu'une  compagnie  incline  vers  le  flanc  pivotant, 
le  capitaine  dirige  ;  lorsque  le  mouvement  est  sur  le  flanc  opposé, 
le  lieutenant  se  place  sur  ce  flanc  et  dirige  la  compagnie,  à  moins 
que  l'ordre  ne  soit  donné  au  capitaine  de  changer  son  flanc. 

Marche  et  conversion  par  files. 

Tel  que  déjà  mentionné  à  la  2e  partie,  s.  8. 

Pour  la  position  des  officiers  voir  la  section  suivante. 
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Si  une  compagnie  est  arrêtée,  ou  a  reçu  ordre  de  marquer  le 
pas,  lorsqu'une  partie  des  files  seulement  a  conversé  dans  la 
nouvelle  direction,  on  devra  enseigner  à  celles  qui  restent  en 
arrière  à  prendre  leur  place  en  rang  sur  le  commandement  Kear 
files  cover.  Si  le  commandement  Front  doit  suivre  celui  de  Hait, 
le  commandement  ci-dessus  n'est  pas  nécessaire,  mais  dans  ce  cas, 
les  files  restées  en  arrière  se  placeront  dans  la  ligne  sur  le 
commandement  Dress. 

Doubler  les  files. 

Pour  doubler  les  files  les  hommes  agiront  tel  que  déjà  mentionné, 
le  rang  surnuméraire,  sur  le  commandement  Fours,  faisant  un  pas 
en  arrière.  Pendant  la  marche  par  files,  comme  pour  celle  par 
quatre,  le  capitaine  dirigera  la  compagnie  en  se  plaçant  en  ligne 
avec  le  premier  rang  ou  la  première  file,  le  sergent-guide  se  placera 
en  tête  du  rang  de  front,  le  lieutenant  sera  sur  le  flanc  opposé 
et  avec  la  seconde  file  ou  second  rang  de  la  queue,  les  autres  sur- 
numéraires feront  face  avec  la  compagnie,  et  retiendront  leur 
position  respective. 

Lorsqu'une  compagnie,  en  colonne  serrée  en  masse,  exécute  la 
marche  par  le  fianc,  le  directeur  se  place  en  tête  de  l'homme 
du  rang  de  front  du  premier  rang  ;  lorsque  le  capitaine  dirige,  le 
sergent-guide  se  place  à  côté  de  lui,  en  tête  de  l'homme  du  second 
rang.  Lorsque  le  lieutenant  dirige  sur  le  flanc  opposé,  le  sergent- 
guide  reste  à  la  place  qui  lui  est  assignée  en  colonne. 

Une  compag  nie  avec  les  files  doublées,  se  serrant  sur  un  flanc,  ou  sur 
le  centre,  et  se  reformant  deux  de  profond. 

Une  compagnie  en  ligne  de  bataille,  ou  en  colonne,  ayant  doublé 
ses  flles,  se  serrera  sur  un  flanc  ou  sur  le  centre,  et  se  reformera 
deux  de  profond  de  pied  ferme  et  sur  la  marche  tel  que  déjà  men- 
tionné, les  ofiîciers  agissant  avec  la  compagnie,  ne  devant  pas 
déranger  l'ordre  dans  lequel  ils  se  trouvent. 

he  pas  de  côté. 

Une  compagnie  pratiquera  cette  marche,  et  ce  tel  que  déjà 
expliqué.  Lorsqu'une  compagnie  en  ligne  de  bataille  reçoit 
l'ordre  d'appuyer  sur  un  flanc  quelconque,  le  capitaine  ne  change 
pas  sa  position,  mais  doit  appuyer  avec  la  compagnie  ;  mais  s'il 
n'y  a  pas  un  nombre  de  pas  mentionné,  il  va,  sur  l'avertissement,  se 
placer  trois  pas  en  avant  du  flanc  de  la  compagnie  qui  est  le  plus 
près  du  centre  de  la  ligne  de  bataille,  et  fait  fe.ce  à  ses  hommes. 
S'il  arrivait  que  ce  flanc  fut  celui  de  la  gauche,  il  traversera  en 
avant  de  sa  compagnie,  et  après  avoir  donné  le  commandement 
Hait,  reviendra  se  placer  sur  la  droite  de  sa  compagnie  en  passant 
par  l'arrière.  En  colonne,  le  capitaine  reste  toujours  sur  le  flanc 
pivotant  de  sa  compagnie  et  marche  avec  elle,  excepté  dans  le  cas 
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où  il  aurait  corrigé  sa  distance  et  direction  ;  dans  ce  cas,  sa 
compagnie  appuiera  sur  lui. 

Avant  qu'une  compagnie,  faisant  seule  l'exercice,  exécute  ce 
mouvement,  un  point  devra  être  donné  pour  indiquer  l'endroit  où 
la  compagnie  devra  arrêter. 

Augmenter  et  diminuer  le  front  d'une  colonne. 

Les  règles  qui  s'appliquent  à  la  formation  des  subdivisions,  de 
sections,  s'appliquent  aussi  à  la  formation  de  compagnies,  de  sub- 
divisions, etc. 

On  peut  former  le  front  d'une  compagnie,  (celle-ci  étant  en  co- 
lonne de  sections)  sur  la  marche  comme  de  pied  ferme.  Si  la 
colonne  est  de  pied  ferme,  sur  l'avertissement, les  officiers  ou  autres 
dirigeant  les  sections  de  derrière,  se  placeront  dans  le  rang  sur- 
numéraire, et  le  sergent-guide  marquera  le  flanc  pivotant  de  la  com- 
pagnie ;  le  commandement  de  l'instructeur  sera  alors,  Rear  Sections 
Left  (ou  Right)  half  face,  Quick  March  ;  le  capitaine  agit  tel  que 
déjà  mentionné,  et  arrête  les  sections  successivement,  le  serre-file 
de  la  file  d'en  dehors  de  chaque  section  découvrant  immédiatement 
après  la  halte  pour  ne  pas  nuire  aux  sections  suivantes. 

Si  la  colonne  est  sur  la  marche,  les  officiers  ou  autres  qui 
dirigent  les  sections  d'en  arrière,  se  placeront  dans  le  rang  sur- 
numéraire, sur  l'avertissement,  et  toutes  les  sections,  sur  le  com- 
mandement du  capitaine,  agiront  ensemble,  le  capitaine  se  rendant 
sur  le  flanc  extérieur  de  la  compagnie  en  donnant  le  commande- 
ment Front  Turny  Quick,  à  chaque  section  successivement. 

Diminuer  et  augmenter  le  front  en  rompant  desfUes,  et  les  ramenant 

au  front. 

On  détachera  des  files,  tel  que  mentionné  dans  la  première  partie  ; 
le  capitaine  se  placera  sur  le  flanc  du  reste  du  premier  rang  de  sa 
compagnie,  à  mesure  que  les  files  se  détacheront,  le  sergent-guide 
viendra  couvrir  son  capitaine,  et  y  restera  tant  qu'il  y  aura  une 
file  en  arrière,  l'instructeur  donnera  le  commandement  Break  off — 
files,  et  le  capitaine  ou  autre  dirigeant  les  subdivisions  donneront 
le  commandernent  d'exécution. 

Diminuer  et  augmenter  le  front  en  doublant  les  files  ou  marchant 
par  files,  et  reformer  les  sections,  subdivisions,  ou  compagnies. 

Une  compagnie  en  colonne  avec  distance  entière  de  subdivi- 
sions ou  sections,  droite  en  tête,  peut  avancer  de  la  droite  par  files, 
ou  en  doublant  les  files,  sur  les  commandements  To  the  Right  Face 
(ou  For7)i  Fours  Right,)  Left  wheel,  Quick  March  ;  si  la  colonne  est 
gauche  en  tête,  les  quatre  ou  les  files  avanceront  de  la 
gauche  de  la  même  manière.  Ces  mouvements  peuvent  aussi 
s'exécuter  lorsque  la  colonne  est  sur  la  marche,  les  commande- 
ments étant  :  To  the  Right  (ou  Left)  Turn,  Left  (ou  Right)  Wheel 
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ou  Form  Fours  Right,  Left  Wheel,  ou  Form  Fours  Left,  Right 
Wheel. 

Lorsque  les  directeurs  des  subdivisions  ou  sections  doivent 
donner  les  commandements  ci  -  dessus  mentionnés,  im  aver- 
tissement préalable  doit  être  donné  par  l'instructeur.  Si  la 
colonne  est  serrée  en  masse,  ou  avec  distance  de  sections,  l'aver- 
tissement sera  Advance  (ou  Retire)  hy  Fours  (ou  Files)  from 
the  Right  (ou  Left),  et  si  elle  est  sur  la  marche,  ou  sur  un  pivot 
mobile,  Break  into  Fours  (ou  Files)  from  the  Right  (ou  Left),  etc. 

Une  compagnie  marchant  par  files,  ou  par  quatre,  formera  les 
sections,  subdivisions,  ou  compagnie  au  front,  tel  que  déjà  men- 
tionné dans  la  première  partie,  le  capitaine  traversant  en  avant  de 
la  section  ou  subdivision  pour  se  rendre  à  sa  place,  les  directeurs 
des  autres  sections  ou  subdivisions  prenant  leurs  places  sur  le  com- 
mandement Forward. 
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QUATRIEME  PARTIE. 
EXERCICES  DE  LA  CARABINE. 

PRINCIPES  GÉNÉRAUX. 
I. 

Noms  des  parties  delà  carabine^ — Les  recrues,  avant  d'apprendre 
les  exercices  du  maniement  des  armes  et  de  peloton,  devront  con- 
naître les  noms  des  différentes  parties  de  la  carabine,  tel  qu'expli- 
qué dans  la  Planche  X. 

II. 

Formation  d'aune  Escouade. — Les  soldats  seront  formés  en  es- 
couade en  rang  simple  pour  apprendre  les  exercices  du  maniement 
des  armes  et  de  peluton,  après  quoi  ils  pratiqueront  en  rang  double 
ce  qu'ils  auront  appris  en  un  rang  simple,  tel  que  prescrit  dans  la 
2me  Partie,  Section  1. 

IIL 

LHntructeur  devra  avoir  une  Carabine. — L'instructeur,  pendant 
les  exercices,  devrait  toujours  être  pourvu  d'une  carabine,  afin  qu'il 
puisse  enseigner  aux  recrues,  d'une  manière  pratique,  les  positions 
et  les  mouvements  requis. 

IV. 

Soi7is  à  apporter  dans  Vusage  de  la  carabine. — La  carabine  doit 
être  maniée  soigneusement,  car  tout  mouvement  rude  peut  relâ- 
cher le  chien  et  lui  faire  perdre  de  sa  justesse  à  tomber  directe- 
ment sur  la  cheminée  et  par  là  faire  rater  l'arme. 

V. 

Comment  porter  la  Carabine. — Les  carabines,  lorsqu'elles  ne  sont 
point  chargées,  doivent  être  portées  avec  le  chien  sur  la  cheminée  ; 
mais  lorsque  chargées  elles  doivent  être  portées  au  repos,  excepté 
pour  les  sentinelles  à  qui  il  est  permis  de  mettre  le  chien  sur  la 
cheminée  afin  de  retenir  la  capsule  à  sa  place. 


PLANCHE  X. 


NOMS  DES  PARTIES  DE  LA  CARABINE. 


LONGUE  CARABINE. 


A  A 
AA. 

Parrell, 

Canon. 

a. 

Muzzle. 

Bouche. 

TL. 
0. 

Fore  sight. 

Ligne  de  tir  ou  point  de  mire. 
Visière  ou  mire  de  derrière. 

c. 

Back  fcight. 

d. 

J?  lap, 
Mide, 

e. 

Glissoire, 

J- 

Nipple. 

Cheminée, 

S*- 

Bieech. 

Culasse. 

■R  il 

BXOCK. 

l'Ut. 

a'. 

N(ise  cap. 

Emhouchoir, 

7,5 
0  . 

Upper  bancl. 

Grenadier  e. 

c' 

Middle  baud. 

Cercle  du  centre. 

a  . 

iiOwçr  band. 

Capucine. 

c'. 

Projection. 

Monture- 

/'• 

But  t. 

Crosse. 

"  Small. 

Poignée. 

ht 

neei. 

1  aion. 

k\ 

"  Toe. 

Bec 

ce. 

Lock. 

Platine, 

a  a. 

Cock. 

Chien. 

6  6. 

Comb  of  Cock. 

Partie  dentelée  du  chien. 

D. 

Trigger. 

Détente, 

E. 

Trigger  guard  ou 

Guard. 

Sous-garde. 

F. 

Snap-cap; 

Egide  de  cheminée. 

G  G. 

Bling. 

Bandoulière, 

H. 

Stopper. 

Tampon. 

KK. 

K-amrod. 

Baguette. 

a. 

Head  or  jag. 

Tête. 

6. 

i'oiat. 

Bout  taraudé. 

L.  L. 

Bayonet. 

Baïonnette. 

a. 

Blade. 

Lame. 

h. 

Bend. 

Courbe, 

c. 

Socket. 

Bouille. 

d. 

Locking  ring. 

Anneau  d^ arrêt. 

M. 

Scabbard. 

Fourreau. 

Le  côté  de  la  carabine  sur  lequel  est  placée  la  platine 
est  appelé  plat  extérieur. 


PLANCHE  X,— Continuation, 

NOMS  DES  PARTIES  DE  LA  CARABINE 
CAEABINE  COURTE. 


A  A. 

Barrell. 

Oanon» 

a. 

Wuzzle. 

Bouche, 

h. 

Fore  sight. 

Ligne  de  tir  ou  point  de  mire 

c. 

Catch. 

Jhnon. 

d. 

Back  sight. 

Visière  ou  mire  dt  derrière. 

c. 

Flap. 

Clapet. 

f, 

or. 

Slide. 

Glissoire, 

Nipple. 

Cheminée, 

h. 

Breech. 

Culasse, 

B 15. 

Stock. 

Fût. 

Nose  cfip. 

Etnbouchoir, 

h\ 

XJpper  band- 

Grenadière, 

c\ 

Lower  band. 

Capucine. 

(£'. 

Projection. 

JUfonture, 

e'. 

Butt. 

Crosse- 

"  Small. 

Poignée, 

g'- 

"  Heel. 

Talon, 

"  Toe. 

Bec. 

ce. 

Lock. 

Platine. 

a  a. 

Cock. 

Chien. 

bb. 

Cotnb  of  cock. 

Partie  dentelée  du  chien. 

D. 

Trigger. 

Détente. 

E. 

1  rigger  guard  or 

Sous'garde. 

Guard. 

F. 

Snap  cap. 

Egide  de  cheminée. 

G  G. 

Sling. 

Bandoulière. 

H. 

Stopper. 

Tampon, 

KK. 

Ramrod. 

Baguette, 

a. 

Head  or  jag. 

Têtt. 

b. 

Point. 

Bout  taraudé. 

LL. 

Sword. 

Sabre, 

a. 

Blade. 

Lame, 

b. 

Hilt. 

Poignée, 

c. 

Guard  and  ring. 

Garde  et  anneau. 

d. 

Fpring. 

Ressort. 

M. 

Scabbard. 

Fourreau, 

Le  côté  de  la  carabine  sur  lequel  est  placée  la  platine 
est  appelé  plat  extérieur. 
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EXERCICES  DU  MANIEMENT  DES  ARMES. 

1 

S.  1.  Exercice  du  maniement  des  armes  avec  la  longue  carabine ^  eri 
rang  simple.    [Planche  Xi.] 


1.  PAR  NOMBRES. 

I.  ! 

Varme  à  V épaule. — La  recrue  devra  d'abord  se  placer  en  rang 
tel  qu'expliqué  dans  la  Partie  I,  Section  21  ;  elle  placera  alors  la 
carabine  dans  sa  main  gauche  la  saisissant  par  le  dedans  de  la 
crosse  avec  les  deux  premières  jointures  des  doigts,  l'index  à  un 
demi  pouce  du  talon,  le  pouce  en  avant  du  talon,  le  poignet  légère- 
ment tourné  en  dehors,  et  les  doigts  touchant  légèrement  la  cuisse. 
La  carabine  devra  être  appuyée  dans  le  creux  de  l'épaule  gauche, 
la  partie  antérieure  de  la  crosse  presqu'en  égalité  avec  le  devant 
de  la  cuisse. 

Quand  la  carabine  aura  été  placée  convenablement  à  l'épaule 
la  recrue  devra  toujours  se  mettre  en  rang  à  la  parade  ou  aux 
exercices  avec  l'arme  dans  cette  position. 


IL 


SECURE-ARMS 


TWO. 


THREE. 


Lorsqu'au 
droite  doit 


L'arme  sous  le  bras  gauche. — Tournez  la  platine 
vers  le  front  et  saisissez  la  carabine  avec  la  main 
droite  sous  la  garde  sans  la  déplacer  de  l'épaule  ; 
le  pouce  et  les  doigts  autour  du  fût,  le  bras  près  du 
corps.  ; 

Tournez  la  carabine  avec  la  main  droite  sans  la} 
déplacer  de  l'épaule,  de  manière  à  présenter  la 
bandoulière  au  front  et  le  chien  serré  près  du  corps, 
et  saisissez-la  èn  même  temps  de  la  main  gauche, 
le  petit  doigt  à  la  hauteur  de  l'épaule,  le  bras  gauche 
pressant  la  carabine. 

Donnez  à  la  crosse  avec  les  doigts  de  la  main 
droite  une  impulsion  afin  de  l'élever  sous  le  bras 
gauche  et  laissez  tomber  la  main  droite  au  côté,  le 
chien  devant  être  pressé  sous  l'aisselle,  le  canoiî 
dirigé  obliquement  vers  la  terre  et  inclinant  vers  l0 
front  droit  j  la  carabine  devant  être  saisie  fortement 
avec  la  main  gauche  qui  doit  être  en  front  de  la 
hanche  mais  un  peu  plus  bas,  le  coude  gauche  m\ 
^peu  en  arrière.  : 
repos  avec  ^' l'arme  sous  le  bras  gauche"  la  main 
saisir  la  carabine  au  dessus  de  la  capucine,  la  ban- 
4  I 
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doiilière  ou  le  fût  reposant  sur  le  bras  gauche  et  la  main  gauche 
prenant  le  bras  droit  au-dessus  du  poignet. 

IIL 


SHOULDER- 
ARMS. 


TWO. 


THREE. 


ORDER-ARMS. 


TWO. 


THREE. 


L^arme  à  P épaule  de  H'^arme  sous  le  bras  gauche — 
Elevez  la  carabine  à  une  position  perpendiculaire 
avec  la  main  gauche  présentant  la  bandoulière  au 
front  et  saisissez-la  avec  la  main  droite  sous  la 
garde,  le  bras  gauche  près  de  la  carabine  et  le  bras 
droit  près  du  corps. 

Tournez  la  carabine  avec  la  main  droite  sans  la 
déplacer  de  l'épaule  de  manière  à  présenter  le  corps 
de  la  platine  au  front,  et,  laissant  tomber  la  main 
gauche,  saisissez  la  crosse  tel  qu'indiqué  à  "  l'arme 
à  l'épaule,"  No.  I,  mais  avec  les  jointures  tournées 
vers  le  front. 

Portez  la  main  droite  au  côté  et  tournez  la  cara- 
bine avec  la  main  gauche  sans  la  déplacer  de 
l'épaule  de  manière  à  présenter  le  canon  au  front 

IV. 

JOarme  au  reposez. — Saisissez  la  carabine  de  la 
main  droite  au-dessus  de  la  capucine  tenant  le 
coude  aussi  près  du  corps  que  possible. 

Descendez  la  carabine  au  côté  droit  laissant  le 
petit  doigt  glisser  en  arrière  du  canon  à  mesure 
qu'elle  descend,  et  déposez  légèrement  la  crosse 
sur  le  sol,  le  bec  de  la 
avec  l'orteil  du  pied  droit 

Posez  la  main  droite  à  plat  sur  le  côté  extérieur 
du  fût,  le  pouce  sur  la  bandoulière  et  pressez  la 
carabine  dans  la  cavité  de  l'épaule, 

V. 


crosse  devant  être  en  ligne 


FIX- 


BAYONETS 


Placez  baïonnettes. — Au  mot  Fix^  placez  par  un 
vif  mouvement  du  poignet  le  pouce  de  la  main 
droite  autour  du  derrière  du  canon  et  saisissez  la 
carabine,  le  pouce  entre  le  fût  et  la  cuisse  ;  saisis- 
sez en  même  temps  la  bobèche  de  la  baïonnette 
avec  la  main  gauche,  les  jointures  vers  le  front,  le 
pouce  vers  l'arrière,  les  doigts  fixés  vers  la  terre  et 
le  coude  vers  l'arrière. 

Au  mot  BayonetSy  poussez  la   bouche   de  la 

^carabine  un  peu  en  avant  et  tirez  en  même  temps 
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la  baïonnette  et,  aussitôt  que  la  pointe  a  dépassé  le  fourreau,  reîe- 
vez-la  tenant  le  coude  baissé  et  la  partie  supérieure  du  bras  près  du 
corps,  placez  la  bobèche  de  la  baïonnette  sur  la  bouche  de  l'arme^ 
(la  partie  plate  de  la  lame  vers  le  front)  et  lorsqu'elle  tombe  sur  la 
tête  du  point  de  mire,  tournez-la  arec  le  pouce  de  gauche  à  droite 
et  serrez-la  à  sa  place  ;  alors  avec  le  pouce  tournez  l'anneau 
d'arrêt  dans  la  même  direction  sous  la  tête  du  point  de  mire  ;  enfin 
laissez  tomber  le  bras  gauche  au  côté  et  portez  la  carabine  au 
"  Reposez.'^ 

Vî. 


SHOULDER- 


ARMS. 


TWO. 


L* arme  à  V épaule  de  Reposer. ^^-^ An  mot  Shoul- 
der,  saisissez  la  carabine  comme  dans  le  premier 
mouvement  de     Placez  Baïonnettes."  No.  V. 

Au  mot  Arms,  donnez  à  la  carabine  une  vive 
secousse  en  la  levant  avec  la  main  droite  et  saisis- 
sez-la  au-dessous  de  la  capucine  tenant  le  canon 
près  de  l'épaule. 

Portez  la  carabine  avec  la  main  droite  au  côté 
gauche  et  saisissez-la  avec  la  main  gauche  tel 
qu'expliqué  à  "  L'arme  à  l'épaule"  No.  I,  laissant 
tomber  vivement  la  main  droite  au  côté. 


yii. 


PRESENT-    [     12 arme  au   présentez, — Saisissez  la  carabine 
ARMS.         comme  dans  le  premier  mouvement  de  "  mettez 

l'arme  sons  le  bras  gauche"  No.  II. 
TWO.  Levez  perpendiculairement  la  carabine  avec  la 

main  droite  en  front  du  milieu  du  corps  et  posez 
vivement  la  main  gauche  sur  la  bandoulière,  les 
doigts  dirigés  vers  le  haut,  le  pouce  près  de  l'index, 
et  son  extrémité  en  ligne  avec  la  bouche,  le  poignet 
sur  la  sous-garde,  le  coude  gauche  près  de  la  crosse, 
le  coude  droit  et  la  crosse  serrés  près  du  corps. 
THREE.  Descendez  la  carabine  en  front  près  du  milieu 

du  corps,  la  bandoulière  vers  le  front  aussi 
bas  que  la  main  droite  pourra  le  faire  sans  contrainte,  et  saisissez- 
la  de  la  main  gauche,  le  petit  doigt  appuyé  sur  la  monture  au- 
dessus  du  corps  de  la  platine,  le  pouce  entre  le  fût  et  le  canon,  la 
main  droite  tenant  légèrement  la  poignée  de  la  crosse,  les  doigts 
dirigés  vers  le  sol  ;  placez  en  même  temps  la  cavité  du  pied  droit 
contre  le  talon  gauche,  les  deux  genoux  droits.  Le  poids  de  la 
carabine  doit  être  porté  par  la  main  gauche. 
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VIIJ. 


SHOULDER- 
ARMS. 


TWO. 


[Planche  X/J.] 

TJarme  à  P épaule  de  "  présentez.^^ — Portez  la  cara- 
bine au  côté  gauche  par  un  tour  du  poignet  droit  et 
saisissez-la  de  la  main  gauche  tel  qu'expliqué  à 
"  l'arme  à  l'épaule"  No.  1,  les  doigts  de  la  main 
droite  reposant  sous  le  chien,  les  deux  premières 
jointures  autour  du  fût,  le  pouce  entre  le  fût  et  le 
canon,  le  bras  prés  du  corps,  et  ramenez  en  même 
temps  le  pied  droit  à  sa  position  première. 

Laissez  tomber  la  main  droite  au  côté. 

IX. 


i>ORT-ARMS.   (    Uarme  au  port. — Saisissez  ia  poignée  de  la  crosse 
J  avec  la  main  droite,  le  bras  près  du  corps. 
TWO.        ]     Portez  la  carabine  dans  une  position  oblique  en 
gavant  du  corps,  la  platine  vers  le  front,  le  canon, 
traversant  l'extrémité  de  l'épaule  gauche  et  joignez-la  en  même 
temps  avec  la  mam  gauche  juste  au-dessous  de  la  capucine,  les 
pouces  et  les  doigts  autour  de  la  pièce  ;  le  poignet  gauche  devant 
être  vis-à-vis  la  poitrine  du  côté  gauche,  les  deux  coudes  près 
du  corps. 

X. 


AS  A  FRONT  (     Croisez  baïonnettes , — Dirigez  le  pied  droit  à  droite 
RANK,  CHARGE    cu  toumaut  sur  les  talons,  le  pied  gauche  droit  au 
-BAYONETS.  J  frout  et  descendez  la  carabine  au  côté  droit  dans 
une  position  presqu'horizontale,la  bouche  du  canon 
inclinant  un  peu  vers  le  haut  ;  le  poignet  droit 
devant  être  sur  la  cavité  de  la  cuisse  au-dessous  de 
la  hanche,  la  main  droite  saisissant  la  poignée 
de  la  crosse,  et  le  pouce  et  les  doigts  de  la  main 
AS  A  REAR       gauche  autour  de  la  pièce. 

ilANK,  CHARGE 

-BAYONETS.    |     Demeur€z  fermes  au  "  Port" 


XI. 


SHOULDER- 
ARMS. 


TWO. 


Uarme  à  V épaule  de  "  croisez  baïonnettes^'^  comme 
rang  de  front.  —Relevez  la  carabine  au  côté  gauche, 
et  saisissez-la  de  la  main  gauche  tel  qu'expliqué 
à  "  l'arme  à  l'épaule,"  No.  I,  faisant  face  en  même 
temps  au  front  ;  la  main  droite  demeurant  tel 
qu'expliqué  à  "  l'arme  à  l'épaule  de  "  présentez,  " 
No.  VIII, 

Laissez  tomber  la  main  droite  au  côté. 
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SHOULDER- 
ARMS. 


TWO. 


Uarme  à  Vévaule  du  ^'port  "  comme  rang  de  serre- 
file. — Portez  la  carabine  au  côté  gauche  avec  la 
main  droite  et  saisissez-la  de  la  main  gauche  tel 
qu'expliqué  à  "  l'arme  à  l'épaule,"  No.  I  ;  la 
main  droite  demeurant  tel  qu'expliqué  à  "  l'arme 
à  l'épaule  de  "  présentez,"  No.  VIII. 

Laissez  tomber  la  main  droite  au  côté. 


ADVANCE- 
ARMS. 


TWO. 


THREE. 


ORDER-ARMS. 


TWO. 


THREE. 


ADVANCE- 


ARMS. 


TWO. 


SHOULDER 
ARMS. 


XII. 


Portez  Parme. — Saisissez  la  carabine  comme 
dans  le  premier  mouvement  de  "  mettez  l'arme 
sous  le  bras  gauche,"  No.  II. 

Portez  la  carabine  au  côté  droit  avec  la  main 
droite,  et  saisissez-la  de  la  main  gauche  près  de 
la  capucine,  et  ramenez  la  main  droite  en  saisissant 
la  carabine  de  cette  hiain  à  toute  la  longueur  du 
bras,  le  pouce  et  l'index  autour  de  la  sous-garde,  le 
reste  des  doigts  sous  le  chien. 

Laissez  tomber  la  main  gauche  au  côté. 

XIIL 

Ijarme  au  reposez  de  "  Parme  à  V épaule?'^— ^ 
Saisissez  la  carabine  avec  la  main  gauche,  le  petit 
doigt  en  ligne  avec  l'extrémité  de  l'épaule  droite, 
le  bras  près  du  corps. 

Etendez  les  doigts  et  le  pouce  de  la  main  droite 
et  descendez  la  carabine  de  la  main  gauche  jus- 
qu'à ce  que  la  crosse  touche  le  sol,  le  bras  gauche 
et  la  carabine  près  du  corps. 

Laissez  tomber  la  main  gauche  au  côté. 

XIV.  1 

Portez  Parme  de  "  Reposez,^^ — Au  mot  Advance, 
saisissez  la  carabine  tel  qu'expliqué  au  premier 
mouvement  de"  croisez  baïonnettes,"  No.  V. 

Au  mot  ArmSf  élevez  la  carabine  par  un  tour 
de  la  main  droite,  et  saisissez-la  comme  dans  le 
second  mouvement  de  "  l'arme  à  l'épaule,"  No. 
XII. 

Laissez  tomber  la  main  gauche  au  côté. 
XV. 


f  L'arme  à  Pépaule  de  "  Portez  Varme?'* — Sai- 
I  sissez  la  carabine  de  la  main  gauche  (le  petit  doigt 


60 


Exercices  de  la  ca/rahine. 


TWO. 


THREE. 


en  ligne  avec  le  coude  droit)  et  élevez-la  environ 
d'un  pouce,  sans  déplacer  le  canon  de  l'épaule  ; 
glissez  en  même  temps  le  pouce  de  la  main  droite 
sous  le  chien,  portant  les  doigts  sous  la  garde, 
^  les  deux  bras  prés  du  corps. 

Elevez  Ja  carabine  au  côté  gauche  par  un  tour 
du  poignet  droit,  en  la  saisissant  de  la  main 
gauche,  tel  qu'expliqué  à  "  l'arme  à  l'épaule,"  No. 
I,  la  main  droite  demeurant  tel  qu'indiqué  à"  l'arme 
à  l'épaule,"  de  "  présentez,"  No.  VIII. 
Laissez  tomber  la  main  droite  au  côté. 


XVI. 


SUPPORT- 
ARMS. 


TWO. 


THREE. 


"  Uarme  au  Supportez.'*^ — Elevez  la  carabine  en- 
viron d'un  pouce,  et  saisissez  la  poignée  de  la 
crosse  avec  la  main  droite,  les  doigts  et  le  pouce 
autour  du  fût,  le  bras  près  du  corps. 

Portez  le  bras  gauche  soas  le  chien,  les  doigts 
de  la  main  gauche  étendus,  avec  le  pouce 
près  de  l'index  ;  le  chien  restant  appuyé  sur  le 
milieu  de  l'avant-bras,  entre  le  poignet  et  le  coude, 
le  coude  près  du  corps. 

Laissez  tomber  la  main  droite  au  côté. 


XVII.  I 

SHOULDER-    f    U arme  à  r épaule  de     Supportez — Saisissez  la 
ARM  s.        poignée  de  la  crosse,  tel  qu'expliqué  dans  le  pre- 
mier mouvement  de  "  Parme  au  supportez No. 
XVI. 

TWO.        .     Baissez  la  main  gauche  et  saisissez  la  crosse 
comme  dans  "  l'arme  à  l'épaule,"  No.  I,  mais 
avec  le  coude  un  peu  courbé. 
THREE.  Laissez  tomber  la  main  droite  lestement  au  côté 

et  laissez  pendre  en  même  temps  le  bras  gauche 
toute  sa  longueur. 


XVIII. 


SLOPE-ARMS,    f    L'arme  sur  l'épaule. — Elevez  la  carabine  sans 
remuer  la  partie  supérieure  du  bras,  jusqu'à  ce  que 
j  la  sous-garde  soit  pressée  légèrement  dans  la  cavité 
de  l'épaule  et  que  l'avant-bras  soit  horizontal  ;  le 
bec  de  la  crosse  devant  être  vis-à-vis  le  centre  de 
^  la  cuisse  gauche. 
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XiX. 


SHOULDER- 
ARMS. 


-rwo. 


ORDER-ARMS. 
TWO. 
THREE. 


L'arme  à  r épaule  de  "  Vorme  sur  l'épau/e.^^ — Eten- 
dez le  bras  gauche  à  toute  sa  longueur,  et  portez 
en  même  temps  la  main  droite  sur  le  travers  du 
corps  en  position  diagonale,  plaçant  les  doigts  sous 
le  chien,  comme  dans  "  l'arme  à  l'épaule  de  Pré- 
sentez, "  No.  VIII. 

Laissez  tomber  la  main  droite  au  côté. 

XX. 

Tel  qu'expliqué  au  No.  IV. 


L'a7'me  au  reposez  de  "  l'arme  sur  l'épaule.'''^ — L'on  devra  aussi 
enseigner  aux  soldats  à  placer  "  l'arme  au  reposez  "  de  "  l'arme 
sur  l'épaule''  par  la  combinaison  des  mouvements  de  "  l'arme  à 
l'épaule  "  de  "  l'arme  sur  l'épaule"  et  "  l'arme  au  reposez," 
comme  suit  :  Aux  mots  Order  arms,  laissez  tomber  le  bras  gauche 
à  toute  sa  longueur,  et  saisissez  la  carabine  de  la  main  droite, 
et  aux  mots  Two  et  Three^  agissez  tel  qu'indiqué  au  No.  IV. 

XXI. 

UNFix-  (  Remettez  baïonnettes.  —  Au  mot  Unfix,  saisis- 
)  sez  la  carabine  comme  dans  le  premier  mouve- 
^  ment  de  "  placez  baïonnettes,"  No.  V. 
BAYONETS.  |  Au  mot  Bayonets,  poussez  la  bonche  du  canon 
l^un  peu  en  avant,  et  saisissez  la  carabine  avec  la 
main  gauche  immédiatement  au-dessus  de  la  grenadière,  le  pouce 
et  les  doigts  autour  du  fût  et  du  canon,  le  bras  près  du  corps. 
Elevez  la  main  droite  et  saisissez  la  douille  de  la  baïonnette  entre 
l'index  et  le  pouce,  les  autres  doigts  fermés,  les  jointures  vers  le 
front  et  le  bras  près  du  corps.  Avec  la  seconde  jointure  de 
l'index  de  la  main  droite  tournez  à  gauche  l'anneau  d'arrêt,  éten- 
dez alors  les  doigts  sous  la  courbe,  soulevez  la  baïonnette,  tournez- 
la  à  gauche,  et  dégagez-la  du  canon.  Dirigez  la  pointe  de  la 
baïonnette  vers  le  fourreau,  inclinant  la  paume  de  la  main  vers  le 
front  lorsqu'elle  descend,  et  placez  le  petit  doigt  sur  le  haut  de  la 
douille  ;  repoussez  en  même  temps  la  bouche  de  l'arme  dans 
la  cavité  de  l'épaule  droite  avec  la  main  gauche,  ôtez  cette  main 
immédiatement  et  placez-la  sur  l'ouverture  du  fourreau  afin  d'y 
guider  la  baïpnnette  ;  le  coude  devant  être  en  arrière,  et  aussi  près 
du  corps  que  possible.  Enfin  ramenez  l'arme  à  la  position  de 
"  Reposez.^' 

Les  mouvements  qui  précèdent  doivent  être  exécutés  seulement 
dans  "  l'exercice  de  revue." 
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XXII. 


Varme  à  la  main. — Au  mot  Trail,  saisissez  la 
carabine  comme  dans  le  premier  mouvement  de 
"  placez  baïonnettes,"  No.  V. 

Au  mot  Arrns,  donnez  à  la  carabine  une  vive 
secousse  en  la  levant  avec  la  main  droite,  saisissez- 
la  au-dessous  de  la  capucine  et  baissez-la  dans  une 
position  horizontale  à  longueur  de  bras,  les  doigts 
et  le  pouce  autour  de  la  pièce. 


XXIII. 


SHOULDER-  (  L' arme  à  P  épaule  de^' Vanne  à  la  mainP — Par  un 
ARMS.  tour  da  poignet  droit  placez  la  carabine  dans  une 
J  position  perpendiculaire,  portez-la  à  l'épaule  gauche, 
j  et  saisissez-la  avec  la  main  gauche  tel  qu'expliqué 
I  à  "  l'armé  à  l'épaule,"  No.  I,  laissant  tomber  vive- 
(^ment  la  main  droite  au  côté. 


XXIV. 

TRAIL — ARMS.  [    U arme  à  la  main  de  "  Varme  à  Vé'pa.ule?'* — Saisis- 
I  sez  la  carabine  avec  la  main  droite  au-dessous  de 
\  la  capucine,  le  bras  serré  près  du  corps. 
TWO.        I     Baissez  la  carabine  avec  la  main  droite  dans  la 
(^position  indiquée  à  "  l'arme  à  la  main,"  No.  XXI, 


XXV. 


ADVANCE- 
ARMS. 


TWO. 


Porter  Varme  de  "  Varme  à  la  main.^^ — Placez 
la  carabine  dans  une  position  perpendiculaire,  et 
saisissez-la  avec  la  main  gauche  au-dessus  et  près 
■{  de  la  capucine,  en  même  temps  l'élevant  un  peu 
et  la  saisissant  avec  la  main  droite,  comme  dans 
"  Portez  l'arme,"  No.  XII. 

Laissez  tomber  la  main  srauche  au  côté. 


XXVI. 


TRAIL-ARMS. 


TWO. 


L'arme  à  la  main  de  "  Partez  VarmeP — Saisis- 
sez la  carabine  avec  la  main  gauche,  le  petit  doigt 
en  ligne  avec  le  coude  droit,  le  bras  près  du  corps. 

Elevez  la  main  droite  et  saisissez  la  carabine 
au-dessous  de  la  capucine  ;  alors  portez-la  à  la  po- 
sition indiquée  à  "  l'arme  à  la  main,"  No.  V, 
laissant  tomber  en  même  temps  le  bras  gauche  au 
(côté. 
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XXVII. 

ORDER-ARMS.  f    U arme  au  reposez  de 'H' arme  à  la  main, ''^ — Portez 
I  la  carabine  au  côté  droit  et  placez-la  dans  une 
-{  position  perpendiculaire,  laissez-la  glisser  douce- 
I  ment  sur  le  sol  et  revenez  à  la  position  expliquée 
à  "  l'arme  au  reposez,"  No.  IV. 
On  ne  doit  jamais  y)orter  l'arme  à  la  main  avec  la  baïonnette 
placée  \  il  n'y  a  que  le  rang  de  front  qui,  avant  une  charge  à  la 
baïonnette,  peut  le  faire. 

Dans  tous  les  mouvements  qui  précédent,  l'on  doit  avoir  soin  de 
conserver  l'aplomb  du  corps  et  éviter  d'élever  ou  baisser  les  épaules. 

XXVIII. 

GROUND —    f    Les  arènes  sur  le  sol.- — Au  mot  Ground^  tournez 
le  pouce  et  saisissez  la  carabine  tel  qu'expliqué 
.  au  premier  mouvement  de  "  l'arme  à  la  main," 
I  No.  V,  le  poignet  tourné  un  peu  en  dehors. 
ARMS.       I     Au  mot  Armsy  tournez  la  carabine  sur  le  talon, 
l^la  platine  vers  l'arrière,  élevez-la  du  sol,  et  met- 
tez la  crosse  obliquement  vers  l'arrière  ;  penchez-vous  en  courbant 
les  deux  genoux  et  mettez  la  carabine  à  plat  sur  le  sol,  la  platine 
en  dessus,  la  bouche  du  canon  inclinée  vers  le  front  droit,  le  chien 
en  ligne  avec  les  talons  ;  levez-vous  de  suite  et  revenez  à  la  po- 
sition de  "  garde  à  vous." 

XXIX. 

TAKE  up-      (    Baissez-vous  comme  dans  le  mouvement  qui 
ARMS.      J  précède,  relevez  la  carabine  et  revenez  à  "  l'arme 


au  reposez 


STAND  AT-EASE.  |^    Tcl  qu'cxpliqué  dans  la  première  partie,  Scc.  3. 
2.  Juger  le  ternes. 

Lorsque  la  recrue  connaîtra  à  fond  l'exercice  du  maniement  des 
armes  par  nombre,  l'on  devra  lui  enseigner  à  juger  son  propre 
temps,  les  mots  de  commandement  qui  précèdent  étant  donnés 
sans  les  nombres.  La  recrue,  en  jugeant  son  propre  temps,  devra 
faire  une  pause  en  "  temps  ordinaire"  entre  les  mouvements  ; 
chaque  mouvement  néanmoins  devra  être  exécuté  lestement  et 
avec  vivacité  excepté  lorsqu'elle  descendra  la  carabine  au  "  re- 
posez, "  ce  qui  devra  être  fait  légèrement  et  avec  beau- 
coup de  soin  pour  ne  pas  endommager  l'arme  en  touchant  le  sol. 

En  plaçant  (fixing)  la  baïonnette  un  temps  plus  long  doit  être 
accordé. 
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3.  Mouvements  de  la  carabine  exécutés  sur  la  marche, 

Ijà,  recrue  devra  apprendre  à  exécuter  en  marchant  les  mouve- 
ments de  la  carabine  expliqués  ci-après  ;  ils  pourraient  lui  être 
enseignés  d'abord  en  marquant  le  pas  ;  chaque  mouvement  de- 
vrait être  exécuté  lorsque  le  pied  gauche  touche  le  sol,  et  au  temps 
ordinaire  et  au  temps  accéléré  ;  pour  obtenir  ce  résultat  le  mot  de 
commandement  devrait  se  terminer  au  moment  où  le  pied  droit 
touche  à  terre. 

Lorsque  les  soldats  se  tenant  en  ligne  avec  l'arme  au  "  reposez" 
reçoivent  le  commandement  iblnw,  {quick,  ou  double)  Marché  ils 
devront  venir  à  "  l'arme  à  la  main"  en  faisant  le  premier  pas. 

Lorsqu'ils  seront  par  files,  ils  viendront  à  "  l'arme  à  l'épaule"  en 
partant,  et  reviendront  au  "  reposez"  lorsqu'ils  feront  halte  et  face 
au  front  ;  lorsqu'ils  marcheront  en  ligne  de  bataille  ou  les  files 
doublées,  avec  "  l'arme  à  la  main,"  et  qu'ils  seront  commandés  de 
se  former  par  files,  ou  deux  de  profond,  ils  viendront  à  "  l'arme  à 
l'épaule  "  en  exécutant  le  mouvement,  et  devront  revenir  à 
l'arme  à  la  main,"  en  reformant  la  ligne  de  bataille  ou  en 
doublant  les  files.  Lorsqu'on  leur  commandera  de  marquer  le  pas, 
de  la  halte,  ils  devront  mettre  en  application  les  mêmes  règles. 

De  la  Jvdte  au  reposez  sur  vos  armes.'' — Au 
mot  Quick  (ou  Mark  time),  saisissez  la  carabine 
comme  dans  le  premier  mouvement  de  "  placez 
baïonnettes,"  No.  V.  Au  mot  Mardi  (ou  Qiiick)j 
avancez  et  portez  l'arme  à  la  main. 

Portez  rurme  de  ^^Tarme  à  la  main^ — Comme 
sur  la  marche. 

Varme  à  la  main  de  "  portez  Varme^ — Comme 
de  pied  ferme. 

U arme  àV épa.ule  de  ^'■Varme  à  la  rn^ainP — Comme 
de  pied  ferme,  et  lorsque  marchant  au  pas  accéléré 
ou  au  pas  redoublé  venez  de  suite  à  "  l'arme  sur 
l'épaule"  sans  mot  de  commandement,  en  laissant 
tomber  la  main  droite  au  côté. 

L'arme  à  la  main  de  "  l'arme  à  l'épaule  "  ou  de 
H'arme  sur  V épaule,'''^ — Ayant  laissé  tomber  le  bras 
gauche  à  toute  sa  longueur,  si  l'arme  est  dans  la 
position  de  "l'arme  sur  l'épaule,"  saisissez  la 
carabine  de  la  main  droite  comme  dans  le  premier 
mouvement  de  "  l'arme  à  la  main"  de  "  l'arme  à 
l'épaule,"  No.  XXIV,  et  descendez-la  à  la  position 
de  "  l'arme  à  la  main"  comme  de  pied  ferme. 

Changer  Forme  à  la,  position  de  "  l'arma  à  la 
main^ — Au  mot  Cho.nge,  élevez  la  carabine  à  une 
position  perpendiculaire  au  côté  droit. 

Au  mot  ArmSf  portez  la  carabine  au  côté  gauche 
avec  la  main  droite,  passez-la  dans  la  main 


QUICK-MARCH 

ou 

MARK  TIME  

QUICK. 

ADVANCE — 

ARMS. 
TRAIL-ARMS. 

SHOULDER- 
ARMS. 


TRAIL-ARMS. 


CHANGE, 


ARMS. 
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CHANGE- 
ARMS. 
SQUAD-HALT. 

THE  SHORT 
TRAIL. 


SHOULDER- 
ARMS. 


gauche  et  descendez-la  à  la  position  de  "  l'arme  à 
la  main,"  laissant  tomber  an  même  temps  la  main 
droite  au  côté. 

Reportez  la  carabine  au  côté  droit  de  la  même 
manière. 

Faites  halte  et  venez  de  suite  à  la  position  de 
L'arme  au  reposez." 

Uarme  levée  à  quatre  pouces  de  terre. — Lorsque 
les  soldats  se  tenant  à  la  position  de  "  l'arme  au 
reposez"  reçoivent  ordre  de  doubler  les  files,  d'ap- 
puyer à  droite  ou  à  gauche,  de  reculer  ou  de  faire 
un  nombre  donné  de  pas  vers  le  front,  ils  devront 
seulement  saisir  la  carabine  de  la  main  droite  et 
la  lever  de  terre  en  tenant  le  canon  près  de 
l'épaule  ;  ce  mouvement  est  appelé  The  Short- 
Trail. 

L'arme  à  l'épaule  tel  que  déjà  expliqué. 


Lorsque  les  soldats,  se  tenant  avec  l'arme  à  la  position  de  ^'l'arme 
à  l'épaule,"  reçoivent  le  commandement  Qidck  ou  Douhle-March.ou 
Mark  time-Quick  ou  Double,  ils  placeront  "  l'arme  sur  l'épaule  "  en 
faisant  le  premier  pas,  excepté  dans  le  pas  de  côté  et  en  prenant 


marchant  en  temps  ordmaire  avec  rarrae  a  la  posit] 
à  l'épaule,"  reçoivent  l'ordre  de  prendre  le  pas  accéléré,  ils  porteront 
"  l'arme  sur  l'épaule  "  en  faisant  le  premier  pas  dans  ce  temps. 
Quand  les  soldats  marchant  au  pas  accéléré  avec  "  l'arme  sur 
l'épaule"  reçoivent  l'ordre  de  reprendre  le  pas  ordinaire,  ils  devront 
garder  l'arme  dans  la  même  position. 


QUICK-MARCH, 
(ou  MARK- 
TIME-QUICK.) 
FIX-BAYONETS 


SHOULDER- 
ARMS. 
SUPPORT- 

ARMS. 
SHOULDER- 

ARMS. 
SLOPE-ARMS. 


Avancez  (ou  commencez  à  marquer  le  pas)  et 
portez  "  l'arme  sur  l'épaule"  au  premier  pas. 

Plojcez  baïonnettes. —  Descendez  la  carabine 
comme  dans  la  position  de  "  l'arme  à  la  main," 
mais  avec  le  canon  en  pente  oblique  en  avant 
du  sein  droit.  Placez  baïonnettes  comme  de  pied 
ferme,  mettez  de  suite  "  l'arme  à  l'épaule"  puis 
immédiatement  après    l'arme  sur  l'épaule." 

Uarme  à  r épaule  de  l'arme  sur  V épaule P — 
Comme  de  pied  ferme. 

Uarme  au  supportez. — Comme  de  pied  ferme. 


Uarme  à  P épaule  de 
Comme  de  pied  ferme. 
Comme  de  pied  ferme. 


Varme  au  supportez.-— 
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CHANGE- 
ARMS. 


CHANGE- 
ARMS. 

CHA.RGING. 


AS  A  FRONT 
RANK,  PRE- 
PARE TO 
CHARGE. 
CHARGE. 


AS  A  REAR 
RANK,-PRE- 
PARE  TO 
CHARGE. 
CHARGE. 


Changer  Varme  à  la  position  de  ^H'arme  sur 
r épaule?'* — Levez  vivement  la  main  gauche  et  sai- 
sissez la  poignée  de  la  crosse,  les  doigts  et  le  pouce 
autour  du  fût  ;  saisissez  en  même  temps  la  crosse 
de  la  main  droite,  les  deux  premières  jointures 
des  doigts  autour  du  fût,  le  pouce  en  avant  du 
\  talon  ;  levez  la  carabine  à  une  position  perpen- 
diculaire, passez-la  d'un  côté  du  corps  à  l'autre  et 
portez-la  sur  Fépaule  droite,  laissez  alors  tomber 
la  main  gauche  au  côté. 

Reportez  la  carabine  à  l'épaule  gauche  de  la 
même  manière. 

Croisez  baïoniiettes, — L'on  devra  apprendre  aux 
soldats,  marchant  au  pas  accéléré,  à  exécuter  le 
mouvement  de  "croisez  baïonnettes"  comme  suit: 

Portez  la  carabine  à  la  position  de  l'arme  à  la 
main,"  sans  perdre  l'aplomb  du  corps  ou  la  régula- 
rité du  pas.  ^ 

Portez  la  carabine  à  la  position  de  "  croisez 
baïonnettes"  augmentez  le  pas  à  la^ marche  du 
pas  redoublé. 

Continuez  à  avancer  avec  "  l'arme  sur  l'épaule." 


SQUAD-HALT. 


Prenez  le  pas  redoublé  en  conservant  la  position 
de  "  l'arme  sur  l'épaule." 

Faites  halte  et  placez  "  l'arme  à  l'épaule." 
Les  soldats,  marchant  avec  "  l'arme  sur  l'épaule,"  devront  inva- 
riablement placer  "  l'arme  à  l'épaule  "  quand  ils  feront  halte. 

Tourner  sur  la  marche. — Quand  un  soldat  reçoit  l'ordre  de  faire 
volte-face  à  droite  ou  à  gauche  avec  "  l'arme  sur  l'épaule,"  il  devra 
placer  "  l'arme  à  l'épaule  "  en  faisant  le  premier  pas  pour  tourner, 
et  après  avoir  complété  le  tour  en  trois  pas,  il  devra  placer  "  l'arme 
sur  l'épaule  "  sur  le  quatrième,  étant  le  pas  sur  lequel  il  avancera 
dans  la  nouvelle  direction  ;  lorsqu'avec  **l'arme  à  la  main"  il  devra 
exécuter  le  même  mouvement,  il  portera  sa  carabine  à  une 
position  perpendiculaire  par  un  tour  du  poignet,  sur  le  premier  pas 
qu'il  fera  pour  tourner  et  reviendra  à  la  position  de  "  l'arme  à  la 
main  "  sur  le  quatrième. 

S.  2.  Exercice  du  maniement  des  o^rmes  avec  la  carabine  courte,  en 
rang  simple.    \_Planche  XIIL'\ 

1.    PAR  NOMBRES. 

L'arme  à  V épaule. — La  recrue  devra  d'abord  se  placer  en  rang, 
tel  qu'expliqué  dans  la  Ire  Partie,  Section  2L  II  placera  alors 


PLANCHE  XIII. 


THE  SUPPORT. 


THE  PORT. 


THE  CHARGE. 
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la  carabine  dans  sa  main  droite  à  toute  la  longueur  de  son 
bras,  serré  au  côté  ;  la  sous-garde  vers  le  front,  l'index  et  le  pouce 
autour  de  la  sous-garde,  et  le  reste  des  doigts  sous  le  chien  ;  la 
partie  supérieure  du  canon  demeurant  dans  la  cavité  de  l'épaule. 

Quand  la  recrue  aura  appris  les  mouvements  de  la  carabine,  on 
devra  toujours  lui  enseigner  à  se  placer  en  rang  à  la  parade  ou 
pour  exercice  avec  "  l'arme  au  reposez  ;  "  avant  de  commencer 
l'exercice  du  maniement  des  armes,  il  devra  recevoir  l'ordre  de 
placer  "  l'arme  à  l'épaule." 

SECURE-ARMS.  f  L'arme  sous  le  bras  gauche. — Saisisse»  la  carabine 
avec  la  main  gauche  à  la  capucine,  et  élevez-la 
quelques  pouces,  en  courbant  légèrement  le  bras 
droit  sans  déplacer  le  canon  de  l'épaule  ;  alors 
glissez  le  pouce  de  la  main  droite  sous  le  chien,  et 
les  doigts  sous  la  sous-garde  pointant  vers  le  sol, 
les  deux  bras  près  du  corps. 
Two.  Passez  la  carabine  avec  la  main  droite  au  côté 

gauche,  placez  obliquement  la  crosse  sous  le  bras 
gauche  en  arrière,  et  laissez  tomber  la  main  droite  au  côté  ;  le  chien 
devant  être  près  de  l'aisselle,  le  ca.nun  penché  eu  avant,  et 
incliné  vers  le  front  droit,  la  carabine  devant  être  saisie  fortement 
avec  la  main  gauche,  laquelle  doit  être  en  avant  de,  mais  un  peu 
plus  bas  que,  la  hanche,  le  coude  un  peu  en  arrière. 

Lorsqu'au  repos  avec  "  l'arme  sous  le  bras  gauche  "  la  main  droite 
doit  saisir  la  carabine  au-dessus  de  la  capucine,  et  la  bandoulière  ou 
le  fût  doit  rester  sur  le  bras  gauche,  la  main  gauche  devant 
saisir  le  bras  droit  au-dessus  du  poignet. 


III. 


SHOULDER- 
ARMS. 


TWO. 


Uarme  à  V épaule  de  '•'■Varme  sous  le  bras  gauche.'''' — 
Levez  la  bouche  du  canon  et  portez  la  carabine 
avec  la  main  gauche  au  côté  droit,  alors  saisissez- 
s[  la  de  la  main  droite  tel  qu'expliqué  à  "  l'arme  à 
l'épaule  "  No,  1,  la  main  gauche  demeurant  pour 
la  tenir  ferme  à  sa  place,  le  bras  près  du  corps. 

Laissez  tomber  la  main  gauche  au  côté. 


IV, 


PRESENT- 
ARMS. 


TWO. 


Uarme  au  'présentez. — Saisissez  la  carabine 
comme  dans  le  premier  mouvement  de  "  l'arme 
sous  le  bras  gauche  "  No.  2. 

Levez  la  carabine  avec  la  main  droite  perpen- 
diculairement en  front  du  milieu  du  corps,  la 
platine  au  front,  placez  vivement  en  même  temps  la 
main  gauche  sur  le  fût,  les  doigts  pointant  vers  la 
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bouche  du  canon  du  fusil,  le  pouce  près  de  l'index 
(son  extrémité  en  ligne  avec  la  bouche)  le  poignet 
sur  la  sous-garde,  le  coude  gauche  près  de  la  crosse, 
le  coude  droit  et  la  crosse  près  du  corps. 
THREE.  1^  Descendez  la  carabine  près  et  en  avant  du 
milieu  du  corps,  la  sous-garde  vers  le  front,  aussi 
bas  que  la  main  droite  pourra  le  permettre  sans  contrainte,  et 
saisissez-la  de  la  main  gauche,  le  petit  doigt  touchant  la  monture 
au-dessus  du  corps  de  la  platine,  le  pouce  entre  le  fût  et  le  canon, 
la  main  droite  empoignant  légèrement  la  poignée  de  la  crosse,  les 
doigts  dirigés  vers  le  bas;  placez  en  même  temps  la  cavité  du 
pied  droit  contre  le  talon  gauche,  les  deux  genoux  droits.  Le  poids 
de  la  carabine  devra  être  supporté  par  la  main  gauche. 


SHOULDER- 
ARMS. 


TWO. 


ZParme  à  P épaule  de  Parme  au  'présentez^'' — Por- 
tez la  carabine  au  côté  droit  et  saisissez-la  de  la 
main  droite,  tel  qu'expliqué  à  "  l'arme  à  l'épaule," 
No.  I,  la  main  gauche  demeurant  pour  la  tenir 
ferme  à  sa  place,  le  bras  près  du  corps  ;  placez 
en  même  temps  le  pied  droit  dans  sa  position 
première. 

Laissez  tomber  la  main  gauche  au  côté. 


VL 

[    L'arme  au  bras. — Placez  la  crosse  de  travers  Jus- 
support-     I  qu'à  ce  que  la  platine  soit  en  front  du  milieu  du 
ARMS.      -{  corps,  le  derrière  de  la  main  vers  le  front,  le  canon 
I  restant  sur  le  bras  droit  et  placez  la  main  gauche 
sur  la  droite. 

VIL 

SHOULDER-    i     L'arme  à  l'épaule  de^^  l'arme  au  bras^^ — Portez  la 
ARMS.       <  carabine  à  la  position  de  "  l'arme  à  l'épaule,"  laissez 
l  tomber  en  même  temps  la  main  gauche  au  côté. 

VIII. 


ORDER-ARMS, 


TWO. 


L'arme  ait  refoscz. — Saisissez  la  carabine  de 
la  main  gauche,  le  petit  doigt  en  ligne  avec  l'extré- 
mité de  l'épaule  droite,  le  bras  près  du  corps. 

Descendez  la  carabine  dans  la  main  gauche 
jusque  près  du  sol,  en  tenant  le  bras  et  la  carabine 
]  près  du  corps  ;  saisissez-la  alors  avec  la  main 
I  droite  entre  les  cercles,  et  placez  la  crosse  douce- 
ô 
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ment  sur  le  sol,  laissant  tomber  en  même  fempar 
la  main  gauche  au  côté.  Le  bras  droit  devra  être 
légèrement  courbé,  le  pouce  près  de  la  cuisse  et  le» 
doigts  dirigés  vers  le  sol,  le  bec  de  la  crosse  en 
ligne  avec  Porte  il  du  pied  droit. 

IX. 


FIX-SWORDS 


1 


Fïacer  le  sabre. — Portez  la  carabdne  avec  la  main 
droite  entre  les  genoux,  la  sous-garde  vers  le  front, 
et  saisissez  le  fourreau  de  la  main  gauche,  en  tournant  la  poignée 
du  sabre  vers  le  front  droit  j  alors  saisissez  la  poignée  de  la  main 
droite,  les  jointures  vers  le  bas  et  tirez  le  sabre  vers  le  front  ;  quand 
la  pointe  est  bien  dégagée  du  corps,  tournez-la  vers  le  haut,  saisissez 
la  carabine  avec  la  main  gauche  à  Pembouchoir.  Placez  la  partie  de 
l'arrière  de  la  poignée  contre  le  plat  extérieur  du  canon,  les  join- 
tures à  droite,  le  bras  près  du  corps  et  glissez  le  ressort  jusqu'au 
tenon  et  l'anneau  jusqu'à  la  bouche  du  canon  j  enfin  saisissez  la 
carabine  avec  la  main  droite  entre  les  cercles,  laissez  tomber  la 
main  gauche  au  côté  et  revenez  à  la  position  "  de  l'arme  au  reposez,'^ 
No.  VIII. 

L'arme  à  l'épaule  de  "  l'arme  au  reposez.'''' — Donnez 
à  la  carabine,  avec  la  main  droite,  une  secousse  en 
avant,  prenez-la  avec  la  main  gauche  en  ligne  avec 
le  coude  et  saisissez-la  en  même  temps  de  la 
main  droite,  tel  qu'expliqué  à"  l'arme  à  l'épaule,'* 
No.  I, 

TWQ.        L    Laissez  tomber  la  main  gauche  au  côté. 


^  SHOULDER- 
ARMS, 


XL 


PORT- ARM  s. 


TWO. 


L'arme  au  Port. — -Saisissez  la  carabine  comme 
dans  le  premier  mouvement  de  *'  l'arme  sous  le  bras 
gauche,  "   No,  IL 

Portez  la  carabine  à  une  position  oblique  en 
avant  du  corps,  la  platine  au  front,  le  canon  de  tra- 
vers  vis-à-vis  l'extrémité  dePépaule  gauche,  saisis- 
sez-la en  même  temps  avec  le  pouce  et  les  doigts 
de  la  main  droite  autour  de  la  poignée  de  la  crosse, 
le  pouce  et  les  doigts  de  la  main  gauche  fixés  autour 
de  la  pièce  ;  le  poignet  gauche  devant  être  vis-à-vis 
\\e  sein  gauche,  les  deux  coudes  près  du  corps. 


XIL 


AS  A  FRONT 
RANK, 


f  Croisez  le  5a&r^.— Dirigez  ïe  pied  droit  vers 
I  la  droite  en  tournant  sur  les  talons,  le  pied  gauche 
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CHARGE — 
SWORDS. 


AS  A  REAR 
RANK, 

CHARGE  

SWORDS. 

SHOULDER- 
ARMS. 


TWO. 

SHOULDER- 
ARMS. 


TWO. 


SLOPE-ARMS. 


TWO, 


THREE. 


droit  au  front,  et  descendez  la  carabine  à  une  posi- 
tion presque  horizontale  au  côté  droit,  la  bouche 
du  canon  inclinée  un  peu  vers  le  haut  ;  le  poignet 
droit  appuyé  contre  la  cavité  de  la  cuisse  au-dessous 
de  la  hanche,  la  main  droite  saisissant  la  poignée 
de  la  crosse,  le  pouce  et  les  doigts  de  la  main 
gauche  autour  de  la  pièce. 

Demeurez  ferme  à  la  position  de  "  l'arme  au 
port." 

XIII. 

L'arme  à  l'épaide  de  "  croisez  le  sabre  comme 
rang  de  front.'''* — Levez  la  carabine  à  une  position 
perpendiculaire  au  côté  droit,  et  saisissez-la  de  la 
main  droite  tel  qu'expliqué  à  "  l'arme  à  l'épaule," 
No.  I  ;  en  même  temps  faites  face  au  front,  la 
iTiain  gauche  demeurant  tel  qu'expliqué  à  l'arme 
à  l'épaule  de  "  l'arme  sous  le  bras  gauche,"  No. 

^     Laissez  tomber  la  main  gauche  au  côté. 

L'arme  à  l'épaule  de  l'arme  au  port  comme 
rang  de  serre-fd.pP — Portez  la  carabine  avec  la  main 
gauche  au  côté  droit,  saisissez-la  avec  la  main  droite 
tel  qu'expliqué  à"  Farme  à  l'épaule,"  No.  I,  la  main 
gauche  demeurant  tel  qu'expliqué  à  l'arme  à 
l'épaule  de  "  l'arme   sous  le  bras  gauche,  "  No. 

m. 

Laissez  tomber  la  main  gauche  au  côté. 
XIV. 
{Planche  X/F.] 
L'arme  sur  l' épaule.— Saisissez  la  carabine  comme 
dans  le  premier  mouvement  de  "  l'arme  sous  le 
bras  gauche,"  No.  II. 

Portez  la  carabine  à  l'épaule  gauche,  et  saisissez- 
la  de  la  main  gauche,  les  deux  premières  jointures 
des  doigts  saisissant  le  côté  intérieur  de  la  crosse, 
l'index  à  un  demi  pouce  du  talon,  le  pouce  en 
avant  du  talon,  la  bouche  du  canon  penchant  en 
arrière,  et  la  sous-garde  légèrement  serrée  contre 
la  cavité  de  l'épaule.  La  partie  supérieure  du  bras 
gauche  devra  être  serrée  au  côté,  et  la  partie  inféri- 
eure du  bras  horizontale,  le  bec  de  la  crosse  vis-à-vis 
le  milieu  de  la  cuisse  gauche  ;  la  main  droite  tenant 
la  poignée  de  la  crosse,  le  pouce  et  les  doigts  au- 
,  tour  du  fût,  le  bras  près  du  corps. 
Descendez  la  main  droite  au  côté. 


THE  SLING.  THE  ORDER.  STAND  AT  BASE. 
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XV. 


SHOULDER- 
ARMS. 


TWO. 


THREE, 


ORDER-ARMS. 
TWO. 


L'arme  à  l'épaule  de  "  l'arme  sur  l'épaule.'^' — 
Saisissez  la  poignée  de  la  crosse  de  la  main 
droite,  les  doigts  et  le  pouce  autour  du  fût,  le  bras 
près  du  corps. 

Portez  la  carabine  au  côté  droit,  et  saisissez-la 
tel  qu'expliqué  à  l'arme  à  l'épaule,"  No.  I  ;  la 
main  gauche  devant  saisir  la  carabine  au-dessus 
et  près  de  la  capucine  pour  la  tenir  ferme  à 
l'épaule. 

Descendez  la  main  gauche  au  côté. 
XVI. 

Tel  qu'expliqué  au  No.  VIII. 
XVII. 


UNFix —  i  Remettez  le  sabre, — Portez  la  carabine  avec  la 
swoRDS.  <  main  droite  entre  les  genoux,  la  sous-garde  au 
(  front.  Placez  la  main  gauche  sur  la  sous-garde  du 
sabre,  les  jointures  vers  le  front,  et  saisissez  la  poignée  de  la 
main  droite,  les  jointures  vers  le  front,  les  doigts  dirigés  vers  le 
bas,  l'index  sur  le  ressort  ;  pressez  la  carabine  entre  les  genoux, 
poussez  le  ressort  et  levez  lestement  le  sabre  vers  le  haut  ;  lorsque 
dégagé  de  la  bouche  du  canon,  laissez  tomber  la  pointe  vers  le 
fourreau  avec  le  tranchant  de  la  lame  vers  le  front,  levant  le  coude 
droit  à  mesure  qu'il  descend,  saisissez  en  même  temps  le  four- 
reau de  la  main  gauche  et  guidez  le  sabre  dans  le  fourreau. 
Enfin  saisissez  la  carabine  de  la  main  droite  et  venez  à  la  posi- 
tion de  "  l'arme  au  reposez,"  prenant  le  temps  de  la  droite. 

Les  mouvements  qui  précèdent  devront  être  exécutés  dans  les 
exercices  de  revue  seulement. 


TRAIL-ARMS. 


SHOULDER- 
ARMS. 


XVIII. 

L'arme  à  la  mam. — Donnez  à  la  carabine  avec 
la  main  droite  une  secousse  en  levant,  saisissez-la 
i  en  arrière  et  près  de  la  mire  de  derrière,  et  portez- 
la  à  ime  position  horizontale  à  toute  la  longueur  du 
bras,  les  doigts  et  les  pouces  autour  de  la  pièce. 

XIX. 

L'arme  à  Vépaide  de  l'arme  à  la  main." — 
Portez  la  carabine  à  une  position  perpendiculaire 
et  saisissez-la  avec  la  main  gauche  au-dessus  et 
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\  près  de  la  capucine,  en  même  temps  levez-la  lé- 
gèrement, et  saisissez-la  tel  qu'expliqué  à  "  l'arme 
à  l'épaule,"  No.  I. 
Laissez  tomber  la  main  gauche  au  côté. 


XX. 


TRAIL-ARMS. 


TWO. 


L'arme  à  la  main  de  l'arme  à  V épaule'' — 
Saisissez  la  carabine  de  la  main  gauche,  le  petit 
doigt  en  ligne  avec  le  coude  droit,  le  bras  près  du 
corps. 

Saisissez  la  carabine  avec  la  main  droite  au- 
dessous  de  la  capucine  et  descendez-la  à  la  position 
de  "  l'arme  à  la  main,"  laissant  tomber  en  même 
^  temps  la  main  gauche  au  côté. 

XXL 


ORDER-ARMS.  f    L'arme  au  reposez  de     l'arme  à  la  main." — 
Portez  la  carabine  à  une  position  perpendiculaire 
au  côté  droit,  descendez-la  lestement  sur  le  sol,  et 
venez  à  la  position  de  "  l'arme  au  reposez." 
Les  armes  ne  doivent  jamais  être  portées  à  la  main  le  sabre  au 
canon,  excepté  par  le  rang  de  front  avant  de  "  croisez  le  sabre." 


SHOULDER- 
ARMS, 


SLING-ARMS. 


TWO. 


SHOULDER- 
ARMS. 


XXIL 


I     Tel  qu'expliqué  au  No.  X. 


xxm. 


la 
de 


carabine 
"  l'arme 


L'arme  en  bandoulière. — Saisissez 
comme  dans  le  premier  mouvement 
sous  le  bras  gauche,"  No.  IL 

Traversez  la  carabine  devant  le  corps  en  tour- 
nant le  canon  au  front,  afin  que  la  bandoulière 
puisse  passer  sur  l'épaule  gauche  ;  saisissez  alors  la 
bandoulière  de  la  main  droite  sur,  et  près  de, 
l'épaule  gauche.  Descendez  la  carabine  sous  le 
bras  gauche,  la  main  gauche  près  de  la  grenadière 
et  appuyée  contre  la  cuisse,  l'index  dirigé  vers  le 
bas  entre  le  fût  et  le  canon  ;  laissez  tomber  en 
même  temps  la  main  droite  au  côté. 

XXIV. 

f  L'arme  à  l'éimule^  de  ^'Varme  en  bandoulière." — 
I  Levez  la  bouche  du  canon  et  portez  la  carabine 
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^  au  côté  droit  avec  la  main  gauche,  la  saisissant 
I  de  la  main  droite  à  "  l'arme  à  l'épaule." 
Two.  Descendez  la  main  gauche  au  c6té. 

XXV. 

«ORDER-ARMS.   |     Tel  qu'ex|)liqué  au  No.  VIII. 

L'on  doit  avoir  soin  de  conserver  l'aplomb  du  corps  et  éviter 
d'élever  ou  baisser  les  épaules  dans  tous  les  mouvements  qui  pré- 
cèdent. 

XXVL 

GROUND-  f  Les  armes  sur  le  sol. — Tournez  la  carabine  sur 
le  talon,  la  platine  vers  l'arrière,  penchez  le  corps 
en  pliant  les  deux  genoux,  et  placez  la  carabine  à 
plat  sur  le  sol,  la  platine  en  dessus,  la  bouche  du 
canon  inclinant  vers  le  front  droit,  le  chien  en  ligne 
avec  les  talons  ;  levez-vous  aussitôt  et  revenez  à  la 
position  de  "  garde  à  vous." 

XXVTL 

Penchez  le  corps  comme  en  plaçant  les  a>rmes  sur 
le  sol,  relevez  la  carabine  et  venez  à  la  position 
de  "  l'arme  au  reposez." 

XXTIII, 

j'    Poussez  en  avant  ia  bouche  du  canon  avec  la 
STAND  AT-  J  main  droite,  le  bras  près  du  corps  ;  retirez  en  même 
EASE.       ]  temps  le  pied  droit  tel  qu'expliqué  dan^  la  pre- 
(  mière  partie,  Section  3 . 

2.  Juger  le  temps. 

Tel  qu'expliqué  au  No.  2  de  la  section  précédente. 

3 .  Mouvements  de  la  carabine  exécutés  sur  la  marche. 

La  recrue  devra  apprendre  à  exécuter  les  mouvements  de  la 
carabine,  qui  suivent,  en  marchant  ;  l'on  devra  les  lui  enseigner 
d'abord  en  marquant  le  temps  ;  chaque  mouvement  devant  être 
fait  sur  le  pied  gauche,  tel  que  mentionné  au  No.  3  de  la  section 
précédente. 

Lorsque  les  soldats,  armés  de  carabines  courtes,  ayant  "  l'arme 
à  l'épaule"  et  le  sabre  remis,  reçoivent  le  commandement 
Quick,  ou  Double,  Marché  ils  devront  porter  "  l'arme  à  la  main"  en 
faisant  le  premier  pas,  excepté  dans  le  pas  de  côté,  en  reculant  et 


TAKE-UP- 
ARMS. 


n 
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lorsque  par  files  ;  dans  chacun  de  ces  cas  ils  resteront  à  la  position 
de**  l'arme  à  l'épaule."  Quand  les  soldats  marchant  en  ligne,  ou 
vers  un  flanc,  les  files  doublées,  avec  *<  l'arme  à  la  main,"  se  remettent 
par  files,  ou  se  forment  deux  de  profond,  ils  placeront  "  l'arme  à 
l'épaule  "  en  exécutant  le  mouvement  ;  lorsqu'ils  se  reforment  en 
ligne  de  bataille,  ou  doublent  les  files,  ils  porteront  "  l'arme  à  la 
main"  ;  quand  ils  feront  halte  et  face  en  front,  étant  par  file, 
ils  reviendront  à  "  l'arme  au  reposez." 

Lorsque  les  soldats,  ayant  "  l'arme  à  l'épaule,"  et  le  sabre 
placé,  reçoivent  le  commandement  Quick  Mardi,  ils  avanceront  en 
gardant  "  l'arme  à  l'épaule  ;"  lorsque  le  mot  de  commandement  est 
Double  Marchy  ils  placeront  "  l'arme  sur  l'épaule." 

Quand  les  soldats,  ayant  "  l'arme  au  reposez"  et  le  sabre  remis, 
reçoivent  le  commandement  Slow,  ( quick  ou  double)  March,  ils 
placeront  "  l'arme  à  la  main"  en  faisant  le  premier  pas,  à  moins 
qu'ils  ne  soient  par  files  ;  dans  ce  cas,  ils  placeront  "  l'arme  à 
l'épaule  ;"  quand  les  soldats  ayant  "  l'arme  au  reposez"  et  le  sabre 
placé,  reçoivent  le  commandement  Quick  March,  ils  placeront 
"l'arme  à  l'épaule."  Les  règles  précédentes  s'appliqueront  égale- 
ment lorsque  le  soldat  recevra  l'ordre  de  marquer  le  temps  après  la 
halte. 

QUiCK-MARCH,  (    Après  la  halte  avec  "  Varme  au  reposez,"*^ — Avan- 
ou  MARK  TIME    ccz  (OU  commenccz  à  marquer  le  temps)  en  portant 
-QUICK.        la  carabine  à  la  position  de  "  l'arme  à  la  main"  en 
faisant  le  premier  pas. 
SHOULDER-         Uarme  à    épaule,  de  "  Varme  à  la  mainP — 

ARMS.         Comme  de  pied  ferme. 
TRAiL-ARMS,        Uarme  à  la  main,  de  "  Parme  à  VêpauleP — 
Comme  de  pied  ferme. 
CHANGE-    J     Changer  Parme,  de  "  Parme  à  la  main?"^ — Levez 
ARMS.       I  la  carabine  à  une  position  perpendiculaire  au  côté 
droit,  portez-la  au  côté  gauche  et  placez-la  dans  la 
main  gauche,  alors  descendez-la  à  la  position  de 
"  l'arme  à  la  main,"  laissant  tomber  en  même  temps 
la  main  droite  au  côté. 
CHANGE-  Portez  de  nouveau  la  carabine  au  côté  droit  de 

ARMS.  la  même  manière. 
SQUAD-HALT.  Faites  halte  et  venez  de  suite  à  la  position  de 
"l'arme  au  reposez." 
The  Short  Trail. —  Darme  levée  de  terre, — Lorsque  les  hommes, 
étant  à  la  position  de  "  l'arme  au  reposez,"  reçoivent  l'ordre  de 
doubler  les  files,  d'appuyer  sur  la  droite  ou  sur  la  gauche,  de  marcher 
en  arrière,  ou  de  prendre  un  nombre  donné  de  pas  au  front,  ils 
lèveront  seulement  la  carabine  de  terre  en  gardant  le  canon  près 
de  l'épaule. 

Croiser  le  sabre— li  on  devra  enseigner  aux  soldats  à  croiser 
le  sabre  de  la  manière  suivante  i 
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FIX-SWORDS. 

SHOULDER- 
ARMS. 
QUICK-MARCH. 

AS  A  FRONT 
RANK,  PREPARE 

TO  CHARGE. 


Tel  que  déjà  expliqué. 
Tel  que  déjà  expliqué. 


AS  A  REAR 
RANK,  PREPARE 
TO  CHARGE. 
CHARGE. 

SQUAD-HALT. 


Avancez  à  la  position  de  "  Parme  à  l'épaule." 
Descendez  la  carabine  à  la  position  de  "  l'arme  à 
la  main"  sans  perdre  l'aplomb  du  corps  ou  la  ré- 
gularité du  pas. 
^     Portez  la  carabine  à  la  position  de  croisez  le  sabre, 
CHARGE.  -j^jj     passez  au  pas  redoublé. 

Portez  la  carabine  à  la  position  de  "  Parme  sur 
l'épaule"  comme  de  pied  ferme. 

Prenez  le  pas   redoublé,  avec    "  Parme  sur 
l'épaule.^' 

Faites  halte  et  placez  "  l'arme  à  l'épaule"  comme 
rangs  de  front  et  de  serre-file. 
Place?-  le  sabre,  sur  la  marche. — Lorsque  les  soldats,  armés  de  la 
carabine  courte  reçoivent  l'ordre  de  placer  le  sabre  en  marchant, 
l'arme  à  la  main,  ils  devront  passer  la  carabine  dans  la  main 
gauche  et  tirer  le  sabre  avec  la  main  droite,  le  sortant  du  fourreau 
enfre  le  bras  gauche  et  le  corps,  le  canon  de  la  carabine  penché 
vers  le  haut,  la  bouche  du  canon  vis-à-vis  le  sein  gauche,  et  placer 
le  sabre  comme  de  pied  ferme  ;  ceci  fait  ils  devront  porter  la  cara- 
bine avec  la  main  gauche  au  côté  droit,  la  saisir  à  l'épaule  et 
laisser  tomber  la  main  gauche  au  côté  en  continuant  d'exécuter 
le  mouvement  avec  "  l'arme  à  l'épaule." 

Tourner,  sur  la  marche. — Quand  un  soldat  reçoit  l'ordre  de  faire 
volte-face  à  droite  ou  à  gauche,  l'arme  à  la  main,  il  devra  porter  la 
carabine  à  une  position  perpendiculaire  par  un  tour  de  poignet,  au 
premier  pas  qu'il  fera  pour  tourner,  et  replacer  de  nouveau  Parme  à 
la  main  sur  le  quatrième. 

S.  3.  EXERCICE  DU  MANIEMENT  DES  ARMES  POUR  LA  LONGUE  ET 
COURTE  CARABINE  EN  RANG  DOUBLE,  ET  METTRE  LES  ARMES 
EN  FAISCEAUX. 

1.  L'exercice  du  maniement  des  armes  en  rang  double. — Lorsque 
Pon  aura  enseigné  aux  recrues  tous  les  mouvements  de  l'exercice 
du  maniement  des  armes  soit  par  homme  ou  en  escouade  en  rang 
simple,  on  devra  les  leur  enseigner  en  escouade  en  rang  double. 

2.  Mouvements  exécutés  à  rangs  ouverts  et  serrés.— -U exercice  du 
maniement  des  armes  est  toujours  exécuté  les  rangs  ouverts;  tous 
les  mouvements,  excepté  "  l'arme  sous  le  bras  gauche,"  peuvent 
néanmoins  être  exécutés  en  rangs  serrés.  Avant  que  les  troupes 
formées  en  ligne  de  bataille  reçoivent  l'ordre  de  faire  le  salut 
en  présentant  les  armes,  le  rang  de  serre-file  recevra  le  com- 
mandement de  prendre  l'ordre  ouvert  ;  mais  lorsqu'elles  saluent 
en  colonne,  avec  distance  de  sections,  elles  devront  présenter  les 
armes  en  rangs  serrés. 
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3.  Distance  entre  les  rangs  avec  arme  à  la  main, — Pour  les 
instructions  sur  ce  chapitre  voyez  Partie  Ire  Section  2e. 

4*.  Les  mouvements  sont  les  mem.es  'pour  les  deux  ran2:s. — Les 
mouvements  de  la  carabine  pour  l'exercice  du  maniement  des 
armes  sont  exécutés  de  la  même  manière  par  les  deux  rangs 
excepté  dans  "  Croisez  Baïonnettes." 

5.  Mettre  les  armes  en  faisceaux. — En  addition  aux  mouvements 
de  la  carabine  en  rang  simple  l'on  devra  enseigner  à  l'escouade  en 
rang  double  à  mettre  les  armes  en  faisceaux  de  la  manière  sui- 
vante, les  rangs  serrés  : 

PILE-  (  Au  mot  Pile,  le  rang  de  serre-file  devra  prendre 
I  un  pas  et  neuf  pouces  en  arrière,  et  les  hommes  du 
^  rang  de  front  devront  reculer  le  pied  droit,  prêts  à 

ARMS.  I  faire  volte-face.  Au  mot  Arms,  le  rang  de  front  fera 
volte-face  portant  la  carabine  à  la  position  de  "  l'arme 
levée  de  terre."  Ils  devront  alors  tous  placer  la  crosse  de  leur  cara- 
bine entre  leurs  pieds,  la  platine  au  front  ;  après  quoi  la  file  droite 
du  rang  de  serre-file  et  la  file  gauche  du  rang  de  front  inclineront 
leur  carabine  l'une  vers  l'autre,  et  croiseront  les  baguettes.  Ceci 
fait,  l'homme  du  rang  de  front  de  la  file  droite  saisira  la  carabine 
de  l'homme  du  rang  de  front  de  sa  file  gauche  par  la  bouche  du 
canon,  l'éloignant  de  lui,  et  avec  sa  main  droite  il  tournera  les 
baguettes  en  passant  la  sienne  par  la  gauche  des  autres  et  vers  la 
droite  de  la  bouche  des  canons  des  autres  carabines  ;  enfin  la  file 
gauche  du  rang  de  serre-file  logera  sa  carabine  entre  la  bouche  des 
canons  de  celles  du  rang  de  front,  la  bandoulière  tournée  en  dehors, 
lorsqu'il  y  aura  une  file  creuse  chaque  homme  de  la  file  logera  sa 
carabine  contre  le  faisceaux  le  plus  i)roche  de  sa  droite. 

STAND-CLEAR.  f    Lcs  rangs  prendront  un  pas  et  neuf  pouces  en 
arrière  et  feront  face  vers  le  flanc  pivotant. 
STAND-TO.         Les  rangs  faisant  face  vers  le  flanc  pivotant 
feront  face  à  l'intérieur  en  prenant  un  pas  et  neuf 
pouces  en  avant. 
UNPiLE-  Au  mot  TJjipile,  saisissez  la  carabine  avec  la 

main  droite  sous  la  grenadière,  les  hommes  du 
rang  de  front  retirant  en  même  temps  leur  pied 
droit  afin  de  faire  volte-face. 
ARMS.  Au  mot  Arms,  desserrez  les  baguettes  sans  em- 

pressement, en  inclinant  les  crosses,  vers  l'intérieur 
et  venez  à  la  position  de"  l'arme  au  reposez."  Le  rang  de  front  fera 
alors  face  au  front,  et  le  rang  de  serre-file  s'avancera  en  prenant 
un  pas  et  neuf  pouces  en  avant.  Il  est  nécessaire  de  prendre  beau- 
coup de  soin  en  mettant  les  armes  en  faisceaux  et  en  rompant  les 
faisceaux  pour  ne  causer  aucun  dommage  aux  baguettes  et  aux 
mires. 
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Section  4.  Exercice  de  Peloton  pour  la  longue  et  la  courte  carabine. 

Après  s'être  perfectionnés  dans  les  mouvements  de  la  carabine, 
expliqués  à  l'exercice  du  maniement  des  armes,  les  soldats  devront 
apprendre  l'exercice  de  Peloton.  Dans  ce  but  l'escouade  sera 
formée  en  rang  simple  avec  les  havresacs.  L'on  devra  instruire 
la  recrue  dans  l'exercice  du  Peloton:  lo.  comme  rang  de  front; 
2.  comme  rang  de  serre-file. 

Après  quoi  elle  devra  apprendre  à  faire  feu  et  à  recharger  l'arme 
genou  en  terre  ;  on  devra  lui  enseigner  chacun  de  ces  exercices  : 
lo.  par  nombres  ;  2o.  en  temps  ordinaire  ;  3.  en  temps  accéléré. 

Les  mouvements  de  la  longue  et  de  la  courte  carabine  dans 
l'exercice  de  Peloton,  étant,  à  quelques  exceptions  près,  semblables, 
il  a  été  jugé  nécessaire  d'expliquer  séparément  les  parties  dans 
lesquelles  il  y  a  quelque  différence. 

1.  Eo:ercice  de  Peloton  par  nombres^ — L'exercice  de  Peloton  avec 
la  longue  et  la  courte  carabine  devra  commencer  de  "  l'arme  à 
l'épaule." 

"Avertissement'*'^ — (Platoon  Exercise  by  Numhers  as  a  Front  (or 
Rear)  Rank.    [Planche  XF.] 

PREPARE  To-  f  Avec  la  longue  carabine. — Saisissez  la  carabine 
LOAD.  de  la  main  droite  comme  dans  le  premier  mouve- 
ment de  "  l'arme  au  reposez,"  en  tournant  sur  les 
talons,  dirigez  le  pied  droit  vers  la  droite,  le  pied 
gauche  droit  en  front,  les  yeux  tournés  vers  le 
front. 

Comme  rang  de  front.        1      Comme  rang  de  serre-file. 


TWO, 


Portez  le  pied  gauche  10 
pouces  au  front  gauche  (viz  : 
6  au  front  et  8  a  gauche)  mou- 
j  vaut  le  corps  dans  la  même 
!  direction,  les  orteils  dirigés 
vers  le  front. 


Portez  le  pied  gauche  6 
pouces  au  front,  mouvant  le 
corps  dans  la  même  direction, 
les  orteils  dirig  és  vers  le  front. 


En  même  temps  tenez  les  épaules  carrément  au  front,  portez  la 
carabine  perpendiculairement  dans  la  main  droite,  vis-à-vis  le  sein 
gauche,  à  toute  la  longueur  du  bras,  et  la  saisissant  avec  la  main 
gauche  à  l'embouchoir,  (le  pouce  et  les  doigts  autour  du  fût  et  du 
canon),  placez  la  crosse  légèrement  sur  le  sol,  appuyée  contre 
l'intérieur  du  pied  gauche,  le  talon  en  ligne  avec  l'articulation  du 
gros  orteil,  le  canon  en  front  et  perpendiculairement,  tenant  le 
bras  gauche  serré  au  côté  ;  portez  en  même  temps  la  main  droite 
à  la  giberne  ou  sac  à  balles,  (le  coude  vers  l'arrière),  et  retirez-en 
une  cartouche  que  vous  devrez  tenir  près  de  la  bouche  de  l'arme 
entre  l'index  et  le  pouce,  la  balle  restant  dans  la  paume  de  la 
main. 


AS  A  FRONT  RANK 
STANDING,  READY, 


AS  A  REAR  RANK,  STANDING 

PRESENT  (Ist  Motion). 
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PREPARE  TO- 
LOAD. 


Avec  la  carabine  courte. — Saisissez  la  carabine 
de  la  main  gauche,  comme  dans  le  premier  mou- 
vement de  l'arme  au  reposez,"  tournant  en  même 
temps  sur  les  talons,  dirigez  le  pied  droit  vers  la 
droite,  le  gauche,  droit  en  front  ;  les  yeux  dirigés 
vers  le  front. 

Comme  rang  de  front.  Comme  rang  de  serre-file. 


Portez  le  pied  gauche  6 
pouces  au  frojit,  mouvant  le 
corps  dans  la  même  direction, 
les  orteils  dirijiés  vers  le  front. 


Portez  le  pied  gauclie  10 
,  pouces  au  front  gauche,  (viz. 
'  6  au  front  et  8   à  gauche), 
mouvant   le  corps   dans  la 
même  direction,   les  orteils 
1^  diriges  vers  le  front. 

En  même  temps  tenez  les  épaules  carrément  au  front,  portez  la 
carabine  dans  la  main  gauche,  et  placez  la  crosse  légèrement  sur 
le  sol,  appuyée  contre  l'intérieur  du  pied  gauche,  le  talon  en  ligne 
avec  l'articulation  du  gros  orteil,  le  canon  en  front  et  perpendi- 
culairement ;  glissez  lestement  la  main  gauche  à  l'embouchoir,  le 
pouce  et  les  doigts  autour  de  la  pièce,  le  bras  gauche  serré  au  côté, 
portez  en  même  temps  la  main  droite  à  la  giberne  ou  sac  à  balles 
(le  coude  vers  l'arrière),  et  retirez-en  une  cartouche  que  vous 
devrez  tenir  près  de  ]a  bouche  de  l'arme,  entre  l'index  et  le  pouce, 
la  balle  restant  dans  la  paume  de  la  main. 

Lorsque  les  pieds  sont  à  angle  droit,  l'on  doit  avoir  soin  de  ne 
pas  agrandir  l'angle  en  tournant  les  orteils  du  pied  droit  vers 
l'arrière,  ce  qui  aurait  Teffet  de  changer  la  véritable  position  de 
l'épaule  droite  en  chargeant  l'arme  et  en  faisant  feu. 

Portez  la  cartouche  entre  l'index  et  le  pouce 
de  la  main  gauche,  et,  le  bras  près  du  corps, 
déchirez-en  l'extrémité  avec  soin  pour  ne  pas 
perdre  de  poudre  ;  tout  mouvement  nécessaire 
devant  être  fait  avec  le  poignet  seulement. 

Portez  la  cartouche  à  la  bouche  de  l'arme,  et 
versez  la  poudre  dans  le  canon,  inclinant  la  paume 
de  la  main  vers  le  front  et  portant  le  coude  droit  à 
l'égalité  du  poignet. 

Renversez  la  cartouche  en  glissant  la  main  sur 
la  bouche  de  l'arme,  les  doigts  autour  du  canon,  et 
les  jointures  vers  le  front,  et  placez  la  balle  dans  le 
canon  presqu'entièrement,  retenant  le  papier  au- 
dessus  avec  l'index  et  le  pouce,  tenant  toujours  le 
coude  droit  à  l'égalité  du  poignet. 

Par  un  tour  du  poignet  de  gauche  à  droite,  serrant 
le  petit  doigt  contre  le  canon  et  ramenant  le  coude 
droit  au  côté,  déchirez  le  papier  qui  reste  entre 
l'index  et  le  pouce  j  lorsque  ce  mouvement  est 
complété  le  petit  doigt  doit  rester  appuyé  sur  le 
côté  du  canon,  les  jointures  tournées  vers  le  sol. 


LOAD. 


TWO. 


THREE. 


FOUR. 


82 


Exercices  de  la  carabine. 


Saisissez  la  tête  de  la  baguette  entre  la  seconde 
jointure  de  l'index  et  le  pouce,  les  jointures  tour- 
nées vers  le  corps. 

Dégagez  la  baguette  et  saisissez-la  par  le  milieu 
entre  les  deux  premiers  doigts  et  le  pouce  de  la 
main  droite,  l'index  en  ligne  avec  la  bouche  de 
l'arme,  les  jointures  tournées  vers  le  corps,  les 
autres  doigts  fermés  dans  la  main,  le  poignet  à 
l'égalité  du  coude,  le  pouce  de  la  main  gauche 
dirigé  vers  la  bouche  de  l'arme. 

Sortez  la  baguette  entièrement  en  raidissant  le 
bras,  tournez-la  en  ramenant  la  tête  vers  le  front  et 
en  faisant  passer  la  pointe  près  de  l'oreille  gauche, 
et  mettez-la  sur  la  balle  ;  la  baguette  devant  être 
perpendiculaire  et  saisie  au  milieu  entre  les  deux 
premiers  doigts  et  le  pouce,  le  reste  des  doigts  fer- 
més dans  la  main,  les  jointures  tournées  vers  le 
front,  le  bras  aussi  près  de  la  baguette  que  possible 
sans  contrainte  et  sans  changer  la  position  des 
épaules. 

Chassez  la  balle  droit  jusqu'à  ce  que  le  second 
doigt  de  la  main  droite  touche  à  la  bouche  de 
l'arme,  descendant  en  même  temps  le  coude  près 
du  corps,  les  jointures  vers  la  droite. 

Portez  vivement  la  main  droite  à  la  pointe  de  la 
baguette  et  sdisissez-la  en  cet  endroit. 

Chassez  fermement  la  balle  jusqu'au  fond,  des- 
cendant en  même  temps  le  coude  près  du  corps, 
les  jointures  tournées  vers  la  droite. 

Assurez-vous  que  la  balle  repose  sur  la  poudre 
par  deux  coups  fermes  de  la  baguette,  en  la  levant 
d'environ  un  pouce  chaque  fois,  évitant  toutefois 
de  donner  les  coups  forts  pour  ne  pas  endommager 
la  balle. 

Retirez  la  baguette  de  moitié  hors  du  canon  et 
saisissez-la  vers  le  milieu. 

Retirez  entièrement  la  baguette,  la  tournant  au 
front,  et  mettez-la  aussitôt  à  sa  place  ;  relevez 
vivement  la  main  droite  et  placez  la  seconde  join- 
ture de  l'index  (le  reste  des  doigts  fermés  dans  la 
main,)  sur  la  tête  de  la  baguette  et  enfoncez-la 
jusqu'au  fond,  alors  saisissez  l'arme  et  laissez  tom- 
ber au  même  instant  la  main  gauche  au  côté,  le 
^  bras  près  du  corps. 
En  exécutant  les  mouvements  expliqués  à  Rod  et  Retum,  on 
doit  éviter  le  plus  possible  de  frotter  la  baguette  sur  les  côtés  du 
canon  ou  la  bouche  de  l'arme,  et  faire  en  sorte  que  les  épaules 
restent  carrées  au  front  et  que  le  corps  reste  ferme. 
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Faites  un  demi  tour  à  droite  ;  portez  la  carabine 
à  une  position  horizontale  au  côté  droit  avec  la 
main  gauche,  en  la  saisissant  fermement,  le  petit 
doigt  touchant  la  monture  en  avant  du  corps  de  la 
platine,  le  pouce  entre  le  fût  et  le  canon,  le  bras 
gauche  près  du  corps  servant  d'appui  ;  saisissez  en 
même  temps  la  poignée  de  la  crosse  de  la  main 
droite,  le  coude  en  arriére,  la  pressant  légèrement 
avec  les  doigts  en  arrière  de  la  sous-garde,  placez, 
le  chien  au  cran  de  repos,  le  pouce  appuyé  dessus. 
Comme  rang  de  front  la  poignée  de  la  crosse  serrée 
contre  la  hanche  ;  comme  rang  de  serre-file  quatre 
pouces  au-dessus. 

Avancez  les  doigts  jusqu'à  la  cheminée  et  avec 
l'index  jetez  la  vieille  capsule. 

Portez  la  main  à  la  pochette  à  capsules,  et  prenez 
une  capsule  entre  l'index  et  le  pouce,  le  reste  des 
doigts  fermés,  le  coude  en  arrière. 

Placez  la  capsule  sur  la  cheminée  en  y  portant  la 
vue,  et  puis  levez  les  yeux  en  front. 

Rendez  la  capsule  avec  la  partie  plate  du  pouce, 
les  doigts  fermés  et  la  main  sur  le  corps  de  la 
platine. 

Portez  la  main  sur  la  poignée  de  la  crosse  et 
tenez-la  légèrement,  les  doigts  en  arrière  de  la 
sous-garde,  le  pouce  dirigé  vers  la  bouche  de  l'arme. 

Après  avoir  ajusté  la  mire,  si  nécessaire,  et  reporté 
la  main  droite  à  la  poignée  de  la  crosse,  armez  la 
carabine  en  la  tenant  légèrement,  les  doigts  en 
arrière  de  la  sous-garde,  le  pouce  dirigé  vers  la 
bouche  de  l'arme,  et  fixez  avec  fermeté  un  objet 
^  en  front. 

La  mire  de  derrière  sera  ajustée  de  la  manière  suivante  :  portez 
la  main  droite  à  la  mire,  et  avec  l'index  et  le  pouce  ajustez  la 
glissoire  en  plaçant  le  sommet  à  l'égalité  de  la  ligne,  ou  à  l'endroit 
du  clapet  qui  indique  la  distance  voulue  ;  alors,  si  la  distance  est 
indiquée  par  une  de  ces  lignes,  levez  le  clapet  soigneusement 
(évitant  de  le  lever  subitement  et  avec  secousse),  après  quoi 
reportez  la  main  à  la  poignée  de  la  crosse. 

Sans  mouvoir  la  main  gauche  du  fût,  sans  se 
plier  et  sans  lever  les  talons  de  terre,  portez  l'arme 
à  l'épaule  vers  le  front  ayant  soin  de  ne  pas  toucher 
le  corps  en  l'y  portant  ;  pressez  fermement  le  milieu 
de  la  crosse  dans  la  cavité  de  l'épaule  avec  la  main 
gauche,  portez  le  coude  bien  au-dessous  de  l'arme 
PRESENT  comme  appui,  levez  le  coude  droit  presqu'à  l'égalité 
et  juste  au  front  de  l'épaule  droite,  de  manière  à 
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former  un  lit  à  la  crosse,  la  main  droite  tenant 
légèrement  la  poignée,  le  pouce  dirigé  vers  la 
bouche  de  l'arme  qui  doit  être  à  quelques  pouces 
plus  bas  que  l'objet  fixé  ;  l'index  devant  être  le 
long  de  l'extérieur  de  la  sous-garde,  et  l'œil  gauche 
fermé. 

Le  bras  du  rang  de  front  ne  doit  pas  être  trop 
Two.  élevé  pour  ne  pas  empêcher  l'homme  du  rang  de 

serre-file  de  viser. 

Placez  l'index  sur  la  détente  comme  un  crochet, 
THREE  partie  entre  la  première  et  la  seconde  jointure 

*        devant  rester  à  plat  sur  la  détente,  et  retenez  la 
respiration. 

Relevez  la  bouche  de  l'arme   fermement  et 
FOUR.        •  avec  sang-froid  jusqu'à  ce  que  le  guidon  ou  point  de 
mire  s'aligne  par  le  cran  de  la  visière  avec  l'objet. 

Tirez  la  détente  sans  la  moindre  secousse  ou 
mouvement  de  la  main,  de  l'œil  ou  du  bras,  jusqu'à 
ce  que  le  chien  frappe  sur  la  cheminée,  tenant 
FiVE.  toujours  l'œil  fixé  sur  l'objet.    Descendez  l'arme  à 

la  position  du  bonnetage,  et,  si  le  clapet  a  été  levé, 
après  l'avoir  baissé  sans  mouvoir  la  glissoire,  sai- 
sissez la  carabine  de  la  main  droite  près  et  en 
avant  de  la  main  gauche,  l'avant-bras  près  du 
canon  ;  après  une  pause  de  temps  ordinaire  pre- 
nant le  temps  de  la  droite,  portez  la  carabine  avec 
la  main  droite  à  une  position  perpendiculaire  vis- 
à-vis  le  sein  droit,  en  tournant  le  canon  vers  le 
front,  alors  saisissez-la  de  la  main  gauche  à  l'em- 
bouchoir,  et  venez  à  la  position  de  "  apprêtez  à 
charger,"  2d  mouvement. 

Tel  que  déjà  expliqué,  par  nombres,  et  continuez 
ainsi  l'exercice  jusqu'à  ce  que  la  recrue  ait  acquis 
LOAD.         dans  ces  différents  mouvements  une  connaissance 
telle  qu'il  puisse  les  combiner  dans  un  ordre 
régulier. 

Comme  la  première  position  de  "  en  joue  "  ( Présent)  ne  sera 
pas  apprise  sans  beaucoup  de  pratique  et  de  soin,  l'instructeur 
devra  souvent  donner  le  commandement  As  you  were,  sur  lequel  le 
soldat  descendra  sa  carabine  au  côté  droit,  sans  se  mouvoir  d'autre 
partie  du  corps  que  les  bras,  continuant  à  tenir  l'œil  fixé  sur  l'objet 
sur  lequel  il  vise,  l'instructeur  devra  alors  corriger  les  irrégularités 
qu'il  a  remarquées.  Par  ce  moyen  la  recrue  s'accoutumera 
bientôt  à  prendre  la  position  avec  précision  et  acquerra  une 
grande  facilité  dans  le  maniement  de  l'arme  avec  la  main  gauche. 
Lorsque  le  mot  de  commandement  Ready  sera  donné  une  distance 
quelconque  devra  toujours  être  nommée  ;  néanmoins,  si  la  distance 
était  omise,  le  soldat  devra  juger  par  lui-même  de  la  distance  de 
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l'objet  sur  lequel  il  vise,  et  ajuster  la  mire  de  derrière  en  conséquence. 
On  ne  peut  prendre  trop  de  soin  pour  s'assurer  que  le  soldat  pointe 
avec  précision  quelqu'objet,  lorsqu'il  porte  sa  carabine  au  mou- 
vement de     en  joue,  "  (Présent)  dans  ce  but  on  pourrait  faire  un 
ceil  de  bœuf  sur  les  murs  d'une  bâtisse  afin  que  les  soldats 
puissent  viser.    On  doit  donner  une  attention  particulière  aux 
points  suivants  dans  le  mouvement  du  <'en  joue"  (Présent)  :  le  corps 
doit  être  ferme  et  droit,  la  crosse  doit  être  pressée  fermement  dans 
la  cavité  de  l'épaule  afin  d'éviter  le  coup  qui,  sans  cette  précaution, 
serait  occasionné  par  le  recul  de  l'arme  lors  de  l'explosion  de  la 
poudre;  la  carabine  doit  rester  solidement  dans  la  main  gauche 
et  saisie  fermement,  mais  sans  roideur  des  muscles,  la  mire  devant 
être  aplomb.    En  visant,  la  bouche  de  l'arme  doit  être  levée  avec 
fermeté  jusqu'à  ce  que  la  pointe  de  la  mire  de  devant  soit  en  ligne 
avec  l'objet  sur  lequel  l'œil  droit  est  fixé,  et  à  travers  le  bas  du 
cran  de  la  visière,  l'œil  gauche  fermé  et  la  respiration  retenue. 
En  faisant  feu  la  détente  doit  être  mue  par  la  pression  seulement, 
sans  mouvement  de  la  main,  de  l'œil  ou  du  coude  ;  l'œil  droit  doit 
continuer  à  fixer  Tobjet  après  le  coup,  afin  de  s'assurer  si  la  visée 
a  été  dérangée  par  le  mouvement  de  la  détente  ou  du  corps. 

La  position  de  la  tête,  relativement  à  la  crosse  en  visant,  dépend 
entièrement  sur  l'élévation  de  la  visière.  Avec  une  petite  éléva- 
tion la  crosse  doit  être  portée  près  de  la  tête  en  levant  l'épaule,  ou 
la  joue  doit  être  placée  sur  la  crosse  en  penchant  la  tête  un  peu  en 
avant  (et  non  sur  le  côté),  de  manière  à  fixer  l'œil  sur  l'objet  à 
travers  le  bas  de  la  visière  ;  à  mesure  que  la  distance  augmente,  la 
tête  doit  être  levée  ou  l'épaule  baissée. 

2.  Exercice  de  Peloton  en  temps  ordinaire. 

Après  que  la  recrue  aura  été  suffisamment  instruite  dans  l'exer- 
cice de  Peloton  par  nombres,  on  devra  lui  enseigner  à  l'exécuter  en 
temps  ordinaire,  les  mots  suivants  étant  seulement  donnés  sans  les 
nombres  :  Platoon  Exercise  in  Siow  Time — As  a  Front  (ow  Rear ) 
Rank,  Prépare  to  load. — Load. — Rod. — Ho7ne. — Return. — Cap. — 

Fire  a  VoUey^  at    yards. — Ready. — Présent.    Après  chacun 

de  ces  mots  le  soldat  devra  exécuter  les  mouvements  expliqués 
dans  l'exercice  de  peloton  par  nombres,  en  faisant  entre  chaque 
une  pause  de  temps  ordinaire. 

Lorsque  requis  de  charger  de  nouveau  en  temps  ordinaire  de  la 
position  de  Prépare  to  load,  le  commandement  sera,  In  slow  time, 
Load. 

3.  Exercice  de  Peloton  en  temps  accéléré. 

Lorsque  le  soldat  sera  suffisamment  familier  avec  les  mouve- 
ments de  l'exercice  de  peloton  pour  se  rappeler  l'ordre  dans  lequel 
ils  doivent  être  exécutés,  il  devra  les  pratiquer  en  temps  accéléré. 
Les  mots  de  commandement  suivants  seulement  étant  donnés  : 
Caution,  Platoon  Exercise  in  Quick  time. — As  a  Front  (ou  Rear) 
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SHOULDER- 


ARMS. 


Kanky  Load. — At  yards. — Ready. — Présent.    Lorsque  le  soldat 

a  fait  feu  il  devra  porter  sa  carabine  à  la  position  de  "  apprêtez  à 
charger,"  et  devra  continuer  à  charger  son  arme  sans  mot  de  com- 
mandement. Après  avoir  mis  la  capsule,  il  devra  rester  ferme  à  la 
position  du  bonnetage.  En  temps  accéléré,  le  soldat  devra  exécuter 
chaque  mouvement  en  entier  correctement,  mais  aussi  avec 
àiitant  de  rapidité  que  possible.  Lorsque  le  soldat  est  requis  de 
recharger  son  arme  en  temps  accéléré  de  la  position  de  "  apprêtez 
à  charger,"  après  avoir  exécuté  l'exercice  de  Peloton  en  temps 
ordinaire,  le  mot  de  commandement  sera.  In  Quick  time,  Load, 

4.  Mettre  Parme  à  V  épaule,  au  ^^reposez,"*  au  ^^portez^  de  la  position 

du  bonnetage. 

Lorsque  le  soldat  a  chargé  et  mis  la  capsule,  il  peut  recevoir 
l'ordre  de  mettre  l'arme  à  l'épaule,  au  "  reposez,"  et  si  armé  de  la 
longue  carabine,  au  "  portez,"  de  la  position  du  bonnetage. 

Mettre  Parme  à  P épaule  avec  la  longue  carabine. — 
Au  mot  Skoulder,  portez  le  pied  gauche  en  arrière 
du  pied  droit  en  plaçant  le  talon  par  derrière. 

Au  mut  Arms,  venez  au  front  et  en  même  temps 
portez  la  carabine  avec  la  main  droite  à  l'épaule 
^  gauche,  et  saisissez  la  crosse  de  la  main  gauche  à 
toute  la  longueur  du  bras  ;  les  doigts  de  la  main 
droite  devant  ^tre  sous  le  chien  et  près  du  corps 
de  la  platine,  le  pouce  dirigé  vers  la  bouche  de 
l'arme. 

Laissez  tomber  vivement  la  main  droite  au  côté. 

Mettre  Parme  à  P épaule  avec  la  carabine  courte. — 
Au  mot  Shouhler.  portez  le  pied  gauche  en  arrière 
du  pied  droit  en  plaçant  le  talon  par  derrière. 

Au  mot  Arm.s,  venez  au  front  ;  en  même  temps 
portez  la  carabine  au  côté  droit  avec  la  main 
gauche  à  une  position  perpendiculaire,  et  saisissez- 
la  avec  l'index  et  le  pouce  de  la  main  droite  au- 
tour de  la  sous-garde,  le  reste  des  doigts  sous  le 
chien. 

Laissez  tomber  vivement  la  main  gauche  au 
côté. 

Mettre  Parme  au  reposez  avec  la  longue  et  la  courte 
carabine. — Au  mot  Order,  portez  le  pied  gauche  en 
arrière  du  pied  droit  (plaçant  le  talon  par  derrière) 
et  saisissez  la  carabine  de  la  main  droite  près, 
et  en  avant,  de  la  main  gauche,  l'avant-bras  près 
du  canon. 

Au  mot  Arms,  faites  face  au  front  et  avec  la 
main  droite  placez  doucement  la  crosse  sur  le  sol 
au  côté  droit,  tel  qu'expliqué  dans  l'exercice  du 
maniement  des  armes. 


TWO. 


SHOULDER- 


ARMS. 


TWO. 


ORDER- 


ARMS, 
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ADVANCE- 
ARMS. 


Uarme  au  "  portez  "  avec  la  longue  carabine, — Ce 
mouvement  est  le  même  que  celui  de  "  Parme  à 
l'épaule  "  avec  la  courte  carabine. 

5.  Apprêter  à  charger  de  ^^P arme  au  portez''^  et  ^^de  Parme  au  reposez.** 

De  "l'arme  au  portez"  avec  la  longue  carabine. — 
Le  même  que  le  mouvement  de  "l'arme  à  l'épaule" 
avec  la  courte  carabine. 

De  **Parme  au  reposez^^  avec  la  longue  et  la  courte 
carabine. — Tournez  sur  les  talons  comme  dans  "ap- 
prêtez à  charger"  de  "l'arme  à  l'épaule,"  tournant  la 
carabine  avec  le  corps,  les  yeux  vers  le  front. 


PREPARE  TO 
LOAD 


-S 


PREPARE 
LOAD. 


TO 


TWO. 


Comme  rang  de  front. 

Portez  le  pied  gauche  10 
1  pouces  au  front  gauche,  (viz. 
»  6  au  front  et  8  à  gauche,) 
mouvant  le  corps  dans  la 
même  direction,  les  orteils 
au  front. 


Comme  rang  de  serre-file. 

Portez  le  pied  gauche  6 
pouces  au  front,  mouvant  le 
corps  dans  la  même  direc- 
tion, les  orteils  au  front. 


En  même  temps  tenez  les  épaules  droites  au  front,  portez  vive- 
ment la  carabine  à  la  main  gauche  avec  laquelle  saisissez-la  à 
l'embouchoir,  le  pouce  et  les  doigts  autour  du  fût,  et  agissez 
comme  dans  le  second  mouvement  de  "  apprêtez  à  charger  "  de 
"  l'arme  à  l'épaule." 

6.  Apporter  Parme  à  la  position  du  honnetage.  de^^  Parme  à  P  épaule** 
de  "  Parme  au  reposez**  et  de  "  Parme  au  portez,** 

De  "  Parme  à  Pépaide**  avec  la  longue  carohijie, — 
Tournez  sur  les  talons  comme  dans  "  apprêtez  à 
charger  "  de  "  l'arme  à  l'épaule  ;"  en  même  temps 
saisissez  la  carabine  de  la  main  droite  à  la 
I  poignée  de  la  crosse,  le  pouce  dirigé  vers  la 
bouche  de  l'arme. 

Portez  la  carabine  au  côté  droit  à  une  position 
horizontale  en  la  saisissant  avec  la  main  gauche, 
tel  qu'expliqué  dans  le  premier  mouvement  de 
"'  amorcez,"  Cap, 


as  a  front  (ou 
rear)  rank, 

AT  —  YARDS. 
READY. 

TWO. 


Comme  rang  de  front. 
Pressez  la  poignée  de  ia 
crosse  contre  la  hanche,  et 
portez  le  pied  gauche  dix 
pouces  au  front  gauche, 
(viz  :  six  au  front  et  huit  à 
l^gaurhe  ; 

dans  ces  deux  cas  le  corps  doit  se  muovoir  avec  le  pied,  les  orteils 
du  pied  gauche  droits  au  front,  et  agissez  tel  qu'expliqué  à 
6* 


Comme  rang  de  serre-file. 
Pressez  la  poignée  de  la 
crosse  au  côté,  quatre  pouces 
au-dessus  de  la  hanche,  ei 
portez  le  pied  gauche  six 
pouces  au  front  ; 
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la  position  "  armez"  de  la  position  dubonnetage,  "  No.  1,  de  cette 


seciion/' 

as  afront(ou 
rear)  rank, 

AT    YARDS- 

READY. 

TWO. 


AS  A  FRONT  (ou 
REAR)  RANK,  . 

AT          YARDS-  » 

RE AD Y. 


De  "  Parme  à  l'épaule'''^  avec  la  courte  carabine, — 
Tournez  sur  les  talons  comme  dans  "  apprêtez  à 
charger"  de  "  l'arme  à  l'épaule/'  levez  en  même 
temps  la  carabine  en  ployant  légèrement  le  bras 
droit  et  saisissez-la  de  la  main  gauche,  le  petit 
doigt  touchant  la  monture. 

Portez  la  carabine  au  côté  droit  à  une  position 
horizorAale,  en  la  saisissant  avec  la  main  gauche, 
tel  qu'expliqué  dans  le  premier  mouvement  de 
"  amorcez,"  Cap,  et  agissez  comme  "  de  l'arme  à 
l'épaule  avec  la  longue  carabine." 

De  ^'■Varme  au  reposez"'  avec  la  longue  ou  la  courte 
carabine. — Tournez  sur  les  talons  comme  dans  "  ap- 


prêtez 


charger 


de  "  l'arme  à  l'épaule,"  en 


tournant  la  carabine  avec  le  corps  ;  avec  la  longue 
carabine,  le  pouce  de  la  main  droite  doit  être 
placé  derrière  le  canon,  afin  de  la  saisir  avant  de 
faire  face. 

Portez  la  carabine  au  côté  droit  à  une  position 
horizontale,  la  saisissant  de  la  main  droite,  tel 
qu'expliqué  à  la  position  de  "  armez"  de  "l'arme  à 
l'épaule"  avec  la  longue  carabine,  et  agissez  tel 
qu'il  est  expliqué  à  ce  titre. 

De  ''^Varme  auportez''^  avec  la  longue  carabine. — Le 
même  que  dans  le  mouvement  "  de  l'arme  à 
l'épaule  avec  la  courte  carabine." 

7.  Mettre  Parme  au  cran  de  repos. 

Si  un  soldat  se  trouve  à  la  position  de  "  armez"  lorsqu'il  reçoit 
l'ordre  de  cesser  le  feu,  il  devra  mettre  l'arme  au  cran  de  repos, 
ou  l'escouade  pourra  recevoir  l'ordre  de  mettre  l'arme  au  cran  de 
repos  ;  ce  qui  sera  exécuté  de  la  manière  suivante  : 

Placez  le  pouce  de  la  main  droite  sur  la  partie 


TWO. 


AS  A  FRONT  (ou 
REAR)  RANK, 

AT    YARDS- 

READY. 


HALF-COCK- 
ARMS. 


dentelée  du  chien  et  l'index  sur  la  détente,  puis 


jusqu'à 


(  retirez  le  chien  en  arrière  ainsi  que  la  détente 
ce  que  la  gâchette  soit  dégagée  de  la  courbure  de  la 


noix  ;  puis  abaissez  doucement  le  chien  (retirant  l'index  de  la 
détente),  et  lorsqu'il  dépasse  la  courbure  de  moitié,  ramenez-le  au 
cran  de  repos  ;  après  quoi  baissez  le  clapet,  s'il  est  levé,  et  portez 
la  main  droite  à  la  poignée  de  la  crosse,  le  pouce  dirigé  vers  la 
bouche  de  l'arme,  les  doigts  derrière  la  sous-garde. 

8.  Faire  feu  par  volée  et  mettre  "  Parme  à  Pépaule.^^ 

Lorsque  ce  n'est  pas  l'intention  de  faire  recharger  après  avoir 
fait  feu,  le  commandement  devra  être  :  Pire  a  Valley  and  Skoidder, — • 
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AT    YARDS, 

HEADY. 


TWO. 


At   yards,  —  Keady. — Tresent»    Le  feu  terminé,  faites  une 

pause,  et  prenant  le  temps  de  la  droite,  venez  à  la  position  du 
bonnetage  ;  alors  baissez  le  clapet,  s'il  est  levé,  et  reportez  la  main 
droite  à  la  poignée  de  la  crosse.  Au  mot  Shoulder,  ramenez  le 
pied  gauche  au  droit,  et  au  mot  Arms,  portez  l'arme  à  l'épaule  et 
venez  au  front. 

iS.  5.  Faire  feu  et  recharger  genou  en  terre,     [Planche  XF/.] 

1.  PAR  NOMBRES. 

Cet  exercice  devra  commencer  de  "  l'arme  à  l'épaule." 
Avertissement  : — By  numhers,  Fire  and  Load  as  a  Front  ( ou 
Rear )  Rank  kneeling. 

Avec  la  longue  ou  la  courte  carabine. — Tel  qu'ex- 
pliqué dans  le  premier  mouvement  de  "  armez"  de 
"  l'arme  à  l'épaule,"  debout. 

Portez  la  carabine  au  côté  droit  à  une  position 
horizontale,  tel  qu'expliqué  dans  le  deuxième 
mouvement  de  "  armez"  de  "  l'arme  à  l'épaule," 
debout  ;  en  même  temps  portez  le  pied  droit  douze 
pouces  en  arrière,  et  placez  la  pointe  du  pied  autant 
que  possible  à  gauche  du  talon  gauche,  de  manière 
que  le  genou  de  l'homme  du  rang  de  front  se 
trouve  à  six  pouces  à  droite  lorsque  sur  le  sol,  et 
que  celui  de  l'homme  du  rang  de  serre-file  soit  à 
douze  pouces  à  droite  ;  le  pied  devant  être  presque 
perpendiculaire  et  la  jambe  gauche  droite. 

Baissez-vous  sur  le  genou  droit  douze  pouces 
en  arrière,  comme  rang  de  front  six  pouces 
à  droite,  comme  rang  de  serre-file  douze  pouces  à  droite  du  talon 
gauche,  et  carré  avec  le  pied  droit  ;  laissez  porter  le  poids  du  corps 
sur  le  talon  droit,  et  placez  l'avant-bras  gauche,  comme  rang  de 
front  six  pouces  en  arrière  et  carré  avec  le  genou  gauche,  comme 
rang  de  serre-file  sur,  et  carré  avec,  le  genou  gauche,  la  crosse  de 
l'arme  contre  le  côté  droit  ;  et  agissez  tel  qu'expliqué  à  la  section 
quatre  de  cette  partie. 

Lorsque  requis  de  venir  à  la  position  de  "  armez"  genou  en 
terre,  de  la  position  du  bonnetage  debout,  le  pied  gauche  sera 
porté  en  arrière  à  droite,  et  le  pied  droit  placé  en  arrière  avant  de 
s'abaisser  sur  le  genou  droit. 

Comme  la  longueur  de  la  jambe,  chez  les  hommes  de  grande 
taille,  est  plus  grande  que  la  largeur  du  corps,  il  sera  impossible 
pour  eux,  en  ordre  serré,  de  se  mettre  le  genou  carrément  avec  le 
pied  ;  dans  ce  cas,  le  genou  devra  être  incliné  vers  le  front,  mais  pas 
au  delà  de  l'intérieur  du  pied  droit  de  la  file  suivante  sur  la  droite. 

f  Tel  qu'expliqué  lorsqu'à  cette  position  debout, 
I  sans  lever  le  corps  de  dessus  le  talon,  et  placez 


THREE. 


PLANCHE  XVI. 


AS  A  FRONT  RANK  KNEELING, 

PRESENT  (5th  Motion.) 


AS  A  REAR  RANK  KNEELING, 

PRESENT  (5lh  Motion). 
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PRESENT. 


TWO. 

THREE. 
FOUR. 


FIVE. 


J  aussitôt  le  coude  gauche  sur  le  genou  gauche,! 
I  de  manière  à  former  un  appui.  Les  instructions! 
I  qui  suivent  le  premier  mouvement  de  "  en  joue 
\^  debout"  sont  aussi  applicables  à  ce  mouvement,  i 

I     Tel  qu'expliqué  lorsque  faisant  feu  debout. 

Rang  de  serre-Jiîe.  [ 

Descendez  la  carabine  à| 
la  position  du  bonnetage,  en| 
même  temps  levez  le  corps 
de  dessus  le  talon  droit,  et 
placez  l'avant-bras  gauche; 
carrément  sur  le  genou' 
gauche  ;  alors,  si  le  clapetj 
a  été  levé  baissez-le  sansj 
secousse,  reportez  la  mainj 
à  la  poignée  de  la  crosse 
après  avoir  fait  une  pause! 
en  temps  ordinaire,  venez 
à  la  position  de  "  apprêtez) 
à  charger  "  en  tournant! 
la  carabine  dans  la  main' 
gauche,  et  placez  la  crosse: 
sur  le  sol  (la  platine  en- 
dessus,)  sous  le  devant  dej 
la  jambe  droite  de  l'hommei 
du  rang  de  front  de  la  file, 
sur  la  droite,  rejoignant  Id 
canon  avec  le  pouce  de  laj 
main  droite  en  ligne  avec  la 
bouche  de  l'arme  qui  devra 
êire  aussi  élevée  que  et  eii 
ligne  avec  l'épaule  droite  \ 
alors  saisissez  la  carabine 
avec  la  main  gauche  ai 
l'era  bouc  hoir,  le  pouce  eï 
les  doiiits  autour  de  la  pièce> 
le  coude  prés  du  corps^ 
la  main  en  avant  du  seiiji 
droit  ;  en  même  temps  por-l- 
tez  la  main  droite  à  la  gi| 
berne  ou  sac  à  balles,  et  re* 
tirez-en  une  cartouche,  que 
vous  devrez  tenir  entre  l'in4. 
dex  et  le  pouce,  prés  àé 
l'embouchoir  de  l'arme,  la 
balle  près  de  la  paume  d| 
la  main.  f 


Rang  de  front* 

Descendez  la  carabine  à 
la  position  du  bonnetage,  en 
même  temps  levez  le  corps 
de  dessus  le  talon  droit,  et 
placez  Pavant-bras  gauche 
carrément  sur  la  cuisse 
gHUche  à  six  pouces  der- 
rière le  genou  ;  alors,  si  le 
clapet  a  été  levé,  bais- 
sez -  le  sans  secousse,  re- 
portez la  main  à  la  poignée 
de  la  crosse  ;  après  avoir 
fait  une  pause  en  temps  or- 
dinaire, venez  à  la  position 
de  *'  apprêtez  à  charger,"  en 
tournant  la  carabine  avec  les 
deux  mains  au  front  de  la 
jambe  gauche  (tournant  en 
même  temps  le  canon  vers 
le  sol,)  et  avec  la  main 
gauche  passez  la  crosse,  en 
la  tenant  près  du  corps,  par- 
dessus le  tali)n  droit  à  l'ar- 
rière gauche,  à  la  longueur 
du  bras  gauche,  la  rejoignant 
avec  la  main  droite  le  pouce 
en  ligne  avec  la  bouche  de 
l'arme  ;  alors  saisissez  la  ca- 
rabine avec  la  main  gauche 
à  l'embouchoir,  le  ponce  et 
les  doigts  auî^ur  de  la  pièce  ; 
le  coude  serré  au  côté  gauche, 
la  main  en  avant  du  sein 
gauche,  la  carabine  près  de 
la  cavité  du  côté  gauche,  et 
ausNi  droite  que  possible  ;  en 
même  temps  portez  la  main 
droite  à  la  giberne  ou  sac  à 
balles,  et  retirez-en  une  car- 
touche, que  vous  devrez  tenir 
entre  l'mdex  et  le  pouce, 
près  de  l'embouchoir  de 
l'arme,  la  balle  près  de  la 
I  paume  de  la  main. 
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LOAD, 

ROD. 
HOME. 
RETURN. 

CAP. 


Twa. 

THREE. 
FOUR. 
FIVE. 
SIX. 

AT  — 
YARDS. 
READY. 


(  En  cinq  mouvements  comme  lorsque  chargeant 
J  debout,  saisissant  la  tête  de  la  baguette  au  cin- 
I  quième  mouvement,  le  rang  de  front  inclinant  la 
(^baguette  à  droite  pour  la  retirer  plus  facilement. 
(  En  deux  mouvements  comme  lorsque  chargeant 
\  debout. 

(  En  quatre  mouvements  comme  lorsque  chargeant 
\  debout. 

(  En  deux  mouvements  comme  lorsque  chargeant 
;  debout.  * 


Rang  de  front. 

Levez  la  crosse  avec  la 
main  gauche  par-dessus  le 
talon  droit,  et  tournez  la  ca- 
rabine en  la  tenant  près  du 
corps  jusqu'à  ce  que  le  couple 
gauche  soit  en  front  de  la 
hanche,  baissant  en  même 
temps  la  main  droite  au  côté 
alors  portez-la  au  côté  droit 
à  une  position  horizontale, 
les  épaules  faisant  un  demi 
tour  adroite,  en  plaçant  aus- 
sitôt l'avant -bras  gauche 
i  carrément  sur  la  cuisse  six 
pouces  en  arrière  du  ge- 
nou, rejoignant  la  poignée 
de  la  crosse  avec  la  main 
droite  (avec  laquelle  vous 
devrez  la  tenir  légèiemeni. 
avec  les  doigts  derrière 
la  sous-garde,)  et  mettez 
l'arme  au  cran  de  repos,  en 
gardant  le  pouce  su  rie  chien  ; 
la  carabine  devant  être  saisie 
avec  la  main  gauche  tel  qu'- 
expliqué lorsque  meUanl  la 
capsule,  debout,la  crosse  de- 
vant être  pressée  contre  le 
côté. 


Tel  qu'expliqué  lorsque  mettant  la  capsule,  de- 
bout. 


Laissez  porter  le  poids  du  corps  vers  le  talon 
adroit,  et  placez  l'avant-bras  gauche  sur  la  jambe 
'gauche,  la  crosse  appuyée  contre  le  côté  droit,  et 
/agissez  tel  qu'expliqué  à  la  Section  4  de  cett© 
partie. 


Rang  de  serre- file. 

Portez  la  carabine  avec 
la  main  gauche  au  côté 
droit  à  une  position  horizon- 
tale, la  bouche  de  l'arme  au 
tront,  le  corps  faisant  un 
demi  tour  à  droite  ;  placez 
aussitôt  l'avani-bras  gauche 
carrément  sur  le  genou 
gauche,  rejoignez  en  même 
temps  la  poignée  de  la 
crosse  avec  la  main  droite, 
en  la  tenant  légèrement, 
les  doigts  derrière  la 
sous-garde,  mettez  l'arme 
au  cran  de  repos  en 
gardant  le  pouce  sur  le 
chien  ;  la  carabine  devant 
être  saisie  avec  la  main 
gauche,  tel  qu'expliqué  lors- 
que mettant  la  capsule,  de- 
bout, la  crosse  devant  être 
pressée  contre  le  côté. 
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PRESENT. 


LOAD. 


Tel  que  déjà  expliqué. 
Tel  que  déjà  expliqué. 


2.  Faire  feu  et  recharger  genou  en  terre  en  temps  ordinaire, 

La  recrue  ayant  appris  parfaitement  à  faire  feu  et  charger 
par  nombres,  on  devra  lui  enseigner  à  les  exécuter  en  temps 
ordinaire  de  la  manière  qu'elle  a  appris  l'exercice  de  peloton, 
les  mots  suivants  seulement   étant  donnés  sans  les  nombres  : 

Fire  and  load  kneeling  in  slow  lime  as  a  F  font  ou  Rear-Rank  At  

Yards. — Ready. — Présent. — Load. — Rjod. — Home. — Return. —  Cap, 

Lorsque  requise  de  recharger  en  temps  ordinaire  de  la  position  de 
"  apprêtez  à  charger,"  le  commandera  sera  In  slow  time — Load, 

3.  Faire  feu  et  recharger  genou  en  terre  en  temps  accéléré. 

Lorsque  la  recrue  s'est  rendue  assez  familière  dans  ces  mouve- 
ments pour  se  rappeler  l'ordre  dans  lequel  ils  doivent  être  exécutés, 
elle  devra  les  pratiquer  en  temps  accéléré,  les  mots  suivants  seule- 
ment étant  donnés:  Caution.    Fire  and  Load  kneeling  in  quick 

time  as  a  Front  ou  Rear-Rank. — At  Yards. — Ready. — Présent. 

Lorsque  le  soldat  a  fait  feu  il  devra  faire  une  pause  de  temps  ordi- 
naire, descendre  son  arme  à  la  position  de  apprêtez  à  charger,"  et 
continuer  à  charger  sans  mot  de  commandement  et  après  qu'il 
aura  mis  la  capsule  il  devra  rester  ferme  à  la  position  du  bonne- 
tage. Le  temps  sera  le  même  que  dans  l'exercice  de  peloton. 
Lorsque  le  soldat  reçoit  l'ordre  de  recharger  en  temps  accéléré,  de 
la  position  de  "  apprêtez  à  charger,"  après  avoir  fait  feu  et  chargé 
genou  en  terre  en  temps  ordinaire,  le  commandement  sera — In 
Quick  time — Load. 


D'abord  baissez  le  clapet  (si  c'est  nécessaire)  et  mettez  l'arme  à 
la  position  du  bonnetage,  et  levez-vous  en  faisant  un  demi  tour  en 
portant  le  talon  droit  en  avant  du  gauche,  la  carabine  restant  ferme 
au  côté.  Après  quoi  agissez  tel  qu'expliqué  dans  le  cinquième 
mouvement  de  enjoué,"  portant  en  même  temps  le  pied  gauche 
en  avant  à  la  position  de  '  *  apprêtez  à  charger." 

5.  Mettre  Parme  à  V épaule,  au  Reposez  et  au  Portez  de  ta  position 
du  bonnetage  y  genou  en  terre. 

r    Avec  la  longue  ou  la  courte  carabine. — Au  mot 
\shouider,  venez  promptement  au  "  garde  à  vous"  en 
SHOULDER-    <  faisant  un  demi  tour,  portant  le  talon  droit  en  avant 


4.  Charger  debout  de  la  position  de  genou  en  terre. 


AB.MS. 
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TWO. 


ORDER- 


ARMS. 


ADVANCE- 
ARMS. 


Laissez  tomber  vivement  la  main  droite  au  côté 
(OU  la  main  gauche,  si  avec  la  courte  carabine.) 

Avec  la  longue  et  la  courte  carabine. — Au  mot 
Order^  levez  vous  vivement  en  faisant  un  demi  tour 
à  droite,  et  portez  le  talon  droit  en  avant  du  gauche, 
^  gardant  la  carabine  au  côté  droit  dans  une  position 
I  horizontale,  saisissez  en  même  temps  la  carabine 
I  de  la  main  droite  près  et  en  avant  de  la  gauche, 
1^  l'avant-bras  près  du  canon. 

C     Au  mot  ArmSf  faites  face  au  front,  etc.,  tel  qu'ex- 

<  pliqué  à  "  Parme  au  reposez"  de  la  position  du 
(  bonnetage  debout. 

(      Avec  la  longue  carabine. — Le  même  que  dans  le 

<  mouvement  de  "  l'arme  à  l'épaule"  avec  la  cara- 
/  bine  courte. 


6.  Exercice  de  Peloton  et  faire  feu  en  rang  double. 

Lorsque  le  soldat  aura  appris  tous  les  mouvements  de  l'exercice 
de  peloton  et  à  faire  feu  et  recharger  genou  en  terre,  en  rang 
simple,  il  devra  les  pratiquer  en  rang  double. 

1.  Instructions  pmr  les  troupes  armées  de  la  longue  carabine. — 
Bans  les  corps  armés  de  la  longue  carabine  le  rang  de  serre-file 
devra,  au  mot  d'avertissement  et  avant  de  charger,  faire  un  pas  et 
neuf  ponces  au  front.  Avant  de  faire  feu  le  rang  de  serre-file,  s'il 
n'est  pas  encore  serré  (à  moins  que  le  rang  de  front  doive  se  mettre 
genou  en  terre),  devra  se  serrer  de  la  même  manière.  Lorsque  les 
soldats  reçoivent  l'ordre  de  faire  feu,  le  rang  de  front  genou  en 
terre,  le  rang  de  serre-file  ne  se  serrera  pas,  et  si  le  rang  de  serre- 
file  s'est  déjà  serré  pour  charger, au  mot  d'avertissement  pour  faire 
feu  il  devra  faire  un  pas  et  neuf  pouces  en  arrière. 
Mots  d'avertissement  pour  charger  et  faire  feu  sur  lesquels  le  rang 
de  serre-file  devra  se  serrer  : 


POUR  CHARGER. 


Platoan  Exercice  by  Numbers. 
Platoon  Exercise  in  Sloiu  ( ou 

Quick  )  Time. 
With  Cartridge  au  As  With 

Carlridgc   ou    With  Blank 

Cartridge. 


POUR  FAIRE  FEU. 


Battalion  (  Risht  ou  Left  Wing 
on  Company  )  F  ire  a  Volley. 

File  Firingfrom,  the  Right,  (ou 
Left,  ou  from  both  Flanks)  qf 
Companies,  SfC. 
Et  en  bataillon  carré. 
Prépare  for  Cavalnj. 

Lorsque  les  soldats  doivent  faire  feu,  le  rang  de  front  genou  en 
terre,  les  mots  Front  Rank  Knceiing  devrt»nt  précéder  les  aver- 
tissements ci-dessus  pour  faire  feu,  afin  que  le  rang  de  serre-file 
puisse  agir  en  conséquence.  Après  avoir  chargé,  si  l'ordre  n^est 
point  donné  de  faire  feu,  les  hommes  du  rang  de  serre-file  repren- 
dront leur  distance  en  prenant  un  pas  et  neuf  pouces  en  arrière,  en 
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mettant  "  l'arme  à  Pépaiile  "  "  au  reposez^'  ou  "  au  portez."  Les 
soldats  devront  apprendre  à  faire  feu  debout,  le  rang  de  front  genou 
en  terre  et  les  deux  rangs  genou  en  terre.  Après  avoir  exécuté  le 
feu  par  compagnie,  le  rang  de  front  genou  en  terre,  les  hommes  du 
rang  de  front  se  lèveront  et  rechargeront  debout  ;  mais  en  faisant 
feu  par  file  le  rang  de  front  devra  charger  genou  en  terre.  Après 
avoir  exécuté  le  feu  par  compagnie,  les  deux  rangs  genou  en  terre, 
les  hommes,  (à  moins  qu'ils  ne  soient  avertis  d'avance  de  recharger 
à  genou),  se  lèveront  et  rechargeront  debout.  Lorsque  les  troupes 
seront  armées  de  la  courte  carabine,  au  mot  Readi/ ( en  exécutant 
le  feu  par  compagnie J  ou  à  la  sonnerie  "  commencez  à  faire  feu  "  ( en 
faisant  feu  par  file,j  le  rang  de  front  devra  invariablement  mettre 
genou  en  terre  :  conséqiiemment  comme  règle  générale  le  rang  de 
serre-file  ne  devra  se  serrer  ni  pour  charger  ni  pour  faire  feu,  et  le 
mot  de  commandement  Front  Rank  Kneelingne  sera  point  néces- 
saire; mais  sur  le  mot  d'avertissement,  Both  Ranks  Kneeling-Fire 
a  Volley,  le  rang  de  serre -file  devra  se  serrer;  et  dans  les  carrés 
quatre  de  profond,  les  second  et  quatrième  rangs  devront  se  ser- 
rer tel  qu'expliqué  à  la  section  9  Numéro  3  de  cette  partie. 

Les  troupes  armées  de  la  carabine  courte  devront  recharger 
de  la  même  manière  que  celles  armées  de  la  longue. 

S.  7.  Exercices  de  la  carabine  pour  les  sergents. 

Les  exercices  du  maniement  des  armes  et  de  peloton  pour  la 
courte  carabine  seront  enseignés  aux  sergents  de  tous  les  régi- 
ments d'infanterie.  Les  sergents  lorsqu'en  marche  avec  leur 
compagnie  ou  avec  le  bataillon  devront  rester  le  sabre  remis, 
,  excepté  lorsqu'ils  escortent  les  drapeaux  et  lorsqu'ils  sont  dans  un 
carré;  dans  ces  deux  cas  ils  devront  avoir  leurs  sabres  placés. 
Les  sergents  se  tiendront  "au  repos"  et  viendront  au  "garde  à  vous" 
avec  les  soldats  ;  ils  devront  aussi  mettre  "  l'arme  à  l'épaule,  suif 
l'épaule  ou  à  la  main  "  et  mettre  "  l'arme  au  reposez  "  avec  eux, 
mais  ne  devront  exécuter  aucun  autre  mouvement  de  la  carabine 
avec  les  soldats.  Les  sergents  pendant  l'exercice  du  maniement 
des  armes  et  de  peloton  par  rang  et  par  files,  devront  se  tenir 
ferme  à  "  l'arme  à  l'épaule." 

RECOVER-  (  IJarme  au  redressez. — Les  sergents  devront 
ARMS.  \  mettre  l'arme  au  "reriressez", comme  suit: — saisis- 
sez la  carabine  tel  qu'expliqué  dans  le  premier  mou- 
vement de  "  l'arme  sous  le  bras  gauche,"  jmis  levez-la  perpendicu- 
lairement en  front,  la  main  droite  saisissant  la  poignée  de  la 
crosse,  le  pouce  à  hauteur  de  la  bouche,  le  canon  au  front  ; 
placez  en  même  temps  la  main  gauche  sous  la  crosse,  le  pouce  en 
avant  du  talon,  les  deux  premières  jointures  des  doigts  autour  du 
côté  de  la  crosse. 

Lorsqu'un  sergent  marquant  un  point,  doit  étendre  le  bras  tel 
qu'expliqué  dans  la  Partie  IV,  Principes  Généraux  V,  il  devra  tenir 
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sa  carabine  par  la  poignée  de  la  crosse  avec  l'autre  main,  tenant  le 
bec  contre  sa  poitrine.  Les  sergents  marquant  des  points  sur 
lesquels  les  soldats  doivent  s'aligner  pour  former  une  ligne  devront 
se  tenir  avec  "l'arme  au  redressez  ;"  lorsqu'ils  marquent  des  points 
pour  leur  compagnie  pour  se  former  simultanément  en  colonne 
comme  pour  se  former  à  la  parade,  ils  devront  se  porter  sur  la 
ligne  de  formation  avec  "l'arme  au  redressez,"  et  lorsqu'ils  auront 
pris  la  distance  et  direction,  ils  devront  mettre  "  l'arme  à  l'épaule" 
au  mot  St,eudy  donné  par  l'adjudant,  ou  tout  autre  officier  qui  les 
aligne  ;  mais  lorsqu'ils  marquent  le  terrain  pour  que  leurs  com- 
pagnies se^orment  successivement,  comme  en  formant  une  colonne 
d'en  ligne  de  bataille,  ils  devront  se  porter  sur  la  ligne  de  forma- 
tion avec  "l'arme  au  redressez,"  mais  devront  venir  à  l'arme  à 
l'épaule"  sans  mot  de  commandement  lorsque  correctement 
alignés.  Le  sergent  donnant  un  point  de  base  eu  avant  ou  en 
arrière  d'une  compagnie  de  flanc  de  formation,  lorsque  rompant 
une  ligne  de  bataille  en  colonne  avec  distance  entière,  ou  ouvrant 
ou  se  serrant  à  une  distance  moindre  ou  plus  grande  d'une  com- 
pagnie de  front  ou  de  la  queue,  devra  rester  avec  "  l'arme  au 
redressez  "  jusqu'à  ce  que  le  mot  Steady  soit  donné. 


Aux  inspections  ou  aux  revues  l'exercice  du  maniement  des 
armes  sera  exécuté  par  les  hommes,  jugeant  leur  propre  temps, 
tel  qu'expliqué  dans  la  Section  I  de  cette  Partie  ;  l'exercice  de 
peloton  sera  exécuté,  d'abord,  en  temps  ordinaire,  ensuite,  en 
temps  accéléré.  Après  que  les  hommes  auront  été  commandés 
d'ôter  leurs  tampons,  lorsqu'au  repos,  ils  pourront  recevoir  l'ordre 
de  venir  au  "garde  à  vous,"  de  mettre  "l'arme  à  l'épaule,"  et 
d'ouvrir^es  rangs  tel  qu'expliqué  dans  la  Partie  V[,  Section  I, 
après  quoi  les  mots  de  commandement  seront  donnés  comme 
suit  : 


EXERCICES  DE  REVUE. 


S.  8.  Exercices  de  Revue, 


Exercice  du  m.aniemeyit  des  armes. 


Tour  la  longue  carabine. 


Tour  la  carabine  courte. 


I. 

Caution. — Manual  Exercise. 
II. 

Secure-arms. 

III. 

Shoulder-arms. 


I. 


Order-arms. 


IV. 


v. 


Caution. — Manual  Exercice. 
II. 

Secure-arms. 

III. 

Shoulder-arms. 

IV. 

Present-arms. 

V, 


Fix-bayonets, 


Shoulder-arms. 
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Pour  la  longue  carabine. 

Pour  la  carabine  courte. 

VI. 

VI. 

Shoulder-arms. 

Support-arms. 

VII. 

VII, 

Present-arms. 

Shoulder-arms. 

VIII. 

VIII. 

Shoulder-arms. 

Order-arms. 

IX. 

IX, 

Port-arms. 

Fix-swords, 

X. 

X. 

Charge-bayonets. 

Shoulder-arms. 

VI. 

XI. 

Shoulder-arms. 

Port-arms. 

XII. 

XII. 

Advance-arms, 

Charge-swords. 

XIII, 

XIII. 

Order-arms. 

Shoulder-arms. 

XIV. 

»  XIV. 

Advance-arms, 

Slope-arms. 

XV. 

XV. 

Shoulder-arms. 

Shoulder-arms. 

XVI. 

XVI. 

Support-arms. 

Order-arms. 

XVII. 

XVIL 

Shoulder-arms. 

Un  fix-swords. 

XVIII. 

Shoulder-arms. 

Rear  I 

Slope-arms. 

take  Close — Order, 

March. 

XIX. 

Shoulder-arms. — Rear  Kank  take 

Close — Order.  March. 

Exercice  de  Peloton  pour  la  longue  et  la  courte  carabine. 

Caution.  —  Platoon  Exercice  in  slow-time.  —  Prépare  to-Load.  

Load.  —  Rod.  —  Home.  —  Return.  —  Cap.  —  Pire  a  volley  at  

yards.  —  Ready.  —  Présent. 

Puis  attendez  que  les  hommes  aient  fait  feu,  et  venez  à  la 
position  du  bonnetage,  après  quoi  continuez  comme  suit  : — In  quick 

time —  Lodd.  —  Shoulder-arms.  —  Oïder-arms.  ~  Stand  at  ease.  

Après  quoi  les  soldats  devront  recevoir  l'ordre  de  remettre  leurs 
tampons,  à  moins  qu'ils  ne  continuent  le  feu. 

Section  9. — Manières  de  faire  feu. 

Les  troupes  exécutaijt  le  feu  par  files,  à  distance  de  300  verges 
et  au-dessous,  ne  devront  pas  se  servir  du  clapet  de  la  visière,  mais 
prendront  leur  visée  entre  les  flanges  qui  les  protègent. 
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1.  Faire  feu  par  volée. — Les  soldats  devront  être  instruits  à  faire 
feu  par  volée,  par  bataillon,  par  aile,  subdivision,  etc.,  tel  qu'ex- 
pliqué dans  les  sections  précédentes. 

2.  Faire  feu  par  files. — Les  soldats  devront  apprendre  à  faire 
feu  indépendamment  par  files  de  la  manière  suivante  : 


Sur  cet  avertissement  le  rang  de  serre-file  devra 
se  serrer  tel  qu'expliqué  dans  la  Section  6. 


FILE  FIRING 
FROM  THE 
RIGHT  (ou 
LEFT,  ou  FROM 
BOTH  FLANKS) 
OF  C0MPAN[ES 
(ou  SUB-DIVI- 
SIONS,  ETC>. 

COMMENCE.  C  La  file  ou  les  files  de  flanc  devront  de  suite  se 
\  mettre  à  la  position  de  "  armez."  puis  placer  Parme 
f  à  la  position  de  "  en  joue,"  l'homme  du  rang  de 
front  faisant  feu  le  premier,  et  devant  être  immédiatement 
suivi  de  celui  du  rang  de  serre-file,  puis  ces  deux  hommes 
retourneront  à  la  position  du  bonnetage,  et  de  là,  continueront 
la  charge  précipitée,  exécutant  les  mouvements  ensemble  et 
sans  perdre  de  temps.  Lorsque  la  file  de  flanc  place  sa 
carabine  "  en  joue  "  la  file  suivante  doit  se  mettre  à  "  armez," 
la  plaçant  "  en  joue  "  quand  la  file  de  flanc  retourne  à  la 
position  du  bonnetage  ;  lâ  file  suivante  devra  procéder  de  la 
même  manière  et  continuer  ainsi  par  files  successivement  pour  la 
première  ronde,  après  quoi,  chaque  fi!e  aussitôt  chargée  devra  faire 
feu  indépendamment  et  sans  faire  attention  aux  files  de  droite  ou 
de  gauche. 

(     Chaque  file,  en  finissant  de  charger,  portera 
CEASE-FiRiNG.  ^  "  l'arme  à  l'épaule"  si  armée  de  la  longue  carabine, 

(  ou  "  au  reposez"  si  armée  de  la  courte. 
Les  files  qui  peuvent  être  à  "  oj-7nez  "  lorsque  ce  commandement 
est  donné,  mettront  leur  arme  au  cran  de  repos  avant  de  mettre 
"  l'arme  à  l'épaule"  ou  "  au  reposez  ;"  chaque  homme  avant  d'armer 
son  arme  doit  ajuster  la  visière  sur  la  distance  dont  il  se  croit  séparé 
de  l'objet  sur  lequel  il  a  à  tirer.  Dans  les  feux  par  files  et  par  volée 
l'on  doit  graver  dans  l'esprit  des  soldats  que  le  rang  de  front  doit 
rester  parfaitement  fixe  après  avoir  fait  feu,  autrement  la  visée  du 
rang  de  serre-file  se  dérangerait. 

Lorsque  le  commandement  de  faire  feu  par  files  est  donné  à  un 
bataillon,  le  commandement  de  commencer  le  feu  sera  donné  sur 
le  tambour  ou  sur  le  clairon  au  lieu  du  mot  de  commandement 
Commence,  et  le  commandement  de  cesser  le  feu  sera  aussi  donné 
sur  le  tambour  ou  sur  le  clairon  après  le  commandement  Cease 
Firing  de  l'officier  commandant,  vu  (ju'il  n,e  pourrait  être  entendu 
pendant  le  feu.  Dans  tous  les  feux,  Pofficier  commandant  la  compa- 
gnie devra  se  retirer  à  l'arrière  du  centre  de  sa  compagnie  sur  le 


Exercices  de  la  carabine. 


mot  d'avertissement,  et  devra  retourner  à  son  poste  lorsque  les  sol- 


au  reposez''  ou 


au 


PREPARE  FOR- 
ÇA VALRY. 


dats  reviendront  à  "  Farme  à  l'épaule" 
portez"  après  avoir  cessé  le  feu. 

3.  Préparer  à  rédster  à  la  Cavalerie.    \_Planche  XVII.'] 

Les  soldats  étant  maintenant  au  fait  de  la  partie  précédente  de 
l'exercice,  peuvent  maintenant  se  former  en  quatre  rangs  et  s'exer- 
cer à  recevoir  la  cavalerie  comme  en  carré  quatre  de  profond. 

Les  troupes  armées  de  la  longue  carabine  devront  commencer 
cet  exercice  de  pied  ferme  avec  "  l'arme  à  l'épaule-"  et  la  baïonnette 
placée.  Celles  armées  de  la  courte  carabine  commenceront  l'exer- 
cice sur  la  marche  avec  "l'arme  à  la  main,"  et  apprendront  à  placer 
le  sabre  au  mot  de  commandement  Hait  ou  Hait  Right  about 
Face\  la  compagnie  de  direction  ainsi  armée,  si  arrêtée,  devra  pla- 
cer le  sabre.  Aux  mots  Quick-March  donné  aux  autres  compa- 
gnies, les  soldats  qui  font  halte  sans  mot  de  commandement  place- 
ront le  sabre  en  faisant  halte. 

Sur  l'avertissement,  les  second   et  quatrième 
rangs  feront  un  pas  et  neuf  pouces  en  avant. 

A  ce  mot  de  commandement,  les  premier  et 
second  rangs  s'abaisseront  aussitôt  sur  le  genou 
droit  comme  rang  de  front  et  rang  de  serre-file 
s'agenouillant  de  la  manière  prescrite  lorsque  à  la 
position  du  bonn étage,  plaçant  en  même  temps  les 
crosses  de  leurs  fusils  ( qui  ne  devront  pas  être 
bandés )  sur  le  sol  contre  l'intérieur  de  leur  genou 
<J  droit,  les  platines  tournées  en  dessus,  la  bouche  des 
armes  oblique,  afin  que  la  pointe  de  la  baïonnette 
]  soit  environ  à  la  hauteur  du  nez  d'un  cheval  ;  la 
main  gauche  devra  saisir  fermement  la  carabine 
immédiatement  au-dessus  de  la  capucine,  la  main 
droite  tenant  la  poignée  de  la  crosse,  le  bras  gauche 
sur  la  cuisse,  à  environ  six  pouces  en  arrière  du 
genou  gauche. 

Les  troisième  et  quatrième  rangs  se  mettront  à  la  position  de 
"arme2;"  les  bouches  des  armes  devront  être  inclinées  obliquement, 
mais  les  hommes  ne  devront  pas  armer  leur  arme. 

FILE  FIRING 

Au  mot  Commenee,  les  rangs  se  tenant  debout 
commenceront  à  faire  feu  par  file,  tel  que  déjà 
[►expliqué,  les  hommes  de  chaque  file  armant  leur 
arme  lorsque  la  file  suivante  place  l'arme  "  en 
joue."  j 


tlEADY. 


FROM  THE 
RIGHT  fLEFT, 
OU  BOTH 
FLANKS )  OF 
FACES-COM- 
MENCE. 


(     Chaque   file  en  achevant  de  charger  mettra 
CEASE-FiRiNG.  <  "  l'arme  à  l'épaule."    Dans  les  corps  de  carabi- 
(  niers  les  hommes  viendront  à  "  Tarme  au  reposez." 
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KNEELING 
RANKS ( OU 

kneeling 
ranks  of  the 

  faceJ 

fire  a  voley. 


AT  YARDS 

READT. 


Cet  avertissement  sera  donné  s'il  est  nécessaire 
de  faire  feu  par  volée.  ; 


Venez  à  la  position  du  bonnetage  et  laissez  por- 

un  objet  eîi 


.  .  ter  le  poids  du  corps  sur  le  talon  droit,  puis  armez 
1  l'arme  et  fixez  l'œil  avec  attention  sur  un 


PRESENT. 


LOAD. 


SHOULDER- 

ARMS  OU 
ORDER-ARMS. 


front. 

f    Après  avoir  fait  feu,  faites  une  pause  de  temps 
J  ordinaire,  puis  levez  le  corps  de  dessus  le  talon  êX 
]  descendez  la  carabine  pour  résister  à  la  cavalerie, 
tel  que  déjà  expliqué,  en  demeurant  fixes. 

Levez-vous   vivement  et  faites   un   demi  à 
droite,  et  portez  la  carabine  au  côté  droit  à  une  po- 
sition horizontale  en  la  saisissant  au  même  instant 
^  avec  la  main  droite  près  de  et  en  avant  de  la  gauche, 
et  de  là  venez  à  la  position  de  "  apprêtez  à  charger" 
comme  rang  debout  et  continuez  à  charger  eii 
temps  accéléré, 
(     Les  troupes  armées  de  la  longue  carabine  porte- 
<  ront  "l'arme  à  l'épaule,"  celles  armées  de  la  courte 
(  "  au  reposez." 

Les  troupes  armées  de  la  longue  carabine  devront  apprendre 
aussi  à  venir  à  la  position  de  "  Préparez  à  résister  à  la  cavalerie" 
de  "l'arme  au  reposez"  avec  les  baïonnettes  placées. 

Dans  les  carrés,  deux  de  profond,  le  rang  de  front  seulement 
devra  s'agenouiller  pour  résister  à  la  cavalerie. 

i>.  Faire  feu  de  joie. 

'D^iYi^  cette  manière  de  faire  feu  les  lignes  seront  tirées 
ouverts,  avec  "  l^'arme  à  l'épaule,"  et  avec  baïonnettes 
soldats  sont  armés  de  la  longue  carabine,  mais  avec  sabres  remis 
armés  de  la  carabine  courte. 

wiTH  BLANK  (     En  tcmps  accéléré  tel  que  prescrit  par  les  règle- 

CARTRIDGE.     (  mcnts. 

Les  bouches  des  armes  devront  être  penchées 
obliquement  comme  lorsqu'avec  les  capsules. 
Tel  que  prescrit  par  les  règlements. 

Elevées  en  l'air. 

L'homme  de  droite  du  rang  de  front  commencera  à  faire  feu  et 
sera  suivi  successivement  par  les  autres  du  rang  de  front,  en  remon- 
tant par  le  rang  de  serre-file  aussi  vite  que  possible. 

Lorsque  l'homme  de  droite  du  rang  de  serre-file  a  fait  feu,  ils 
jetteront  tous  leurs  yeux  à  droite  pour  porter  ensemble  leurs  cara- 
bines à  la  position  du  bonnetage  ou  à  celle  de  "croisez  baïonnettes," 
7 


rangs 
Lacées  si  les 
si 


LOAD. 
READT. 
PRESENT. 
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et  lorsque  chargés  et  la  capsule  mise  ils  resteront  fixes  pour 
attendre  le  mot. 


READYj 
PRESENT. 


Tel  que  déjà  expliqué. 

Le  même  mouvement  devra  être  répété  une  troisième  fois. 

Après  le  troisième  feu  ils  demeureront  tous  fixes  à  la  position  du 
bonnetage,  et  mettront  "  l'arme  à  l'épaule"  par  mot  de  commande- 
ment. 

SHOULDER-ARMS.  ^ 

PRESENT-ARMS.      l       rn  i  i         >  i 

SHOULDER-ARMS.  \  ^''^  V^^^^^^'^  pai  Ics  règlements. 

ORDER-ARMS.  J 

Trois  hoitrrahs. 

Lorsque  Partillerie  est  présente  et  reçoit  l'ordre  de  tirer  vingt- 
et-un  coups  de  canon,  sept  coups  devront  être  tirés  avant  chaque 
ronde  du  feu  de  joie. 

5.  Faire  feu  dam  les  rues. 

Une  colonne  à  distance  entière,  à  demi  distance  ou  à  distance 
de  section,  formée  dans  une  rue  ou  sur  un  terrain  étroit  où  il  est 
impossible  de  se  déployer,  peut  être  requise  de  faire  feu  en 
avançant  ou  en  retraitant.  Ce  mouvement  sera  exécuté  de  la 
manière  suivante  : 

Faire  feu  dans  la  rue  en  avançant. — Trois  compagnies  devront 
recevoir  Tordre  d'avancer  de  la  colonne  en  laissant  vacante  une 
place  suffisante  entre  eux  et  le  reste  de  la  colonne  afin  d'y  placer 
un  canon  ou  un  corps  de  cavalerie.  Les  seconde  et  troisième 
<îompagnies  se  serreront  sur  la  première.  Lorsque  requises  de  faire 
feu,  aux  mots  :  Third  Comimny  Fire  a  Volley,  first  and  second 

Kneeling,  at  —   yards, — Ready,  les  deux  compagnies  de  front 

'S^genouilleront,  et  la  troisième  fera  feu  au-dessus  d'elles  ;  puis  la 

seconde  recevra  le  mot  At  yards, — Ready,  sur  lequel  les 

hommes  se  lèveront  vivement,  et  au  mot  Présent,  feront  feù  ; 
enfin  la  compagnie  de  front  fera  feu  genou  en  terre,  chaque  com- 
pagnie devant  charger  l'arme  aussitôt  après  avoir  tiré. 

La  compagnie  dirigeante  pourra  recevoir  l'ordre  de  se  lever  et 
charger,  ou  les  première  et  seconde  compagnies  pourront  recevoir 
l'ordre  de  s'ouvrir  à  demi-distance  de  l'arrière,  et  toutes  trois  pour- 
ront être  conversées  en  arrière  par  subdivisions  de  chaque  côté  de 
la  rue,  afin  de  permettre  au  canon  de  faire  feu  entr'eux,  ou  à  la 
^cavalerie  de  charger  ;  il  pourra  être  utile  quelquefois  d'étendre  les 
files  le  long  de  chaque  côté  de  la  rue  pour  faire  feu  dans  les 
châssis. 

2.  Faire  feu  dans  la  rue  e7i  retraitant. — En  retraitant,  la  com- 
pagnie dirigeante  fera  feu  et  face  à  l'extérieur  par  subdivi- 
sions, défilera  à  l'arrière,  reformera  la  compagnie,  chargera  et  fera 
halte  jusqu'à  ce  que  son  front  soit  libre,  ou  que  toute  la 
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colonne  soit  mise  en  mouvement.  Aussitôt  que  le  front  de 
la  seconde  compagnie  est  libre  elle  devra  faire  feu,  face  à 
l'extérieur  par  subdivisions  et  défiler  à  l'arrière  tel  que  déjà  expli- 
qué, et  ainsi  de  suite  par  chaque  compagnie  successivement  ;  lors- 
que le  front  de  la  colonne  occupe  toute  la  largeur  de  la  rue,  les 
files  extérieures  des  compagnies  se  doubleront  à  l'arriére,  afin  de 
donner  aux  compagnies  qui  ont  tiré  le  passage  nécessaire. 

On  ne  doit  jamais  oublier  qu'en  entrant  dans  les  villes  ou 
villages  occupés  par  l'ennemi,  la  première  chose  à  faire,  en  gagnant 
un  pied  à  terre  dans  la  place,  est  de  débarrasser  les  maisons  sur 
chaque  flanc,  et  la  colonne  ne  devrait  sous  aucun  prétexte  s'avan- 
cer dans  les  rues  sans  occuper  d'avance  les  maisons  de  chaque 
côté  ;  les  troupes  employées  à  cet  effet  devant  enfoncer  les  cloisons, 
ou  poussant  de  l'avant  de  maison  en  maison  afin  d'accompagner  la 
marche  du  corps  principal  de  l'armée  et  protéger  ses  flancs. 

Application  des  manières  de  faire  feu, 

1.  Remarques  générales. — Aucunes  règles  précises  ne  peuvent 
être  posées  dans  l'application  des  différentes  manières  de  faire  feu  ; 
l'officier  commandant  doit  user  de  sa  discrétion  sur  ce  point,  étant 
guidé  dans  ses  décisions  par  la  nature  du  terrain,  par  la  description 
des  troupes  avec  lesquelles  il  est  engagé  et  la  qualité  des  armes 
avec  lesquelles  elles  sont  armées. 

2.  Faire  feu  par  volée. — Des  feux  par  volée  peuvent  quelque- 
fois être  d'un  bon  résultat,  mais  cette  manière  de  tirer  doit  être 
employée  avec  beaucoup  de  précaution,  ou  ce  peut  être  un 
moyen  de  dépenser  des  munitions  en  grande  quantité  sans  aucun 
but. 

Il  doit  être  remarqué  que  si  vous  succombez  dans  un  effort  dé- 
sespéré contre  un  ennemi,  vous  amènerez  le  désespoir  dans  vos 
rangs,  et  vous  inspirerez  de  la  confiance  à  cet  ennemi. 

Les  feux  par  volée  ne  doivent  être  faits  qu'à  une  petite 
distance  de  l'ennemi,  et  lorsqu'il  se  rencontre  que  tous  les  soldats 
ont  leurs  armes  chargées,  par  exemple,  lorsqu'une  seconde  ligne 
relève  la  première,  et  qu'il  est  nécessaire  d'arrêter  de  suite  la 
marche  de  l'ennemi. 

On  peut  quelquefois  faire  feu  par  volée  pendant  la  forma- 
tion d'une  ligne,  chaque  compagnie  faisant  feu  successivement  à 
mesure  qu'elle  se  forme. 

Les  rangs,  genou  en  terre,  des  carrés  peuvent  faire  feu  par  com- 
pagnie avec  beaucoup  d'effet,  et  en  parfaite  sûreté  dans  les  cir- 
constances suivantes  :  lorsque  la  cavalerie  faillit  dans  sa  charge 
et  est  contrainte  de  se  retirer,  ou  lorsque  la  cavalerie  s'ouvre  et 
passe  par  les  côtés  du  carré. 

3.  Faire  feu  par  files. — En  général  la  manière  la  plus  ordinaire 
€t  la  plus  effective  de  faire  feu  est  par  files.    Le  feu  par  files  peut 
être  fait  avec  sûreté  dans  toutes  les  occasions. 
7* 
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Lorsque  des  corps  peu  nombreux  font  feu  par  files  on  doit  em- 
pêcher avec  soin  que  les  soldats  ne  tirent  trop  vite  leur  première 
ronde,  laissant  ainsi  tous  ou  une  grande  partie  des  soldats  avec 
leur  arme  déchargée  et  sans  défense. 

4.  Faire  feu  genou  en  terre. — Le  feu  d'un  rang  de  front,  genou  en 
terre,  met  le  rang  de  serre-file  en  état  de  faire  feu  avec  aisance  et 
précision  et  conséquemment  avec  beaucoup  plus  d'eflet. 

Le  feu,  avec  les  deux  rangs,  genou  en  terre,  peut  être  fait  lorsque 
par  ce  moyen  on  peut  m^asquer  partiellement  les  hommes  ;  cette 
manière  de  tirer  a  été  trouvée  très-efîective  même  sur  un  terrain 
uni. 

Faire  feu  avec  des  cartouches  blanches  à  la 'parade. 

Les  remarques  suivantes  peuvent  être  considérées  plutôt  comme 
suggestions  que  comme  des  règles  précises  pour  la  parade.  Tous 
les  mouvements  doivent  être  abrités  par  des  tirailleurs  faisant  feu 
indépendamment.  Dans  toute  formation  de  ligne  le  feu  doit  com- 
mencer après  la  formation  aussitôt  que  le  front  est  libre  des  tirail- 
leurs ;  des  compagnies  se  formant  successivement  devraient  être 
exercées  fréquemment  à  faire  feu  aussitôt  qu'elles  sont  formées, 
ce  qui  accoutumera  les  autres  compagnies  à  se  mouvoir  fermement 
pendant  le  feu.  Les  rangs  debout  d'un  carré  doivent  recevoir 
l'ordre  de  faire  feu  aussitôt  qu'ils  sont  formés. 

En  faisant  feu  par  ailes,  une  aile  recevra  les  mots  de  commande- 
ment At  yards,  Readyy  au  moment  que  l'autre  a  fini  de 

charger,  l'ofîicier  commandant  ou  major  senior  donnant  le  com- 
mandement à  l'aile  droite,  le  major  junior  à  l'aile  gauche. 

Èn  faisant  feu  par  volée,  lorsque  la  première  compagnie  arrive 
à  la  position  de  "croisez  baïonnettes,"  la  compagnie  suivante  recevra 

les  mots  de  commandement  At  yards,  Ready.   Lorsque  faisant 

feu  du  centre  aux  flancs,  la  compagnie  du  centre  droit  commencera, 
puis  la  compagnie  du  centre  gauche  reprendra  le  feu,  puis  la  com- 
pagnie sur  la  droite  de  la  compagnie  du  centre  droit,  et  ainsi  de 
suite  alternativement  jusqu'aux  flancs. 

S.  10.  Manière  d'inspecter  une  compagnie  à  la  parade, 
ORDER-ARMS.   |      Si  armée  de  la  longuc  caraUne. 


FIX-BAYONETS 
(ou  SWORDS.) 
SHOULDER- 


REAR-RANK 


TAKE  OPEN 
ORDER- 
MARCH. 


ARMS. 


Tel  que  prescrit  par  les  règlements. 
Tel  que  prescrit  par  les  règlements. 


Tel  que  prescrit  par  les  règlements. 


PORT^ARMS. 


Tel  que  prescrit  par  les  règlements. 
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HALF-COCK, 
ARMS. 


Placez  le  pouce  de  la  main  droite  sur  la  partie 
dentelée  du  chien,  et  les  doigts  en  arrière  de  la 
sous-garde  ;  puis  tirez  le  chien  jusqu'à  ce  que  la 
gâchette  atteigne  le  cliquet  de  la  noix,  ôtez  l'égide 
de  cheminée  de  dessus  la  cheminée  ;  après  quoi 
reprenez  la  poignée  de  la  crosse. 
L'officier  commandant  devra  repasser  les  rangs  pour  s'assurer  si 
les  platines  et  les  mires  sont  serviables  et  bien  nettes,  et  si  les 
cheminées  sont  exemptes  de  la  rouille. 

Au  mot  Springs,  chaque  soldat  replacera  son 
égide  de  cheminée  et  abaissera  le  chien  dou- 
cement. 


EASE-SPRINGS, 


SHOULDER- 
ARMS. 
ORDER-ARMS 
EXAMINE- 


Tel  que  prescrit  par  les  règlements. 


ARMS. 


Avec  la  longue  carabine. — Au  mot  Examine, 
portez  le  pouce  autour  de  l'arrière  du  canon. 

Au  mot  Arms,  passez  vivement  la  carabine  à  la 
main  gauche,  laquelle  devra  la  saisir  à  l'embou- 
choir,  et  placez  doucement  la  crosse  sur  le  sol, 
entre  les  pieds,  le  bec  de  la  carabine  en  ligne  avec 
les  orteils,  le  canon  au  front  et  perpendiculaire- 
ment, le  bras  gauche  près  du  corps,  puis  retirez  le 
tampon  de  la  bouche  de  l'arme,  passez-le  dans  la 
main  gauche,  et  portez  la  main  droite  à  la  giberne 
ou  autre  place  assignée,  retirez-en  un  chiffon  propre, 
placez-le  sur  la  tête  ou  dans  une  fente  pratiquée 
sur  la  tête  de  la  baguette,  et  saisissez  la  baguette 
entre  l'index  et  le  pouce. 

Tel  que  prescrit  par  les  règlements,  plaçant  la 
tête  de  la  baguette  dans  la  bouche  de  l'arme,  le 
chiffon  entre  elle  et  la  culasse. 

Tel  que  prescrit  par  les  règlements,  excepté 
qu^en  exécutant  le  quatrième  mouvement  la 
baguette  devra  être  levée  d'environ  six  pouces  au 
lieu  d'un;  et  lorsque  complété  laissez  tomber  la 
main  droite  au  côté. 
L'officier  procédera  à  s'assurer  si  l'intérieur  du  canon  est  net  ou 
autrement.  Chaque  soldat,  lorsque  l'officier  est  à  deux  files  de 
lui,  devra  tirer  la  baguette  du  canon  comme  dans  le  mouvement 
Return  de  l'exercice  de  peloton,  et,  tenant  la  baguette  par  le 
milieu,  la  placer  sous  le  bras  droit,  reposant  sur  l'embouchoir  au 
côté  gauche  du  canon,  avec  la  tête  au  front  gauche,  le  bras 
au  côté,  les  jointures  de  la  main  droite  tournées  vers  la  terre.  Si 
l'intérieur  de  la  carabine  est  net,  l'on  ne  devra  voir  aucune  saleté 
sur  le  chiffon. 

f  Tel  que  prescrit  par  les  règlements  ;  ôtez  le 
I  chiffon  de  la  tête  et  remettez-le  où  vous  l'avez 


ROD, 


HOME. 


RETURN. 
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pris,  et  replacez  le  tampon,  puis  portez  la  carabine 
^  au  côté  droit  avec  la  main  gauche,  en  étendant  le 
bras  gauche  convenablement,  descendez  la  main 
gauche,  et  reprenez  la  position  de  "  Parme  au 
reposez." 

L'on  devra  faire  une  inspection  des  équipages,  habillements,  etc. 

UNFIX 


BAYONETS. 
REAR  RANK, 
TAXE  CLOSE 

ORDER  

MARCH. 
STAND-AT- 
EASE. 


\    Tel  que  prescrit  par  les  règlements. 


ESCRIME  A  LA  BAÏONNETTE. 


S.  11.  Escrime  à  la  Baïonnette  oit  au  Sabre- Baïonnette, 

1.  PRINCIPES  GÉNÉRAUX. 

Formation  en  escouade. — Lorsque  les  soldats  auront  acquis  une 
parfaite  connaissance  des  exercices  du  maniement  des  armes  et  de 
peloton,  et  des  manières  de  faire  feu,  on  devra  leur  enseigner 
l'escrime  à  la  baïonnette  ;  dans  ce  but  ils  devront  d'abord  être 
formés  en  escouade  de  pas  plus  de  seize  hommes  en  un  rang 
simple. 

Méthode  d'^ enseignement. — Les  soldats  devront  apprendre,  d'abord, 
à  faire  ces  exercices  en  temps  ordinaire  et  en  temps  accéléré  par 
nombres,  après  quoi  on  devra  leur  enseigner  à  les  exécuter  en 
jugeant  leur  propre  temps,  dans  l'exercice  de  revue,  et  avec  telles 
variations  de  l'ordre  régulier  que  l'instructeur  jugera  convenable, 
en  changeant  fréquemment  et  avec  vitesse  d'un  mouvement  à  un 
autre. 

Position. — Pour  atteindre  une  bonne  et  ferme  position,  l'on  devra 
avoir  soin  de  ne  pas  se  tenir  les  membres  raides,  car  la  raideur  du 
corps  empêche  la  célérité  d'action  nécessaire  pour  le  bon  effet  de 
la  baïonnette. 

Donner  des  points  pour  marques. — Afin  d'enseigner  à  la  recrue  à 
pousser  des  bottes  ou  porter  les  coups  dans  la  direction  convenable, 
on  pourra  dresser  une  barre  en  croix  sur  une  perche  ou  pôle  à 
laquelle  on  pourra  suspendre  des  pelottes  sur  lesquelles  une 
escouade  formée  en  front  pourrait  pratiquer. 

2.  Exercice  préliminaire. 

L'escouade  s'étant  formée  en  un  rang  simple,  comme  ci-dessus 
expliqué,  sera  reformée  deux  de  profond,  comme  suit  : 

PREPARE  FOR 
BAYONET- 


EXERCISE. 


Les  files  droites  restent  stationnaires, 
gauches  font  volte-face. 


les  files 
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QUICK-MARCH. 

PORT-ARMS. 

CHARGE- 
BATONETS. 


Avertissement. 


SECOND- 
POSITION. 


THIRD- 
POSITION. 

SECOND- 
POSITION. 

ADVANCE. 

RETIRE. 

DOUBLE- 
ADVANCE. 
DOUBLE- 
RETIRE. 
FIRST- 
POSITION. 
SHOULDER- 
ARMS. 
ORDER-AP.MS. 
STAND-AT- 
EASE. 


Dans  l'escrime  à  la 
est  appelé  "  première 


angle  droit 
vingt-qnatre 


I     Les  files  gauches  font  quatre  pas  à  l'arrièrej 
■{  halte  et  face  au  front. 
Tel  que  déjà  expliqué. 
Tel  que  déjà  expliqué, 
baïonnette  ce  mouvement 
^position. 

PRELIMINARY  " 
DRILL  IN  SLOW 
(ou  QUICK) 
TIME. 

Dans  les  exercices  suivants,  les  pieds  seront  tenus 
l'un  de  l'autre. 

Retirez  en  arrière  le  pied  droit  de 
pouces,  le  corps  restant  appuyé  dessus,  les  talons 
en  ligne  l'un  avec  l'autre,  les  deux  genoux  pliés 
et  tenus  bien  éloignés,  le  droit  tout-à-fait  au-dessus 
du  pied,  le  gauche  dans  une  position  naturelle  et 
flexible  dirigé  vers  le  front. 

Avancez  le  corps  en  étendant  la  jambe  droite, 
et  pliant  en  avant  la  jambe  gauche  sans  mouvoir 
ou  lever  les  pieds. 

Tel  que  déjà  expliqué. 

Avancez  le  pied  gauche  de  six  pouces,  le  droit 
devant  en  faire  autant. 

Reculez  le  pied  droit  de  six  pouces,  et  de  même 
le  pied  gauche. 

Portez  le  pied  droit  au  gauche  et  revenez  avec 
le  gauche  à  la  seconde  position. 

Portez  le  pied  gauche  en  arrière  jusqu'au  pied 
droit  et  revenez  avec  le  droit  à  la  seconde  position. 

Portez  le  talon  droit  au  gauche  en  raidissant  les 
genoux. 

Tel  que  déjà  expliqué  en  reprenant  le  véritable 
front. 

Tel  que  déjà  expliqué. 
Tel  que  déjà  expliqué. 

Dans  cet  exercice  et  dans  les  suivants  chaque  mouvement  devrai 
être  répété  aussi  souvent  qu'il  sera  nécessaire,  mais  le  soldat  ne 
devra  pas  être  tenu  trop  longtemps  dans  la  même  position  ;  et 
lorsqu'il  est  nécessaire  de  faire  répéter  à  un  soldat  aucune  partie 
de  cet  exercice,  les  autres  devront  rester  au  repos. 

3.  Gardes  et  pointes  par  nombres. 

ATTENTION. 
SHOULDER- 

ARMS. 
PORT-ARMS. 


Tel  que  déjà  expliqué. 
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CHARGE- 
BAYONETS. 

GUARDS  AND 
POINTS  BY 

NUMBERS,  IN 
SLOW  (OU 

QUICK)  TIME. 


GUARD. 


POINT, 


TWO. 


LOW-GUARD. 

POINT. 

TWO. 

HÏGHGUARD. 

POINT. 
TWO. 

HEAD-PARRY. 

TWO. 

SHORTEN- 
ARMSo 


Avertissement. 


Revenez  à  la  seconde  position  avec  les  genoux 
bien  éloignés,  le  dos  et  le  cou  penchés  et  la  poi- 
trine en  dedans,  la  carabine  conservant  la  position 
de  "  Croisez  Baïonnettes,"  excepté  que  le  poignet 
droit  sera  sur  la  partie  supérieure  de  la  hanche,  le 
coude  gauche  près  et  en  avant  du  corps,  la  pointe  de 
la  baïonnette  dirigée  vers  la  hauteur  de  la  poitrine 
d'un  homme.    (Planche  XVIII,  Fig.  1.) 

Sans  abandonner  la  prise  et  sans  perdre  l'équi- 
libre de  la  carabine  avancez-la  graduellement  à 
toute  la  longueur  des  bras  ;  en  même  temps  incli- 
nez en  avant  à  la  "  Troisième  position,"  le  coude 
droit  presque  dessous  et  près  du  fût,  et  penchez  la 
tête  comme  pour  viser.    (Planche  XVIII,  Fig.  2.) 

Reprenez  doucement  la  position  de  "  Guard." 

Portez  la  carabine  à  la  position  de  Low  Guard^ 
en  tournant  la  bandoulière  en  dessus,  et  levant  la 
crosse  et  le  coude  droit  aussi  haut  que  la  tête, 
le  dos  de  la  main  près  de  l'oreille  droite, 
et  la  baïonnette  dirigée  vers  la  terre  en  front. 
(Planche  XIX,  Fig.  1.) 

Comme  ci-dessus,  mais  vers  le  sol,  et  tournez 
le  canon  en  dessus  à  mesure  que  la  carabine  des- 
cend.   fPlanche  XIX,  Fig.  2.j 

Reprenez  la  position  de  Loiv  Guard. 

Portez  la  carabine  à  la  position  de  Iligh 
Guard,  en  baissant  le  poignet  droit  jusqu'à  la 
hanche  ;  la  main  gauche  devant  être  vis-à-vis 
la  poitrine,    f Planche  XX,  Fig.  l.) 

Comme  ci-desus,  mais  vers  le  haut.  (Planche 
XX,  Fig.  2.) 

Reprenez  la  position  de  Higli-Guard. 

Levez  la  carabine  en  tournant  la  bandoulière  en 
dessus  jusqu'à  ce  que  le  poignet  gauche  soit  aussi 
haut  que  le  front  et  vis-à-vis  ;  la  crosse  devant 
pencher  obliquement  vers  la   terre,    f Planche  * 

xxl; 

Revenez  à  la  position  de  Higk-Guard. 

Portez  la  carabine  à  toute  la  longueur  du  bras 
droit  en  baissant  la  pointe  de  la  baïonnette  droit 
en  front,  le  canon  restant  appuyé  sur  le  bras  gauche 


X 
I— I 
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juste  au-dessus  du  coude,  et  portez  le  corps  en  ar- 
rière en  étendant  la  jambe  gauche.  Planche  XXIL 
Tel  que  déjà  expliqué,  droit  en  front  comme 
dans  la  Planche  XVIII,  Fig  2. 

Revenez  à  la  position  de  Shorten-Arms, 
Tel  que  déjà  expliqué. 


Tel  que  déjà  expliqué. 


.1 


POINT. 

TWO. 
GUARD. 
SHOULDER- 
ARMS. 
ORDER-ARMS. 
STAND  AT 
EASE. 

Lorsqu'il  est  nécessaire  de  répéter  une  botte  dans  l'exercice  ci- 
dessus,  le  commandement  As  you  tvere  sera  donné  au  lieu  de  Two, 
Les  premières  positions  de  Guard  et  Point  doivent  être  employées 
contre  un  homme  à  pied  sur  un  terrain  uni  ;  Low  Guard  et  Point 
lorsque  debout  sur  une  hauteur,  comme  un  parapet,  contre  un  homme 
plus  bas  que  soi  ;  High-Guard  et  Point  comme  un  homme  debout 
sur  une  hauteur  ou  contre  un  cavalier.  '  La  botte  d'une  baïonnette 
ou  d'une  lance  peut  être  parée  par  un  léger  mouvement  de  la  cara- 
bine à  droite  ou  à  gauche  lorsqu'à  aucune  des  positions  des  trois 
gardes.  Pour  protéger  la  tête  contre  un  sabre  la  carabine  devra 
être  levée  à  Head-Parry. 

4.  Garde  et  Pointe  clans  une  direction  oblique  par  nombres, 

ATTENTION. 
SHOULDER- 

ARMS. 
PORT-ARMS, 

CHARGE- 
BAYONETS. 
VARIATIONS  OF 

GUARD  AND 
POINT  BY  NUM- 
BERS  IN  SLOW 
(ou  QUICK ) 
TIME. 
GUARD, 


Tel  que  déjà  expliqué. 


^  Avertissement. 


RIGHT. 

POINT. 
TWO. 

LEFT. 

POINT. 

TWO. 


Tel  que  déjà  expliqué. 
Tournez  le  corps  au  front  droit  en  conservant 
les  pieds  fermes  et  retenant  la  position  de  "  Guard" 
afin  de  présenter  la  baïonnette  dans  cette  direction. 
Tel  que  déjà  mentionné  au  front  droit. 
Revenez  à  la  position  de  "  Guard  "  au  front  droit. 
Tournez  le  corps  comme  ci-dessus  mais  au  front 
gauche. 

Comme  ci-dessus  au  front  gauche. 
Revenez  à  la  position  de  "Guard"  au  front 
gauche. 
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LOW-GUARD. 
POINT-TWO. 
HIGH-GUARD. 
POINT-TWO. 

RIGHT. 

POINT. 

TWO. 

LOW-GUARD. 
POINT-TWO. 

GUARD. 
SHOULDER- 

ARMS. 
ORDER-ARMS. 
STAND-AT 
BASE. 


Comme  ci-dessus  au  front  gauche. 

Comme  ci-dessus  au  front  gauche. 

Tournez  le  corps  au  front  droit  en  conservant  la 
position  de  "  B.igh-Guard^'^ 

Comme  ci-dessus  au  front  droit. 

Revenez  à  la  position  de  "  High-Guard  "  au  front 
droit. 

Comme  ci-dessus  au  front  droit. 
Tel  que  déjà  expliqué. 

Tel  que  déjà  expliqué. 


-    Tel  que  déjà  expliqué. 

1 


5.  Pointé"  en  arrière  imr  nombres. 

Afin  de  faire  agir  le  corps  et  les  jambes  également  des  deux 
côtés,  les  exercices  précédents  devront  être  exécutés  avec  l'épaule 
droite,  et  le  pied  droit  en  avant,  faisant  faire  volte-face  à  l'es- 
couade comme  suit: 

ATTENTION. 
SHOULDER- 

ARMS. 
PORT-ARMS. 
CHARGE- 
BAYONETS.  J 

L'avertissement  sera  donné  comme  ci-dessus  suivant  l'exercice 
qui  devra  être  exécuté. 

GUARD.       f    Tel  que  déjà  expliqué. 

Raidissez  les  genoux  et  levez  la  carabine  per- 
pendiculairement en  avant  du  milieu  du  corps,  en 
même  temps  faites  volte-face  sur  les  talons,  le  pied 
droit  dirigé  vers  l'arrière  véritable,  le  pied  gauche 
à  sa  gauche,  et  changez  vivement  la  prise  de 
la  carabine  avec  la  main  droite,  en  équilibre,  et  sai- 
sissant la  poignée  du  fût  avec  la  main  gauche  des- 
cendez à  la  position  de  "  Guard"  en  pliant  les 
genoux,  et  laissant  porter  le  poids  du  corps  sur  la 
jambe  gauche. 

6.  Exercice  en  temps  accélérée 

Les  mouvements  expliqués  au  paragraphe  précédent  ayant  été 
enseignés  en  temps  ordinaire  le  soldat  devra  les  pratiquer  en  temps 
accéléré,  c'est-à-dire,  les  mouvements  expliqués  au  No,  2  seront  exé- 


ABOUT. 
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s 


Tel  que  déjà  expliqué. 


Tel  que  déjà  expliqué. 


cutés  plus  rapidement,  et  au  Nos.  3  et  4  les  bottes  seront  poussées 
avec  plus  de  vivacité,  spécialement  dans  la  dernière  partie  et  en 
retirant  la  carabine  au  mot  Tivo  ;  le  mouvement  sera  aussi  plus 
prompt,  spécialement  au  commencement. 

7.  Escrime  d  la  baïonnette  en  rang  simple. 

Les  gardes  et  pointes  seront  aussi  pratiquées  en  rang  simple 
sans  intervalle,  l'escouade  étant  dans  ce  but  reformé  en  rang 
simple.  Tous  les  exercices  expliqués  aux  Nos.  2,  3  et  4  seront 
d'abord  exécutés,  après  quoi  l'escouade  sera  amenée  à  son  front 
véritable  de  la  position  de  "  Guard"  comme  suit  : 

ABOUT. 
SHOULDER- 
ARMS. 
ORDER-ARMS. 
STAND  AT- 
EASE. 

8.  Exercices  de  revue. 

Dans  l'exercice  de  revue,  les  soldats  exécuteront  le  second  mouve- 
ment en  jugeant  leur  propre  temps,  sans  le  mot  de  commande- 
ment Two^  la  botte  étant  donnée  et  la  carabine  retirée  en  arrière 
à  la  position  originaire  en  temps  accéléré,  mais  en  observant  la 
cadence  du  temps.  Pour  cet  exercice  l'escouade,  compagnie  ou 
bataillon  sera  formé  en  ligne. 

Les  files  droites  du  rang  de  front  resteront  sta- 
tionnaires,  les  autres,  inclus  le  parti  des  couleurs, 
les  capitaines,  les  sergents-guides  et  le  rang  surnu- 
méraire, feront  volte-face. 

Les  files  qui  ont  fait  volte-face  se  dirigeront 
droit  vers  l'arrière,  les  files  gauches  du  rang  de 
front  feront  quatre  pas,  les  files  droites  du  rang  de 
serre-file  sept  pas,  les  files  gauches  du  rang  de 
serre-file  onze  pas  ;  le  parti  des  couleurs,  les  capi- 
taines et  les  sergents-guides  dix-huit  pas,  et  le 


PREPARE  FOR 
BAYONET 
EXERCISE. 


QUICK-MARCH. 


REVIEW  EXER- 
CISE. 

GUARD, 


POINT. 


rang  surnuméraire  quatorze  pas  ,  chaque  soldat 
faisant  halte  et  face  au  front  à  sa  distance  véri- 
table et  les  rangs  s'alignant  par  la  droite  :  après 
que  les  sergents  auront  reculé  tel  que  déjà  expli- 
qué, ils  se  transporteront  à  l'arrière  du  centre  de 
leur  compagnie. 

Avertissement. 

Saississez  la  poignée  de  la  crosse  de  la  main 
droite  et  venez  aussitôt  à  la  position  de  "  Guard." 

Portez  la  pointe  au  front,  faites  une  pause  de 
temps  ordinaire  et  revenez  à  la  position  de  "Guard" 
l^en  exécutant  chaque  mouvement  avec  vivacité. 


« 
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Les  autres  pointes  seront  exécutées  de  la  même  manière  par  les 
commandements  suivants,  viz  :  Low-Guard.  —  Point.  —  High- 
Guard. — Point. — Head-Parry. — SJiorten-Arms. — Point. — Guard.— 
JRight —  Point. —  Left. —  Poi7it. —  Loiv-Guard. —  Point.  —  High- 
Guard. — Point. — Right. — Point. — Loiv-Guard. — Point. — Guard.— 
Ahout. 

L'exercice  ci-dessus  sera  aussi  exécuté  avec  l'épaule  droite  et  la 
jambe  droite  en  avant,  et  lorsque  complété  la  ligne  sera  formée 
comme  suit  :  Shoulder-A  rms . — F  or  m- Lin  e . — Quick-March . 

Les  rangs  en  arrière  reprendront  leur  place  deux  de  profond. 

ORDER-ARMS.  ^ 

STAND-AT-    >     Tel  que  déjà  expliqué. 

EASE.  3 

9.  Exercice  de  revue  en  rang  double. 

L'exercice  devra  être  aussi  pratiqué  en  rang  double,  sans  in- 
tervalle, de  la  manière  suivante  : 

Les  soldats  se  tenant  dans  la  formation  avec  les  intervalles  expli- 
qués dans  la  section  précédente,  recevront  le  commandement 
Form  Ranks,  Quick-March  ;  sur  lequel  les  files  gauches  de  chaque 
rang  s'avanceront  entre  les  deux  files  droites  ;  les  files  droites  (ou 
gauches)  sur  commandement  feront  volte-face  afin  que  les  mouve- 
ments soient  exécutés  par  les  hommes  à  tour  de  rôle  en  front  et  en 
arrière  en  même  temps. 

10.  Exercice  de  revue  en  temps  accéléré. 

Lorsque  les  soldats  seront  parfaits  dans  cet  exercice  ils  devront 
l'exécuter  sans  autre  mot  de  commandement  que  Review  Exercise 
in  Quick  Time — Guard^  sur  lesquels  ils  repasseront  ces  mouvements 
avec  régularité,  en  les  exécutant  vivement,  mais  en  faisant  une 
ause  de  temps  ordinaire  entre  chacun  d'eux. 


Bataillon. 
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CINQUIÈME  PARTIE. 

FORMATION^  ET  ÉVOLUTIONS  D'UN  BATAILLON. 

PRINCIPES  GÉNÉRAUX. 

I.  Application  de  P exercice    escouade  et  de  compagnie. 

Les  évolutions  d'un  bataillon  sont  exécutées  par  une  combinaison 
des  mouvements  qui  ont  été  décrits  dans  l'exercice  d'escouade  et 
de  compagnie.  Les  règles  déjà  posées  dans  les  Parties  I,  II  et 
III  relativement  aux  positions  et  mouvements  des  officiers,  sous- 
officiers,  et  soldats,  sont  applicables,  à  quelques  exceptions  prés,  à 
tous  les  mouvements  d'une  compagnie  lorsqu'en  bataillon.  Comme 
elles  ont  été  amplement  expliquées  il  ne  sera  pas  nécessaire  de 
les  répéter  dans  cette  partie,  mais  on  mentionnera  distinctement 
les  changements  qui  pourront  se  rencontrer. 

II.  Les  bataillons  devront  se  mouvoir  comme  s'^ils  faisaient  partie 
d'aune  brigade. 

Les  formations  et  les  mouvements  d'une  compagnie  sont  ex- 
pliqués à  la  Partie  III,  comme  ayant  rapport  aux  évolutions  d'un 
bataillon  ;  les  évolutions  d'un  bataillon  devraient  être  exécutées 
de  la  même  manière,  ayant  toujours  en  vue  les  mouvements  plus 
étendus  d'une  brigade.  Les  officiers  commandants,  lors(^ue  faisant 
l'exercice  avec  leur  seul  bataillon,  devraient  s'accoutumer  à  opérer 
des  changements  de  position  et  leurs  formations  sur  des  points  de 
bataillon  fixes,  alignés  dans  les  nouvelles  lignes  déterminées  au 
préalable. 

III.  Mots  de  commandement. 

Les  mots  de  commandement  doivent  être  donnés  de  la  manière 
décrite  aux  principes  généraux  Partie  I.  Tout  officier  commandant 
d'un  bataillon  doit  donner  ses  commandements  à  haute  voix  afin 
d'être  entendu  par  les  chefs  des  corps  dont  les  mouvements  dépen- 
dent du  sien. 

IV.  Officiers  à  cheval. 

Les  officiers  supérieurs  (Field  Officers)  et  l'adjudant,  lorsqu'avec 
le  bataillon,  doivent  être  à  cheval,  afin  de  pouvoir  marquer  les 
distances,  aligner  les  points  et  pivots,  corriger  les  erreurs  et  faire 
circuler  les  ordres. 

Ils  doivent  toujours  connaître  le  nombre  de  files  dans  le  bataillon, 
et  des  compagnies  qui  le  composent  ;  être  capables  de  prendre  la 
distance  requise  pour  le  tout,  ou  une  partie  du  front  du  bataillon. 
8 
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Principes  Généraux, 


Ceci  peut  être  fait  en  comptant  les  enjambées  du  cheval,  lorsqu'au 
petit  galop,  mais  l'œil  sera  toujours  le  meilleur  guide  pour  juger 
les  distances. 

Les  majors  et  adjudants  lorsqu'ils  ne  sont  pas  engagés  à  marquer 
les  points,  doivent  prêter  toute  assistance  à  l'officier  commandant 
pendant  une  manœuvre,  et  se  rendre  à  leurs  postes,  lorsque  la  ma- 
nœuvre est  exécutée. 

Lorsqu'il  n'y  a  qu'un  major  de  présent,  le  capitaine  senior  doit, 
s'il  est  possible,  être  à  cheval  5  lorsque  la  chose  n'est  pas  possible, 
l'adjudant  prend  la  place  du  major  junior  ;  s'il  n'y  a  de  présent 
qu'un  seul  officier  à  cheval,  à  part  de  l'officier  commandant,  celui- 
là  doit  être  prêt  à  aligner  les  sergents-guides  ou  à  donner  des 
points  éloignés  selon  le  besoin. 

L'officier  commandant  doit  assister  aussi  à  aligner  les  sergents- 
guides.  Le  sergent  major  se  rend  aussi  utile  qu'il  est  possible  à 
im  piéton  de  le  faire. 

V.  Donner  des  'points. 

Lorsque  les  officiers  à  cheval  donnent  des  points,  ils  doivent 
placer  la  tête  de  leurs  chevaux  à  angle  droit  avec  Talignement, 
lui  faisant  face.  Dans  les  déploiements  ou  formations  de  ligne  de 
bataille,  la  tête  des  chevaux  sera  alignée  à  longueur  de  bras  de 
la  ligne  de  formation.  Les  points  à  être  donnés  par  les  piétons, 
seront  donnés  de  la  manière  mentionnée  à  la  Partie  III,  principes 
généraux  XIX,  règle  3,  par  les  sergents,  dont  les  corps  seront 
alignés  dans  la  même  ligne  que  les  têtes  des  chevaux. 

VI.  Alignement  et  points  de  formation, 

1.  Un  alignement,  tel  qu'expliqué  à  la  Partie  III,  est  la  ligne 
droite  imaginaire  qui  existe  entre  deux  points  donnés.  L'ex- 
trémité de  l'alignement  sur  laquelle  une  formation  est  opérée,  et 
de  laquelle  tout  point  intermédiaire  est  aligné,  est  appelée  point 
d'appui.  L'autre  extrémité  sur  laquelle  les  points  intermédiaires 
sont  alignés,  est  appelée  le  point  éloigné. 

2.  Afin  de  permettre  aux  points  intermédiaires  de  prendre  leur 
distance  et  alignement  correctement,  il  sera  quelquefois  néces- 
saire de  placer  un  second  point  au-delà  du  point  d'appui,  comme 
guide  pour  les  points  éloignés  ;  ce  point  devra  être  correctement 
aligné  sur  la  prolongation  de  l'alignement.  Par  le  moyen  de  points 
successifs  alignés  sur  ce  principe,  une  formation  peut  être  prolongée 
en  droite  ligne  à  une  distance  quelconque. 

3.  Dans  le  déploiement  d'un  bataillon  simple,  les  points  de  base 
d'une  compagnie  de  formation,  (lesquelles  doivent  s'aligner  correc- 
tement sur  le  point  d'appui),  seront  un  guide  suffisant  pour  les  ser- 
gents-guides des  autres  compagnies. 

Lorsque  des  bataillons  ou  des  compagnies  d'un  bataillon,  se 
placent  successivement  en  ligne,  le  flanc  extérieur  du  corps  déjà 
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formé,  et  de  pied  ferme,  doit  toujours  être  considéré  comme  le 
point  d'appui  du  corps  suivant. 

5.  Les  soldats  doivent  toujours  regarder  vers  le  point  d'appui 
du  bataillon  pour  leur  alignement. 

6.  La  distance  et  direction  ainsi  que  l'alignement  de  tous  pivots 
et  points,  doivent  être  corrigés  du  point  d'appui  par  un  officier  su- 
périeur. 

7.  Comme  règle  générale,  le  major  le  plus  près  du  point  de  for- 
mation alignera  les  sergents-guides  ou  pivots.  Le  major  senior 
devra  aligner  les  sergents-guides  ou  pivots  lorsque  la  formation  est 
sur  le  centre  du  bataillon. 

8.  Lorsqu'un  point  éloigné  sera  nécessaire  l'adjudant  marquera 
le  îianc  extérieur  du.  bataillon.  Si  la  formation  est  sur  le  centre, 
le  major  junior  marquera  la  gauche  et  l'adjudant  la  droite  du  ba- 
taillon. 

VIL  Degrés  de  la  marche. 

1.  Le  pas  ordinaire  n'est  applicable  qu'aux  exercices  de  parade. 

2.  La  marche  accélérée  est  le  pas  ordinaire  qui  doit  être  appliqué 
à  tous  les  mouvements  de  bataillons  en  général,  ou  de  corps  plus 
considérables,  en  colonne,  ou  en  ligne  de  bataille. 

3.  La  marche  redoublée  ne  peut  s'appliquer  aux  mouvements  de 
corps  de  troupes  considérables,  pour  une  plus  longue  distance  que 
celle  requise  lors  d'une  charge  à  la  baïonnette,  ou  une  course  préci- 
pitée pour  s'emparer  d'une  position  ;  on  peut  l'appliquer  quelque- 
fois dans  les  mouvements  de  compagnies,  sub-divisions,  ou  sec- 
tions, pendant  les  formations  internes  d'un  bataillon. 

VIII.  Les  baïonnettes  devront  être  placées  au  canon. 

Les  manœuvres  de  bataillon  et  les  feux  doivent  être  exécutés  avec 
les  baïonnettes  au  canon,  excepté  par  les  corps  de  carabiniers  ou 
par  toutes  autres  troupes,  agissant  comme  infanterie  légère.  (Voyez 
Partie  III,  principes  généraux  XIX,  règle  IX. 

IX.  Bes  sergents- guides. 

Comme  règle  générale,  lorsque  le  capitaine  laisse  le  rang  de 
front,  le  sergent-guide  prendra  sa  place  et  la  conservera  jusqu'à 
sqn  retour  ;  lorsqu'ils  doivent  tous  deux  se  transporter  ailleurs  pen- 
dant l'exécution  d'un  mouvement  étant  en  ligne  de  bataille, 
l'homme  du  rang  de  serre-fille  de  la  file  pivotante  s'avancera,  et 
conservera  la  place  pour  le  capitaine. 

X.  12 ordre  des  compagnies  devra  être  changé. 
Une  compagnie  doit  être  habituée  à  pouvoir  agir  dans  les  diffé- 
rentes positions  qu'elle  peut  être  appelée  à  remplir  dans  le  bataillon  ; 
l'ordre  des  compagnies  devrait  être  fréquemment  changé,  et 
chaque  compagnie,  à  tour  de  rôle,  devrait  être  requise  de  diriger  la 
colonne. 
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XI.  Inversion  des  compagnies. 

On  devra  faire  pratiquer  à  un  bataillon,  à  se  former  ou  se  dé- 
ployer lorsqu'étant  en  ordre  inverse,  et  à  converser  en  ligne  sur  le 
flanc  opposé.  Lorsque  des  compagnies  ne  sont  plus  dans  le  même 
ordre  que  lorsque  formées,  si  en  colonne,  les  officiers  se  placeront 
comme  en  colonne  droite  en  front,  quelle  que  soit  la  compagnie  qui 
puisse  être  en  front  ;  si  requis,  le  bataillon  peut  être  numéroté  de 
nouveau,  du  front,  tel  que  déjà  expliqué,  si  en  ligne  de  bataille^ 
les  officiers  se  placeront  sur  la  droite  de  leur  compagnie,  et  numé- 
teront,  si  requis,  de  la  droite.  Si  le  bataillon  est  simplement  ren- 
versé, il  n'est  pas  nécessaire  de  numéroter  de  nouveau. 

XII.  Assembler  de  nouveau  un  bataillon  dispersé. 

On  devra  fréquemment  faire  assembler  un  bataillon,  lorsque 
dispersé  ou  dans  la  confusion  ;  dans  ce  but  les  sergents-guides  de- 
vraient d'abord  être  placés  à  distance  de  section  droite  en  front, 
faisant  face  vers  l'ennemi  supposé  ;  le  clairon  sonnera  "  Assembler," 
ou  les  mots  Form  on  the  Coverers  seront  donnés,  sur  lesquels 
chaque  compagnie  se  formera  sur  son  sergent-guide  tel  qu'ex- 
pliqué aux  principes  généraux  de  la  Partie  III. 

XIII.  Officiers  porte-drapeau  et  leurs  sergents- gardes. 

Les  officiers  porte-drapeau  et  les  sergents-gardes  devront  se 
mouvoir  indépendamment  d'une  formation  à  une  autre,  recevant 
les  commandements  de  l'officier  porteur  du  drapeau  de  la  reine. 

UN  BATAILLON  A  LA  PARADE. 

Formation  d^un  bataillon  à  la  parade  en  colonne  avec  distance 
entière  droite  enjront.    (Planche  XXIII.) 

Les  compagnies  ayant  été  inspectées  par  escouade  sur  leur  terrain 
de  parade  particulier  reformeront  la  compagnie,  lorsque  le  clairon 
sonnera  "  Serrer." 

Comme  règle  générale,  un  bataillon  s'assemblera  à  la  parade  en 
colonne  avec  distance  entière  droite  en  front. 

Lorsque  le  bataillon  est  formé  pour  manœuvrer,  les  compagnies 
pourront  être  égalisées  en  nombre  5  mais  il  est  aussi  désirable 
qu'un  bataillon  soit  habitué  à  manœuvrer  avec  des  compagnies  de 
nombre  inégal. 

Les  compagnies  ayant  été  numérotées  et  vérifiées  tel  qu'expli- 
qué à  la  Partie  3e.,  les  sergents-guides,  sous  la  direction  de  l'ad- 
judant, marqueront  les  endroits  où  les  flancs  pivotants  de  leurs  com- 
pagnies respectives  doivent  reposer  en  colonne,  sur  tout  alignement 
donné  ;  chacun  prenant  une  distance  suffisante  du  sergent  en 
avant  de  lui,  afin  de  permettre  à  sa  compagnie  de  converser  en 
ligne. 
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Un  Bataillon  à  la  Parade. 


Sur  la  sonnerie  du  clairon  "  Avancer"  les  compagnies  marcheront 
sur  leurs  sergents-guides  en  colonne,  les  armes  au  reposez  et  les 
soldats  au  repos. 

Toute  compagnie  devra  être  placée  tel  que  mentionné  à  la 
Partie  3e.  Les  drapeaux  portés  par  les  officiers,  seront  formés 
en  parti  indépendant  ;  le  drapeau  de  la  Reine  sur  la  droite, 
le  drapeau  du  régiment  sur  la  gauche  avec  un  sergent  entre  eux 
et  deux  sous-officiers  ou  soldats  avec  un  sergent  au  centre  sur  le 
rang  de  serre-file.  Ils  seront  placés  en  arrière  de  la  compagnie  du 
centre  droit  à  un  pas  du  rang  de  serre-file  couvrant  les  3e,  4e  et  5e 
files  du  flanc  pivotant. 

Le  poste  que  doit  occuper  généralement  le  chef  de  bataillon, 
lorsque  le  bataillon  est  formé  en  colonne  avec  distance  entière, 
est  sur  le  flanc  pivotant  de  la  compagnie  de  direction,  celui  du 
major  senior,  sur  le  flanc  opposé,  et  à  deux  pas  du  centre  de  l'aile 
droite,  celui  du  major  junior  sur  le  flanc  opposé,  et  à  deux  pas  du 
centre  de  l'aile  gauche.  L'adjudant  est  posté  sur  le  flanc  opposé, 
et  à  deux  pas  de  la  compagnie  du  centre  droit  du  bataillon.  Lors- 
qu'une colonne  reçoit  l'ordre  d'avancer  ou  de  retraiter,  le  major 
de  l'aile  dirigeante  se  placera  en  arrière  du  flanc  pivotant  de  la 
seconde  compagnie  du  front,  afin  de  pouvoir  vérifier  la  direction, 
évitant  autant  que  possible  de  se  mettre  dans  la  ligne  des  directeurs 
des  autres  compagnies. 

Lorsqu'un  bataillon  est  rassemblé  dans  le  but  de  s'exercer  il  sera 
numéroté  par  aile,  et  les  compagnies  nombrées  du  front  à  l'arrière, 
les  nombres  impairs  étant  des  compagnies  droites,  et  les  nombres 
pairs  des  compagnies  gauches. 

Lorsque  des  compagnies  en  colonne  sont  requises  d'ouvrir  les 
rangs  pour  une  inspection,  elles  seront  considérées  comme  des 
compagnies  indépendantes,  et  aux  mots  Rear  Ranks  Take  Open 
Order,  de  l'officier  commandant,  les  officiers  des  compagnies  et  les 
sergents-guides  se  placeront  comme  s'ils  prenaient  l'ordre  ouvert 
lorsqu'on  ligne  de  bataille,  savoir,  le  capitaine  en  avant  de  la 
seconde  file  de  la  droite,  etc.  etc. 

Au  mot  Mardi,  l'ordre  ouvert  sera  pris  tel  qu'expliqué  à  la 
Partie  3e,  le  rang  surnuméraire  reculant  de  quatre  pas.  Chaque 
capitaine  recevra  l'officier  faisant  l'inspection,  en  le  saluant,  et  le 
suivra  pendant  l'inspection  de  sa  compagnie,  les  hommes  tenant 
l'arme  à  l'épaule.  Aussitôt  l'inspection  de  chaque  compagnie  ter- 
minée, le  capitaine  donnera  l'ordre  de  serrer  les  rangs,  de  mettre 
l'arme  "  au  reposez"  puis  l'ordre  du  repos,  les  officiers  et  le  sergent- 
guide  reprenant  leur  place  respective  en  colonne. 
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FORMATION  ET  MOUVEMENTS  D'UN  BATAILLON  EN 

LIGNE. 

PRINCIPES  GÉNÉRAUX. 

I.  Formation  des  lignes. 

Les  lignes  formées  pour  la  défense  n'ont  pas  besoin  d'être  stricte- 
ment en  ligne  droite,  on  doit  leur  faire  profiter  des  avantages  du 
terrain.  Mais  celles  formées  pour  l'attaque  doivent  être  droites, 
car  autrement  les  troupes  ne  pourraient  pas  avancer  en  ordre. 

II.  Marche  en  ligne  de  bataille. 
Marclier  correctement  en  ligne  de  bataille,  est  le  plus  im- 
portant et  en  même  temps  le  plus  difficile  des  mouvements  mili- 
taires 5  ce  mouvement  est  celui  par  lequel  des  soldats  sont  amenés 
en  contact  immédiat  avec  l'ennemi.  Afin  d'atteindre  la  fermeté 
et  l'exactitude  nécessaires  dans  cette  marche,  il  est  de  la  première 
importance  que  tous  les  officiers  et  soldats  connaissent  parfaitement 
les  principes  posés  pour  l'instruction  du  soldat  dans  la  marche,  qui 
s'appliquent  spécialement  aux  hommes  d'an  bataillon,  lorsque 
marchant  en  ligne  de  bataille. 

III.  Passant  des  inégalités  de  terrain. 
Lorsque  des  soldats,  étant  en  ligne  de  bataille,  doivent  passer 
sur  des  remparts,  ou  à  travers  des  fossés,  on  doit  leur  enseigner  à 
faire  les  pas  un  peu  plus  longs  que  d'ordinaire,  afin  de  leur  permettre 
de  garder  l'alignement  avec  ceux  qui  marchent  sur  un  terrain  uni, 

IV.  Se  retirant  en  ligne  de  bataille. 

Un  bataillon  ne  devrait  jamais  sans  nécessité  rester  face  en  ar- 
rière lorsque  sur  le  point  de  retraiter  ;  il  ne  devrait  lui  être  or- 
donné de  faire  volte-face  à  l'arrière  que  lorsque  tout  est  prêt  pour 
la  marche  immédiate. 

V.  Des  points  de  base  de  flanc,  et  des  sergents- guides. 

Dans  tous  déploiements,  et  formations  d'une  ligne  de  bataille, 
sur  une  compagnie  de  flanc  quelconque,  un  sergent  sera  placé  en 
avant  de  chaque  file  de  fianc  de  cette  compagnie  comme  base, 
faisant  face  vers  le  point  d'appui  du  bataillon  ;  un  sergent-guide 
sortira  de  chaque  compagnie,  aussitôt  que  sa  compagnie  sera 
arrivée  à  vingt  pas  de  son  point  de  formation,  et  marquera  la 
distance  requise  pour  sa  compagnie,  couvrant  dans  la  ligne  établie 
par  les  points  de  base.  Les  points  de  base  resteront  fermes,  jusqu'à 
ce  que  toute  la  ligne  soit  formée,  alors  le  major  qui  les  a  alignés, 
donnera  le  mot  Steady,  sur  lequel  ils  prendront  leur  place  respec- 
tive. Chaque  sergent-guide  qui  ne  sert  pas  de  point  de  base  restera 
ferme,  jusqu'à  ce  que  la  seconde  compagnie  au-delà  de  lui  reçoive 
ks  mots  Eyes  Front,  sur  quoi  il  reprendra  sa  place. 
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VI.  Des  points  de  base  de  centre. 

Lorsqu'une  ligne  est  formée  sur  les  deux  compagnies  ou  sub- 
divisions du  centre,  le  sergent  du  centre  sortira  des  rangs,  fera  face 
à  sa  droite,  et  donnera  un  point  de  base  de  centre,  le  sergent  en 
arrière  de  lui  remplaçant  ce  dernier.  Les  sergents-guides  des 
deux  compagnies  du  centre  marqueront  les  flancs  extérieurs  de 
leurs  compagnies  respectives  faisant  face  à  l'intérieur  ;  le  sergent 
major  s'avancera  jusqu'au  sergent-guide  de  la  compagnie  du  centre 
droit,  et  assistera  à  aligner  ces  trois  points  de  base.  Lorsqu'une 
/  seule  compagnie  donne  une  base  de  centre,  un  sergent  marquera 
chacun  de  ses  flancs,  faisant  face  à  l'intérieur.  Les  sergents- 
guides  des  autres  compagnies  prendront  leur  alignement  succes- 
sivement sur  la  base  du  centre. 

VII.  Les  points  demont  être  tenus  libres. 

Comme  il  est  de  la  plus  grande  importance  que  les  points  de 
base  et  les  sergents-guides  d'un  bataillon  formant  la  ligne  de 
bataille  soient  tenus  libres,  les  compagnies  doivent  dans  toutes 
occasions  être  arrêtées  en  arrière  d'eux,  puis  après  être  alignées. 

VIII.  Appuyer  jusqu'à  distance  requise. 

Lorsque  trop  de  distance  a  été  prise  ou  qu'il  n'en  a  pas  été  pris 
assez  en  formant  ou  conversant  en  ligne  de  bataille,  l'erreur  sera 
corrigée  par  le  pas  de  côté  ;  cette  marche  sera  toujours  exécutée 
vers  le  centre  ou  du  centre  du  bataillon. 

Si  la  marche  est  vers  le  centre,  le  capitaine  marchera  avec  sa 
compagnie,  mais  si  le  mouvement  est  exécuté  pour  admettre  des 
filles  restées  en  arrière,  il  ne  bougera  pas  avant  qu'elles  soient 
toutes  en  lignes. 

Lorsque  toute  une  aile  d'un  bataillon  doit  se  porter  vers  un 
flanc,  par  la  marche  du  pas  de  côté,  les  capitaines  resteront  sur  la 
droite  de  leurs  compagnies,  et  appuieront  avec  leurs  hommes, 
l'oflicier  com^mandant  donnant  le  commandement  "Hait." 

Si  les  capitaines  doivent  sortir  des  rangs  pour  arrêter  les  com- 
pagnies, l'oflicier  commandant  nommera  les  compagnies  comme 
suit:  No.  1,  2,  3,  4,  5,  etc. 


FORMATION  ET  MOUVEMENTS. 

Formation  du  bataillon  en  ligne  de  bataille. — (Planche  XXIV.) 

Lorsqu'un  bataillon  est  formé  en  ligne  de  bataille,  il  ne  doit  y 
avoir  aucun  intervalle  entre  les  compagnies.  Chaque  compagnie 
sera  placée  tel  qu'expliqué  à  la  Partie  3e.,  excepté  celle  sur  la 
gauche  de  la  ligne  de  bataille,  qui  aura  son  lieutenant  sur  la  gauche 
du  rang  de  front,  couvert  par  un  sergent  surnuméraire. 
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Les  officiers  porte-drapeau  et  leurs  sergents-guides  seront 
placés  entre  les  deux  compagnies  du  centre. 

Lorsqu'il  sera  nécessaire,  un  bataillon  pourra  être  numéroté  en 
ligne,  de  droite  à  gauche,  de  la  même  manière  qu'il  l'est  en  colonne 
du  front  à  l'arrière. 

Lorsque  le  bataillon  est  seul  pour  l'exercice,  l'officier  com 
mandant  peut  quelquefois  se  placer  en  front  ;  mais  comme  son 
poste,  lorsque  le  régiment  est  en  brigade,  est  toujours  en  arrière,  il 
est  nécessaire  d'habituer  les  hommes  à  recevoir  les  mots  de  com- 
mandement de  cet  endroit.  Lorsque  le  bataillon  reçoit  l'ordre 
de  faire  feu  ou  d'avancer  en  ligne  de  bataille,  la  place  de  l'officier 
commandant  sera  ordinairement  en  arrière  des  drapeaux,  à  en- 
viron 20  pas  du  rang  surnuméraire. 

Un  bataillo7i  en  ligne  de  bataille  passant  des  obstacles.  (Planche  XXV.) 

Si  les  obstacles  sont  de  peu  d'importance,  et  vis-à-vis  d'une  partie 
du  bataillon,  les  files,  dont  le  progrès  est  interrompu  par  ces 
obstacles,  se  rompront  de  la  même  manière  que  des  files  sont 
rompues  du  fianc  d'une  compagnie  en  colonne.  Aussitôt  que 
l'obstacle  est  passé,  les  files  reviendront  au  front  originaire.  Si 
la  largeur  de  l'obstacle  diminue  à  mesure  que  la  ligne  avance,  les 
files  se  formeront  successivement  à  mesure  qu'il  y  aura  place  pour 
elles,  mais  si  l'obstacle  augmente  en  largeur,  des  files  additionnelles 
seront  immédiatement  rompues.  On  doit  prendre  beaucoup  de 
soin  à  ce  que  les  hommes  qui  restent  en  ligne  continuent  leur 
marche  droite  à  leur  front,  ne  se  serrant  sur  les  intervalles  laissés 
par  les  hommes  restés  en  arrière,  ni  se  pressant  sur  le  reste  du 
bataillon,  si  l'obstacle  augmente  en  largeur. 

En  se  rompant,  les  files  doivent  se  tourner  vers  leur  compagnie 
respective  ;  ainsi  si  un  obstacle  se  présente  en  front  des  fiancs  de 
deux  compagnies  adjacentes,  les  files  de  la  compagnie  sur  la  droite 
tourneront  à  droite  et  converseront  à  gauche,  et  celles  de  la  com- 
pagnie sur  la  gauche  tourneront  à  gauche  et  converseront  à  droite. 

Lorsque  l'obstacle  est  en  front  du  centre  de  la  compagnie, 
comme  règle  générale,  les  files  tourneront  à  droite  et  converseront 
à  gauche. — (Planche  XXV). 

Si  une  compagnie,  ou  subdivision,  est  requise  de  se  rompre, 
elle  devra  se  mouvoir  en  doublant  les  files,  ou  si  des  files  se 
rompent  successivement  jusqu'à  ce  qu'elles  forment  une  sub- 
division, elles  doubleront  les  files. 

Si  une  ligne  reçoit  l'ordre  de  la  halte  lorsqu'elle  est  rompue  par 
des  obstacles,  tels  que  des  étangs,  marais,  ou  petit  bois,  les  files  qui 
ont  été  rompues,  se  formeront  en  arrière  d'iceux  en  ligne  pa- 
rallèles au  front,  de  cette  manière,  la  ligne  apparaîtra  à  l'ennemi 
comme  si  elle  n'était  pas  rompue,  et  chaque  homme  pourra  faire 
feu.    (Voyez  Planche  XXV). 

Lorsque  le  terrain  le  permettra,  les  compagnies  seront  reformées 
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en  ligne  de  bataille  par  les  mots  Front  f&rm — Companies,  ou  in 
Double  Urne — Front  form — Companies-,  s'il  est  nécessaire,  elles 
peuvent  être  arrêtées  et  ramenées  au  front  en  colonne,  et  alors 
conversées  en  ligne  de  bataille.  A  la  sortie  d'un  bois,  la  première 
compagnie  qui  sort  de  ce  bois  devra  arrêter,  et  attendre  que  les 
autres  arrivent,  et  alors  elles  avanceront  ensemble  en  rase  cam- 
pagne. 

Lorsque  des  compagnies,  avançant  ou  retraitant  de  la  droite  tel 
que  déjà  mentionné,  reçoiv^ent  l'ordre  de  se  former  en  front  ou  en 
arrière,  les  capitaines  ne  devront  pas  changer  de  flanc,  ce  qui  est 
une  exception  à  la  partie  3,  principes  généraux  XIX,  règle  4. 


MOUVEMENTS  EN  COLONNE. 

PRINCIPES  GÉNÉRAUX. 

I.  Utilité  et  avantages  des  colonnes. 

Les  colonnes  sont  formées  de  ligne  de  bataille  pour  l'avantage 
du  mouvement.  En  cas  d'attaque  elles  peuvent  être  formées 
promptement  en  ligne  de  bataille,  dans  une  direction  quelconque 
ou  en  carré. 

II.  Formation  des  colonnes. 

1.  Toutes  colonnes  doivent  consister  en  une  succession  de  com- 
pagnies, subdivisions,  ou  sections,  chacune  d'elles  devant  être 
placée  de  la  même  manière. 

2.  Les  colonnes  peuvent  être  simples,  c'est-à-dire,  formées  en 
une  succession  de  compagnies  simples,  ou  parties  de  compagnies  ; 
ou  double,  c'est-à-dire,  formées  en  deux  successions  séparées  ou 
rangées  de  compagnies,  ou  parties  de  compagnies,  l'une  sur  le 
flanc  de  l'autre. 

III.  Profondeur  des  colonnes. 

Dans  une  colonne  avec  distance  entière,  chaque  compagnie,  sub- 
division, ou  section,  est  placée  à  une  distance  égale  à  la  largeur 
de  celle  immédiatement  en  avant  d'elle,  mesurant  des  talons  du 
rang  de  front  de  l'une,  aux  talons  du  rang  de  serre-file  de  l'autre. 
Conséquemment  un  bataillon  en  colonne  avec  distance  entière 
occupe  la  même  étendue  de  terrain  qu'il  devrait  couvrir  en  ligne, 
moins  le  front  de  la  compagnie  de  direction.  Une  colonne  avec 
distance  de  section  occupe  un  quart  de  l'espace  d'une  colonne  avec 
distance  entière.  Une  colonne  serrée  en  masse  est  formée  avec 
les  compagnies  à  2  pas  de  distance  l'une  de  l'autre,  mesurant  des 
talons  des  hommes  du  rang  de  serre-file  d'une  compagnie  aux 
talons  des  hommes  du  rang  de  front  de  la  suivante. 
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PLANCHE  XXVL 
MAECHE  PAR  LE  FLANC. 

UN  BATAILLON  EN  COLONNE  AVEC  DISTANCE  ENTIÈRE  MARCHANT  SUR 
LE   POINT,  OU    SA   DROITE   DOIT   REPOSER  LORSQu'eN   LIGNE  DE 
BATAILLE,  ET  ENTRANT  DANS  LE  NOUVEL  ALIGNEMENT  PAR 
LA  MARCHE  PAR  LE  FLANC  EN  DOUBLANT  LES  FILES. 


PLANCHE  XXVII. 


UNE  COLONNE  A  DISTANCE  DE  SECTION 
CHANGEANT  DE  DIRECTION. 
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IV.  Application  des  colonnes  simples. 

Les  colonnes  simples  sont  comme  les  colonnes  doubles  appli- 
cables à  une  attaque,  et  l'emploi  de  l'une  de  préférence  à  l'autre, 
doit  dépendre  nécessairement  du  terrain  et  des  circonstances,  et 
ne  peut  être  déterminé  que  par  l'officier  commandant  sur  le 
terrain.  Pour  les  mouvements  en  général,  la  colonne  simple  est 
préférable  à  la  colonne  double,  attendu  que  ses  manœuvres  sont 
moins  compliquées,  et  qu'elles  peuvent  toujours  être  réduites, 
lorsque  passant  des  défilés  étroits,  à  un  front  plus  étroit  sans 
danger  de  confusion. 

V.  Application  des  colonnes  doubles. 

Les  colonnes  doubles  sont  formées  sur  le  centre  des  bataillons 
brigades  ou  lignes,  dans  le  seul  but  d'avancer  à  l'attaque,  et,  dans 
certains  cas,  pour  le  passage  de  défilés,  lorsque  ceux-ci  se  trouvent 
en  front  du  centre.  Il  est  évident  qu'une  colonne,  dans  cette  for- 
mation, peut  être  réformée  en  ligne  de  bataille  du  centre  dans 
moitié  moins  de  temps  qu'une  colonne  simple  pourrait  l'être 
à  un  flanc  quelconque.  D'un  autre  côté,  elle  est  plus  com- 
pliquée qu'une  colonne  simple,  et  n'est  pas  autant  susceptible 
d'une  réduction  de  front,  étant  exposée,  si  elle  est  diminuée  à 
moins  de  doubles  sections,  à  la  confusion  qui  peut  arriver  dans  les 
passages  étroits  par  le  mélange  des  files. 

VI.  Application  de  la  colonne  avec  distance  de  section, 

La  colonne  avec  distance  de  section  réunit  l'avantage  de  se 
mouvoir  dans  un  espace  étroit,  avec  la  possibilité  de  se  former 
d'une  manière  quelconque  pour  résistera  l'attaque;  elle  est  de 
plus  moins  exposée  à  la  perte  de  distance  qu'une  colonne  avec 
distance  entière,  et  elle  est  applicable  à  la  plus  grande  partie  des 
changements  de  position  d'une  colonne  avec  distance  entière, 
excepté  la  formation  immédiate  d'une  ligne  de  bataille  sur  un 
flanc.  Les  mouvements  en  colonne,  avec  distance  de  section, 
seront  généralement  adoptés  dans  les  évolutions  d'une  brigade  ou 
d'un  corps  de  troupes  plus  considérable. 

VII.  Application  des  colonnes  serrées  en  masse. 

Les  colonnes  serrées  en  masse  seront  utiles  lorsqu'il  seïa  néces- 
saire de  former  des  troupes  dans  un  espace  étroit.  Elle  sera 
aussi  appliquée  lorsque  des  colonnes  contiguës  doivent  être  con- 
versées  en  masse,  comme  il  sera  expliqué  plus  loin,  mais  elle  ne 
doit  pas  être  adoptée  dans  les  évolutions  ordinaires  d'une  brigade 
ou  d'une  division. 
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DES  COLONNES  AUGMENTANT  ET  DIMINUANT  LEUR 
FRONT,  ET  PASSANT  DES  OBSTACLES. 

1.  Des  colonnes  diminuant  leur  front.     (Planclies  XXVI,  XXVII, 
XXVIII  et  XXIX.) 

Lorsqu'une  colonne  avec  distance  entière  est  sur  la  marche,  cha- 
que compagnie  successivement,  en  arrivant  dans  une  place  étroite, 
ou  un  défilé,  diminuera  son  front  ;  et  aussitôt  après  avoir  passé 
l'obstacle,  reformera  son  front. 

Les  différentes  manières  d'augmenter  et  diminuer  le  front  d'une 
compagnie,  ont  été  expliquées  à  la  Partie  3e. 

Lorsque  de  pied  ferme,  le  front  de  toutes  les  compagnies  peut 
être  réduit  ei\  subdivisions,  ou  sections  en  même  temps,  sur  le 
commandement  de  l'officier  commandant,  les  directeurs  des  sub- 
divisions ou  sections  donnant  seulement  les  commandements 
Hait — Front,  Dress.  Lorsqu'en  sections  ou  subdivisons  le  front 
des  compagnies  peut  être  de  nouveau  augmenté  de  la  même  ma- 
nière, les  directeurs  des  compagnies  ou  subdivisions  donnant  les 
mots  Hait — Front,  Dress. 

Les  colonnes  devraient  toujours  se  mouvoir  avec  un  front  aussi 
considérable  que  le  terrain  peut  le  permettre. 

2.  Passage  d'obstacles  lorsque  marchant  sur  un  alignement. 

Lorsque  la  marche  d'une  colonne,  sur  un  alignement,  est  inter- 
rompue par  des  étangs,  ou  autres  obstacles  impraticables,  la  marche 
sera  continuée  directement  vers  cet  obstacle,  lequel  sera  passé  en 
divergeant  dans  toutes  occasions,  si  c'est  possible,  vers  le  flanc  op- 
posé, de  manière  à  ne  pas  couvrir  la  ligne  des  pivots,  et  une  fois 
l'obstacle  passé,  l'alignement  sera  repris  de  nouveau  par  les  pivots 
à  un  point  placé  à  cet  effet.  Lorsque  marchant  sur  un  alignement, 
les  pivots  ne  devraient  jamais  diverger  à  moins  que  ce  ne  soit  abso- 
lument nécessaire. 

3.  Des  colonnes  doubles  diminuant  leur  front. 

Un  bataillon  en  colonne  double  de  compagnies,  peut  réduire  son 
front  à  une  colonne  double  de  subdivisions  ou  de  sections  tel 
qu'expliqué  â  la  Partie  3e,  et  une  colonne  de  sections  peut 
augmenter  son  front  à  des  subdivisions,  et  compagnies  tel 
qu'expliqué  à  la  Partie  3e.  Une  ligne  ou  une  colonne  double 
peut  aussi  avancer  en  double  quatre  ou  files,  s'il  est  nécessaire, 
du  centre,  sur  les  commandements  By  Double — Fours  (ou  Files) 
from  the  Centre^  Form  fours — Inwards  ( ou  Inwards  Turn ),  Right 
and  Left  Wheel  ;  mais  la  colonne  devra  être  reformée  aussitôt  que 
le  terrain  le  permettra.  En  double  quatre  ou  files  les  officiers 
porte-drapeau  devront  se  mouvoir  entre  les  companies  du  centre 
en  rang  simple,  le  rang  de  front  dirigeant,  suivi  du  rang  de  serre- 
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UNE  COLONNE  A  DISTANCE  DE 
SECTION  CONTREMARCHANT 
PAR  SUBDIVISIONS  AUTOUR 
DU  CENTRE. 
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file,  les  deux,  droits  en  front,  le  drapeau  de  la  Reine  entre  les 
deux  files  de  direction.  Les  surnuméraires  devront  se  mouvoir 
aussi  en  un  seul  rang  entre  les  ailes. 

4.  La  réduction  du  front  devra  avoir  lieu  sur  le  flanc  pivotant. 

Comme  règle  générale,  les  files  doivent  toujours  être  rompues 
du  flanc  pivotant.  Lorsque  le  front  d'une  colonne  est  réduit  en 
formant  des  subdivisions  ou  sections,  celles  sur  le  flanc  pivotant 
seront  doublées  en  arrière  de  celles  qui  sont  sur  le  flanc  opposé. 

5.  Une  colonne  avec  distance  de  section  diminuant  son  front. 

Une  colonne  avec  distance  de  section  peut  réduire  son  front  en 
rompant  une  file  ou  deux  de  son  flanc  pivotant,  mais  elle  n'est  pas 
susceptible  d'une  diminution  de  front  plus  considérable.  Une 
colonne  serrée  en  masse  ne  peut  pas  diminuer  son  front,  tant 
qu'elle  est  dans  cette  formation. 

UNE  COLONNE  AVEC  DISTANCE  ENTIÈRE  CHANGEANT  DE  DI- 
RECTION, ET  MARCHANT  SUR  UN  ALIGNEMENT,  OU  SE  MOU- 
VANT DANS  UN  ALIGNEMENT  PAR  LA  MARCHE  VERS  UN 
FLANC. 

1.  Changer  de  direction. 

Une  bataillon  marchant  en  colonne  peut  changer  de  direction  par 
la  conversion  successive  de  ses  compagnies  sur  des  pivots  mobiles 
autour  du  même  pivot.  Dans  le  cas  où  la  conversion  serait  sur  le 
fianc  opposé,  les  surnuméraires  senior  seront  les  directeurs  durant 
ce  changement  de  direction  ;  mais  il  n'est  pas  nécessaire  qu'ils 
couvrent  tous  ou  conversent  au  même  endroit.  Ils  retiendront  les 
positions  relatives  qu'occupaient  les  flancs  opposés  lorsque  la  | 
colonne  était  en  marche  et  se  guidait  par  le  flanc  pivotant.  Les 
compagnies  numériquement  plus  faibles  dépasseront  d'un  peu  le 
point  de  conversion  avant  de  converser  ;  les  compagnies  numérique- 
ment plus  fortes,  converseront  un  peu  avant  d'arriver  au  point  de 
conversion,  de  manière  que  sur  le  commandement  Forward,  les  ! 
flancs  pivotants  soient  encore  en  ligne. 

Le  commandement  Forivard  sera  donné  à  la  compagnie  de  ; 
direction  par  l'officier  commandant  ;  mais  chaque  compagnie  qui 
suit  recevra  ce  mot  de  commandement  de  son  directeur  aussitôt 
que  le  front  de  celle-ci  sera  perpendiculaire  à  la  nouvelle  direc- 
tion. 

2.  Changer  de  direction  pour  entrer  dans  un  nouvel  alignement. 

Si  le  changement  de  direction  est  pour  amener  le  flanc  pivotant 
de  la  colonne  dans  un  alignement,  préparatoirement  à  la  forma- 
tion de  la  ligne  de  bataille,  le  capitaine  de  la  compagnie  de  direc- 
tion, en  entrant  dans  le  nouvel  alignement,  devra  immédiatement 
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regarder  aux  points  de  formation  et  marcher  directement  sur  eux, 
choisissant  des  points  intermédiaires^  s'il  est  nécessaire  ;  les  autres 
capitaines,  en  entrant  dans  l'alignement,  devront  avoir  soin  de 
courir  sur  lui  et  le  point  de  base.  Si  la  colonne  est  arrêtée  avant 
que  toutes  les  compagnies  aient  changé  leur  direction  dans  l'ali- 
gnement, les  compagnies  d'en  arrière  s'y  rendront  par  la  marche 
vers  un  flanc,  en  doublant  les  files,  leur  sergent-gaide  courant 
marquer  l'endroit  où  reposera  le  flanc  pivotant  de  leur  compagnie 
respective. 


Application  de  la  marche  vers  un  flanc  à  une  colonne, 

La  marche  par  le  flanc  en  doublant  les  files  est  trouvée  très- 
utile,  lorsqu'il  s'agit  de  faire  avancer  un  corps  de  troupe  considé- 
rable. 

Une  ligne  de  bataille  peut  avancer  au  front,  en  doublant  les 
files  sur  la  droite  ou  sur  la  gauche,  et  rompant  la  ligne  en  colonne 
de  compagnies,  devenant  par  là  une  colonne  avec  distance  entière. 
Dans  cet  ordre,  le  passage  d'obstacles  ou  d'un  défilé,  peut  être 
efîectué,  sans  aucun  risque  de  cbnfusionet  sans  perte  matérielle  de 
distance  dans  la  ligne  générale.  Si  un  défilé  ou  un  pont  se  pré- 
sente, le  bataillon  peut  se  serrer  sur  la  compagnie  opposée  à  ce 
défilé  ou  pont,  et  si  cela  n'est  pas  sufiisant,  lorsque  la  colonne  est 
droite  en  tête,  les  coiÊpagnies  droites  pourront  recevoir  l'ordre  de 
marquer  le  pas,  les  compagnies  gauches  continuant  toujours  leurs 
marches,  et  se  serrant  sur  le  centre,  les  compagnies  droites  suivant 
et  faisant  de  même. 

Lorsque  la  colonne  sera  gauche  en  tête,  les  compagnies  gauches 
recevront  l'ordre  de  marquer  le  pas,  les  compagnies  droites  conti- 
nuant leur  marche,  puis  se  serrant  sur  le  centre,  etc.,  ou  encore 
une  aile  avançant,  l'autre  suivant  en  arrière.  S'il  est  nécessaire, 
une  des  compagnies  de  flanc  recèvra  l'ordre  de  continuer  sa 
marche  en  avant,  et  les  autres  celui  de  suivre  en  arrière. 

Lorsque  le  défilé  est  passé,  les  compagnies  de  direction  recevront 
l'ordre  de  marquer  le  pas  ou  l'ordre  de  la  halte,  tandis  que  les 
autres  reprendront  leurs  places,  si  la  colonne  a  été  divisée  ;  ou  s^il 
est  nécessaire,  les  compagnies  de  derrière  recevront  l'ordre  de 
marcher  au  pas  redoublé,  tandis  que  celles  en  avant  continueront 
leur  marche  au  pas  accéléré  ;  la  colonne  recevra  l'ordre  de  s'ou- 
vrir à  distance  entière,  ou  sera  conversée  d'abord  dans  une  direc- 
tion quelconque,  puis  sera  ouverte. 

Un  bataillon  formé  de  cette  manière  est  flexible  autant  que 
possible,  et  comme  les  compagnies  marchent  indépendamment, 
elles  ne  seront  pas  exposées  à  tomber  dans  aucune  confusion,  et  le 
bataillon  sera  prêt  en  tout  temps  à  être  formé  en  ligne  de  bataille, 
ou  en  carré,  selon  qu'il  pourrait  être  requis. 
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FORMATION  DES  CARRÉS. 


PRINCIPES  GÉNÉRAUX. 

I.  De  Vutilité  des  carrés* 

Les  hommes  sont  formés  en  carré  pour  résister  aux  attaques 
de  la  cavalerie.  On  devra  toujours  prendre  soin  de  ne  pas  exposer 
les  hommes  inutilement  dans  cette  formation  au  feu  de  l'artil- 
lerie. 

II.  Des  carrés  quatre  de  profond, 

La  formation  d'un  carré  quatre  de  profond  est  le  plus  désirable 
pour  un  bataillon  \  il  est  suffisamment  fort  pour  résister  à  la  cava- 
lerie, et  laisse  de  l'espace  pour  les  officiers,  sergents,  musiciens, 
etc.,  etc.,  dans  le  centre,  et  permet  à  tous  les  hommes  de  faire  feu. 

III.  Le  carré  deux  de  profond. 

Un  bataillon  peut  être  formé  en  carré  deux  de  profond  pour 

protéger  du  bagage  ou  des  trésors,  mais  contre  l'infanterie  seule- 
ment. 

IV.  Des  carrés  solides. 

Toute  masse  compacte  de  soldats  sera  en  sûreté  contre  la  cava- 
lerie, si  les  hommes  de  l'extérieur  mettent  genou  en  terre  et 
inclinent  leurs  baïonnettes  en  dehors. 


MOUVEMENTS  ET  CHANGEMENTS  DE  FRONT 

EN  ECHELON.  j 

PRINCIPES  GÉNÉRAUX. 

I.  Des  échelons. 

Il  y  a  deux  espèces  d'échelons,  formées  de  ligne  de  bataille  : 
l'échelon  direct  et  l'échelon  oblique. 

II.  De  V échelon  direct. 

L'échelon  direct  est  formé  par  des  compagnies  ou  des  parties  de 
compagnies  marchant  successivement  droit  au  front  ou  à  l'arrière, 
commençant  de  l'un  ou  de  l'autre  flanc  du  bataillon,  à  une  distance 
quelconque  l'une  de  l'autre,  qui  peut  être  désignée  par  le  com- 
mandant. Un  échelon  direct  peut  être  reformé  en  ligne  parallèle 
à  celle  de  laquelle  le  mouvement  a  été  opéré,  par  la  formation 
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successive  des  différentes  parties,  sur  toute  partie  nommée  et 
arrêtée  *  mais  une  ligne  ne  peut  être  formée  d'un  échelon  direct  à 
u.n  angle  droit  à  l'alignement  originaire,  sans  une  nouvelle  vérifi- 
cation des  distances  entre  les  flancs  pivotants  des  difl'èrentes  com- 
pagnies Utilité  de  V  échelon  direct. 

L'échelon  direct  est  formé  dans  le  but  d'avancer  ou  de  refuser 
un  flanc. 

IV.  De  V  échelon  oblique. 

L'échelon  oblique  est  formé  de  ligne  de  bataille,  en  faisant  con- 
verser les  compagnies  ou  les  parties  de  compagnies,  en  avant,  sur 
l'un  ou  l'autre  flanc.  Les  compagnies  peuvent  être  formées  en 
échelon  oblique  à  un  angle  quelconque  de  la  ligne  originaire, 
moins  que  l'angle  droit,  ce  dernier  pouvant  les  placer  en  colonne 
avec  distance  entière.  La  distance  perpendiculaire  entre  les 
compagnies  devra  varier  suivant  l'angle  auquel  l'échelon  est 
formé,  mais  la  distance  du  flanc  pivotant  d'une  compagnie  au  flanc 
pivotant  de  la  suivante  devra  toujours  être  égale  à  la  largeur  de  la 
compagnie  qui  devra  occuper  cet  espace  si  elle  était  conversée  en 
arrière  en  ligne  ;  conséquemment  un  bataillon  en  échelon  oblique 
peut  être  à  tout  instant  conversé  en  arrière  en  une  ligne  parallèle 
à  celle  de  laquelle  elle  a  été  formée. 

2.  Lorsque  marchant  en  échelon  oblique,  les  files  pivotantes  des 
compagnies  ou  des  parties  de  compagnies  doivent  toujours  être 
tenues  à  des  distances  convenables  l'une  de  l'autre,  et  leur  aligne- 
ment, en  une  ligne  parallèle  à  l'alignement  originaire,  préservé 
avec  soin.  Les  directeurs  des  compagnies,  ou  les  files  pivotantes 
des  subdivisions  ou  des  sections,  regarderont  au  flanc  vers  lequel 
le  bataillon  incline  pour  leurs  distance  et  alignement. 

3.  Lorsqu'un  échelon  oblique  est  formé  de  compagnies,  les  capi- 
taines devront  toujours  se  transporter  sur  les  flancs  qui  deviennent 
pivots,  à  moins  qu'ils  n'y  soient  déjà  ;  mais  lorsque  prenant  du  ter- 
rain dans  une  direction  diagonale,  en  échelon  de  subdivisions  ou  de 
sections,  les  capitaines  retiendront  les  places  qu'ils  occupent  en 
ligne  sur  le  flanc  sur  lequel  le  bataillon  a  ordre  de  se  porter  ; 
les  pivots  de  toutes  les  subdivisions  ou  sections  préservant  leurs 
distance  et  alignement  dans  la  ligne  des  pivots,  excepté  lorsqu'in- 
clinant  vers  la  droite  ;  dans  ce  cas  les  capitaines  conserveront  les 
distance  et  alignement  des  subdivisions  ou  sections  droites. 

V.  Utilité  de  V échelon  oblique. 

On  se  sert  de  l'échelon  oblique  lorsqu'un  bataillon  est  requis  de 
prendre  du  terrain  diagonalement  au  front,  et  à  un  flanc,  ou  lors- 
qu'une ligne  de  bataille  est  requise  de  changer  son  front.  Dans 
le  premier  cas  les  compagnies  peuvent  être  conversées  en  un  nombre 
de  pas  quelconque  ;  mais  lorsque  l'échelon  est  formé  de  subdivi- 
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sionsoude  sections,  on  trouvera  toujours  plus  expédient  de  les  faire 
converser  le  8e  du  cercle.  Dans  ce  dernier  cas  la  formation  de 
l'échelon  de  compagnies  devrait  généralement  être  adoptée.  Dans 
les  changements  de  front,  le  reste  des  compagnies  doivent  invaria- 
blement être  conversées  la  moitié  de  l'angle  que  la  compagnie  de 
formation  l'est  elle-même,  comme  il  sera  mentionné  plus  loin. 

VI.  Les  compagnies  ou  les  parties  de  compagnies  en  échelon  devront 
être  parallèles  Pune  à  P autre. 

Chaque  compagnie  ou  partie  d'une  compagnie  devra  se  mouvoir 
sur  une  ligne  perpendiculaire  à  son  propre  front  ;  ainsi  lorsque  se 
portant  vers  un  flanc,  toutes  les  différentes  parties  de  l'échelon 
doivent  être  parallèles  l'une  à  l'autre,  afin  que  leurs  lignes  de  di- 
rection le  soient  aussi. 

VII.  Prendre  du  terrain  vers  Parrière,  en  échelon. 

Lorsqu'un  bataillon  doit  prendre  du  terrain  dans  une  direction 
oblique  vers  l'arrière,  ou  lorsqu'un  flanc  de  bataillon  doit  être  porté 
en  arrière,  les  compagnies  ou  les  parties  de  compagnies  recevront 
l'ordre  de  faire  volte-face,  puis  de  converser  en  avant,  le  rang  de 
serre-file  en  front. 

VIII.  Converser  sur  des  pivots  fixes  et  mobiles. 

Lorsqu'une  grande  exactitude  est  nécessaire  dans  les  mouve- 
ments, les  compagnies  peuvent  être  conversées  en  échelon,  de  la 
halte  sur  des  pivots  fixes,  les  sergents-guides  prenant  le  nombre 
de  pas  donné  de  la  8e  file,  tel  qu'expliqué  à  la  Partie  3e  ; 
mais  en  général  on  trouvera  plus  expédient  et  expéditif  de  faire 
converser  la  compagnie  de  base  dans  la  direction  requise,  puis  -de 
faire  converser  le  reste  des  compagnies  sur  des  pivots  mobiles, 
donnant  le  mot  Forward  lorsqu'elles  ont  atteint  l'angle  requis.  Les 
subdivisions  et  les  sections  devraient  toujours  être  conversées  de 
cette  manière. 


PLANCHE  XL. 


UN  BATAILLON  EN  ECHELON,  FORMANT  LA  LIGNE  DE  BATAILLE. 
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Combinaisons  exceptionnelles  de  manœuvres. 

Les  manœuvres  expliquées  dans  ce  livre  seront  trouvées 
suffisantes  pour  tous  les  mouvements  ordinaires  d'un  bataillon,  et 
aucunes  autres  ne  devront  être  pratiquées.  Il  peut  arriver  cepen- 
dant qu'une  seule  manœuvre  ne  suffise  pas  pour  placer  exacte- 
ment le  bataillon  dans  la  position  ou  formation  requise  ;  l'officier 
commandant,  dans  ces  cas,  doit  être  préparé  à  combiner  deux 
mouvements  pour  effectuer  son  objet.  Ceci  peut  être  fait  sans 
dévier  aucunement  des  principes  donnés,  toutes  formations  étant 
possibles  par  leurs  applications. 

Par  exemple — un  bataillon  en  ligne  de  bataille  peut  changer 
son  front  sans-devant-derrière,  sur  le  centre,  tout  en  conservant 
son  ordre  ordinaire,  comme  suit  :  faire  contremarcher  les  officiers 
porte-drapeau  et  sergents-gardes,  ordonner  à  l'aile  gauche  de  faire 
volte-face,  et  de  se  retirer,  à  l'aile  droite  d'avancer,  et  lorsqu'ils 
ont  marché  à  peu  près  quatre  pas,  rompre  les  deux  ailes  par  section 
sur  la  gauche  donner  le  commandement  "  forward,"  puis  ordon- 
ner aux  deux  ailes  de  former  la  ligne  de  bataille  sur  le  flanc 
opposé. 

Une  colonne  double  de  subdivisions  peut  aussi  être  formée  en 
une  colonne  simple,  à  une  distance  de  section,  comme  suit  : 
ordonner  à  chaque  aile  de  former  leurs  compagnies,  puis  avertir 
que  sur  le  commandement  "  quick  march,"  l'aile  gauche  se  serrera 
à  distance  de  section  sur  sa  compagnie  de  direction,  Faile  droite 
continuant  sa  marche,  chaque  compagnie  doublant  les  files  et 
allant  successivement  occuper  leurs  places  en  colonne,  en  avant  de 
l'aile  gauche. 

Une  colonne  à  distance  de  section  peut  aussi  être  formée  en 
donnant  ordre  aux  hommes  de  se  disperser  et  de  se  rassembler  sur 
leurs  sergents-guides,  ces  derniers  s'étant  préalablement  placés 
dans  l'ordre  voulu. 

Comme  ces  combinaisons  dépendent  entièrement  dé  l'intelli- 
gence de  l'officier  commandant,  ils  ne  doivent  pas  être  pratiquées 
aux  exercices  ordinaires. 


PLANCHE  XLI. 
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UN  BATAILLON  EN  ECHELON   FORMANT  LA  LIGNE  DE  BATAILLE. 
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PLANCHE  XLIIL 


UN  BATAILLON  AVANÇANT  EN  ECHELON  DIRECT,  PAR  COMPAGNIES,  DE 
LA  GAUCHE,  ET   CHANGEANT    SA    DIRECTION  A  DROITE,  PREPARA- 
TOIREMENT  A  LA    FORMATION  DE   LA    LIGNE    DE    BATAILLE  A 
UN  ANGLE  DROIT,    DE  CELLE  ORIGINAIRE. 
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SIXIEME  PARTIE, 


INFANTERIE  LÉGÈRE. 


PRINCIPES  GÉNÉRAUX. 

I.  But  des  mouvements  de  Vinfa^iterie  légère. 

Les  devoirs  des  troupes  légères  en  campagne  sont  aussi  variés 
■qu'importants  ;  c'est  à  elles  qu'est  ordinairement  confiée  la  sauve- 
garde du  camp,  et  ce  sont  elles  qui  protègent  les  quartiers  du  can- 
tonnement de  l'armée  contre  l'approche  soudaine  ou  inattendue  de 
l'ennemi.    Lorsque  l'armée  est  en  mouvement,  l'infanterie  légère 
fait  la  reconnaissance  du  pays  en  avant,  recherche  l'ennemi  ou 
nettoie  la  route  pour  les  colonnes  qui  avancent,  et  empêche'qu'elles 
ne  soient  suivies  de  trop  près  ou  harassées  en  faisant  retraite. 
I  Elle  cache  et  couvre  ses  mouvements  et  les  manœuvres  de  la 
ligne,  surveille  les  évolutions  de  l'ennemi,  et  constate  la  nature  du 
terrain  et  du  pays  en  avant  du  corps  principal  ;  et  souvent  le 
j  Général  compte  pour  beaucoup  sur  son  activité  pour  tous  les  ren- 
1  seignements  nécessaires  qui  le  mettront  en  état  de  régler  et  diriger 
ses  colonnes. 

j      II.  Tous  les  régiments  devront  être  instruits  dans  les  manœuvres 
I  d^ infanterie  légère. 

Quoique  certains  régiments  soient  appelés  "  Infanterie  légère^ 
cependant  tout  corps  d'infanterie,  sans  exception,  doit  être  instruit 
dans  cette  partie  importante  de  ses  devoirs. 

III.  De  la  division  des  troupes  légères. 

Lorsqu'un  régiment  est  employé  comme  infanterie  légère,  il  est 
généralement  divisé  en  trois  parties  :  les  tirailleurs,  les  supports, 
et  la  réserve.  Mais  il  peut  arriver  fréquemment  qu'il  soit  néces- 
saire de  couvrir  les  mouvements  d'une  ligne  de  bataille  avec  des 
tirailleurs  et  des  supports,  ou  seulement  avec  des  tirailleurs. 

IV.  Force  relative  des  tirailleurs ^  supports,  ou  réserve. 

Les  supports  devraient  toujours  être  composés  d'un  nombre  égal 
à  celui  de  la  ligne  des  tirailleurs  ;  ainsi  toute  compagnie  qui  est 
déployée  en  tirailleurs  devrait  avoir  une  compagnie  pour  la 
supporter.  La  réserve  devrait  être  composée  d'au  moins  un  tiers 
de  tout  le  corps. 
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Si  une  seule  compagnie  est  détachée  pour  tirailler  à  une  cer- 
taine distance  du  corps  principal,  pas  plus  que  la  moitié  de  cette 
compagnie  ne  devra  être  envoyée  à  la  fois  pour  tirailler,  l'autre 
moitié  restant  en  arrière  pour  agir  comme  support. 

V.   Devoirs  relatifs  des  tirailleurs,  siqoports  et  réserve, 

1.  Les  mouvements  des  tirailleurs  doivent  dépendre,  en  grande 
partie,  de  la  position  et  des  mouvements  de  l'ennemi.  Il  faut 
avoir  soin  que  les  tirailleurs  protègent  et  enveloppent  le  flanc  du 
corps  principal  qu'ils  sont  appelés  à  couvrir. 

2.  Il  est  du  devoir  des  supports  d'assister  et  supporter  les 
tirailleurs  de  toute  manière.  Les  mouvements  des  premiers 
devront  alors  correspondre  avec  ceux  de  ces  derniers.  Chaque 
support,  autant  que  possible,  devrait  être  en  arrière  de  ses  tirailleurs. 
La  réserve  est  le  point  sur  lequel  les  tirailleurs  et  supports  peuvent 
se  rallier.  Elle  devra  aussi  leur  envoyer  des  secours  lorsque  né- 
cessaires ;  elle  devra  alors  être  placée  autant  que  possible  en 
arrière  du  centre  de  la  formation. 

3.  Lorsque  des  tirailleurs  sont  envoyés  à  une  distance  un  j)eu 
considérable,  l'officier  supérieur  doit  prendre  soin  qu'ils  soient  tou- 
jours situés  de  manière  à  protéger  le  plus  efficacement  le  front  et 
les  flancs  du  corps  principal. 

VI.  Distances  relatives, 

La  distance  entre  les  supports  des  tirailleurs,  et  la  réserve  et  les 
supports,  doit  dépendre  des  circonstances  et  de  la  nature  du  terrain. 
Les  supports  devraient  toujours  être  dans  la  position  la  plus  con- 
venable pour  pouvoir  assister  les  tirailleurs  sans  s'exposer  inutile- 
ment au  feu  de  l'ennemi.  Par  exemple  lorsque  les  tirailleurs  ont 
gravi  une  monticule  ou  côte,  et  qu'ils  sont  arrêtés  sur  le  sommet, 
il  est  évident  que  les  supports  peuvent  les  approcher  de  très  près, 
sans  s'exposer  5  mais  dans  une  plaine  ils  doivent  nécessairement 
se  tenir  à  une  plus  grande  distance.  Les  mêmes  remarques  s'ap- 
pliquent à  la  réserve.  Comme  règle  générale,  dans  une  plaine  la 
distance  entre  les  tirailleurs  et  les  supports  devrait  être  d'environ 
200  verges  ;  entre  les  supports  et  la  réserve  à-peu-près  de  300 
verges,  et  entre  la  réserve  et  le  corps  principal  de  500  verges. 

VII.  De  la  protection. 

1.  Au  feu,  les  tirailleurs  arrêtés,  ou  en  mouvement,  doivent 
prendre  avantage  de  tout  ce  qui  peut  leur  offi'ir  quelque  protec- 
tion, et  quoiqu'ils  ne  soient  pas  obligés  de  conserver  leur 
distance  et  alignement,  néanmoins  ils  doivent  faire  attention  qu'en 
ce  faisant  ils  ne  s'exposent  pas  à  se  trouver  les  uns  en  avant  des 
autres,  et  conserver  un  lieu  de  protection  assez  longtemps  pour 
nuire  ou  gêner  le  feu  de  leurs  camarades. 
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2.  Les  officiers  commandant  les  supports,  tout  en  s'occupant  du 
support  ou  de  l'appui  qu'ils  doivent  donner  aux  tirailleurs,  doivent 
néanmoins  prendre  avantage  de  toute  hauteur,  ou  monticule  qui 
pourrait  offrir  quelque  protection  à  leurs  soldats,  et  devraient  les 
faire  coucher,  ventre  à  terre,  s'il  était  nécessaire,  pour  avoir  plus 
d'abri  ;  ils  doivent  aussi  bien  examiner  le  terrain,  et  choisir  les 
positions  qui  leur  offrent  le  plus  de  protection  contre  la  cavalerie, 
tout  en  ne  rendant  pas.  impossible  le  ralliement  des  tirailleurs  sur 
eux. 

3.  L'ofRcier  commandant  la  réserve  doit  aussi  tenir  ses  hommes 
à  l'abri  s'il  est  possible  ;  mais  comme  ses  hommes  ne  sont  pas 
immédiatement  sous  le  feu,  il  devra  donner  particulièrement  son 
attention  à  choisir  des  positions  favorables,  au  soulagement  et 
assistance  des  tirailleurs  et  supports,  tout  en  ayant  égard  au  corps 
principal. 

4.  Lorsqu'on  présence  de  la  cavalerie,  la  réserve  devrait  être 
tenue  en  colonne,  mais  sous  le  feu  de  l'artillerie,  elle  devrait  être 
déployée  en  ligne  de  bataille. 

VITI.  De  la  cadence  des  mouvements. 

Les  mouvements  d'infanterie  légère  seront  ordinairement  exé- 
cutés en  temps  accéléré,  excepté  dans  les  déploiements,  on  lorsqu'il 
s'agira  de  se  resserrer  sur  la  marche,  dans  la  formation  d'un  carré 
de  compagnie,  lorsqu'éparse,  ou  des  carrés  de  ralliement,  et  dans  les 
changements  de  front  après  la  halte,  qui  seront  exécutés  en  temps 
redoublé  ;  lorsqu'une  rapidité  plus  grande  que  celle  ordinaire  est 
requise  dans  d'autres  mouvements,  les  hommes  peuvent  être  avertis 
par  le  son  du  clairon,  ou  par  un  mot  de  commandement. 

Quoique  le  nombre  de  pas  dans  le  pas  redoublé  ordinaire,  dans 
les  mouvements  d'infanterie  légère,  soit  de  150  à  la  minute,  la 
vitesse  peut  être  augmentée  lorsque  nécessaire,  comme  ce  sera  le 
cas  lorsqu'il  faudra  resserrer  les  rangs  sur  une  file  qui  continue  sa 
marche  au  pas  redoublé. 

IX.  Point  de  direction. 

Toute  ligne  de  tirailleurs  se  guide  par  le  centre,  excepté  lorsque 
inclinant  vers  un  flanc  ;  dans  ce  cas  ils  se  guident  par  le  flanc  qui 
dirige. 

X.  Comment  les  armes  sont  portées. 

Les  tirailleurs  et  supports  se  meuvent  avec  "  l'arme  à  la 
main"  excepté  lorsqu'on  colonne  serrée  en  masse,  ou  par  files,  dans 
ce  cas  ils  agissent  tel  que  déjà  mentionné.  La  réserve  lorsque 
armée  de  la  longue  carabine,  porte  "  l'arme  sur  l'épaule"  sans  la 
baïonnette  ;  ceux  armés  de  la  carabine  courte,  "  l'arme  à  la  main," 
et  sans  la  baïonnette. 
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XI.  Officiers  et  Iwmmes  formant  la  chaîne  de  connexion. 

Lorsqu'une  compagnie  est  déployée,  le  capitaine  doit  toujours 
être  à  une  distance  convenable  en  arrière  du  centre  ;  les  surnumé- 
raires doivent  être  placés  à  distance  égale,  le  long  de  l'arrière  de 
la  ligne  des  tirailleurs,  le  lieutenant  étant  toujours  près  du  flanc 
extérieur  de  la  compagnie.  Lorsqu'une  compagnie  agit  comme 
support,  le  capitaine  doit  être  en  avant  de  son  véritable  front, 
que  la  compagnie  avance  ou  se  retire,  il  dirigera  de  cette  manière 
sa  compagnie  lorsqu'elle  avancera,  et  la  suivra  lorsqu'elle  se 
retirera  ;  les  surnuméraires  des  supports  se  tiennent  en  arrière 
comme  de  coutume.  Les  officiers  d'une  réserve  se  placent 
toujours  comme  étant  en  colonne  droite  en  front. 

Un  sous-officier  ou  plus,  s'il  est  nécessaire,  devra  fréquemment 
être  envoyé  des  supports,  pour  faire  circuler  tout  ordre  ou  com- 
mandement, de  même  que  des  sous-officiers  peuvent  être  envoyés 
de  la  réserve  aux  supports,  dans  le  même  butj  ces  hommes  seront 
appelés  Chaîne  de  connexion. 

XII.  Mots  de  commandements  et  sonneries  du  clairon. 

1.  Les  mouvements  de  l'infanterie  légère  doivent  généralement 
être  faits  par  mots  de  commandement.  Les  commandements  sont 
repétés  par  tous  les  capitaines,  et  j)ar  tous  les  surnuméraires  apparte- 
nant à  la  ligne  des  tirailleurs  ;  les  sergents,  placés  comme  chaîne  de 
connexion,  seront,  lorsque  nécessaire,  employés  à  faire  circuler  ou 
communiquer  tel  ordre  qui  pourrait  être  donné,  des  supports  aux 
tirailleurs,  et  de  la  réserve  aux  supports.  Lorsqu'à  raison  de  la 
distance,  du  vent,  ou  du  bruit,  la  voix  ne  peut  pas  être  bien 
entendue,  ceux-ci  se  transporteront  auprès  de  l'officier  à  qui  l'ordre 
est  adressé,  et  reviendront  à  leur  place. 

2.  Les  sonneries  du  clairon  sont  nécessaires  quelquefois  ;  elles 
sont  destinées  à  être  substituées  à  la  voix,  mais  comme  elles 
sont  susceptibles  d'être  mal  comprises,  et  faire  connaître  à  l'ennemi 
le  mouvement  projeté,  l'ennemi  pouvant  facilement  connaître  la 
valeur  des  sonneries,  pour  ces  raisons  le  clairon  devra  être  employé 
rarement,  excepté  pour  exercices. 

3.  Les  sonneries  devront  être  aussi  peu  nombreuses  et  aussi 
simples  que  possible,  et  aucune  autre  que  celles  données  ci-après 
ne  seront  en  usage  pour  l'infanterie  légère. 

4.  La  note  G  sur  le  clairon  signifie  la  droite  de  la  ligne,  deux 
G  lè  centre,  et  trois  G  3a  gauche. 

5.  Les  notes  G  précédant  une  sonnerie  signifient  la  partie  de  la 
ligne  à  laquelle  cette  sonnerie  s'applique,  par  exemple,  deux  G 
avant  la  sonnerie  "  déployer  "  signifie  se  déployer  du  centre  ;  un 
G  suivi  de  la  sonnerie  "  resserrer  "  signifie  se  resserrer  sur  la 
droite  ;  un  G  suivi  de  la  sonnerie  "  incliner  "  signifie  incliner 
vers  la  droite,  et  trois  G  suivis  de  la  sonnerie  "  converser  "  signifie 
converser  sur  la  gauche. 


Principes  généraux, 
I.  Déployer. — Extend^ 
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II.  Serrer. — Close. 


-H^M  1 

III.  Avancer. — Adcaace. 


IV.  Retirer. — Retire, 


V.  Halte. — Hcdte. 


VI.  commencer  le  feu. — Commence  Firing. 
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Infanterie  iégère. 
VII.  Cesser  le  feu. — Cease  Finng. 


VIII.  Assembler. — Assemble. 


^—  1 



—B  , 

h—* — i — ^ — — 

— ^ — 
— 1 — 0-^ 

tr-  ' 

■   -j  1^  ' 

—a — f— ^ 

TX .  Incliner. — IncUnc . 


X.  Conversion. —  WhecL 


r — f^— 1»  

-    '     L3~t  _^ 

XI.  L'alarme  et  l'annonce  de  l'approche  de  la  cavalerie, 

TJte  Alar^n,  or  Look  oui  for  Cavalry. 


^ — ^— ^ 

=1 

=1  

— &  

y  I/-  j  jL-i  1  '  (- 


Princi2)es  générauo:. 
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6.  La  sonnerie  Halte  annule  toute  sonnerie  antérieure,  excepté 
le  feu. 

7.  Les  sonneries  IX  et  X  devront  être  précédées  des  notes  G 
sonnées  distinctement. 

8.  Chaque  régiment  devrait  avoir  un  appel  simple  et  précis. 

9.  Une  sonnerie  pour  marcher  en  avant  ou  en  retraite,  faite 
lorsqu'une  ligne  incline  vers  un  flanc,  indique  que  la  ligne  doit 
avancer  dans  la  direction  originaire. 

10.  Lorsque  les  mouvements  d'infanterie  légère  s'exécutent 
au  son  du  clairon,  les  hommes  ne  devront  se  mouvoir  que  lorsque 
le  clairon  aura  cessé  de  sonner. 

11.  Lorsque  la  sonnerie  pour  le  feu  est  combinée  avec  une 
autre  sonnerie,  celle  pour  le  feu  devra  toujours  être  la  dernière 
parce  que  si  les  hommes  commençaient  le  feu,  ils  ne  pourraient 
entendre  la  2me  sonnerie. 

12.  La  trompette  de  l'officier  commandant  sera  généralement 
trouvée  suffisante  pour  les  exercices  d'infanterie  légère  ;  des  son- 
neries trop  souvent  répétées  ne  peuvent  que  créer  de  la  confusion. 

13.  Les  sonneries  ne  s'appliquent  pas  aux  corps  de  troupes  en 
réserve. 

MOUVEMENTS  D'UNE  COMPAGNIE  D'INFANTERIE 
LÉGÈRE. 

Les  règles  générales  qui  suivent  sont  données  pour  guider  les 
troupes,  employées  comme  Infanterie  Légère.  La  nécessité  de 
consacrer  beaucoup  de  temps  et  d'attention  à  cet  objet  devient 
évidente,  du  moment  que  l'on  considère  combien  cette  branche  du 
service  est  exposée  à  être  détachée  par  petits  partis,  et  exige  en 
conséquence,  même  des  plus  jeunes  officiers,  une  somme  de  juge- 
ment et  de  capacité  que  les  circonstances  peuvent  tous  les  jours 
les  obliger  à  déployer  sur  le  champ  de  bataille. 

Les  recrues  seront  d'abord  instruites  dans  les  mouvements  qui 
suivent,  sur  un  terrain  uni  ;  on  les  obligera  à  garder  leur  distance 
et  alignement  lorsqu'étendues  5  lorsque  plus  avancées,  elles  devront 
les  appliquer  pratiquement. 

S.  1.  Déploiements. 

Comme  règle  générale,  dans  les  déploiements  c'est  l'affaire  de 
l'homme  du  rang  de  serre-file  de  régler  la  distance,  et  de  l'homme 
du  rang  de  front  de  voir  à  la  direction. 

Le  nombre  de  pas  qu'il  doit  y  avoir  entre  chaque  file  sera  men- 
tionné dans  le  commandement  de  l'officier  commandant,  comme 
suit: — Three  paces  from  the  right-extend.  Lorsqu'il  n'y  a  aucun 
nombre  de  pas  de  mentionné,  six  pas  seront  la  distance  voulue 
-entre  chaque  file. 
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Infanterie  légère. 


1.  Après  la  halte. — Au  mot  Extejid,  ou  sur  le- 
dernier  son  du  clairon,  le  capitaine  se  placera  en 
V  arrière  du  centre  de  la  compagnie,  le  surnuméraire 
senior  en  arrière  de  la  droite,  et  le  second  senior  en 


arrière  de  la  gauche. 


au  repos"  lorsqu'ils 


COMPANY 
FROM  THE 
RIGHT,  (ou 
LEFT  CENTRE, 

OU  No.  

FILE)  EXTEND. 

Sonnerie  du 
clairon  G. 
(G.  G.  G.  OU 
G.  G.) 

La  file  sur  le  flanc  mentionné,  ou  la  file  du  centre  ou  celle 
nommée,  ne  bougera  pas  ;  les  autres  porteront  l'arme  (ou  placeront 
"  l'arme  à  l'épaule,"  si  armés  de  la  carabine  courte,)  feront  face 
en  dehors,  et  s'étendront  au  pas  accéléré. 

Les  hommes  du  rang  de  front  marcheront  directement  vers  le 
flanc,  couvrant  correctement  pendant  la  marche  ;  les  hommes  du 
rang  de  serre-file  regarderont  au-dessus  de  leur  épaule  intérieure, 
et  donneront  une  petite  tappe  sur  l'épaule  de  leur  chef  de  file,  ce 
qui  sera  le  signal  de  la  halte,  et  se  mettront 
auront  pris  la  distance  requise. 

On  devra  habituer  les  hommes  à  se  déployer  d'une  file  quel- 
conque, étant  en  colonne  serrée  de  sections,  sans  avoir  au  préalable 
à  reformer  la  compagnie  ;  la  file  nommée  ne  bougera,  les  autres 
feront  face  en  dehors,  et  se  déploieront  tel  que  déjà  mentionné. 

(    2.  Etant  sur  la  marche. — Au  mot  Extend,  ou  sur 
FROM  THE      le  dernier  son  du  clairon,  la  file  du  flanc  men- 
RiGHT,  (LEFT,    tiouué,  OU  du  ccntrc,  ou  la  file  nommée,  conti- 
CENTRE,  ou     nuera  sa  marche  en  avant  sans  interruption,  le 
No. — FILE,)      reste  fera  "  un  demi  à  droite"  sur  le  flanc  vers 
EXTEND.     ^  lequel  il  a   ordre  de   s'étendre,  et   prendra  le 
Sonnerie  du     "  pas  redoublé."    Aussitôt  que  chaque  file  aura 
clairon  G.       gagné  la  distance  requise,  elle  tournera   à  son 
(6r.  G.  G.  ou    front,  et  reprendra  le  pas  accéléré,  les  hommes  du 
G,  G.)        rang  de  serre-file  couvrant  leur  chef  de  file,  et  tous 
^^se  tenant  en  ligne  avec  la  file  de  direction. 

3.  Augmenter  la  distance  entre  les  Files. — Une  compagnie  dé- 
ployée en  tirailleurs,  peut  recevoir  l'ordre  d'augmenter  la  distance 
entre  ses  files  d'un  nombre  de  pas  quelconque,  de  l'un  ou  l'autre 
flanc,  du  centre,  ou  d'une  certaine  file  ;  le  commandement  sera 
donné  comme  suit  :  To  eight  paces  from  thc  right-Extend.  Si  aucun 
nombre  de  pas  n'est  mentionné,  ou  que  le  clairon  donne  la  sonne- 
rie "  déployer,"  les  tirailleurs  s'ouvriront  de  la  moitié  du  nombre 
de  pas  de  plus  que  le  nombre  originaire  ;  ainsi  s'ils  sont  à  six  pas 
d'intervalle,  ils  s'ouvriront  à  neuf  pas. 

4.  Une  compagnie  recevant  l'ordre  de  la  halte,  étant  sur  la  marche 
et  exécutant  un  déploiement. — Lorsqu'une  compagnie  étant  sur  la 
marche,  et  se  déployant,  est  arrêtée  avant  que  toutes  les  files  se 


Mouvements  d'une  compag7îie. 
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soient  déployées,  le  reste  fera  un  "  demi"  en  dehors,  par  files,  pren- 
dra le  pas  "  accéléré,'^  portera  l'arme  ou  placera  l'arme  à 
l'épaule",  si  armée  de  la  carabine  courte,  et  complétera  son 
déploiement,  comme  à  la  halte. 

5.  Déploiement  lor&qu'  exécutant  la  marche  en  échelon  par  sections. — 
Une  compagnie  marchant  vers  un  flanc,  lorsqu'on  échelon  de  sec- 
tions, et  étant  sur  la  marche,  pratiquera  les  déploiements  sans  re- 
former la  compagnie  au  préalable,  l'échelon  prenant  immédiate- 
ment le  "  pas  redoublé",  chaque  file,  au  fur  et  à  mesure  qu'elle  a 
gagné  la  distance  requise,  tournant  vers  le  front,  et  reprenant  le 
pas  accéléré  tel  que  mentionné  au  numéro  deux  de  cette  section. 

6.  Les  tirailleurs  mettront  genoux  en  terre  ou  se  coucheront  ventre 
à  terre  sur  mots  de  commandement. — Les  soldats  lorsqu'étendus  en 
tirailleurs,  quoique  ne  faisant  pas  feu,  pourront  recevoir  l'ordre 
de  mettre  le  genou  en  terre  ou  de  se  coucher  ventre  à  terre,  lors- 
qji'il  est  opportun  que  cela  soit  fait. 


S.  2.  Resserrer. 


SKiRMiSHERS  f     1.  Etant  sur  la  marche. — Au  mot  de  commande- 
ON  THE  RiGHT,    ment  ClosCj  ou  sur  le  dernier  son  du  clairon,  la  file 
(LEFT,         sur  le  flanc  mentionné,  ou  celle  du  centre,  ou  celle 
CENTRE,  ou     mentionnée,  se  placera  "  au  repos,"  les  autres  feront 
No. — FILE.)    .  face  vers  elle,  et  se  resserreront  au  "pas  accéléré," 
CLOSE.       I  arrêtant,  faisant  face  au  front,  portant  "  l'arme  au 
Sonnerie  du     reposez,"  et  venant  "  au  repos,"  successivement 
clairon  G.      comme  ils  arrivent  à  leur  place  ;  les  officiers  res- 
(G.  G.  G,  ou    teront  en  arrière,  excepté  que  l'ordre  du  contraire 
G.  G.)      (^ne  soit  donné. 

La  file  sur  laquelle  les  tirailleurs  se  serrent  peut  être  placée 
faisant  face  dans  quelque  direction  que  ce  soit,  les  autres  en  se  for- 
mant sur  elle  feront  face  dans  la  même  direction. 


ON  THE  RIGHT, 
(LEFT,  CENTRE,) 

ou  No.  FILE) 

CLOSE. 

Sonnerie  du 
clairon  G, 
(G.  G,  G.  ou 
G.  G, 

Lorsque  une  compagnie^,  se  serrant  sur  la  marche,  est  arrêtée 
avant  que  toutes  les  files  se  soient  resserrées,  celle-ci  fera  un 
demi  à  droite  ou  à  gauche,  par  files,  prenant  le  "  pas  accéléré," 
et  complétera  la  formation  comme  étant  à  la  halte.  Les  tirail- 
leurs devront  apprendre  aussi  à  se  resserrer  étant  au  "pas  redoublé"  ; 
ce  qui  se  tait  eu  augmentant  la  vitesse  du  pas,  la  file  de  formation 
continuant  sa  marche  au  "  pas  redoublé," 


2.  Etant  sur  la  marche. — Au  mot  Close j  ou  sur  le 
dernier  son  du  clairon,  la  file  sur  le  flanc  men- 
tionné, celle  du  centre,  ou  celle  mentionnée,  con- 
^  tinuera  sa  marche  à  grand  pas  ;  le  reste  fera  un 
"  demi  tour"  vers  elle,  et  se  serrera  en  prenant  le 
"  pas  redoublé,"  tournant  au  front,  et  reprenant 
le  pas  accéléré,  aussitôt  qu'ils  arrivent  à  leur  place. 
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Infanterie  légère. 


S.  3.  Des  carrés. 

Carrés  de  compagnie. 

Dans  les  mouvements  d'infanterie  légère,  les  carrés  de  com- 
pagnie seront  formés  tel  qu'expliqué  à  la  3e  partie,  lorsque 
les  hommes  étendus  en  tirailleurs  courent  se  former  en  carré,  ils 
placent  "  l'arme  au  reposez,"  placent  la  baïonnette  indépendam- 
ment en  s'arrêtant  et  font  face  lorsque  rendus  en  carré.  Une  com- 
pagnie, étendue  en  tirailleurs,  devra  pratiquer  à  se  resserrer  en 
colonne  de  sections  serrée  en  masse,  et  ce  sur  quelque  file  que  ce 
soit.  Lorsqu'il  n'y  a  pas  de  file  mentionnée,  la  colonne  se  forme 
sur  la  file  de  la  deuxième  section.  Dans  un  cas  pressé,  la 
première  section  aussitôt  formée  commence  son  feu,  les  autres  se 
forment  en  arrière  d'elle,  les  sections  se  passant  les  unes  les  autres 
de  bras  gauche  à  bras  gauche. 

Carré  de  Ralliement. 

Lorsque  les  hommes  de  difîerentes  compagnies,  étendus  en 
tirailleurs,  sont  mêlés  ensemble,  ou  lorsque  des  tirailleurs  détachés 
sont  surpris  par  la  cavalerie,  ils  se  forment  en  carré  de  ralliement, 
tel  que  mentionné  à  la  troisième  partie.  Deux  hommes  dos  à  dos 
peuvent  résister  à  plusieurs  hommes  de  cavalerie,  une  demi 
douzaine  de  bons  hommes,  forts,  courageux,  et  de  cœur,  formés  en 
carré  de  ralliement,  seront  en  sûreté  contre  une  troupe  de  cavalerie. 

Lorsque  les  tirailleurs  de  difîerentes  compagnies,  mêlés  ensemble, 
reçoivent  l'ordre  de  se  former  en  carré  de  ralliement,  ils  courront 
à  l'ofîicier  le  plus  près,  servant  de  point  de  ralliement,  qu'il  soit  de 
leur  compagnie  ou  non. 

S.  4.  Marche  en  avant  lorsque  déployés  en  tirailleurs. 

COMPANY- 

ADVANCE.  Au  mot  Advance,  ou  sur  le  dernier  son  du  clairon, 

Sonnerie  du  \  les  hommes  avanceront  au  "  pas  accéléré,  l'arme  à 


clair 071 
{Avancer.) 


la  main,"  gardant  leur  distance  du  centre. 


S.  5.  Marche  en  retraite  lorsque  déployés  en  tirailleurs. 

COMPANY-  ^  Au  mot  Retire ,  ou  sur  le  dernier  son  du  clairon, 
RETIRE.  I  les  hommes  feront  "  volte-face,"  et  avanceront  au 
Sonnerie  du  }-^'pas  accéléré,"  le  rang  de  serre-file  en  avant,  gardant 
clairon,       |  leur  distance  du  centre. 

(Retraiter.)  J 

Les  soldats,  lorsque  déployés,  feront  invariablement  volte-face,  ou 
tourneront,  si  sur  la  marche,  par  la  droite,  suit  pendant  une  marche 
en  avant,  ou  en  retraite,  faisant  ou  ne  faisant  pas  feu. 


Mouvements  â/une  compagnie  > 
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S.  6.  Passage  (T obstacles  lorsque  déployés  en  tirailleurs. 

Une  compagnie  déployée  devra  pratiquer  fréquemment  à  passer 
des  obstacles,  soit  en  exécutant  une  marche  en  avant,  ou  en  retraite. 
Lorsqu'un  obstacle,  tel  qu'un  étang,  se  présente  en  avant  d'une 
ligne  de  tirailleurs,  les  files  qui  se  trouvent  vis-à-vis  s'ouvriront 
graduellement,  et  passeront  d'un  côté  ou  de  l'autre,  se  serrant  sur 
les  autres  files,  lesquelles  continueront  leur  marche  en  avant  après 
avoir  passé  l'obstacle  ;  les  fiies  qui  ont  été  obligées  de  dévier  de 
leur  direction  s'étendront  de  nouveau  en  remplissant  l'intervalle. 

Une  compagnie,  marchant  en  avant  ou  en  retraite,  devra  prati- 
quer à  se  resserrer  sur  les  files  de  centre  des  subdivisions  ou  sec- 
tions, ces  files  continuant  leur  marche  droite  en  front,  sans  altérer 
leur  pas  ;  après  quoi  la  compagnie  devra  de  nouveau  être  déployée 
de  ces  mêmes  files,  et  si  la  direction  a  été  bien  observée,  les  inter- 
valles entre  les  files  seront  encore  trouvés  corrects. 


TO  THE  RIGHT 

(ou  left)- 

INCLINE. 

Sonnerie  du 
clairon  G. 
(ou  G.  G.  G,) 
(Incliner,) 

ADVANCE. 

Sonnerie  du 
clairon, 
(^Avancer,) 

RETIRE. 

Sonnerie  du 

clairon  y 
(^Retraiter.) 

HALT. 

Sonnerie  du 
■  clairon, 
(Halte.) 


S.  7.  Incliner  vers  un  flanc. 


An  mot  Incline^  ou  sur  le  dernier  son  du  clairon, 
les  tirailleurs  feront  un  ''demi  tour"  vers  le  flanc  vers 
lequel  ils  doivent  incliner,  et  avanceront  dans  une 
direction  oblique,  jusqu'à  ce  qu'ils  reçoivent  l'ordre 
de  tourner  vers  le  front  originaire,  soit  en  avant  ou 


en  retraite, 


"  avancer 


ou 


au  son  du  clairon, 
"  retraiter."  Si  les  tirailleurs  ont  fait  un  "  demi 
tour,"  et  qu'ils  reçoivent  de  nouveau  l'ordre 
"  d'incliner,"  dans  la  même  direction,  ou  que  le 
clairon  sonne  les  notes  "  incliner,"  une  seconde 
fois,  ils  compléteront  le  tour  en  faisant  un.  autre 
"  demi,"  et  se  porteront  vers  le  flanc  indiqué  par 
files. 


Si  le  commandement  de  la  halte  est  donné,  ou 
que  le  clairon  sonne  la  halte,  lorsque  les  hommes 
inclinent  vers  un  flanc,  ils  s'arrêteront  et  feront 
face  en  front. 


S.  8.  Des  tirailleurs  changeant  leur  front  ou  direction. 

Une  ligne  de  tirailleurs  petit  changer  son  front  sur  deux  files 
quelconques  nommées,  qui  pourront  être  placées  comme  base  pour 
permettre  aux  autres  de  se  former  sur  elles. 

Un  changement  de  front  peut  être  fait  à  un  angle  quelconque 
de  cette  manière,  mais  ne  peut  cependant  être  requis  pour  plus  du 
seizième  ou  au  plus  le  huitième  du  cercle. 
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SKIRMISHERS 
CHANGE 
FRONT  TO  THE 

RIGHT  (OU 
LEFt)  on  THE 
TWO  CENTRES 

(OU  ON  No.  

AND  No.  ) 

FILES. 
DOUBLE 


1 .  Après  la  halte. -Sm  l'avertissement  le  capitaine 
alignera  les  deux  files  nommées  dans  la  direction 
requise. 

Au  mot  Mardi,  si  toutes  les  files  doivent  être 
portées  en  avant  sur  un  flanc,  elles  feront  un 
"  demi  tour  "  vers  l'intérieur,  et  traverseront  par  le 
chemin  le  plus  court  à  leurs  places  dans  la  ligne, 
s'alignant  successivement  après  avoir  fait  halte. 


IIARCH. 

Si  toutes  les  files  doivent  être  portées  en  arrière  sur  un  des 
deux  flancs,  elles  feront  "  un  tour  et  demi"  dans  la  direction  des 
files  servant  de  base,  puis  traverseront  et  feront  halte,  faisant  face 
en  front  aussitôt  arrivées  à  leur  place  dans  la  ligne. 

Si  le  changement  est  sur  deux  files  de  centre,  partie  de  la  com- 
pagnie sera  portée  en  avant  et  l'autre  partie  en  arrière,  tel  que 
prescrit  ci-dessus. 

L'on  devra  d'abord  enseigner  aux  recrues  à  faire  ces  mouve- 
ments, au  "  pas  accéléré,"  et  par  mots  de  commandement  séparés, 
comme  suit,  après  avoir  placé  les  files  de  base  :  Left  sub-division. 
right  half-face  ;  Right  svh-dividon  left  about  three  quartersface,  the 
ivhole,  Quick-March. 

2.  Eta?it  sur  la  marche. — Une  ligne  de  tirailleurs 
sur  la  marche,  peut  changer  sa  direction  graduelle- 


RIGHT  (OU 
LEFT)  WHEEL. 

Sonnerie  du 
clair 071  G.  fou* 
G.  G.  G.) 
Converser. 


FORWARD. 

Sonnerie  du 

clairon  y 
(^Avancer.) 


ment  sur  les  mêmes  principes  qu'une  compagnie 
conversant  sur  un  pivot  mobile. 

Au  mot  Wheel,  ou  sur  le  dernier  son  du  clairon, 
la  file  pivotante  fera  halte,  les  autres  tourneront 
circulairement  autour,  les  hommes  du  premier 
rang  regardant  vers  le  flanc  extérieur  pour  l'aligne- 
ment, et  ceux  du  rang  de  serre-file  préservant  la 
distance  du  flanc  pivotant. 


.  Au  mot  Furwardf  toute 
f  dirigeant  par  le  centre. 


la 


ligne 


avancera,  se 


j 


<S.  9.  Faire  feu,  en  ordre  étendu. 


Les  hommes  d'une  file  doivent  toujours  agir  de  concert, 
Les  deux  hommes  d'une  file  ne  devraient  jamais  se  trouver  avec 
leurs  armes  déchargées  en  même  temps  ;  ils  devraient  se  mettre  à 
couvert  pour  charger  leur  arme,  lorsque  faire  ce  peut,  avant  de  se 
porter  au  front,  lorsqu'avançant  ;  et  après  s'être  retiré  en  arrière, 
lorsque  retraitant. 

Lorsque  des  troupes  étendues  en  tirailleurs,  et  de  pied  ferme, 
reçoivent  l'ordre  de  commencer  le  feu,  par  mot  de  commandement 
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clairon  y 
Conimencer  le 
feu. 


ou  an  son  du  clairon,  ils  se  mettront  genou  en  terre,  ou  se  cou- 
cheront ventre  à  terre,  si  un  abri  ou  couvert  quelconque  peut  être 
obtenu  par  ce  moyen  ;  lorsqu'ils  cesseront  le  feu,  ils  se  relèveront. 
Lorsque  des  troupes  étant  sur  la  marche,  faisant  feu,  reçoivent 
l'ordre  de  la  halte,  ils  mettront  genou  en  terre. 

Les  soldats,  après  avoir  fait  feu  en  ordre  étendu,  viendront  inva- 
riablement à  la  position  du  bonnetage,  et  baisseront  le  clapet,  s'il  a 
été  levé  ;  s'il  est  requis  de  charger  de  nouveau  sur  la  marche,  ils 
porteront  "l'arme  à  la  main  gauche,"  la  bandoulière  en  dessus,  et  la 
bouche  du  canon  levée  en  l'air,  et  continueront  à  charger. 

C  Faire  feu  étant  de  pied  ferme. — Au  mot  de  com- 
COMMENCE  I  mandement  Commence firi^ig^ou  sur  le  dernier  son 
FiRiNG.  I  du  clairon,  tous  mettront  genou  en  terre,  les 
Sonnerie  du  J  hommes  du  rang  de  front  armeront  leur  pièce, 
feront  feu,  et  chargeront  ;  les  hommes  du  rang 
de  serre-file,  lorsque  leurs  chefs  de  file  sont  dans 
l'action  d'amorcer,  armeront  leur  pièce,  feront  feu 
et  chargeront  de  nouveau. 
L'ordre  peut  être  donné  à  une  ligne  de  tirailleurs  de  faire  feu 
ventre  à  terre,  ou  des  hommes  détachés  et  isolés  peuvent  ce  faire, 
afin  d'obtenir  quelque  protection,  soit  d'une  monticule,  pierre,  mu- 
raille, etc.  Lorsque  faisant  feu  dans  cette  position,  les  deux  coudes 
seront  appuyés  sur  le  sol,  afin  de  supporter  le  corps  et  la  carabine  ; 
les  hommes  chargeront  sur  leurs  genoux.  Des  carabiniers  peuvent 
tirer  sur  le  dos  lorsqu'une  situation  favorable  pour  ce  faire  s'offre 
au  soldat  ;  dans  cette  position  les  pieds  doivent  être  croisés, 
le  pied  droit  passant  entre  la  bandoulière  et  la  pièce  qu'il 
supporte.  Si,  dans  une  position  extrêmement  découverte,  le  soldat 
désire  charger  son  arme  couché,  il  se  retournera  sur  le  dos  en  pla- 
çant la  crosse  entre-  ses  jambes,  la  platine  en  dessus,  et  la  bouche 
de  l'arme  un  peu  élevée,  se  retournant  sur  sa  poitrine  quand  il  sera 
prêt  à  faire  feu. 

^     Faire  feu  en  avançant. — Aux  mots  Commence 
COMMENCE    I  firing,  ou  au  dernier  son  du  clairon,  tous  les  tirail- 
FiRiNG.       !  leurs  feront  une  halte  momentanée,  l'homme  du 
Sonnerie  du  J  rang  de  front  de  chaque  file  fera  feu  (genou  en 
terre  s'il  le  préfère,)  et  prendra  un  pas  de  côté  à 
gauche  ;)  l'homme  du  rang  de  serre-file  passera 
alors  son  chef  de  file,  celui-ci  le  suivant  de  près 
en  arrière,  et  chargeant  sur  la  marche. 
Lorsque  dans  l'action  d'amorcer,  il  donnera  le  commandement 
Ready,  à  voix  basse,  et  sur  ce  commandement  le  véritable  serre- 
file  fera  feu,  et  agira  tel  que  déjà  mentionné. 

Lorsque  des  hommes  ont  quelque  difiiculté  à  charger  sur  la 
marche,  ils  peuvent  arrêter  pour  ce  faire,  puis  doivent  rejoindre  au 
pas  redoublé  leurs  camarades. 

Lorsque  quelques  abris  se  présentent,  les  hommes  doivent  être 
avertis  d'en  prendre  avantage,  en  se  transportant  d'une  place  à  une 


clairon, 
Commencer  le 
feu. 
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autre,  aussitôt  que  leur  arme  est  chargée  ;  lorsqu'un  objet  considé- 
rable offrant  beaucoup  d'abri  se  présente, plusieurs  hommes  peuvent 
en  prendre  avantage,  en  s'y  cachant,  regagnant  leur  place  dans  la 
ligne  générale  aussitôt  après  avoir  fait  feu  et  rechargé  leur  arme. 

Faire  feu  en  se  retirant. — Aux  mots  Gommence 
firing,  ou  au  dernier  son  du  clairon,  les  deux  rangs 
COMMENCE      feront  halte  et  face  en  front,  et  mettront  genou 
FIRING.         en  terre  ;  l'homme  du  rang  de  front  de  chaque  file 
Son?ieriedu     droite  fera  feu,  se  lèvera,  fera  volte-face,  et  se 
clairon      \  retirera,  au  "pas  accéléré",  passant  à  gauche  de  son 
Commencer  le    serre-file,  et  chargeant  son  arme  en  se  retirant  ; 
feu.  le  serre-file  continuera  à  regarder  en  avant,  jus- 

qu'à ce  que  son  chef  de  file  l'ait  dépassé  ;  le  chef 
de  file  dépassé,  il  se  lèvera,  fera  volte-face  et 
le  suivra. 

Aussitôt  que  les  files  gauches  entendent  le  bruit  des  baguettes 
des  fusils  des  files  droites,  elles  agissent  tel  que  mentionné  pour 
les  files  droites.  Lorsque  l'homme  du  rang  de  front  a  chargé  son 
arme,  le  chef  de  file  et  le  serre-file  mettront  genou  en  terre, 
l'homme  du  rang  de  serre-file  fera  feu,  et  agira  tel  que  déjà 
mentionné  ;  après  la  première  ronde,  les  files  continueront  leur 
feu,  et  retraiteront  indépendamment  les  unes  des  autres. 

Sur  un  terrain  accidenté  les  files  courront  d'un  abri  à  un  autre, 
en  ayant  soin  toutefois  avant  de  laisser  une  station,  d'en  choisir  une 
autre  pour  aller  s'y  cacher.  Un  homme  de  chaque  file  devrait 
faire  feu  avant  de  laisser  une  place  pour  aller  à  une  autre.  L'objet 
principal  étant  de  tenir  l'ennemi  en  échec,  les  tirailleurs,  lorsque 
se  retirant,  devraient  retenir  chaque  station,  aussi  longtemps  que 
possible,  sans  s'exposer  néanmoins  à  être  surpris  par  l'ennemi,  ou 
être  tués  par  leurs  propres  camarades. 

Lorsqu'une  ligne  de  tirailleurs  de  pied  ferme,  reçoit  l'ordre  d'avan- 
cer en  faisant  feu,  les  hommes  du  rang  de  front  feront  d'abord 
feu,  puis  tous  se  lèveront,  et  agiront  tel  que  déjà  mentionné. 

S.  10.  Faire  feu  en  inclinant  vers  un  flanc  ou  gagnant  du  terrain 
vers  un  fianc  par  files. 

Lorsque  des  tirailleurs  reçoivent  l'ordre  de  faire  feu,  par  mot  de 
commandement  ou  au  son  du  clairon,  et  ce  lorsqu'ils  inclinent,  ou 
qu'ils  gagnent  du  terrain  vers  un  flanc,  les  hommes  du  rang  de 
front  feront  halte  et  face  en  front,  mireront  leur  pièce  avec  pré- 
cision, et  feront  feu,  les  serre-files  continuant  leur  marche  ;  aussi- 
tôt après  avoir  fait  feu,  ils  rejoindront  leur  serre-file  au  pas  re- 
doublé, se  plaçant  au  véritable  rang  de  serre-file,  et  agiront  tel  que 
déjà  mentionné  ;  lorsque  leur  arme  sera  chargée,  les  serre-files 
agiront  de  la  même  manière. 

Lorsque  des  tirailleurs,  de  pied  ferme  ou  sur  la  marche,  reçoivent 
l'ordre  de  cesser  le  feu,  ils  compléteront  leur  charge,  et  les  serre- 
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files  reprendront  leur  place,  en  arrière  de  leurs  chefs  de  file,  s'ils^ 
n'y  sont  déjà. 

Lorsque  des  tirailleurs  reçoivent  l'ordre  de  la  halte,  par  mot  de 
commandement  ou  au  son  du  clairon,  ils  arrêteront,  feront  face  à 
leur  véritable  front,  et,  si  faisant  feu,  ils  mettront  genou  en  terre 
et  continueront  leurs  feux. 


MOUVEMENTS  Ï)E  BiTMLLON. 

S.  11.  Un  bataillon  ployé  en  colonne  avec  distance  de  section  se 
déployant  en  tirailleurs. 

I.  Un  bataillon  de  dix  compagnies  ployé  en  colonne  avec  distance 
de  section  droite  en  front  se  déployant  en  tirailleurs.  (Planche  XLV.)^ 

Avertissement  : — l'he  battalio7i  will  skirmish,  three  companies — ■ 
JEtXtend, 


MOUVEMSNTS   DES  TIBAIL- 
LEUES  DE  LA  GAUCHE. 

No.  3,  DouUe-March,  By 
sections,  Left  wheel — For- 
teard  (en  échelon)  ;  et  aus- 
sitôt qu'ils  sont  clairs  des 
tirailleurs  du  centre,  From 
the  righî — Extend. 

MOUVEMENTS  DES  TIRAIL- 
LEURS DU  CENTRE. 

No.  1,    Quick-3Iarch — 
From  tke  centre — Extend. 

MOU^VEMENTS  DES  TIRAIL- 
LEURS DE  LA  DROITE. 

No.  2,  Douhle-March,  By 
sections,    Right    wheel — 
Forward  (en  échelon)  ;  et 
aussitôt  qu'ils  sont  clairs 
des  tirailleurs  du  centre,. 
F'om  the  Itft  -  Extend. 

MOUVEMENTS  DES  SUPPORTS 
DE  LA  GAUCHE. 

No.   6,  Quick-March, 
By  sections,  Left  wheel — 
Forward  (en  échelon)  ;  et 
lorsqu'en   arrière  du 
centre  des  tirailleurs  de 
la   gauche,   Rcform  Com- 
pany— Forward. 

MOUVEMENTS  DES  SUPPORTS 
DU  CENTRE. 

No.  4,  Quick-March. 

MOUVEMENTS  DES  SUPPORTS 
DE  LA  DROITE. 

No.  5,  Quick-March,  By 
sections,  Right  xoheel—For- 
ward  ("en  échelon)  ;  et  lors- 
qu'en arrière  du  centre  des 
supports  de  la  droite,  Re- 
form  Company — Forward. 

MOUVBAŒNTS  DE  LA  RE- 
SERVE. 

Les  compagnies  7,  8,  9 
et  10  formant  la  réserve, 
demeureront  en  colonne 
ou  se  déploieront  en  ligne 
de  bataille  suivant  les  cir- 
constances. 

PLANCHE  XLV. 

unJbataillon  de  dix  compagnies,  déployé  en 
tirailleurs,  de  colonne  avec  distance  de  section. 
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II.  Un  bataillon  de  dix  compag?iies,  ployé  en  colonne  avec  distance 
de  section^  gauche  en  front,  se  déployant  en  tirailleurs.— D^ms  ce  cas 
la  compagnie  No.  10,  formera  les  tirailleurs  du  centre  ;  No.  9, 
ceux  de  la  droite  ;  No.  8,  ceux  de  la  gauche  ;  No.  7,  les  supports 
du  centre  ;  No.  6,  ceux  de  la  droite  ;  No.  5,  ceux  de  la  gauche  j 
le  reste  formera  la  réserve.  Le  déploiement  s'exécutera  de  la 
manière  prescrite  pour  une  colonne  droite  en  front. 

III.  Un  bataillon  de  S  ou  6  compagnies  ployé  en  colonne  avec 
distance  de  section,  droite  eiL  front,  se  déployant  en  tirailleurs. 

Avertissement  : — The  battalion  will  skirmish,  two  compa?iies-^ 
Extend. 


MOUVEMENTS  DES  TIRAILLEURS  DE  LA 

MOUVEMENTS  DES  TIRAILLEURS  DE  LA 

GAUCHE. 

DROITE 

No.  2,  Quick-March,  From  the  right — 
JEJxtend,  tous  feront  un  demi  tour  k 
gauche  et  marcheront  jusqu'à  ce  qu'ils 
soient  clairs  de  la  gauche  de  ]a  com- 
pagnie No.  1,  puis  s'e'tendront. 

JVo.  1,  Quick-March,  From  the  left — 
Fxtend. 

• 

MOUVEMENTS  DES  SUPPORTS  DE  LA 
GAUCHE. 

Nb.  4,  Quick-3Iarch,  By  sections,  Lejt 
wheel — Forward  (en  échelon)  ;  et  lors- 
qu'on arrière  du  centre  des  tirailleurs 
de  la  gauche,  Reform  company — For- 
ward. 

MOUVEMENTS  DES  SUPPORTS  DE  LA 
DROITE. 

iVo.  3,  Quick-March,  By  sections,  Right 
wheel — Forward  (en  échelon)  ;  et  lors* 
qu'en  arrière  du  centre  des  tirailleurs 
de  la  droite,  Reform  company — Forward. 

MOUVEMENTS  DE  LA  RESERVE. 


Les  compagnies  Nos.  5  et  6,  dans  un  bataillon  de  6 
compagnies,  et  les  compagnies  Nos.  5,  6,  7  et  8  dans  un 
bataillon  de  8  compagnies,  formeront  la  réserve,  en 
ligne  ou  en  colonne. 


IV.  Un  bataillon  de  ^  ou  ^  compagnies  ployé  en  colonne,  avec 
distance  de  se  Mon,  gauche  en  front  y  se  déployant. — Dans  ce  cas  les 
compagnies  agiront  tel  que  prescrit  ci-dessus,  mais  dans  l'ordre 
suivant  :  Dans  un  bataillon  de  8  compagnies,  la  8e  compagnie 
formera  les  tirailleurs  de  la  droite  ;  la  7e,  ceux  de  la  gauche  ; 
la  6e,  les  supports  des  tirailleurs  de  la  droite  ;  la  5e,  ceux  de  la 
gauche  ;  le  reste  formera  la  réserve. 

Dans  un  bataillon  de  6  compagnies,  la  compagnie  No.  6  formera 
les  tirailleurs  de  la  droite  ;  No.  5,  ceux  de  la  gauche  ;  No.  4,  les 
supports  des  tirailleurs  de  la  droite  ;  No.  3,  ceux  des  tirailleurs  de 
la  gauche  ;  le  reste  formera  la  réserve. 
11 
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S,  12.  Un  bataillon  ployé  en  colonne,  avec  distance  de  section,  se 
déployant  vers  un  flanc. 

Quoique  la  méthode  déjà  mentionnée  soit  généralement  adoptée 
pour  déployer  un  bataillon  en  tirailleurs,  il  pourra  cependant 
être  nécessaire  quelquefois,  lorsque  couvrant  les  mouvements 
d'une  division  ou  d'une  brigade,  d'étendre  toutes  les  com- 
pagnies dans  la  même  direction,  ce  qui  sera  fait  de  la  manière 
suivante. 

1.  Un  bataillon  de  10  compagnies  ployé  en  colonne,  avec  distance  de 
section,  se  déployafit  de  la  gauche. — Si  la  colonne  est  droite  en  front 
elle  se  déploiera  comme  suit  : 

Avertissement  : — The  battalion  will  skirmish,  three  leading  corn- 
panies,  from  the  left — extend. 


MOUVEMENTS  DES  TIKAn.- 
»  LEURS  DE  LA  GAUCHE. 

i\^o.   1,  Quiclc-March, 
From  the  left — Extend. 

MOUVEMENTS  DES  TIRAIL- 
LEURS DU  CENTRE. 

No.  2,  Double-March,  By 
sections,  Ri  g  ht  wheel — 
Forward     (en    échelon)  ; 
lorsque  clairs  des  tirail- 
leurs de  la  gauche,  From 
ihe  left— Extend, 

MOUVEMENTS  DES  TIRAfL- 
LEURS  DE  LA  DROITE. 

No,   3,  Bouble-March, 
By  sections,  Right  v}heel — 
Forward     (en    échelon)  ; 
lorsque  clairs  des  tirail- 
leurs du  centre,  From  the 
left — Extend, 

MOUVEMENTS  DES  SUPPORTS 
DE  LA  GAUCHE. 

iVb.  4,  Quick-3Iarch,  By 
sections,   Ri  g  ht  wheel — 
Forward  (en  échelon); 
lorsqu'en  arrière  du  cen- 
tre des  tirailleurs  de  la 
gauche,  Reforra  compamj-- 
Forward. 

MOUVEMENTS  DES  SUPPORTS 
DU  CENTRE. 

No.  5,  Quick-March,  By 
sections.  Ri  g  ht  wheel — 
Forward     (en    échelon)  ; 
lorsqu'en  arrière  des  ti- 
railleurs du  centre,  Re- 
form  Company — Forward, 

MOUVEMENTS  DES  SUPPORTS 
DE  LA  DROITE. 

No.  6,  Quick-March,  By 
sections,  Right  wheel — 
Forward     (en    échelon)  ; 
lorsqu'en  arrière  du  cen- 
tre des  tirailleurs  de  la 
droite,  Reform  company — 
Forward. 

MOUVEMENTS  DE  LA  RE- 
SERVE. 

Nos.  7,  8,  9  et  10  mar- 
cheront yers  le  flanc  droit, 
en  doublant  les  files,  tel 
que  déjà  mentionné. 

Si  la  colonne  est  gauche  en  front,  la  compagnie  No,  10  formera 
les  tirailleurs  de  la  gauche  ;  No.  9,  ceux  du  centre  ;  No.  8,  ceux 
de  la  droite  -,  No.  7,  formera  les  supports  des  tirailleurs  de  la  gauche; 
No.  6,  ceux  du  centre  ;  No.  5,  ceux  de  la  droite  ;  le  reste  formera 
la  réserve. 


PLANCHE  XLVI. 


UN  BATAILLON  DE  SIX  COMPAGNIES  SE  DÉPLOYANT  DE  LA  GAUCHE,  DE 
COLONNE  AVEC  DISTANCE  DE  SECTION, 
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II.  Un  bataillon  de  dix  compagnies  ployé  en  colonne^  avec  distance 
de  section^  se  déployant  de  la  droite. — Dans  ce  cas,  que  la  colonne  soit 
droite  ou  gauche  en  front,  la  compagnie  de  direction  formera  les 
tirailleurs  de  la  droite  ;  la  2e  compagnie,  ceux  du  centre  ;  la  3e 
compagnie,  ceux  de  la  gauche,  la  4e,  les  supports  de  la  droite,  et 
ainsi  de  suite.    (Planche  XL VI.) 

Lorsque  ce  sera  plus  commode,  les  tirailleurs  à  l'extérieur  et  les 
supports  devront  se  mouvoir  en  doublant  les  files,  au  lieu  d'en 
échelon. 

Un  bataillon  de  huit  ou  six  compagnies  se  déploiera  de  la  droite 
ou  de  la  gauche,  sur  les  principes  déjà  prescrits. 


^.13.  Un  bataillon  ployé  en  co/onne,  avec  distance  de  section f  étendant 
la  moitié  de  ces  com'pagnies,  Vautre  moitié  reformant  en  support. 


Se  déployer  du  centre. — Si  le  bataillon  est  de  10  compagnies, 
ia  compagnie  de  direction  s'étendra  du  centre,  la  seconde  s'étendra 
afur  la  droite  de  la  compagnie  de  direction,  la  troisième  sur  la  gauche 
de  la  compagnie  de  formation,  la  quatrième  sur  l'extrême  droite, 
ia  cinquième  sur  l'extrême  gauche,  la  sixième  compagnie  suppor- 
tera la  compagnie  du  centre,  la  septième  supportera  la  suivante 
sur  la  droite  de  la  compagnie  du  centre,  la  huitième,  la  compagnie 
suivante  sur  la  gauche  de  la  compagnie  du  centre,  la  neuvième,  la 
compagnie  sur  l'extrême  droite,  la  dixième,  celle  sur  l'extrême 
gauche.  Le  commandement  sera,  The  Battalion  will  Skirmish,  Five 
Companies — Extend.  Un  bataillon  de  huit  ou  six  compagnies  s'éten- 
dra de  la  même  manière.  Lorsque  le  nombre  des  compagnies  qui 
doivent  être  étendues  est  de  nombre  égal,  la  compagnie  de  direc- 
tion s'étendra  de  sa  gauche,  la  seconde  de  sa  droite. 

Se  déployer  d'un  flanc. — Dans  ce  mouvement,  les  compagnies 
de  l'aile  de  direction  tirailleront,  la  compagnie  en  tête  avançant 
«et  se  déployant  du  flanc  mentionné,  le  reste  des  compagnies,  suc- 
cessivement, augmentant  la  ligne  de  tirailleurs  sur  le  flanc  exté- 
rieur ;  les  compagnies  de  l'aile  de  derrière  formeront  des  supports 
pour  les  compagnies  correspondantes  de  l'aile  de  direction. 


S.  14.  U7i  bataillon  en  ligne  de  bataille ,  s' étendant  en 
tirailleurs. 


Lorsqu'un  bataillon  en  ligne  de  bataille,  reçoit  l'ordre  de  s'étendre, 
les  tirailleurs  pourront  être  pris  d'un  flanc  quelconque,  les  compa- 
gnies suivantes  formant  les  supports,  les  autres  compagnies  formant 
la  réserve.    Ce  mouvement  sera  exécuté  comme  suit  : 
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I.  Un  bataillon  de  dix  compagnies,  étant  en  ligne  de  bataille^ 
déployant  trois  compagnies. 


MOUVEMENTS  DES  TIRAIL- 
LEURS DE  LA  GAUCHE. 

No.  3,  Douhle-March, 
By  sections  Left  wheel — 
Forward     (en  échelon). 
Aussitôt  que  les  tirailleurs 
du  centre  sont  étendus, 
From  the  right—Fxtend. 

MOUVEMENTS  DES  TIRAIL- 
LEURS DU  CENTRE. 

M.    2,  Quick-March, 
From  the  centre — Extend. 

MOUVEMENTS  DES  TIRAIL- 
LEURS DE  LA  DROITE. 

No.  1,  Double-Mareky 
By  sections,  Right  wheel—- 
Forward.    (en  échelon). 
Aussitôt  que  les  tirailleurs^ 
du  centre  sont  étenduSj. 
From  the  left — Extend. 

MOUVEMENTS  DES  SUPPORTS 
DE  LA  GAUCHE. 

No.  6,  Quick-March,  et 
se  rendent  en  arrière  du 
centre  des  tirailleurs  de 
la  gauche. 

MOUVEMENTS  DES  SUPPORTS 
DU  CENTRE. 

No.   5,  Quick-March^ 
By  sections,  Right  wheel — 
Forward    (en  échelon). 
Lorsqu'en  arrière  du  cen- 
tre des    tirailleurs  du 
centre  ;  Reform  company— 
Forward. 

MOUVEMENTS  DES  SUPPORTS^ 
DE  LA  DROITE. 

No.  4,  Quick-March,  By 
sections,  Right  wheel — For- 
ward (en  échelon).  Lors- 
qu'en arrière  du  centre  des 
tirailleurs   de  la  droite^ 
Reform  company — Forward, 

MOUVEMEN'rS   DE   LA  RE- 
SERVE. 

Nos.  7,  8,  9  et  10  forme- 
ront la  réserve,  en  ligne 
de  bataille  ou  en  colonne, 
et  devront  se  mouvoir  en 
doublant  les  files  en  ar- 
rière du  centre. 

Lorsque  les  trois  compagnies  sur  la  gauche  reçoivent  l'ordre  de 
tirailler,  le  déploiement  aura  lieu  de  la  même  manière,  les  compa- 
gnies Nos.  hait,  neuf  et  dix,  tiraillant,  Nos.  cinq,  six  et  sept  formant 
les  supports,  et  Nos.  un,  deux,  trois  et  quatre  formant  la  réserve. 

Les  compagnies  de  tirailleurs  peuvent  recevoir  l'ordre  de  s'étendre 
de  la  droite  ou  de  la  gauche,  de  la  même  manière .  qu'ils  s'éten- 
dent du  centre,  suivant  le  terrain  qu'ils  doivent  couvrir,  les  supports 
et  les  réserves  se  conformant  à  leurs  mouvements. 

Cette  méthode  sera  trouvée  utile,  lorsqu'un  bataillon,  sur  le  flan© 
d'une  brigade  ou  division,  recevra  l'ordre  de  couvrir  le  reste  de  la 
ligne  de  bataille. 

II.  Un  bataillon  de  huit  ou  six  compagnies  en  ligne  de  bataille  se 
déployant^  deux  compagnies  tiraillant. 

(Planches  XLVII  et  XLVIII.) 

Un  bataillon  de  huit  ou  six  compagnies  se  déploiera  de  la  ligne 
de  bataille,  de  la  même  manière  qu'un  bataillon  de  dix  compa- 
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gnies  ;  les  deux  compagnies  sur  la  droite  (ou  gauche)  tiraillant, 
les  deux  suivantes  formant  les  supports,  le  reste  Ja  réserve. 

III.  TJn  bataillon  en  ligne  de  bataille  se  déployant,  la  moitié  de  ses 
compagnies  étendue  en  tirailleurs. 

Un  bataillon  peut  être  requis  de  faire  tirailler  la  moitié  de  ses 
compagnies  ;  dans  ce  cas  l'une  ou  l'autre  aile  peut  être  étendue  de  la 
droite,  de  la  gaache,  du  centre,  ou  d'une  file  quelconque,  les  compa- 
gnies de  l'autre  aile  formant  les  supports,  de  la  manière  prescrite 
ci-dessus. 

Il  peut  arriver  qu'il  soit  nécessaire  d'ordonner  à  un  bataillon  de 
huit  compagnies  d'étendre  en  tirailleurs  trois  compagnies,  dans  ce 
cas  deux  seulement  seront  dans  la  réserve. 

Lorsque  plus  d'une  compagnie  et  demie  reçoivent  l'ordre  de 
s'étendre,  on  ne  doit  pas  s'attendre  que  les  hommes  des  compagnies 
de  l'extérieur  puissent  continuer  leur  marche  au  pas  redoublé,  et 
ce  jusqu'à  ce  qu'ils  aient  gagné  leurs  places  dans  la  ligne  générale 
des  tirailleurs  ;  l'officier  commandant  doit  alors  user  de  sa  discré- 
tion et  décider  quand  il  devra  ordonner  aux  hommes  de  s'étendre 
au  pas  accéléré,  et  ordonner  à  la  compagnie  de  formation  de  s'é- 
tendre, et  de  s'arrêter  afin  d'attendre  les  hommes  les  plus  éloignés. 

Avant  une  marche  en  retraite,  les  tirailleurs  d'un  bataillon 
peuvent  être  étendus  après  la  halte,  sur  leur  propre  terrain,  les 
supports  et  réserves  se  retirant  à  la  distance  et  aux  places  requises. 

S.  15.  Relever  les  tirailleurs. 

Lorsque  les  tirailleurs  ont  souffert  des  pertes  considérables, 
lorsqu'ils  sont  fatigués  par  des  mouvements  rapides  et  répétés,  ou 
lorsque  leur  munition  est  à  peu-près  dépensée,  il  sera  à  propos  de 
les  relever. 

La  meilleure  méthode  pour  soulager  les  tirailleurs  est  de  domi- 
ner l'ordre  aux  supports  de  relever  leur  propres  tirailleurs. 

On  tiendra  l'ennemi  en  échec  d'autant  mieux  que  les  tirailleurs 
auront  été  relevés  avec  succès  par  leurs  supports.  L'officier  com- 
mandant les  supports  devra  donc  toujours  être  en  recherche  de 
bonnes  positions,  où  il  pourra  étendre  ses  hommes  avec  avantage  ; 
des  monticules,  des  murs,  ou  des  fossés,  par  exemple.  Après  être 
relevés,  les  nouveaux  tirailleurs  doivent  tenir  leurs  positions  jus- 
qu'à ce  qu'ils  reçoivent  l'ordre  de  retraiter. 

Les  règles  générales  suivantes  sont  données  pour  relever  des  tirailleurs, 
sous  différentes  circonstances. 

1.  Relever  les  tirailleurs  à  la  halte. — Pour  relever  des  tirailleurs 
sur  la  halte,  les  supports  s'étendent  en  arrière  hors  de  la  portée 
des  coups  de  feu,  et  ensuite  se  lancent  vers  l'ancienne  ligne. 
Les  anciens  tirailleurs,  en  étant  relevés,  courent  droit  vers  l'ar- 
rière, et  lorsque  hors  de  portée  des  coups  de  feu  de  l'ennemi,  se 
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resserrent  sur  le  centre  de  leurs  compagnies,  et  forment  les  supports» 
Les  nouveaux  tirailleurs  seront  ordinairement  étendus  sur  la  halte 
sur  leur  propre  terrain,  mais^dans  quelques  circonstances,  lorsqu'ils 
sont  complètement  cachés  du  feu  de  l'ennemi,  ils  pourront  recevoir 
l'ordre  de  s'avancer  et  de  s'étendre  en  marchant. 

Dans  le  cas  où  l'intention  serait  d'avancer  immédiatement  en 
avant,  les  tirailleurs  relevés  devront  rester  dans  la  ligne,  couchés  à 
terre,  jusqu'à  ce  que  les  nouveaux  tirailleurs  aient  gagné  une  dis- 
tance suffisante  à  leur  front  5  ils  se  relèveront  alors,  se  resserreront 
sur  le  centre  de  leurs  compagnies,  et  formeront  les  supports. 

2.  Relever  des  tirailleurs  qui  avancent. — Pour  relever  des  tirail- 
leurs qui  avancent,  les  supports  s'étendront  sur  la  marche,  puis  se 
rendront  aux  anciens  tirailleurs  au  pas  redoublé,  prenant  le  pas 
accéléré  en  passant  à  travers  la  ligne  des  tirailleurs  qu'ils  viennent 
pour  relever  5  les  anciens  tirailleurs  se  tiendront  couchés  à  terre, 
jusqu'à  ce  qu'ils  soient  hors  de  la  portée  du  feu  de  l'ennemi,  ^iprès 
quoi  ils  se  resserreront  sur  le  centre  de  leurs  compagnies,  et  forme- 
ront les  supports. 

3.  Relever  des  tirailleurs  qui  se  retirent. — Pour  relever  des  tirail- 
leurs qui  se  retirent,  les  supports  feront  halte,  face  à  l'ennemi,  et 
s'étendront,  chaque  homme,  s'il  est  possible,  se  mettant  à  couvert. 
Lorsque  les  tirailleurs  relevés  arrivent  à  une  distance  de  vingt  ou 
trente  pas  de  leurs  supports,  ils  courront  en  toute  hâte  en  arrière, 
et  ce  jusqu'à  hors  de  portée  du  feu  de  l'ennemi,  se  resserreront  sur 
le  centre,  et  formeront  les  supports.  Les  nouveaux  tirailleurs 
devront  être  étendus  à  une  distance  assez  considérable,  en  arrière 
de  l'ancienne  ligne,  de  manière  à  ce  qu'ils  puissent  avoir  le  temps 
de  compléter  leur  déploiement  et  se  mettre  à  couvert,  avant  qu'ils 
soient  requis  de  tenir  l'ennemi  en  échec. 

Lorsque  des  tirailleurs  sont  relevés,  et  qu'ils  s'aperçoivent  que 
des  nouveaux  supports  ont  été  envoyés,  ils  se  replieront  en  arrière 
d'eux,  et  rejoindront  ensuite  la  réserve  en  doublant  les  files,  et 
avançant  du  centre  au  pas  accéléré.  S'il  est  nécessaire,  il  leur 
sera  fourni  d'autres  munitions. 

De  nouvelles  compagnies  peuvent  en  tout  temps  être  envoyées 
de  la  réserve  pour  remplacer  les  supports. 

S.  16.  Renforcer  ou  étendre  une  ligne  de  tirailleurs  vers  un  flanc, 

1.  Renforcer, — Toute  partie  d'une  ligne  de  tirailleurs  peut  être 
renforcée  en  portant  en  avant  les  supports  ou  une  partie  seulement 
d'iceux,  et  ce  de  la  même  manière  que  pour  relever  des  tirailleurs, 
mais  en  rejoignant  la  ligne  des  tirailleurs  ils  se  mêlent  avec  les 
autres  et  partagent  les  distances.  La  ligne  pourra  être  diminuée, 
par  le  rappel  d'une  ou  plusieurs  sections  ;  dans  ce  cas,  le  reste  des 
tirailleurs  s'étendra  à  droite  et  à  gauche,  de  manière  à  couvrir  les 
vides  faits  par  ceux  qui  ont  été  rappelés. 
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2.  Etendre. — Lorsqu'il  est  nécessaire  d'étendre  les  tirailleurs  vers 
un  flanc,  sans  affaiblir  le  reste  de  la  ligne,  de  nouveaux  tirailleurs 
avec  des  supports  de  force  égale,  seront  étendus  en  arrière,  puis 
commandés  de  prendre  le  pas  redoublé  et  rejoindre  la  ligne 
générale  ;  des  supports  peuvent  recevoir  l'ordre  de  s'étendre  et 
de  se  placer  sur  le  flanc  des  tirailleurs,  dans  ce  cas  de  nouveaux 
supports  doivent  immédiatement  être  envoyés  de  la  réserve. 

Lorsqu'un  capitaine  conduit  sa  compagnie  pour  en  relever  ou  ren- 
forcer une  autre  qui  est  étendue  en  tirailleurs,  il  devra  crier  dans 
quel  but  il  est  venu,  afin  que  le  capitaine  des  anciens  tirailleurs 
sache  comment  agir. 

S.  17. — JJ alarme  et  Vannonce  de  rapproche  de  la  cavalerie. 

Lorsque  des  tirailleurs  sont  attaqués  par  la  cavalerie  dans  un 
moment  inattendu,  le  clairon  sonnera  "  l'alarme  "  ou  les  mots 
Look  ont  for  cavalry  seront  donnés,  sur  lesquels  les  tirailleurs  se 
formeront  immédiatement  en  colonne  de  sections,  serrée  en  masse, 
et  se  prépareront  pour  la  cavalerie,  excepté  qu'il  y  ait  confusion,  dans 
ce  cas  ils  fermement  les  carrés  de  ralliement,  ce  qui  sera  signi- 
fié à  la  parade  par  la  sonnerie  du  "  double  "  après  "  l'alarme."  Les 
supports  se  formeront  en  colonne  de  sections,  serrée  en  masse,  et 
avanceront  par  commandement  de  leur  capitaine  ;  la  réserve  avan- 
cera aussi,  les  compagnies  doublant  les  files  sur  la  marche,  et 
se  serrant  sur  le  centre  par  mot  de  commandement  de  leur-officier 
commandant.  Aussitôt  que  la  cavalerie  approche  du  carré  des 
tirailleurs,  ce  qui  sera  signifié  à  la  parade  par  la  sonnerie 
"  commencer  le  feu,"  les  supports  recevront  l'ordre  de  la  halte,  et 
celui  de  se  préparer  à  résister  à  la  cavalerie,  et  commenceront  le 
feu  en  même  temps  que  les  tirailleurs  5  la  réserve  recevra  aussi 
l'ordre  de  se  former  en  carré  sur  la  compagnie  de  direction,  laquelle 
recevra  l'ordre  de  la  halte  de  son  capitaine  ;  les  compagnies  du  centre 
converseront  par  subdivisions,  la  compagnie  de  la  queue  formera 
le  carré,  faisant  halte  et  volte-face  aussitôt  après.  S'il  n'y  a  que 
deux  compagnies  dans  la  réserve,  elles  doubleront  les  files  tel  que 
déjà  mentionné  ;  et  lorsque  près  des  supports,  feront  halte  à  distance 
de  section,  la  compagnie  de  la  queue  faisant  volte-face,  et  les 
flancs  des  deux  compagnies  étant  envoyés  en  arrière  jusqu'à  ce 
qu'ils  se  rejoignent,  formant  ainsi  un  ovale. 

Les  carrés  de  tirailleurs  et  de  supports  se  trouveront  rarement 
en  ligne  droite  ou  directement  l'un  en  arrière  de  l'autre  ;  mais 
lorsque  tel  sera  le  cas,  les  capitaines,  si  le  temps  le  permet,  devront 
faire  tout  en  leur  pouvoir  pour  placer  ces  carrés  en  échelon,  de 
manière  à  ce  qu'ils  puissent  se  protéger  mutuellement  par  leurs 
feux. 

Dans  le  cas  où  les  carrés  seraient  formés  en  une  ligne  droite  ou 
directement  en  arrière  les  uns  des  autres,  la  règle  générale  suivante 
sera  observée,  afin  qu'il  n'y  ait  pas  de  malentendu  au  sujet  de  la 
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place  que  doit  occuper  chaque  carré  dans  le  mouvement  qu'il 
doit  faire.  Les  carrés  de  tirailleurs  qui  n'auront  que  bien  peu  de 
temps  à  se  mouvoir,  examineront  leur  mouvement  réciproque,  et 
si  en  ligne,  les  carrés  droits  et  celui  du  centre  se  retireront  en 
échelon,  les  carrés  gauches  ne  bougeant  pas.  Les  supports,  qui 
eux  auront  plus  de  temps,  se  placeront  non  seulement  en  échelon  ' 
entre  eux,  mais  aussi  en  échelon  avec  les  carrés  de  tirailleurs  ; 
par  rapport  aux  uns  et  aux  autres,  les  supports  du  centre  et  de  la 
gauche  devront  avancer  en  échelon  ou  en  continuant  leur  marche 
après  que  les  supports  de  la  droite  seront  arrêtés,  ou  en  avançant 
au  front  au  "  pas  redoublé."  En  ce  qui  regarde  les  carrés  de 
tirailleurs,  les  supports  droits  et  gauches  gagneront  du  terrain  à 
l'extérieur,  les  supports  du  centre  à  gauche  ;  la  réserve  inclinera 
à  droite.  (Planche  XLXIX,  Fig.  1.)  La  même  règle  s'appliquera 
lorsque  seulement  deux  compagnies  tirailleront,  en  omettant  ce  qui 
est  prescrit  pour  les  tirailleurs  et  supports  du  centre,  et  faisant 
avancer  la  réserve  droite  en  front.    (Planche  XLXIX,  Fig.  2.) 

Si  un  bataillon,  est  requis  de  s'étendre  de  nouveau  de  sa  forma- 
tion, les  tirailleurs  s'étendront  des  files  sur  lesquelles  ils  se  seront 
formés  en  carrés.  Les  supports  reformeront  leurs  compagnies  et 
reprendront  la  place  qui  leur  est  assignée,  et  la  réserve  reprendra 
sa  place  originaire,  excepté  si  les  tirailleurs  sont  sur  le  point 
d'avancer  ;  dans  ce  cas,  les  supports  et  réserve  peuvent  se  coucher 
ventre  à  terre,  et  rester  dans  cette  position  jusqu'à  ce  que  les  tirail- 
leurs soient  à  une  distance  suffisante. 

S.  18.  Se  replier  sur  les  supports. 

Lorsque  des  tirailleurs  doivent  être  retirés  et  être  réunis  sur  les  sup- 
ports, (voir  planche  L),  les  mots  de  commandement  Glose  on  the 
supports,  ou  la  sonnerie,  "  resserrer  "  seront  donnés,  sur  quoi 
tous  se  lèveront,  feront  volte-face,  et  se  retireront,  les  files  intéri- 
eures des  deux  subdivisions  marchant  au  "  pas  accéléré,"  et  de 
manière  à  passer  de  chaque  côté  des  fiancs  des  supports,  les  autres 
se  resserrant  sur  ces  files  de  la  manière  prescrite  pour  les  tirail- 
leurs qui  se  retirent» 

Lorsqu'à  distance  de  section  en  arrière  des  supports,  les  sub- 
divisions tourneront  vers  l'intérieur,  portant  l'arme  au  v  "  Portez 
l'arme,"  ou  "  l'arme  à  l'épaule,"  si  armées  de  carabines  courtes,  en 
tournant  5  feront  halte,  et  face  en  front,  en  se  rejoignant  ;  porteront 
leur  "  arme  au  reposez"  et  se  mettront  "  au  repos"  sans  recevoir  de 
mot  de  commandement.  S'il  est  nécessaire,  les  tirailleurs  pourront 
recevoir  l'ordre  de  marcher  au  "pas  redoublé." 

U ordre  de  se  replier  et  l'alarme. — Lorsque  des  tirailleurs  ne  sont 
pas  suivis  de  très  près  par  la  cavalerie,  le  mot  Close  sera  donné, 
suivi  de  ceux  de  Look  out  for  cavalry,  ou  la  sonnerie,  "resserrer  " 
suivi  de  "  l'alarme,"  sur  quoi  les  supports  avanceront,  for- 
mant des  sub -divisions  sur  la  marche,  et  les  tirailleurs  se 
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replieront  à  l'arrière  au  "  pas  redoublé,"  se  resserrant  sur  les  files 
intérieures  des  sub-divisions,  tel  que  prescrit  dans  le  paragraphe 
ci-dessus  mentionné,  excepté  que  les  files  intérieures  inclineront 
en  dehors  aussitôt  en  marche,  afin  d'éviter  le  front  de  leurs  sup- 
ports. Lorsque  chaque  compagnie  s'approche  de  ses  supports,  la 
subdivision  de  direction  de  ces  derniers  sera  arrêtée  par  le  capi- 
taine, la  subdivision  suivante  faisant  tous  ses  mouvements  sans 
commandement  ;  tous  deux  placeront  les  sabres  ou  baïonnettes  en 
arrêtant  ;  les  tirailleurs  se  tourneront  vers  l'intérieur  et  se  forme- 
ront en  colonne  serrée  de  subdivisions,  en  arrière  des  supports,  pla- 
çant le  sabre  ou  la  baïonnette  aussitôt  après  la  halte. 

Les  deux  compagnies  recevront  alors  l'ordre  de  se  préparer  à 
recevoir  la  cavalerie, de  la  même  manière  qu'une  compagnie  serrée 
en  colonne  de  sections. 

Dans  cette  formation,  les  carrés  du  centre  et  de  la  gauche,  si  en 
ligne,  devraient  avancer  en  échelon. 

Si  les  tirailleurs  sont  attaqués  par  la  cavalerie,  avant  qu'ils  re- 
joignent leurs  supports,  ils  se  formeront  en  carrés  de  ralliement  ; 
à  la  parade  la  sonnerie  "  l'alarme"  sera  répétée  lorsque  ceci  devra 
être  fait. 

Lorsque  les  tirailleurs  et  les  supports  ont  été  formés  séparément 
en  colonne  de  sections  serrée  en  masse,  en  présence  dé  la  cavalerie, 
tel  que  prescrit  à  la  Section  17  de  cette  Partie  et  qu'il  y  a  temps 
pour  les  premiers  de  se  replier  sur  ces  derniers,  les  mots  On  the  sup- 
port dose,  ou  la  sonnerie  "  resserrez"  seront  donnés,  sur  quoi  les 
supports  avanceront,  et  la  colonne  de  tirailleurs  recevra  ordre  de 
se  retirer  au  "  pas  accéléré,"  ces  derniers  se  formant  sur  le  flanc  de 
ces  premiers  qui  sera  le  plus  près.  Les  deux  compagnies  se  pré- 
pareront à  recevoir  la  cavalerie,  comme  une  compagnie  en  colonne- 
de  sections  serrée  en  masse. 

•  Après  que  les  tirailleurs  se  seront  repliés  sur  les  supports,  si  le* 
bataillon  reçoit  de  nouveau  l'ordre  de  s'étendre,  les  anciens  sup- 
ports avanceront,  et  s'étendront  du  centre,  ou  de  la  file  qui  les; 
mettra  en  état  de  couvrir  le  terrain,  et  les  anciens  tirailleurs  se 
formeront  par  compagnie  en  support. 

S'il  est  nécessaire,  les  anciens  supports  s^étendront  sur  leur  propre 
terrain  de  la  halte,  et  les  anciens  tirailleurs  reformeront  leur 
compagnie,  se  retireront  à  la  distance  requise,  et  formeront  les 
supports. 

S.  19.    Se  replier  swr  la  réserve.        (Planche  LI.) 

I.  Tirailleurs  et  supports  se  repliant  indépendamment  sur  la  réserve. — 
Si  des  tirailleurs  et  supports,  en  ordre  étendu,  doivent  se  réunir 
à  la  réserve,  la  réserve,  si  armée  de  la  longue  carabine,  recevra 
l'ordre  de  placer  les  baïonnettes,  et  les  mots  Assemble  on  the  reserve 
ou  la  sonnerie  "  rassemblez"  seront  donnés  ;  sur  quoi,  les  sup- 
ports recevront  l'ordre  de  doubler  les  files  vers  l'intérieur  et  de  se. 
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retirer  au  "  pas  redoublé,"  par  la  ligne  la  plus  courte,  et  seformeront  à 
distance  de  section  en  arrière  de  la  réserve.  Les  tirailleurs  se 
lèveront,  feront  volte-face,  et  se  retireront  au  "pas  redoublé,"  chaque 
compagnie  se  serrant  sur  le  centre  pendant  la  marche  en  retraite. 

\  Un  officier  dirigera  chaque  compagnie  au  flanc  de  la  réserve, 
aussitôt  qu'elle  se  sera  serrée,  se  plaçant  sur  le  flanc  intérieur  j 
en  arrivant  à  distance  de  section,  en  arrière  de  la  réserve, 
chaque  compagnie  recevra  l'ordre  de  tourner  vers  l'intérieur  en 
doublant  les  files,  s'arrêtera,  fera  face  en  front,  s'alignera  en  colonne, 
et  placera  les  baïonnettes,  demeurant  au  "  garde  à  vous"  et  "  l'arme 
au  reposez."  Lorsque  nécessaire,  les  tirailleurs  et  les  supports 
peuvent  recevoir  l'ordre  de  se  mouvoir  au  ^*pas  accéléré." 

Les  tirailleurs  et  les  supports  du  centre,  lorsqu'il  y  a  trois  com- 
pagnies qui  tiraillent,  se  retireront  en  passant  par  la  gauche 

!  de  la  réserve,  les  supports  doublant  les  files  et  avançant  droite  en 
front. 

Les  compagnies  prendront  leur  place  en  arrière  de  la  réserve,, 
en  arrivant,  sans  faire  attention  à  leur  numéro  ;  si  des  com- 
pagnies du  flanc  opposé  se  rencontrent,  celle  de  la  droite  pas- 
sera en  avant  de  l'autre,  en  d'autres  mots,  elles  passeront  de\ 
bras  gauche  à  bras  gauche. 

Lorsque  des  tirailleurs  ont  été  renforcés  et  les  hommes  de  dif- 
férentes compagnies  mêlés  ensemble,  ou  lorsqu'ils  ont  perdu  leur 
ordre,  pour  toute  autre  cause,  sur  la  sonnerie,  "  rassemblez," 
ils  se  rendront  au  "  pas  redoublé"  à  l'arrière,  indépendamment,  et 
formeront  leur  compagnie  sur  leur  sergent-guide,  en  arrière  de  la 
réserve.  S'il  n'y  avait  pas  de  réserve,  l'ofiîcier  commandant  pla- 
cerait les  sergents-guides  à  sa  discrétion. 

IL  Lestirailleurs  et  supports  se  repliant  sur  la  réserve  en  même  temps. — 
Lorsque  des  tirailleurs  se  sont  repliés  sur  leurs  supports,  tel  que 
prescrit  à  la  Section  18,  No.  1  de  cette  Partie,  et  que  les  deux 
sont  requis  de  s'assembler  sur  la  réserve,  aux  mots  Assemble 
on  the  reserve,  ou  sur  la  sonnerie  "  rassemblez/'  ils  doubleront 
les  files  vers  l'intérieur,  chaque  support  se  mouvant  avec  ses  tirail- 
leurs, sur  le  commandement  du  plus  ancien  capitaine  des  deux,, 
les  tirailleurs  du  centre  et  de  la  droite  doublant  les  files  à  droite. 

Ils  procéderont  au  "  pas  redoublé,"  par  la  ligne  la  plus  courte,, 
et  se  formeront  à  distance  de  section,  en  arrière  de  la  réserve,  les 
tirailleurs  et  les  supports  du  centre  passant  par  la  gauche  de  la 
colonne.  Si  quatre  compagnies,  venant  du  flanc  opposé,  venaient 
à  se  rencontrer,  les  deux  de  la  droite  se  formeraient  en 
avant  des  deux  autres.  Chaque  capitaine,  donnant  l'ordre  de  la 
halte  et  de  faire  face  en  front  à  sa  compagnie,  donnera  les  mots  Dress 
et  "placez  baïonnettes"  si  les  hommes  sont  armés  avec  la  longue 
carabine,  et  les  hommes  resteront  alors  avec  leur  arme  au 
"  reposez." 

En  présence  de  la  cavalerie,  il  devrait  toujours  être  permis  aux 
supports  d'attendre  leurs  tirailleurs  avant  de  se  mouvoir  sur  la, 
réserve. 
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Si  quelqu'une  des  compagnies,  pendant  qu'elles  se  rassemblent, 
est  attaquée  par  la  cavalerie,  elles  se  formeront  immédiatement  en 
carré,  et  se  prépareront  à  la  recevoir  ;  à  la  parade,  l'alarme  sera 
donnée  lorsque  ceci  devra  être  fait. 

Lorsqu'un  bataillon  ou  partie  d'un  bataillon,  couvrant  le  front 
d'une  ligne,  les  tirailleurs  et  les  supports  seulement  étant  en  avant, 
reçoit  l'ordre  de  se  rassembler  en  arrière  de  la  ligne,  ou  lorsque  la 
sonnerie  Assemble,  est  donnée,  tous  se  dirigeront  en  arrière  de  la 
ligne,  par  le  chemin  le  plus  court  et  aussi  vite  que  possible,  les 
supports  doublant  les  files  et  les  tirailleurs  indépendamment,  pas- 
sant à  travers  les  intervalles  des  bataillons.  Lorsqu'on  arrière  de 
la  ligne,  ils  se  dirigeront  vers  l'officier  commandant  le  bataillon, 
se  formant  à  distance  de  section,  dans  la  direction  qu'il  lui  plaira 
d'ordonner,  ce  qui  devrait  généralement  être  fait  en  arrière 
du  centre.  Si  déjà  une  partie  du  bataillon  est  formée,  ils 
•se  formeront  en  arrière. 

S.  20.  Partis  de  Flanqueurs, 

Les  tirailleurs  et  les  supports,  et,  si  nécessaire,  une  réserve,  peuvent 
être  déployés  pour  protéger  le  flanc  d'une  colonne.  Dans  ce  cas, 
les  tirailleurs  devront  se  mouvoir  par  files,  en  ligne  paraMèle  à  la 
direction  dans  laquelle  la  colonne  s'avance  ou  se  retire,  les  supports 
et  la  réserve  doublant  les  files  ;  la  file  de  direction  des  tirailleurs 
devrait  communiquer  avec  le  flanc  de  l'avant-garde.  Lorsque  la 
colonne  fait  halte,  les  tirailleurs,  les  supports  et  la  réserve  feront 
halte,  et  face  en  front. 

Les  tirailleurs  d'un  bataillon  ne  devraient  jamais  être  requis  de 
changer  leur  front  à  angle  droit  ;  si  cela  devenait  nécessaire,  pour 
protéger  un  flanc,  de  nouveaux  tirailleurs  devraient  être  envoyés  du 
corps  principal. 

S.  21.  Passage  d'un  pont  ou  d'un  petit  d' filé,  en  contact  avec  un 
ennemi.    (Planche  LII.) 

1.  Avançant. — Les  tirailleurs,  en  atteignant  le  bord  de  la  rivière, 
ou  la  ligne  d'embarras  quelconques  qui  peuvent  former  un  défilé, 
devront  (s'ils  ne  peuvent  atteindre  les  flancs),  se  coucher  par  terre  et 
se  mettre  à  l'abri,  en  maintenant  un  feu  vigoureux  sur  l'ennemi. 
Les  supports,  en  approchant  du  pont  (ou  du  défilé),  se  serreront  sur 
la  compagnie  qui  se  trouvera  vis-à-vis  du  pont  et,  supportés  par  la 
réserve,  ils  chargeront  et  forceront  le  passage  à  la  baïonnette; 
ce  point  gagné,  et  la  réserve  ayant  traversé  le  pont,  les  sup- 
ports se  déploieront  graduellement  de  leur  centre,  la  réserve  con- 
servant la  possession  du  pont,  et  les  anciens  tirailleurs  maintien- 
dront leur  feu  jusqu'à  ce  qu'ils  soient  effacés  les  uns  après  les 
autres  par  la  nouvelle  ligne  ;  lorsque  la  nouvelle  ligne  aura  com- 
plété son  déploiement,  la  réserve  enverra  de  nouveaux  supports, 
et  les  anciens  tirailleurs  s'assembleront  en  arrière  de  la  réserve. 
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Le  corps  entier  avancera  alors  en  avant,  suivant  la  formation  ori- 
ginaire.   (Planche  LUT.) 

2.  Retraitant. — En  retraitant,  la  réserve  passera  la  première  et 
se  postera  à  la  tête  du  pont,  ou  au  débouché  du  défilé,  détachant 
immédiatement  des  partis  sur  les  deux  flancs  pour  border  la  rivière 
de  tirailleurs  à  ordre  déployé.  Les  supports  se  serreront  sur  la 
compagnie  qui  est  en  face  du  pont,  et,  en  ordre  compact,  feront 
halte  à  son  front  jusqu'à  ce  que  la  ligne  de  tirailleurs  se  soit  retirée. 
Afin  que  ce  mouvement  soit  exécuté  sans  délai  inutile,  les  tirail- 
leurs devront  incliner  vers  le  pont  lorsqu'ils  en  seront  à  quelque 
distance,  et,  en  y  arrivant,  ils  devront  le  traverser  vivement  et  se 
former  en  arrière  de  la  réserve.  Les  supports  le  traverseront 
alors,  et,  se  joignant  de  la  même  manière  à  la  réserve,  le  corps 
entier  se  tiendra  prêt  à  défendre  le  pont  ou  à  retraiter  selon  les 
ordres.  La  nouvelle  ligne  de  tirailleurs  commencera  à  faire  feu 
aussitôt  que  son  front  sera  dégagé  ;  et,  si  la  retraite  doit  être  con- 
tinuée, les  supports  seront  de  nouveau  placés  entre  eux  et  la 
réserve, 

DES  AVANT-GARDES  ET  DES  AKRIERE-GAUDES. 
S.  22.    Des  avant- gardes, 

1.  Objet  général  des  avant- gardes.- — Les  avant-gardes  sont 
formées  en  front  d\ine  colonne,  ou  des  colonnes  d'une  armée, 
dans  le  seul  but  d'éclairer  la  route  qui  traverse  un  pays,  d'avoir  des 
renseignements  sur  l'ennemi,  et  d'annoncer  à  temps  sa  proximité 
ou  son  approche,  afin  que  le  corps  principal  puisse  avoir  le  temps 
de  se  préparer  soit  pour  faire  soit  pour  repousser  une  attaque. 

2.  Leur  force  et  co^nposition. — Les  avant-gardes  sont  quelquefois 
poussées  à  une  distance  considérable  en  avant  de  la  colonne  dans 
le  but  de  s'emparer  d'un  poste,  ou  d'anticiper  l'ennemi  sur  quelque 
point  important  ;  leur  force  et  leur  composition  doivent  dcnic  dé- 
pendre de  la  distance  dont  elles  doivent  précéder  le  corps  principal, 
de  l'objet  qu'elles  ont  en  vue,  de  la  nature  du  pays  et  d'une  va- 
riété d'autres  circonstances  qui  ne  sauraient  être  appréciées  que 
sur  les  lieux. 

3.  Kègles  générales  afflicablcs  à  toutes, — Les  règles  et  les  prin- 
cipes qui  doivent  guider  une  avant-garde  dans  une  circonstance,, 
sont  à  quelques  exceptions  près,  les  règles  et  les  principes  qui 
doivent  s'appliquer  à  toutes.  Se  tenir  sur  ses  gardes  contre  toute 
surprise  ou  collision  inattendue  avec  l'ennemi,  surveiller  ses  mouve- 
ments ou  prendre  des  renseignements  sur  sa  position,  et  couvrir  et 
cacher  les  mouvements  et  la  formation  du  corps  principal,  sont 
évidemment  les  grands  principes  sur  lesquels  les  avant-gardes 
doivent  se  guider,  soit  que  l'objet  soit  de  tomber  soudainement  sur 
les  piquets  de  l'ennemi,  de  le  déloger  de  son  poste,  ou  simplement 
d'avertir  qu'elles  sont  proches. 

12* 
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4.  Des  règles  spécifiques  ne  peuvent  être  données. — Aucune  règle 
spécifique  ne  peut  être  donnée  pour  la  conduite  d'une  avant-garde 
vû  qu'à  chaque  rencontre  avec  un  ennemi  elle  peut  varier  ;  l'officier 
commandant  la  garde  doit  se  reposer  sur  sa  propre  intelligence  pour 
la  bonne  exécution  de  cet  important  devoir,  et  ne  laisser  rien  échap- 
per à  son  observation  personnelle. 

Les  remarques  suivantes  pourront  être  trouvées  utiles  dans  les 
cas  qui  se  rencontrent  le  plus  fréquemment  : 

5.  Approchait  d'im  village. — Une  avant-garde,  en  approchant 
d'un  village,  doit  avancer  avec  une  grande  précaution  si  elle  re- 
cherche l'ennemi.  La  réserve  et  les  détachements  avancés  sur 
le  chemin  doivent  faire  halte  au-delà  de  la  portée  de  fusil  du  vil- 
lage, tandis  que  de  forts  partis  de  flanqueurs  sont  dépêchés  dans 
les  environs  de  la  place  de  manière  à  menacer  les  derrières.  Le 
détachement  du  caporal  sur  le  chemin  pourra  alors  avancer  par 
simples  files,  avec  un  intervalle  considérable  entr'elles,  suivies 
d'autant  de  files  en  succession  à  partir  du  corps  d'appui  qu'il  sera 
jugé  à  propos  ;  et  les  supports  et  la  réserve  marcheront  en  avant 
lorsqu'il  aura  été  constaté  que  la  place  n'est  pas  occupée  par 
l'ennemi. 

6.  Entrant  dans  un  défilé  ou  chemin  creux. — La  tête  d'une 
avant-garde  ne  doit  jamais  s'engager  dans  un  défilé  ou  dans  un 
chemin  creux,  sans  faire  occuper  auparavant  les  hauteurs  des  deux 
côtés  par  des  partis  de  flanqueurs.  Quand  les  hauteurs  sont  ainsi 
occupées,  le  détachement  en  tête  sur  le  chemin  dépêchera  une 
file  simple,  qui  sera  successivement  suivie  par  d'autres  assez 
proches  pour  ne  pas  perdre  de  vue  celle  qui  précède,  les  partis  de 
flanqueurs  sur  les  hauteurs  des  deux  côtés  continuant  à  précéder 
le  centre  jusqu'à  ce  que  le  passage  du  défilé  soit  effectué,  alors  ils 
retourneront  graduellement  à  leur  première  station,  et  le  corps 
entier  marchera  en  avant  dans  sa  formation  originaire. 

7.  Lcs  flmics  de  tous  objets  seront  débusqués. — Généralement  par- 
lant, les  flancs  de  tout  objet  propre  à  procurer  une  retraite  à 
l'ennemi  devront  invariablement  être  débusqués,  et  les  derrières 
menacés/ avant  que  de  s'attaquer  en  front  ;  par  ce  moyen  l'ennemi 
sera  découvert  et  plus  fréquemment  délogé  sans  perte. 

8.  Mordant  une  cote. — En  arrivant  à  une  côte,  les  files  de  flanc 
avanceront  dans  les  deux  directions  en  cernant  le  pied  ;  alors  la 
file  dirigeante  montera,  mais  se  traînera  en  rampant  pour  arriver 
au  sommet  afin  de  ne  pas  se  montrer,  et  fera  ses  observations  de 
derrière  la  cime  ;  un  signal  pourra  alors  être  donné  au  reste  du  parti 
si  l'ennemi  est  en  vue  ou  non. 

9.  Les  marais  et  les  terrains  ifnpraticables  seront  examinés. — Tous 
marais  ou  terrains  impraticables,  etc.,  devront  être  soigneusement 
examinés  avant  qu'ils  ne  soient  passés  par  l'avant-garde,  de  crainte 
d'y  laisser  l'ennemi  caché  ou  d'être  interceptée  elle-même. 

10.  Des  patrouilles. — Tous  taillis,  maisons,  clôtures,  etc.,  trop  dis- 
tants pour  être  inspectés  par  une  avant-garde,  doivent  être  examinés 
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par  des  patrouilles  qui  peuvent  être  composées  d'un  parti  subalterne, 
un  sergent  et  douze  hommes,  ou  un  caporal  et  six  hommes,  suivant 
les  circonstances  Y  Tés  règles  posées  pour  les  avant-gardes  s'appli- 
quent également  aux  patrouilles. 

11.  Une  bonne  vue  dit  pmjs  doit  être  obtenue, — Toutes  hauteurs 
sur  lesquelles  on  peut  avoir  une  vue  du  pays  environnant,  doivent 
être  escaladées  par  les  premières  files  de  l'avant-garde,  ou  par  les 
patrouilles.  Le  haut  d'une  église,  une  tour,  un  boulevard,  etc., 
fournissent  de  bonnes  positions  pour  les  observations.  Les  hommes 
ainsi  employés  doivent  avoir  soin  de  ne  pas  s'exposer  à  être  vus 
par  l'ennemi. 

12.  Des  signaux  convenus. — Les  files  dirigeantes  d'une  avant-garde 
ou  patrouille  devraient  apprendre  à  donner  des  renseignements 
immédiats  de  la  présence  d'un  ennemi  par  quelques  signaux  con- 
venus. Un  homme  de  la  file  dirigeante  montrant  son  chapeau 
sur  sa  carabine,  pourrait  signifier  qu'un  petit  corps  de  l'ennemi  est 
en  vue,  deux  hommes  montrant  leurs  chapeaux  sur  leurs  carabines, 
que  l'ennemi  est  proche  et  en  nombre.  Une  carabine  tenue 
horizontalement  pourrait  signifier  qu'aucun  ennemi  n'est  en  vue. 

13.  Conduite  dans  le  cas  d'une  attaque. — Si  le  front  d'une  avant- 
garde  formée  sur  un  chemin  est  attaqué,  les  files  dirigeantes  recu- 
leront aussitôt  sur  leurs  supports  ;  l'ofîicier  commandant  usera  de 
sa  discrétion  s'il  doit  ordonner  à  sa  réserve  de  s'avancer  ou  de 
renforcer  les  supports,  ou  aux  supports  de  reculer  sur  la  réserve, 
suivant  la  nature  du  terrain,  la  force  du  parti  assaillant,  et  sa 
distance  du  corps  principal  ;  se  souvenant  toujours  que  son  prin- 
cipal devoir  est  de  donner  le  temps  à  la  colonne  de  se  préparer  à 
recevoir  la  cavalerie,  sans  exposer  ses  hommes  inutilement.  Une 
patrouille  ne  doit  jamais  en  venir  aux  mains,  s'il  est  possible  de 
l'éviter. 

14.  Les  avantr gardes  devront  se  former  de  nouveau  après  avoir 
délogé  r ennemi. — Il  ne  devrait  jamais  être  permis  à  une  avant- 
garde  ou  à  aucun  parti  détaché  d'aucun  genre,  après  avoir  emporté 
un  poste,  d'avancer  sans  se  former  de  nouveau.  Les  hommes  ne 
devraient,  pour  aucune  raison,  poursuivre  l'ennemi  en  fuite,  mais 
se  former  de  nouveau  rapidement  et  attendre  de  nouveaux  ordres. 

15.  U avant-garde  devra  être  munie  d'outils  de  pionniers. — Chaque 
avant-garde  devrait  être  munie  d'une  certaine  quantité  de  haches 
et  d'outils  de  pionniers. 

16.  Formation  d'une  avant-garde  sur  un  ehemhi. — Lorsqu'une 
colonne  est  en  marche  le  long  d'un  chemin,  l'avant-garde  sera 
composée  d'une  ou  de  plusieurs  compagnies,  divisées  en  quatre 
parties  ou  sections  ;  les  deux  sections  de  l'arriére  (sous  le  com- 
mandement du  plus  ancien  officier)  formeront  la  réserve  en  front 
de  la  colonne  ;  la  seconde  section  du  front  formera  un  support  à 
200  verges  en  front  de  la  réserve  sous  le  commandement  du  trois- 
ième officier  senior;  la  section  dirigeante  sera  à  100  verges  en  front 
de  la  seconde  section,  et  détachera  un  caporal  et  deux  files  à  100 
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verges  de  son  front  et  deux  files  sur  chaque  flanc,  à  100  verges  du 
chemin  et  à  environ  50  verges  phis  éloigné  que  le  détachement  du 
caporal.  Le  senior  subalterne  accompagnera  la  section  dirigeante. 
Les  files  détachées  devront  soigneusement  examiner  toutes  les 
maisons  et  les  clôtures  à  leur  portée  ;  mais  si  elles  aperçoivent 
des  objets  plus  éloignés,  la  seconde  section  devra  détacher  des 
patrouilles  pour  les  examiner  particulièrement.  De  simples  files 
de  communication  seront  placées  entre  les  diflerentes  divisions 
d'une  avant-garde,  et  aussi  entre  la  réserve  et  la  tête  delà  colonne. 
La  distance  entre  ces  deux  dernières  doit  se  régler  sur  les  circon- 
stances ;  mais  cette  distance  sera  généralement  de  500  verges 
pendant  le  jour,  et  d'environ  300  pendant  la  nuit.  Si  la  compagnie 
est  faible  il  serait  à  propos  d'envoyer  seulement  une  file  et  un 
caporal  au  front  et  une  file  sur  chaque  flanc. 

17.  Wlode  déformer  la  garde. — La  méthode  la  plus  simple  pour 
former  une  avant-garde  sera  de  placer  la  compagnie  ou  les  com- 
pagnies en  colonne  de  quatre  sections  ou  parties,  en  front  du  corps 
principal,  et  puis  de  détacher  les  différentes  parties  successivement, 
en  commençant  par  le  caporal  et  les  deux  files  qui  doivent  diriger. 
Si  la  droite  est  en  front  le  mouvement  commencera  de  la  droite  ; 
si  la  gauche  est  en  front,  il  commencera  de  la  gauche  de  la  section 
ou  partie  dirigeante.  Les  files  de  connexion  en  front  de  la  ré- 
serve et  du  support  seront  envoyées  du  flanc  opposé  des  seconde  et 
troisième  parties  ou  sections,  la  file  de  connexion  en  arrière  de  la 
réserve  sera  tirée  du  flanc  pivotant  de  la  section  de  l'arrière  ;  une 
file  de  connexion  devrait  être  envoyée  de  la  compagnie  dirigeante 
du  corps  principal. 

18.  Formation  d'u?ie  avant-garde  sur  une  plaine. — Une  avant- 
garde  sur  une  plaine  est  simplement  une  ligne  de  tirailleurs  avec 
des  supports,  et,  si  très  éloignée  du  corps  principal,  avec  une  ré- 
serve. Lorsque  les  files  dirigeantes  d'une  avant-garde  sur  un 
chemin  débouchent  sur  une  plaine,  elles  feront  halte  et  se  couche- 
ront par  terre,  les  files  de  flanc  avanceront  et  se  coucheront  par 
terre  en  ligne  avec  elles  à  leur  distance  ordinaire  de  100  verges. 
Le  reste  de  la  section  ou  subdivision  dirigeante,  à  mesure  qu'il 
arrivera,  se  déploiera  de  son  centre  ;  la  seconde  section  ou  subdi- 
vision se  déploiera  aussi  de  son  centre,  et  renforcera  la  section  ou 
subdivision  dirigeante.  Les  tirailleurs  ainsi  formés  s'avanceront 
en  corrigeant  leurs  distances  du  centre  sur  la  marche,  la  réserve 
formera  une  subdivision  ou  compagnie  et  agira  comme  un  support 
aux  tirailleurs.  Cette  formation  sera  trouvée  très  utile  lorsque 
les  files  dirigeantes  auront  découvert  un  ennemi  sans  avoir  été  vu 
de  lui. 

Une  avant-garde  ainsi  déployée  peut  reprendre  sa  formation 
originaire,  les  files  dirigeantes  s'avançant  et  les  autres  faisant 
halte  jusqu'à  ce  qu'elles  aient  toutes  regagné  leurs  véritables  dis- 
tances, et  puis  se  suivant  en  succession  ;  le  reste  des  première  et 
seconde  sections  ou  subdivisions  se  serrant  sur  leur  centre. 
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S.  23.  Formation,  des  arrière- gardes, 

1.  Formation  des  arrière- mr des. — Les  arrière-gardes  seront 
formées  précisément  de  la  même  manière  que  les  avant-gardes, 

j     faisant  face  à  l'arrière. 

Sur  un  chemin  l'on  devrait  faire  marcher  la  garde  en  arrière, 
et  la  former  en  colonne  faisant  face  à  l'arrière  ;  si  le  corps 
principal  est  droit  en  front,  l'arrière-garde  sera  gauche  en  front,  et 
vice-versâ.  Si  l'ennemi  est  à  distance  et  que  la  colonne  soit  en 
marche,  la  garde  peut  être- formée  par  les  différents  partis  en  faisant 
volte-face  successivement,  et  s'avançant  aussitôt  que  la  colonne 

'     reprend  sa  distance  entr'elle  et  la  garde. 

2.  Objet  général  des  a,rrière- gardes. — Une  arrière-garde  est  une 
avant-garde  en  sens  inverse;  elle  protège  la  colonne  en  retraite 
contre  toute  attaque  sur  les  derrières,  elle  empêche  l'ennemi  de 
passer  à  la  dérobée  et  de  gagner  sur  les  flancs  du  corps  principal  ; 
elle  devrait  être  tenue  plus  près  du  corps  principal  que  l'avant- 
garde.  Une  des  parties  importantes  des  devoirs  de  l'arrière-garde 
est  de  ramener  les  traînards. 

3.  Les  'pré'paratifspour  la  retraite  doivent  se  faire  sur  les  derrières. — 
Tous  les  préparatifs  de  retraite,  devant  un  ennemi,  devraient  se 
faire  en  arrière.  Par  exemple,  une  ligne,  avant  de  se  replier,  dé- 
ploiera ses  tirailleurs  sur  les  derrières,  cachés  autant  que  possible, 
avec  des  supports  et  des  réserves  prêts  à  les  soutenir  ;  ceux-ci  alors 
deviennent  l'arrière-garde.  Dans  beaucoup  de  cas  un  mouvement 
rétrograde  que  l'on  projette  se  déguise  sous  une  démonstration  d'at- 
taque et  les  troupes  ainsi  employées  à  tromper  l'ennemi  deviennent 
naturellement  l'arrière-garde  après  que  ce  but  est  atteint. 

4.  La  force  de  la  composition  devront  dépendre  de  considérations: 
locales. — La  force  et  la  composition  de  l'arrière-garde  ne  peuvent 
être  déterminées  que  sur  les  lieux  et  que  d'après  la  puissance  et  la 
proximité  de  l'ennemi,  la  nature  du  pays  et  le  degré  de  résistance  qui 
pourra  être  probablement  nécessaire  pour  donner  à  la  colonne  le 
temps  de  vaincre  tous  les  obstacles  ou  difficultés  sur  la  marche.  L'ob- 
jet étant  d-'effectuer  une  retraite  qui  ne  sera  ni  interrompue  ni  harce- 
lée, la  résistance  cessera  généralement  quand  ce  but  aura  été 
atteint  ;  mais  quand  la  poursuite  est  serrée  et  énergique  chaque 
rangée  de  haies,  taillis  ou  défilé  devient  un  poste  qu'une  arrière- 
garde  doit  défendre  avec  opiniâtreté  jusqu'à  la  fin, 

5.  10 arrière- garde  devra  être  munie  d'' outils  de  pionniers  et  de 
haches. — Chaque  arrière-garde  devra  être  bien  munie  de  haches  et 
d'outils  de  pionniers  afin  de  pouvoir  bloquer  les  défilés  et  les  ponts, 
briser  les  chemins  et  jeter  des  embarras  sur  la  route  de  l'ennemi 
qui  poursuit. 

6.  Ij' arrière  garde  sera  informée  de  tous  les  obstacles  sur  la  route  et 
renforcée  au  besoin. — Lorqu'une  colonne  en  retraite  rencontre  des 
embarras  sur  sa  route,  ou  qu'elle  doit  passer  un  pont  ou  un  défilé, 
un  officier  sera  dépêché  pour  en  informer  l'arrière-garde,  afin 
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qu'elle  se  prépare  à  tenir  l'ennemi  en  écliec  durant  le  délai  qui 
devra  s'en  suivre  ;  et  lorsqu'elle  sera  pressée  vivement  il  sera 
généralement  à  propos  de  faire  arrêter  un  détachement  dans  un 
défilé  ou  sur  un  pont  que  la  colonne  pourra  avoir  passé,  pour 
faire  des  préparatifs  de  défense,  protéger  i'arrière-garde  lorsqu'elle 
effectuera  son  passage  et  l'aider  ensuite  à  maintenir  le  poste  aussi 
longtemps  qu'il  sera  possible  ou  avantageux.  Des  postes  de  cette 
description  peuvent  souvent  être  défendus  jusqu'à  la  nuit,  et  par 
ce  moyen  apporter  les  plus  grands  secours  à  la  colonne  en  retraite. 

7.  Des  partis  de  fianqueurs  doivent  être  co7istamment  sur  VaLerte. — 
Pendant  que  l'arrière-garde  défend  un  point  quelconque,  les  partis 
de  flanqueurs  doivent  être  parfaitement  sur  l'alerte  pour  empêcher 
l'ennemi  de  tourner  les  flancs  au  moyen  d'un  gué,  par  exemple 
quand  la  halte  a  lieu  sur  un  pont.  En  effet  il  est  toujours  à  pré- 
sumer que  l'ennemi  qui  poursuit  ne  perdra  pas  l'occasion  qui 
pourra  se  présenter  de  passer  à  la  dérobée  les  flancs  de  ses  adver- 
saires. 

DES  PIQUETS. 

S.  '-.'4.  Des  Piquet'i  et  de  leurs  sentinelles. 

1.  Usage  des  piquets. — Toute  armée  ou  moindre  corps  de  troupe 
en  camp  ou  bivouac  devront  être  protégés  par  des  piquets. 

2.  Descrvption  des  piquets. — Il  y  a  deux  espèces  de  piquets,  ceux 
de  l'avant-poste  et  ceux  du  poste  d'appui,  variant  en  force  suivant 
l'étendue  de  front  à  garder  et  le  danger  d'être  attaqué.  Le  piquet 
d'avant  poste  est  envoyé  en  avant  à  une  distance  considérable  en 
front  du  camp  ou  des  quartiers  de  cantonnement  ;  le  piquet  du 
poste  d'appui  reste  ordinairement  dans  le  camp,  sous  les  armes,  et 
prêt  à  sortir  pour  le  service  et  supporter  l'autre  au  premier  signal, 
ayant  des  sentinelles  avantageusement  postées  pour  écouter  ou 
observer  toute  alarme  en  front,  et  les  communiquer  au  poste  avan- 
cé, s'il  est  nécessaire,  par  l'entremise  des  patrouilles 

.3.  Principaux  devoirs  d^  un  piquet  de  V  avant  poste. — Les  principaux 
devoirs  d'un  piquet  de  l'avant-poste  sont  de  garantir  le  repos  du 
camp,  d'empêcher  que  des  reconnaissances  ne  soient  faites  par 
l'ennemi  et  d'obtenir  des  renseignements  sur  ses  mouvements,  et 
même  sur  ses  intentions,  au  moyen  des  patrouilles  en  le  surveillant 
avec  soin,  en  interrogeant  les  paysans  de  l'endroit  et  en  profitant 
de  tous  ces  indices  dont  chaque  officier  devra  être  au  fait,  tel  que 
l'affermissement  des  postes  de  l'ennemi,  un  tumulte  ou  un  mouve- 
ment inaccoutumé  dans  ses  lignes,  le  bruit  des  troupes  ou  de  l'ar- 
tillerie en  marche  pendant  la  nuit,  la  diminution  ou  l'accroisse- 
ment dans  les  feux,  etc.,  etc.,  etc. 

4^.  Comment  les  piquets  doivent  être  distrihués. — Les  piquets,  sur 
le  champ  de  bataille,  sont  ordinairement  formés  en  brigades,  les 
différents  régiments  fournissant  une  ou  plusieurs  compagnies  selon 
qu'il  est  nécessaire,  un  officier  supérieur  de  service  en  ayant  le 
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commandement,  ou  un  régiment  entier  peut  être  employé  au  ser- 
vice de  piquet  sous  ses  propres  officiers. 

5.  Les  piquets  devront  être  déployés  comme  T infanterie  légère. — 
Les  piquets  d'avant-poste  seront  postés  avec  une  double  chaîne  de 
sentinelles  en  front,  sur  les  mêmes  principes  que  les  troupes  légères 
sont  déployées  pour  couvrir  une  ligne.  Lorsqu'ils  sont  postés  près 
du  corps  principal,  des  supports  ne  seront  nécessaires  qu'en  arrière 
de  la  ligne  des  sentinelles,  mais  lorsqu'à  distance,  une  réserve  et 
plus  sera  aussi  nécessaire,  si  la  ligne  est  d'une  étendue  considérable. 
Le  poste  de  l'officier  supérieur  de  service  sera  ordinairement  avec 
la  réserve. 

6.  Les  piquets  seront  divisés  en  renforts,  afin  que  chaque  com- 
pagnie soit  en  état  de  renforcer  ses  sentinelles  périodiquement  j  ils 
seront  divisés  en  trois  renforts,  dont  un  seul  sera  déployé  en  senti- 
nelles et  les  deux  autres  devront  servir  de  supports.  Les  senti- 
nelles devront  être  relevées  toutes  les  heures  pendant  la  nuit. 

7.  Partis  détachés. — Si  la  chaîne  de  sentinelles  se  trouvait  telle- 
ment étendue  qu'il  ne  serait  pas  facile  •  de  les  relever  de  l'avant 
poste,  un  ou  deux  petits  partis,  formant  les  supports  intermédiaires 
avec  la  chaîne  et  sous  le  commandement  d'officiers  commissionnés 
ou  non  commissionnés,  pourront  être  détachés  vers  une  position 
convenable,  dans  le  but  de  fournir  des  sentinelles. 

8.  Des  piquets-sentinelles. — Tous  les  piquets-sentinelles  seront 
doubles,  excepté  les  sentinelles  de  connexion,  entre  la  ligne  du 
front  et  les  partis  en  arrière,  qui  peuvent  être  simples. 

9.  Position  et  conduite  des  sentinelles  pendant  le  jour  et  la  nuit. — 
Des  piquets-sentinelles  de  jour  devraient  être  placés  sur  des  hau- 
teurs et  dans  des  positions  qui  commandent,  d'où  ils  peuvent  voir 
tout  le  pays  en  avant  d'eux,  sans  s'exposer  à  la  vue  \  mais,  pendant 
la  nuit,  ils  doivent  être  placés  plus  bas,  afin  d'avoir  devant  eux  le 
terrain  le  plus  élevé,  dans  le  but  de  voir  tout  parti  ennemi  qui 
paraîtrait  à  l'horizon  sans  être  découvert.  Pendant  le  jour,  il  n'est 
pas  nécessaire  de  laisser  plus  de  sentinelles  en  service  qu'il  n'est 
suffisant,  afin  de  veiller  sûrement  la  campagne  en  avant  ;  chaque 
sentinelle  devra  être  capable  de  voir  les  files  sur  sa  droite  et  sur  sa 
gauche,  aussi  bien  que  le  terrain  intermédiaire  entre  elles  ;  pen- 
dant la  nuit,  ou  par  un  temps  brumeux,  un  nombre  plus  considé- 
rable sera  nécessaire,  et  un  homme  de  chaque  file  devrait  toujours 
rester  à  son  poste,  regardant  vigilamment  à  son  front,  tandis  que 
les  autres  patrouilles  agissent  aussi  à  sa  droite,  jusqu'à  ce  qu'il  ren- 
contre l'autre  sentinelle  près  de  lui;  par  ce  moyen  elle  seront  rele- 
vées alternativement.  Des  sentinelles  devront  faire  la  patrouille 
à  leur  front,  jusqu'à  une  distance  de  vingt  à  trente  verges.  Lors- 
que des  sentinelles  entendent  quelqu'un  approcher  d'eux,  pendant 
la  nuit,  elles  doivent  l'interpeller,  lui  donner  ordre  d'arrêter,  et  ne 
permettre  qu'à  une  seule  personne  d'avancer,  jusqu'à  ce  qu'elle 
soit  satisfaite  qu'elle  est  amie.    Pendant  le  jour,  les  sentinelles 
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ne  doivent  permettre,  à  plus  d'un  étranger  à  la  fois,  d'approcher  de 
leur  poste  sous  aucun  prétexte. 

10.  Ligne  des  sentinelles. — En  choisissant  la  ligne  pour  la  chaîne 
des  sentinelles,  on  devra  avoir  soin  de  ne  pas  l'étendre  trop,  de 
placer  les  hommes  dans  les  postes  les  plus  avantageux  pour  obser- 
ver les  chemins  et  le  pays  en  front,  et  de  les  mettre  à  l'abri  de 
l'observation  de  l'ennemi,  suivant  que  la  nature  de  leur  devoir 
pourra  le  permettre.  Il  est  très-désirable  de  comprendre,  dans  la 
chaîne  des  sentinelles,  tous  les  endroits  élevés  qui  dominent  les 
communications  en  arrière  ;  mais  si  cela  ne  peut  être  fait,  sans 
trop  étendre  les  sentinelles,  un  parti  devra  être  envoyé  pour  occu- 
per la  hauteur  durant  le  jour,  et  on  devra  avoir  soin  de  le  secourir 
et  d'assurer  sa  retraite,  dans  le  cas  où  il  serait  attaqué.  Les  senti- 
nelles doivent  être  placées  de  manière  à  empêcher  qu'aucune  d'entre 
elles  ne  soit  enlevée,  et  à  des  distances  qui  ne  permettent  pas  à 
l'ennemi  de  passer  inaperçu  entre  elles  pendant  la  nuit.  Les 
sentinelles  ne  devraient  jamais  être  postées  près  d'un  taillis  ou  d'un 
abri,  d'où  elles  pourraient  être  attaquées  soudainement  ;  mais  tous 
les  bois,  ravins,  etc.,  dans  les  environs  du  poste,  doivent  être 
surveillés  et  quelquefois  fouillés,  par  les  patrouilles,  pour  empêcher 
l'ennemi  de  réunir,  inaperçu,  aucun  corps  de  troupes  dans  les 
environs. 

11-  Les  flancs  devront  être  protégés. — Les  flancs  d'une  ligne  de 
piquets-sentinelles  devraient  être  placés  un  peu  en  arrière  de  la 
ligne  principale  ;  et  s'ils  ne  sont  pas  protégés  par  la  nature  du  ter- 
rain, un  parti  détaché,  sous  le  commandement  d'un  officier,  devrait 
être  posté  dans  la  position  la  plus  favorable,  afin  d'empêcher  que 
le  flanc  ne  soit  tourné. 

12.  Sentinelles  de  connexion. — La  communication  devrait  être 
préservée  au  moyen  de  simples  sentinelles,  entre  le  front  de  la 
ligne  des  sentinelles  et  les  supports,  aussi  entre  les  supports  et  la 
réserve. 

13.  Des  officiers  devront  examiner  le  terrain. — Les  officiers,  sor- 
tant dans  l'office  de  piquet,  doivent  examiner  le  pays  qu'ils 
doivent  parcourir,  à  partir  du  camp,  et  choisir  les  postes  les  plus 
avantageux,  afin  de  disputer  h^  terrain  dans  le  cas  où  ils  seraient 
pressés  par  l'ennemi. 

14.  Poster  une  compagnie  en  rAquet. — Lorsqu'un  officier,  en 
charge  d'une  compagnie  envoyée  en  piquet,  arrive  à  la  position 
qu'il  doit  occuper,  il  devra  d'abord  voir  à  la  sûreté  immédiate  de 
son  parti,  et  placer  des  sentinelles  à  son  front  et  sur  ses  flancs, 
puis  envoyer  une  file  à  l'endroit  le  plus  élevé,  dans  le  voisinage, 
afin  d'avoir  une  bonne  vue  du  pays  environnant,  et  se  rendre,  en 
personne,  ?tCcompagné  d'une  patrouille,  pour  examiner  tous  les 
objets  près  de  lui,  propres  à  favoriser  la  retraite  d'un  ennemi. 
S'étant  ainsi  mis  en  sûreté  contre  toute  surprise,  il  procédera  à 
étendre  sa  chaîne  de  sentinelles  et  à  ouvrir  la  communication 
entre  les  partis  sur  sa  droite  et  sur  sa  gauche. 
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15.  Lorsque  des 2nquets  so7ii  attaqués. — Lorsque  des  piquets  sont 
attaqués,  la  même  règle  suivie  daus  toutes  les  autres  tirailleries 
sera  observée,  et  les  partis  d'officiers  détachés  ue  se  retireront  pas 
sur  le  corps  principal,  mais  supporteront  les  tirailleurs  ;  et  s'ils  sont 

,  forcés  de  se  retirer,  ils  opéreront  leur  retraite,  si  c'est  possible,  sur 
le  flanc  du  corps  principal,  en  se  prêtant  ainsi  les  uns  aux  autres 
une  assistance  mutuelle.  Lorsqu'une  sentinelle  s'est  assurée  que 
l'ennemi  se  met  en  mouvement  pour  faire  une  attaque,  elle  ne 
devra  pas  hésiter  à  faire  feu  immédiatement,  bien  que  l'ennemi 
soit  bien  au-delà  de  la  portée  de  son  fusil. 

16.  Un  officier  devra  renfœxer  son  poste, — Un  officier  devrait  ren- 
forcer son  poste,  lorsqu'il  est  possible,  en  faisant  des  abattis, 

\  construisant  des  parapets,  etc.  ;  si  la  défense  d'un  pont  ou  d'un  gué 
!  lui  est  confiée,  il  ne  devra  jamais  omettre  de  construire  des  travaux 
de  ce  genre  pour  protéger  ses  troupes,  et  retarder  la  marche  de 
l'ennemi.  Un  officier  ne  devrait  pas  cependant,  sans  permission, 
bloquer  un  chemin  principal  avec  d'autres  matériaux  que  ceux  qui 
peuvent  être  aisément  enlevés. 

17.  Un  piquet  ne  devra  pas  s"^ enfermer  sans  ordre, — Un  piquet  ne 
doit  pas  s'enfermer  dans  une  maison  ou  dans  une  enceinte,  avec 
l'intention  de  se  défendre  jusqu'à  la  dernière  extrémité,  à  moins 
qu'il  n'ait  un  ordre  spécial  de  le  faire,  ou  que  les  circonstances  le 
rendent  nécessaire  dans  le  moment,  pour  la  sûreté  du  parti,  dans 
l'attente  de  renforts. 

18.  Sous  quelles  circonstances  un  piquet  devrait  se  retirer. — Un 
piquet  peut  en  toute  sûreté  défendre  son  front  aussi  longtemps  que  ses 
flancs  ne  sont  pas  attaqués  ;  mais  aussitôt  que  l'ennemi  cherche  à 
envelopper  le  poste,  le  piquet  doit  commencer  à  opérer  sa  retraite. 

19.  Parlementaire. — A  l'approche  d'un  parlementaire,  une  sen- 
tinelle avancera  et  lui  fera  faire  halte  à  une  distance  qui  em- 
pêchera toute  personne  du  parti  qui  le  compose  de  regarder  au- 
delà  des  postes  du  piquet.  L'autre  sentinelle  en  informera  l'officier 
commandant  le  piquet,  lequel,  suivant  ses  instructions,  devra  ou 
détenir  le  parlementaire  à  l'avant-poste,  jusqu'à  ce  qu'il  ait  fait 
rapport  à  l'officier  supérieur  de  service,  ou  expédier  au  camp  le 
parti  les  yeux  bandés  et  accompagné  d'une  escorte. 

Si  le  parlementaire  n'est  que  le  porteur  d'une  lettre  ou  d'un 
paquet,  l'officier  de  piquet  devra  le  recevoir  et  le  faire  parvenir 
immédiatement  au  quartier  général.  Aussitôt  le  reçu  donné,  le 
parlementaire  sera  requis  de  partir  sans  délai,  et  il  ne  sera  permis 
à  nul  soldat  du  piquet  d'entrer  en  conversation  avec  lui. 

20.  Précautions  à  prendre  lorsque  des  feux  so'itt  allumés, — Lors- 
qu'il sera  permis  à  un  piquet  d'allumer  un  feu,  ce  devra  toujours 

I  être,  autant  que  possible,  hors  de  vue  ;  et  le  poste  d'alarme  du 
I  piquet,  dans  le  cas  d'une  attaque  de  nuit,  devra  être  invariable- 
ment placé ,  à  une  petite  distance  en  arrière  du  feu,  de  manière  à 
empêcher  que  le  piquet  ne  soit  découvert,  et  obliger  l'ennemi  à 
s'exposer  en  passant  devant  le  feu. 
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21.  Les  avant-'pnstes  devront  être  sous  les  armes  une  heure  avant  le 
jour, — Les  piquets  prendront  les  armes  le  matin  une  heure  avant 
le  point  du  jour  ;  et  si  tout  parait  tranquille  en  front,  l'officier, . 
aussitôt  qu'il  pourra  distinguer  distinctement  les  objets,  procédera 
à  occuper  les  mêmes  postes  que  ceux  qu'il  occupait  le  jour  pré- 
cédent ;  mais  il  devra  auparavant  envoyer  en  avant  des  patrouilles 
pour  éclairer  sa  marche,  et  s'il  observe  quelque  changement  dans 
les  postes  ou  la  position  de  l'ennemi,  il  en  fera  rapport  immédiate- 
ment à  l'officier  de  service. 

22.  Quand  les  avant-postes  devraient  être  relevés. — Comme  les 
attaques  ont  plus  communément  lieu  vers  le  point  du  jour,  ce 
serait  considérablement  augmenter  la  force  des  piquets  que  de  les 
relever  à  cette  heure-là. 

23.  Arrivée  dio  renfort. — A  l'arrivée  du  nouveau  piquet,  Pofficier 
qui  en  a  le  commandement  accompagnera  l'officier  de  l'ancien  pi- 
quet le  long  de  la  chaîne  des  postes,  et  cet  officier  indiquera  la 
position  èt  la  force  de  tous  les  postes  de  l'ennemi,  et  donnera  tous 
les  renseignements  nécessaires  à  l'officier  qui  le  relève. 

24-.  Devoir  de  V officier  du  piquet  relevé. — Quand  les  sentinelles 
sont  relevées,  et  que  le  temps  est  suffisamment  clair  pour  consta- 
ter que  rien  n'indique  une  attaque,  l'officier  qui  a  été  relevé  dépê- 
chera un  rapport  écrit  à  l'officier  supérieur  de  service,  se  retirera 
sur  le  piquet  de  réserve,  et  marchera  au  camp  de  la  même  manière 
que  quand  il  a  avancé  ;  mais  si  les  avant-postes  étaient  attaqués 
avant  son  arrivée  au  camp,  il  considérera  de  son  devoir  de  faire 
immédiatement  volte-face,  et  marchera  à  leur  secours  : 

25.  La  patrouille. — Il  reste  maintenant  à  parler  de  l'un  des 
moyens  les  plus  nécessaires  et  les  plus  effectifs  pour  prévenir  les 
surprises  et  obtenir  des  renseignements,  savoir  :  de  la  patrouille, 
sans  laquelle  le  service  d'avant-poste  ne  pourra  jamais  être  bien 
rempli,  quelqu'actives  et  alçrtes  que  soient  les  sentinelles.  Le 
mode  de  conduire  ces  patrouilles,  leur  force  et  la  distance  à  laquelle 
elles  peuvent  être  envoyées,  dépendent  nécessairement  des: 
circonstances  locales  toujours  changeantes  dans  lesquelles  des^ 
piquets  peuvent  se  trouver  placés  ;  mais  on  peut  établir  comme^ 
une  règle  générale,  que  quand  elle  est  proche  de  l'ennemi,  la  pa- 
trouille devrait  être  expédiée  une  fois  entre  chaque  pose  pendant 
la  nuit. 

26.  La  patrouille  devra  être  vigilante,  silencieuse  et  circonspecte.  •- 
Il  devra  être  strictement  enjoint  aux  patrouilles  d'être  vigilantes^, 
silencieuses  et  circonspectes;  nul  bruit  ne  devra  être  fait  pour 
quelque  raison  que  ce  soit,  et  quand  il  y  aura  quelque  communica- 
tion à  faire,  ce  devra  être  à  voix  basse. 

Il  n'est  pas  possible  d'établir  des  règles  exactes  pour  la  direction 
des  patrouilles  dans  chaque  cas  qui  peut  survenir  pendant  le  ser- 
vice, mais  on  peut  citer  en  peu  de  mots  un  ou  deux  des  moyens 
les  plus  ordinaires  d'accomplir  ce  devoir  important. 
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27.  La  patrouille  sur  le  front  de  la  ligne  des  sentinelles. — I^a  pa- 
trouille, en  quittant  le  piquet,  devrait,  quand  la  chose  est  praticable, 
communiquer  en  premier  lieu  avec  le  poste  voisin  sur  la  droite, 
(ou  la  gauche,)  et  faire  la  patrouille  avec  précaution  le  long  du 
front  entier  de  la  ligne  des  sentinelles,  justement  assez  près  pour 
les  voir,  et  après  avoir  communiqué  avec  le  poste  suivant  sur  la 
gauche  (ou  la  droite),  retourner  de  nouveau  au  piquet  par  l'arrière 
de  la  chaîne.  Les  sentinelles  ne  doivent  pas  cesser  de  se  tenir 
sur  leur  garde  en  raison  de  l'apparition  fréquente  de  ces  patrouilles,, 
mais  on  doit  leur  apprendre  qu'ils  doivent  supposer  un  ennemi 
dans  tous  ceux  qui  viennent  près  d'eux  ;  on  devrait  faire 
usage  de  quelque  signal  convenu  d'avance,  ou  d'un  échange  de 
consigne  fait  à  voix  basse,  qui  serait  changé  à  chaque  pose. 

28.  Des  patrouilles  lorsque  les  postes  de  V ennemi  sont  éloignés.—  ' 
Des  patrouilles  devront  aussi  être  envoyées  le  long  des  chemins 
dans  la  direction  des  postes  de  l'ennemi,  à  la  distance  qui  pourra 
être  trouvée  convenable.  Ces  patrouilles  devront  être  précédées 
par  des  éclaireurs,  hommes  d'ane  intelligence  prompte,  choisis  pour 
ce  service,  auxquels  pas  un  bruit  n'échappera  et  dont  les  oreilles 
expérimentées  découvriront  le  danger  qui  approche  bien  longtemps 
avant  qu'il  arrive.  Une  patrouille  doit  par-dessus  tout  éviter  un 
feu  inutile,  ou  en  d'autres  mots,  les  fausses  alarmes  ;  en  entendant 
des  pas  qui  approchent,  les  éclaireurs  devront  immédiatement  se 
rejeter  sur  la  patrouille,  et  si  le  bruit  indiquait  la  marche  d'un 
corps  plus  considérable  qu'une  patrouille,  un  ou  deux  hommes 
devraient  être  envoyés  à  la  hâte  en  arrière  pour  en  informer  l'offi- 
cier du  piquet  qui  préparera  immédiatement  les  moyens  de  défense. 
La  patrouille  se  rejettera  avec  fermeté  et  sans  être  observée,  si 
c'est  possible,  sur  le  piquet  ;  mais  si  elle  est  aperçue  et  surprise 
par  l'ennemi,  un  feu  incessant  devra  être  ouvert,  dans  le  but  d'an- 
noncer au  camp  que  l'ennemi  arrive  en  force.  On  devra  com- 
prendre que,  si  les  piquets  connaissent  leurs  devoirs  et  s'ils  sont 
judicieusement  formés  pour  la  défense  des  chemins,  il  sera  extrême- 
ment difficile  à  un  ennemi,  quelque  fort  qu'il  soit,  lorsqu'il  aura 
failli  dans  son  plan  de  prendre  les  avant-postes  par  surprise,  de 
leur  tenir  tête,  en  raison  des  désavantages  d'un  attaque  nocturne^, 
s'il  est  résolument  opposé  par  des  soldats  qui  connaissent  le  ter- 
rain, et  dont  les  plans  ont  été  d'avance  concertés  pour  la  défense 

'  de  ces  points  dans  leur  ligne  de  retraite,  surtout  lorsque  la  dispa- 
^  rité  dans  le  nombre  est  en  grande  partie  neutralisée  par  l'obscurité 
.  de  la  nuit. 

29.  Les  'patrouilles  devront  éviter  d'' échanger  des  coups  de  feu  avec 
r ennemi. — En  rencontrant  la  patrouille  d'un  ennemi  en  avant  de 
la  chaîne  des  sentinelles,  il  sera  toujours  très  prudent  de  retraiter 
aussitôt  sans  échanger  des  coups  de  feu,  ce  qui  ne  servirait  qu'à 
harasser  et  troubler  les  troupes. 

30.  Une  forte  patrouille  sera  expédiée  justement  avant  le  jour,  

Une  forte  patrouille  sera  toujours  expédiée  à  quelque  distance,  vers. 
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les  postes  de  l'ennemi,  précisément  avant  le  point  du  jour,  et 
cette  patrouille,  plus  que  toutes  les  autres,  devra  procéder  avec  des 
précautions  redoublées,  de  crainte  de  rencontrer  les  colonnes  de 
l'ennemi,  attendant  le  point  du  jour  pour  faire  l'attaque. 

31.  Objet  principal  des  piquets  en  cas  (T attaque. — Dans  le  cas 
d'une  attaque,  le  commandant  d'un  piquet  devra  toujours  se  rap- 
peler, que  le  grand  objet  de  ses  efforts  est  de  gagner  assez  de  temps 
pour  permettre  au  corps  principal  sur  ses  derrières  de  prendre  les 
armes  et  de  se  préparer  au  combat.  Les  points  qu'il  a  à  disputer 
dans  sa  retraite,  ayant  été  auparavant  choisis,  il  se  présentera  peu 
de  cas  où  il  sera  obligé  de  compromettre  la  sûreté  de  son  piquet  pour 
obtenir  ce  résultat  ;  mais  même  dans  un  cas  extrême,  il  ne  devra 
pas  oublier  qu'il  est  de  son  devoir  de  se  sacrifier  lui-même,  plutôt 
que  d'être  repoussé  sur  le  corps  principal,  avant  qu'il  ait  eu  le 
temps  de  se  former. 

32.  Les  avant-postes  ne  devront  rendre  les  honneurs  à  personne. — Les 
avant  postes  ne  devront  rendre  les  honneurs  à  personne,  mais  lors- 
qu'ils seront  approchés  par  un  officier  général,  par  l'officier  supérieur 
de  service,  ou  par  aucun  parti  armé,  ils  se  mettront  en  rang  et 
resteront  sur  leurs  armes.  Les  sentinelles  en  service  d'avant- 
postes  ne  doivent  rendre  les  honneurs  à  personne. 


Sujets  divers, 

VÎI  PARTIE. 
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INSPECTIONS  OU  REVUES. 


GENERAL 
SALUTE. 
PRESENT- 
ARMS. 

SHOULDER- 
ARMS. 


S.  \.  Inspection  ou  Revue  d'un  Bataillon. 

Formation. — Le  bataillon  sera  formé  en  ligne  de  bataille,  à  rangs 
ouverts,  voir  Partie  V,  Section  4,  et  un  fanion  (camp  colour)  sera 
placé  à  80  ou  100  pas  en  avant  du  centre. 

Recevant  le  OfiméraL—IjOicsque  le  général  qui 
doit  faire  la  revue,  arrive  au  front  du  centre  du 
bataillon  à  une  distance  d'à-peu-près  50  ou  60  pas,. 
}  il  sera  reçu  avec  un  salut,  les  hommes  présentant 
I  les  armes,  les  drapeaux  déployés,  et  au  son  de  la 
(^musique  et  des  tambours. 

Aux  mots  Shoulder-Arms,  les  hommes  porteront 
"  l'arme  à  Fépaule,"  et  les  officiers,  leur  sabre  aw 
"  port  de  Pépée." 
Passer  dans  les  rangs, — Le  général,  accompagné  de  l'officier  com- 
mandant le  régiment,  passera  le  long  et  en  avant  du  front  de  la. 
ligne  ;  il  passera  autour  du  flanc  gauche  en  commençant  de  la  droite 
et  remontera  vers  la  droite,  les  hommes  tenant  leur  "  arme  à. 
l'épaule." 

Pendant  que  le  général  fera  le  tour  des  rangs  du  bataillon,  le 
corps  de  musique  jouera  jusqu'à  ce  qu'il  soit  retourné  à  la  droite 
de  la  ligne,  et  les  divisions  des  tambours  battront  les  compliments 
prescrits,  au  passage  du  général  ;  les  drapeaux  seront  tenus  ferme- 
ment, et  recueillis  dans  la  main  droite,  car  il  n'est  pas  permis 
de  les  tenir  déployés  ni  baissés,  lorsque  le  général  passe. 

REAR  RANK         Serrer  les  rangs. — Le  bataillon  serrera  ses  rangs, 
>  tandis  que  le  général  se  rendra  au  fanion  placé 
au  centre  et  en  avant  da  bataillon. 

Rompre  la  ligne  de  bataille  en  colonne, — La  ligne- 
de  bataille  sera  rompue  en  colonne,  droite  en  front,, 
et  les  pionniers,  corps  de  musique,  et  tambours,  se 
dirigeront  à  la  tète  de  la  colonne,  les  pionniers  se- 
formant  en  un  rang  simple  en  avant,  le  corps  de- 
musique  se  formant  en  deux  rangs  à  la  suite,  et 
les  tambours  en  deux  rangs  en  arrière  d'eux  ;  ceci 
est  une  exception  à  la  règle  générale  prescrite 
dans  les  exercices  de  bataillon. 

Les  hommes  placeront  "  l'arme  sur  l'épaule,"' 

13 


TARE  CLOSE- 
ORDER. 
MARCH. 
OPEN  COLUMN 

RIGHT  IN 
FRONT,  RIGHT 
ABOUT-FACE, 
RIGHT-WHEEL, 
QUICK-MARCH. 
HALT-FRONT, 
DRESS. 

SLOPE  ARMS. 
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Points  eu  jalons  pour  défiler. — Quatre  points  ou  jalons  seront 
placés  de  la  manière  prescrite  à  la  Partie  IV  ;  un  point  ou 
jalon,  à  distance  entière  de  la  compagnie  en  tête  de  la  co- 
lonne ;  un,  à  deux  ou  trois  pas  en  arrière  de  la  colonne  ;  les  deux 
points  ou  jalons  marquant  la  base  du  salut  seront  mis  en  ligne,  à 
quatre  pas  du  fanion,  près  duquel  le  général  se  placera  générale- 
ment pour  recevoir  les  saints  des  officiers  et  voir  les  compagnies 
défiler. 

Défiler  ait  'pas  ordinaire. — Au  mot  March,  la  colonne  s'ébranlera, 
et  défilera  de  la  manière  prescrite  à  la  Partie  IV. 

Lorsque  défilant  devant  le  général  faisant  la  revue,  le  colonel 
.•se  placera  à  environ  huit  pas  en  avant  de  la  section  du  centre  droit 
de  la  compagnie  de  direction,  le  major  sertior  en  avant  de  la  sec- 
tion du  centre  gauche,  et  un  peu  en  arrière  du  colonel  ;  les  autres 
officiers  supérieurs  suivront  en  arrière  de  la  colonne,  à  six  pas  de 
distance,  le  lieutenant-colonel  sur  la  droite,  le  major  junior  ensuite, 
et  l'adjudant  sur  la  gauche.  Lorsque  le  colonel  est  absent,  le 
iieutenaat-colonel  prendra  sa  ^^lace,  les  autres  officiers  occupant 
les  mêmes  places  que  mentionnées  plus  haut.  Tous  les  officiers  à 
cheval  salueront  à  l'approche  du  général. 

L'officier  commandant,  après  avoir  salué,  viendra  se  placer  près 
du  général,  et  restera  là  jusqu'à  ce  que  la  colonne  ait  défilée. 

Le  corps  de  musique  commencera  à  jouer  aussitôt  que  la  pre- 
mière compagnie  aura  complété  sa  seconde  conversion.  Lors- 
qu'il sera  vis-à-vis  du  général,  il  tournera  à  gauche,  conversera  à 
droite,  fera  halte  et  face  vis-à-vis  du  général,  continuant  à  jouer 
jusqu'à  ce  que  la  queue  de  la  colonne  ait  défilé. 

Les  drapeaux,  portés  par  les  deux  enseignes  senior,  seront  placés 
'tel  que  mentionné  aux  mouvements  de  bataillon,  et  changeront 
;leur  flanc  pendant  la  seconde  conversion.  Lorsque  la  compagnie 
•du  centre  droit  ouvre  ses  rangs,  ils  s'aligneront  avec  le  rang  sur- 
numéraire à  trois  pas  du  rang  de'  serre-file.  Les  drapeaux  seront 
«déployés  en  passant  devant  le  général,  et  seront  baissés  lors- 
que devant  ceux  qui  ont  droit  à  cet  honneur. 

Les  officiers  de  l'état-major,  excepté  l'adjudant,  ne  doivent  pas 
défiler,  mais  l'instructeur  de  mousqueterie  défilera  avec  la  com- 
pagnie à  laquelle  il  appartient. 

Le  sergent-quartier-maître,  le  maître  d'école,  le  sergent  de 
l'hôpital,  le  sergent-armurier,  le  clerc  du  bureau  régimentaire  de 
i'état-major,  et  le  clerc  du  paie-maître,  ne  seront  pas  requis  de 
défiler. 

Défiler  aie  pas  accéléré. — L'officier  commandant  ordonnerai  la 
colonne  de  passer  au  pas  accéléré,  tel  que  mentionné  à  la  Partie 
IV.  Aux  mots  Forward,  hy  the  Right,  en  entrant  dans 
l'alignement  du  salut,  les  rangs  de  serre-file  et  surnuméraire  se 
serreront,  le  premier  allongeant  le  pas  pendant  trois  pas,  et  le 
(dernier  pendant  six  pas.    Les  deux  rangs  reprendront  la  distance 
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requise,  en  faisant  des  pas  courts,  sur  le  commandement  Fonvard, 
by  the  Left,  après  la  troisième  conversion.  Lorsque  défilant  au 
pas  accéléré,  aucun  des  officiers  ne  saluera,  à  moins  que  le 
bataillon  n'ait  au  préalable  défilé  au  pas  ordinaire,  dans  ce  cas  les 
ofîiciers  à  cheval,  seulement,  salueront,  les  drapeaux  ne  seront  pas 
déployés  ni  baissés. 

BATTALION-HALT,  ^ 


Lorsque  le  bataillon  arrive  à  l'endroit  origi- 
naire, il  sera  arrêté  et  conversé  en  ligne  de 
bataille. 


reposez,"  et  de  remettre  les  baïonnettes,  l'officier 
\  commandant  donnera  le  commandement  en  marge, 
et  ira  se  placer  en  arrière  de  la  ligne,  le  major 
senior  se  plaçant  en  avant  du  bataillon  pour  com- 
mander. 


LEFT  WHEEL  INTO, 
-LINE.     QUICK-  \ 
MARC  H.  . 
HALT-DRESS.  ^ 
EYES-FRONT.  ' 

Un  bataillon  en  halte,  en  colonne  av^ec  distance  entière  peut 
recevoir  l'ordre  de  défiler  au  pas  accéléré,  sans  avoir  au  préalable 
défilé  au  pas  ordinaire,  le  commandement  étant  dans  ce  cas,  Mardi 
Past  in  Quick  Time,  Quick-Màrch. 

^^^v^Yix-^'         Maiiiement  des  armes  et  exercice  de  peloton . — Après 
BAYONETs.       avoir  ordonné  aux  hommes  de  porter  "  l'arme  au 

STAND  AT  EASE. 

Manual  &  Pla- 

toon  Exercise, 
taking  the  word 
from  the  Senior 
Major. 

Le  major  seiiior  ordonnera  aux  hommes  de  dé- 
ATTENTioN.     placcr  Ics  tampous  ;  puis  commandera  au  bataillon 
SHOULDER-      de  venir  au  "  garde  à  vous,"  donnera  le  com- 
ARMS.         mandement  Sho2dder-Arms,  puis  ouvrira  les  rangs, 
For  Manual     comme  suit  : 
Exercise,    \     Au  mot  Order^  les  capitaines  feront  "  un  à  droite, 
REAR  RANK      Ics  oflîciers  subalternes  ne  bougeant  pas  ;  au  mot 
TAKE  OPEN-     March,  les  rangs  de  serre-file  et  surnuméraire  feront 
ORDER,         le  nombre  de  pas  voulu  à  l'arrière,  et  les  capitaines 
MARCH,        se  placeront  six  pas  en  arrière  du  centre  de  leur 
compagnie. 

Les  sergents-guides  et  les  hommes  pivots,  agiront  de  la  même 
manière  que  lorsque  les  rang  sont  ouverts  pour  le  salut  général. 

Le  major  junior,  l'adjudant,  les  officiers  porte-drapeau  (les 
drapeaux  étant  ployés  et  tenus  au  reposez  y les  pionniers,  le  corps 
de  musique  et  les  tambours,  demeureront,  pendant  ces  exercices, 
postés  aux  places  qui  leur  sont  assignées  lorsque  les  rangs  sont  en 
ordre  serré. 

Le  major  fera  exécuter  au  bataillon  le  maniement  des  armes, 
ordonnera  au  rang  de  serre-file  de  se  serrer,  (les  capitaines  restant 
à  l'arrière,)  puis  fera  faire  l'exercice  de  Peloton,  en  temps  ordi- 
naire et  accéléré,  tel  que  prescrit  à  la  Partie  4.  Après  quoi  il 
ordonnera  aux  hommes  de  remettre  les  tampons,  excepté  s^il  a 
l'intention  de  les  faire  charger,  et  reprendra  sa  place  dans  la  ligne 
13* 
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de  bataille,  les  capitaines  reprenant  aussi  leur  place  en  même 
temps. 

L'officier  commandant  recevra  alors  les  ordres  du  général,  pour 
ce  qui  regarde  le  reste  de  ^inspection. 

Avancer  cla^is  Vordre  de  revue. — A  la  fin  de  la  revue,  si  c'est  re- 
quis par  le  générai,  le  bataillon  sera  formé  en  ligne  de  bataille, 
dans  sa  position  originaire,  et  les  rangs  ouverts,  sur  les  commande- 
ments, The  line  will  advance  in  revieio  order,  Slotv-Marchy  la  ligne 
de  bataille  avancera,  le  corps  de  musique  et  les  tambours  jouant, 
jusqu'à  la  distance  de  30  ou  40  pas  du  général  faisant  la  revue, 
puis  recevra  l'ordre  du  salut,  de  la  même  manière  que  lorsque 
recevant  le  général  ;  après  quoi  les  armes  seront  portées  à  l'épaule, 
en  attendant  d'autres  ordres. 

S.  2.  Revue  de  deux  ou  plusieurs  bataillons. 

Lorsque  deux  ou  plusieurs  bataillons  sont  inspectés  ensemble,  ils 
seront  ou  formés  en  ligne  avec  des  intervalles  de  six  pas  entre 
chacun  d'eux,  et  il  devra  être  procédé  de  la  même  manière  que  lors- 
qu'un bataillon  est  seul,  observant  les  prescriptions  additionnelles 
qui  sont  données  relativement  aux  régiments  en  brigade,  ou 
formés  en  ligne  de  colonnes  si  le  général  le  juge  à  propos. 

Formation  en  Colonnes. — Les  troupes  seront  formées  en  une 
ligne  de  colonnes  de  bataillons  contigus  à  distance  de  section. 

OFFICERS  AND 
COLOURS  WILL 
TAKE  POST  IN 
REVIEW  ORDER 
OFFICERS  AND 
COLUMNS  TO 
THE  FRONT 
QUICK-MARCH. 


Au  mot  Front  de  leur  commandant,  les  offi- 
ciers de  chaque  Bataillon  porteront  leur  sabre  '*'au 
Présentez^''  et  au  mot  march  é  ils  se  dirigeront  vers  le 
front,  et  se  placeront  deux  pas  en  avant  de  la  colonne, 
les  drapeaux  au  centre,  et  les  officiers  placés  par 
rang  de  taille  des  flancs  au  centre,  et  à  distance 
égale  les  uns  des  autres,  l'adjudant  sur  leur 
gauche. 

L'officier  Commandant  sera  à  trois  pas  en  avant  des  drapeaux, 
les  autres  officiers  supérieurs,  deux  pas  en  avant  de  la  ligne  des 
officiers,  divisant  le  terrain  entre  eux,  depuis  l'officier  commandant 
jusqu'au  flanc.  Les  paie-maître,  chirurgien,  et  quartier-maître, 
seront  placés  en  arrière,  les  sergents  de  l'état  major  en  arrière 
d'eux. 

Le  corps  de  musique  et  les  tambours  se  placeront  en  plusieurs 
rangs  sur  la  droite  des  bataillons,  le  front  en  ligne  avec  la  com- 
pagnie de  direction. 

Les  Pionniers  seront  en  deux  rangs  en  arrière  des  tambours. 

Après  avoir  présenté  les  armes,  les  troupes  recevront  l'ordre  de 
porter  "  l'arme  à  l'épaule,"  et  le  général  fera  son  inspection. 

OFFICERS  AND"^ 

COLOURS  WILL       Sur  le  commandement,  Officers  and  Golours  îake 
TAKE  POST      'post^  le  S  officicrs  de  chaque  bataillon  feront  face  vers 
wiTH  THEiR     l'extérieur  du  centre,  les  enseignes  qui  portent 
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BATTALioNS-  les  couleurs,  faisant  face  à  gauche,  et  aux  mots 

OFFiCERS  AND  Quick-marchy  tous  ce  dirigeront  vers  leur  place  en 

COLOURS  TARE  colonnc,  le  corps  de  musique,  caisses  et  pionniers, 

POST.  se  portant  à  l'arrière. 

QUICK-MARCH.  J 

Lorsque  des  troupes  sont  placées  en  ligne,  pour  inspection  ou 
revue,  après  que  le  salut  a  été  payé  à  l'officier  faisant  la  revue,  les 
officiers  commandants  des  bataillons  se  placeront  sur  le  flanc  de 
leur  bataillon  où  l'officier  inspecteur  doit  commencer  son  inspection, 
en  le  recevant  et  l'accompagnant  pendant  qu'il  visitera  le  corps  de 
troupe  sous  leur  commandement,  après  quoi  ils  retourneront  à  leur 
poste. 

Défiler  en  Colonne. 

Des  points  ou  jalons  seront  placés  par  un  officier  de  l'état-major, 
de  la  même  manière  qu'ils  sont  placés  pour  un  seul  bataillon. 

TARE  GROUND       g^^^  l'avertissemeut  du  General,  Take  sround  to 
the  right  in  fours,  les  commandants  donneront 

'  \  ordre  à  leur  bataillon  de  doubler  les  files  à  droite, 

FORM  FOUR      I  simal  donneront  le  commandement 

RIGHT.  QUICK-  •  7  .  7  ^ 

Quick-marcli. 

MARCH.       J  ^ 

Chaque  bataillon,]  successivement,  lorsqu'il  aura  dépassé  le 
premier  point  ou  jalon,  recevra  le  commandement  Front  turn  de 
son  commandant,  puis  à  chaque  angle  suivant,  conversera  à 
gauche,  au  pas  redoublé,  recevant  le  commandement  Forward- 
Quick  lorsque  carré,  un  intervalle  de  vingt-cinq  pas  étant  néces- 
saire entre  chaque  colonne.  Il  peut  être  nécessaire  quelquefois 
de  continuer  au  pas  redoublé,  pour  une  petite  distance,  après  le 
commandement  Forward,  afin  d'empêcher  l'encombrement  ou 
pour  corriger  la  distance.  Les  officiers  devront  recevoir  l'ordre 
de  changer  leur  flanc,  avant  de  commencer  la  conversion  qui  doit 
les  amener  dans  la  base  du  salut,  et  retourneront  à  leur  première 
place  après  la  conversion  suivante  au  mot  Fonvard —  Quick,  By 
the  left. 

Le  bataillon  ayant  conversé  dans  la  base  du  salut,  et  défilé  au 
pas  accéléré,  portera  "  l'arme  à  l'épaule  "  par  mot  de  comman- 
dement, après  quoi  chaque  colonne,  après  avoir  passé  le  général, 
recevra  l'ordre  de  porter  "  l'arme  sur  l'épaule."  Les  troupes 
armées  de  la  carabine  courte,  défileront  en  colonne  à  distance  de 
section,  "  l'arme  à  la  main."  Lorsque  défilant  en  colonne  à  dis- 
tance de  section,  les  officiers  à  cheval,  seulement,  salueront. 
Après  avoir  défilé,  la  colonne  de  direction  sera  arrêtée  sur  l'ali- 
gnement originaire,  et  les  autres  colonnes  seront  serrées  sur  elles 
laissant  entr'elles  un  intervalle  de  six  pas. 

Défiler  e?i  colonne  avec  distance  entière. — Après  que  chaque 
colonne  aura  conversé  dans  la  base  du  salut,  étant  à  distance  de 
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section,  le  bataillon  pourra  être  arrêté  et  recevoir  l'ordre  de  s'ouvrir 
du  front,  à  distance  entière,  puis  défiler  dans  cet  ordre. 

Avancer  dans  V ordre  de  revue. — A  la  fin  de  la  revue,  si  elles  sont 
requises  de  ce  faire  par  le  général,  les  colonnes  seront  formées  sur 
leur  terrain  originaire,  dans  l'ordre  de  revue,  les  ofiiciers  et  drapeaux 
au  front,  tel  que  déjà  mentionné  ;  elles  avanceront  alors  au  pas 
ordinaire,  le  corps  de  musique  et  caisses  jouant,  et  lorsqu'à  une 
distance  convenable  du  général  faisant  la  revue,  ce  qui  peut  varier 
suivant  la  longueur  de  la  ligne,  elles  recevront  l'ordre  de  la  halte, 
et  celui  du  salut,  et  puis  celui  de  porter  l'arme  à  l'épaule,"  et 
procèderojit  suivant  les  ordres  du  géréral. 


MARCHE  DE  PwOUTE. 
jS.  3.     ordre  de  la  Marche. 

1.  Le  succès  d'opérations  militaires  dépend,  en  grande  partie,  de 
l'ordre  compact  et  bien  réglé  de  la  marche  que  doit  observer  une 
armée  dans  ses  différentes  parties  ou  colonnes. 

2.  Des  troupes  peuvent  marcher  ou  en  colonnes  ouvertes  de 
compagnies,  de  siibdivisions  ou  de  sections,  en  colonnes  à  distance 
de  section  formées  en  masse  ou  en  lignes,  ou  les  files  doublées, 
suivant  les  circonstances  ou  la  nature  du  pays. 

3.  Les  compagnies  de  l'arrière,  les  subdivisions  ou  sections  d'un 
bataillon  ou  d'une  colonne  plus  considérable,  devront  suivre  les 
mêmes  détours  faits  par  la  tête  de  la  colonne,  chacune  changeant 
successivement  sa  direction  au  même  point  que  la  compagnie 
dirigeante,  sans  mot  de  commandement. 

Des  troupes,  marchant  sur  un  chemin,  se  tiendront  au  côté  le  plus 
près  du  fianc  opposé,  afin  que  les  pivots  soient  laissés  libres  et  que 
les  ofiiciers  de  l'état-major  soient  capables  de  passer  en  arrière  et  en 
avant  pour  faire  circuler  les  ordres. 

5.  Dans  la  marche  de  route,  le  baggage  devrait  être  à  l'arrière. 
On  ne  devra  soufirir  aucun  empêchement  dans  la  ligne  de  la 
marche,  excepté  l'artillerie,  qui  sera  généralement  formée  entre 
les  divisions  ou  les  brigades  d'une  armée.  Lorsqu'il  devient 
nécessaire  qu'une  partie  du  baggage  d'une  armée  soient  inévi- 
tablement dans  la  ligne  de  la  marche,  elle  devrait  être  placée  entre 
les  brigades  et  jamais  entre  les  bataillons  d'une  brigade. 

S.  4.  Des  places  des  officiers. 

1.  Tout  officier  devra  rester  constamment  à  sa  place  pendant  la 
marche,  à  moins  qu'il  ne  soit  requis  d'aller  ailleurs,  tel  qu'expliqué 
au  paragraphe  5. 

2.  Les  majors,  lorsque  marchant  librement,  devront  marcher  en 
arrière  de  leurs  ailes  respectives,  viz  :  le  premier  major  en  arrière 
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de  l'aile  droite  et  le  second  major  en  arrière  de  la  gauche  ;  s'il  n'y  a 
qu'un  seul  major,  son  poste  sera  à  l'arrière  du  bataillon. 

3.  Les  capitaines  ou  officiers  commandant  les  compagnies,  lors- 
que marchant  librement,  devront  marcher  en  arrière  de  leur 
compagnie,  un  officier  subalterne  ou  un  sergent  se  rendant  en  tête 
pour  diriger. 

4.  Les  officiers  commandant  des  corps,  assistés  de  leurs  adju- 
dants, se  rendront  d'une  place  à  une  autre,  suivant  que  l'occasion 
nécessitera  leur  présence,  afin  de  préserver  l'ordre,  et  particulière- 
ment pour  empêcher  un  désordre  inutile  dans  les  files. 

5.  De  la  même  manière,  les  majors  et  les  officiers  commandants 
des  compagnies  laisseront  leurs  postes  ordinaires,  lorsque  leur  pré- 
sence est  requise  à  une  autre  partie  de  leurs  ailes  ou  compagnies^ 
mais  devront  y  retourner  aussitôt  que  le  but  pour  lequel  ils  les  ont 
laispés  sera  atteint. 

S.  5.  De  la  marche  libre,  et  de  la  transmisssion  des  mots  de- 
commandements. 

1.  Dans  toutes  les  occasions,  lorsque  sortant  d'un  camp  ou  d'un^ 
quartier,  ou  lorsque  s'avançant  après  la  halte,  chaque  corps  devra 
marcher  sur  mots  de  commandement,  ainsi  que  la  musique,  à 
moins  qu'un  ordre  contraire  ait  été  donné. 

2.  Les  soldats  devront  garder  parfaitement  le  silence,  bien  s'ali- 
gner et  garder  le  pas,  comme  s'ils  étaient  à  la  parade,  jusqu'à  ce 
que  les  mots  March  at  ease  soient  donnés  par  l'officier  commandant 
du  régiment  et  répétés  par  les  capitaines. 

3.  Tout  mot  de  commandement  donné  aux  soldats,  marchant 
librement,  devra  être  précédé  du  mot  Attention,  sur  lequel  le  soldat 
mettra  "  l'arme  sur  l'épaule  "  s'il  est  armé  de  la  longue  carabine,  et 
"  l'arme  à  la  main  "  s'il  est  armé  de  la  coifrte,  et  reprendra  le  pas  j 
l'ordre  et  le  silence  parfaits  devront  être  préservés  jusqu'à  ce  que 
le  mot  soit  donné  de  nouveau  de  marcher  librement. 

4.  Les  mots  Attention  et  March  at  ease,  donnés  par  l'officier  corn- 
mandant  du  bataillon,  à  moins  que  ce  commandement  ne  s'adresse 
au  bataillon  entier,  devront  être  répétés  par  tous  les  capitaines,  qui' 
devront  parler  assez  fort  pour  être  entendus  distinctement,  au 
moins  par  les  capitaines  les  plus  près  d'eux,  en  colonnes,  afin  qu'ils 
puissent  recevoir  le  commandement  l'un  de  l'autre  successivement.. 

5.  Lorsque  marchant  librement,  les  rangs  peuvent  être  relâchés> 
et  les  files  desserrées  ;  mais  chaque  rang,  section  ou  compagnie 
doit  être  tenu  parfaitement  distinct,  et  chaque  homme  devra, 
demeurer  à  sa  place. 

6.  Quand  l'un  des  majors  ou  des  officiers  commandant  des 
compagnies  désire  transmettre  un  avis  à  l'officier  commandant 
du  bataillon,  ou  à  aucune  autre  compagnie  ou  section,  le  mot  sera 
passé  par  les  officiers,  ou  par  les  officiers  et  les  sergents  seulement^. 
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S.  6.  Faire  halte  sur  la  marche. 

1.  Chaque  fois  que  les  clairons  sonnent  lahalte,la  tête  de  chaque 
bataillon  fera  halte  et  s'arrêtera  court,  quoiqu'elle  ne  soit  pas  rap- 
prochée du  précédent  ;  mais  les  compagnies  suivantes  de  chaque 
bataillon  devront  se  serrer  à  demi  distance  ou  distance  de  section, 
à  moins  que  la  colonne  n'entre  en  alignement  ou  fasse  tout  autre 
mouvement  préparatoire  à  la  formation  d'un  flanc. 

2.  Lorsque  c'est  l'intention  de  faire  serrer  la  colonne  entière,  la 
tête  fera  halte  sans  sonnerie,  et  le  mot  de  commandement  Quarter, 
Half  ou  Wheeling  distance,  sera  transmis  du  front  à  l'arrière  ;  et 
lorsque  l'arrière  sera  serrée,  le  clairon  du  bataillon  de  l'arrière  son- 
nera la  halte  comme  un  avis. 

3.  Si,  à  la  fin  d'une  marche,  il  arrive  qu'une  ligne  soit  prise  par 
ime  formation  successive,  chaque  compagnie  pourra  mettre  "l'arme 
sur  l'épaule  "  aussitôt  arrêtée,  sur  mot  de  commandement  de  son 
officier  ;  mais  les  compagnies  ne  devront  pas  mettre  "  l'arme  au 
reposez,"  ou  se  mettre  "  au  repos,"  jusqu'à  ce  qu'ils  soient  ordonnés 
de  ce  faire  par  l'officier  commandant  du  bataillon  ;  ce  qui  ne  sera 
fait  que  lorsque  le  corps  entier  sera  formé. 

S.  7.  Défiler  et  augmenter  ou  diminuer  le  front. 

1.  Aucun  bataillon,  compagnie  ou  section  ne  devra,  en  aucun 
temps,  défiler  ou  diminuer  son  front,  ou  essayer  d'éviter,  en  aucune 
manière,  un  mauvais  pas  sur  le  chemin,  à  moins  que  le  bataillon 
ou  la  compagnie  qui  précède  ne  l'ait  ainsi  fait. 

2.  Chaque  fois  qu'il  est  nécessaire  de  défiler,  ce  mouvement  sera 
exécuté  avec  ordre  et  précision,  comme  en  manœuvrant  un  jour  de 
parade  par  le  mot  propre  d  e  commandement  précédé  du  mot  Attention. 

3.  Lorsqu'un  bataillon  ou  une  compagnie  arrive  à  un  défilé, 
cours  d'eau  ou  mauvais  pas  sur  le  chemin  où  il  serait  plus  facile  au 
soldat  de  défiler  individuellement,  les  officiers  devront  être  sur 
l'alerte  pour  les  empêcher  d'agir  ains^'. 

4.  Chaque  fois  qu'un  cours  d'eau,  fossé,  butte  ou  autre  obstacle 
doit  être  traversé,  il  sera  généralement  plus  expédient,  au  lieu  de 
défiler  ou  de  diminuer  le  front,  de  faire  le  contraire,  non  seulement 
en  ouvrant  graduellement  les  files  de  chaque  section  avant  qu'elles 
n'arrivent  au  fossé  ou  autre  obstacle,  mais  même  en  augmentant 
ie  front  des  subdivisions  ou  compagnies. 

5.  Lorsqu'on  doit  passer  un  mauvais  pas,  les  majors  et  les  capi- 
taines se  :e  idront  à  la  tête  de  leurs  ailes  et  compagnies  respectives 
pour  s'assu  er  que  les  ordres  oui  peuvent  avoir  été  donnés  soient 
observés  avec  régularité  et  promptitude.  Ils  resteront  à  cet  en- 
droit jusqu'à  ce  que  toutes  leurs  ailes  ou  compagnies  soient  passées 
et  reprendront  alors  leurs  places  à  l'arrière  et  donneront  les  mots 
March  at  Ease. 

6.  Il  a  été  p-  o  ivé  qu'un  bataillon  défilant  sur  la  marche,  même 
lorsque  ce  mouve  nent  est  exécuté  avec  autant  de  promptitude 


Marche  de  Route. 


205 


qu'il  est  possible  dans  telles  occasions,  causerait  un  retard  de  dix 
minutes.  Ainsi  une  brigade,  composée  de  trois  bataillons  défilant 
,ainsi,  occasionnerait  conséquemment  un  délai  d'au  moins  une  demi 
heure.  En  automne,  lorsque  des  obstacles  tels  que  des  mares  d'eau 
se  rencontrent  fréquemment,  et  lorsque  les  jours  sont  courts,  une 
colonne  défilant  constamment  et  sans  relard  arrivera  à  ses  quartiers 
après  la  tombée  du  jour  ;  partant  si  elle  avait  exécuté  la  marche 
régulièrement,  elle  se  serait  rendue  eu  temps  opportun. 

T.  Cet  ordre,  concernant  la  marche  par  files,  est  en  conséquence 
calculé  autant  pour  donner  tout  l'aise  et  le  comfoft  personnels  aux 
troupes  que  pour  faciliter  la  prompte  exécution  des  mouvements 
d'une  armée. 

S,  8.  Règles  concernant  les  Traînards, 

1.  Aucun  soldat  ne  doit  rester  en  arrière  des  rangs  ou  les  quitter 
pour  aucune  raison  sans  la  permission  de  son  capitaine  ou  de  l'offi- 
cier commandant  de  la  compagnie. 

2.  Les  officiers  ne  doivent  jamais  permettre  à  aucun  soldat  de 
quitter  les  rangs  excepté  pour  indisposition  ou  dans  le  but  de  se 
soulager  ou  pour  tout  autre  but  absolument  nécessaire. 

3.  Les  officiers  doivent  être  particulièrement  attentifs  à  em- 
pêcher les  hommes  de  sortir  des  rangs  pour  boire.  Lorsque  cela 
est  nécessaire  le  régiment  ou  la  colonne  sera  arrêtée. 

4.  Les  soldats  qui  ont  obtenu  la  permission  de  sortir  des  rangs 
pour  un  besoin  temporaire  ou  pour  toute  cause  autre  qu'indisposition, 
devront  invariablement  laisser  leur  fardeau  et  leurs  armes  pour  être 
portés  jusqu'à  leur  retour  par  les  hommes  de  la  section  à  laquelle 
ils  appartiennent. 

5.  9.  La  précipitation  et  la  perte  du  pas  devront  être  prévenues. 

1.  Il  est  de  la  plus  grande  importance  que  les  soldats  ne  soient 
pour  aucun  motif  pressés  sur  la  marche  5  on  devra  leur 
apprendre  à  ne  pas  faire  d'enjambées  au-delà  du  pas  régulier  à 
moins  qu'ils  ne  soient  au  pas  redoublé,  sinon  par  mot  de  commande- 
ment. 

2.  Lorsque  les  véritables  distances  des  compagnies  ou  sections 
ne  peuvent  être  préservées  sans  un  changement  dans  le  pas,  elles 
doivent  être  exécutés  en  faisant  faire  à  la  tête  du  bataillon  ou 
compagnie  des  pas  courts  au  lieu  de  permettre  aux  autres  de  perdre 
le  pas.  Les  compagnies  devront  invariablement  être  tenues  in- 
tactes et  la  compagnie  dirigeante  de  chaque  bataillon  devra,  lorsque 
nécessaire,  faire  les  pas  courts  jusqu'à  ce  que  la  dernière  compa- 
gnie du  bataillon  se  soit  serrée,  même  s'il  y  avait  un  espace  con- 
sidérable entr'elle  et  le  bataillon  précédent. 

3.  Lorsque  la  tête  d'une  compagnie,  supposez  No.  4,  ne  peut 
tenir  sans  allonger  Je  pas  ou  laisser  ses  sections  à  une  trop  grande 
distance,  l'officier  commandant  devra  crier,  No  4  cannot  keep  upy 
ce  qui  sera  répété  par  les  officiers  ou  sergents  sur  les  flancs  des 
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sections  dirigeantes  des  compagnies  en  front  du  No.  4-,  jusqu'à  ce  que 
ces  mots  arrivent  à  l'ofScier  commandant  qui  devra  faire  diminuer 
le  pas  à  la  tête  de  la  colonne,  à  moins  qu'il  ne  s'aperçoive  que 
quel  qu'obstacle,  montée  ou  terrain  difficile  en  front  donnera  le 
temps  au  No.  4  de  se  serrer  ;  pendant  ce  temps-là  la  compagnie 
No.  4,  si  elle  ne  reçoit  aucune  réponse  à  l'avis  donné  de  sa  perte  de 
distance,  continuera  sa  marche  au  pas  régulier. 

4.  De  la  même  manière,  si  la  tête  du  bataillon  ne  peut  tenir  avec 
le  bataillon  précédent,  l'officier  commandant  devra  dépêcher  un 
avis  à  la  tête  de  la  colonne,  en  détachant  en  même  temps  des  files 
pour  préserver  la  communication. 

5.  Lorsque  dès  obstacles  qui  retardent  la  marche  sont  fréquents, 
il  serait  désirable,  pour  éviter  la  perte  de  temps,  que  chaque  compa- 
gnie, après  l'obstacle  passé,  marcherait  au  pas  ordinaire  sans  le 
diminuer,  attendu  que  la  compagnie  suivante  peut  reprendre  cette 
distance  au  prochain  obstacle  ou  montée  ;  mais  la  section  dirigeante 
d'une  compagnie  devrait  suspendre  sa  marche  jusqu'à  ce  que 
la  section  de  l'arrière  soit  complètement  passée  et  serrée.  Les 
intervalles  entre  des  compagnies  peuvent  souvent  être  augmen- 
tés avec  avantage,  mais  chaque  compagnie  en  elle-même  doit 
être  conservée  intacte. 

RANGS  SIMPLES  ET  EXERCICES  FIGURÉS. 

S.  10.  Exercice  de  bataillon,  en  rangs  simples. 

Lorsqu'il  n'y  a  pas  un  nombre  suffisant  d'hommes  pour  former 
un  bataillon  complet,  les  compagnies  peuvent  être  fo9.'mées  pour 
l'exercice  en  rang  simple  ;  de  la  même  manière  un  bataillon  peut 
être  divisé  en  deux,  chacun  formé  en  rang  simple  pour  s'exercer 
aux  mouvements  de  brigade. 

S.  11.  Exercice  figuré. 

1.  La  méthode  suivante,  pour  former  un  bataillon  figuré  pour 
l'instruction  d'officiers  commissionnés  et  non  commissionnés,  sera 
adoptée  lorsqu'un  nombre  suffisant  d'hommes  ne  peut  être  réuni 
pour  former  un  bataillon  en  rang  simple. 

2.  Un  bataillon  figuré  sera  formé  de  compagnies  composées  de 
deux,  quatre  ou  huit  hommes  chaque,  représentant,  si  elles  sont  de 
deux,  les  fiaacs  de  la  compagnie,  si,  de  quatre,  les  flancs  des  sub- 
divisions, si,  de  huit,  les  flancs  des  sections  ;  l'intervalle,  entre  les 
flancs,  sera  préservé  au  moyen  d'une  corde  tenue  à  chaque  bout, 
laquelle  devra  être  constamment  tendue. 

3.  Les  cordes  pourront  représenter  aucun  nombre  de  files,  l'es- 
pace de  chaque,  viz  ;  21  pouces,  étant  marqué  d'un  petit  morceau 
de  drap  ro âge.  De  courts  morceaux  de  bois  pourraient  être  atta- 
chés à  chaque  bout  de  ces  cordes  pour  permettre  aux  hommes  de 
les  tenir. 
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4.  Lorsqu'il  y  a  un  nombre  suffisant  d'hommes,  diiférents  batail- 
lons figurés  peuvent  être  formés,  avec  lesquels  on  pourra  pratiquer 
toutes  les  manœuvres  d'une  brigade. 

DES  GARDES. 

S.  13.  De  la  garde  de  relèvement. 

La  nouvelle  garde,  lorsque  cela  est  possible,  se  formera  en  ligne 
à  vingt  ou  trente  pas  en  front  de  l'ancienne  garde,  et  puis  avan- 
cera en  temps  ordinaire. 
New  Guard 

HALT-DRESS. 
REAR  RANK 
TAKE  OPEN- 
ORDER, 
MARC  :. 
Old  Gua.  d. 

PRESENT- 
A^MS. 

New  Guard. 

PRESENT- 
ARMS. 

Old  Ckiard. 

SHOULDEE- 
ARMS. 

New  Guard. 

SHOULDER- 
ARMS. 

Old  Guardè 

ORDER-ARMS, 
STAND -AT- 
EASE. 

New  Guard. 

ORDER-ARMS. 
STAND-AT- 
EASE.  j 

La  garde  sera  alors  nombrée,  et  la  première  pose  de  relèvement 
sera  envoyée.    Pendant  que  le  relèvement  s'opérera,  le  comman- 
dant prendra  possession  de  la  propriété  en  charge  de  la  garde,  sui- 
vant le  rapport  de  l'ancienne  garde. 
Old  Guard. 


Lorsqu'à  dix  ou  quinze  pas  de  l'ancienne  garde, 
la  nouvelle  garde  fera  halte,  s'alignera  et  recevra 
l'ordre  d'ouvrir  les  rangs. 

L'ancienne  garde,  rangée  à  rangs  ouverts  à 
sa  parade,  recevra  la  nouvelle  garde  avec  le  salut 
prescrit. 

La  nouvelle  garde  rendra  le  salut.  ' 

Après  quoi  les  deux  gardes  recevront  l'ordre  de 
mettre  "  l'arme  à  l'épaule  ",  et  le  commandant  de 
l'ancienne  garde  remettra  le  duplicata  de  son  rap- 
port de  garde  au  commandant  de  la  nouvelle 
garde. 


Les  gardes  mettront  "  l'arme  au  reposez  "  et  se 
mettront  "  v^t^^c 


au  repos. 


ATTENTION. 
SHOULDER- 
ARMS. 

New  Guard. 

ATTENTION. 
SHOULDER- 
ARMS. 


Lorsque  le  relè  /ement  est  opéré,  et  que  tous  les 
hommes  de  l'a^icienne  garde  sont  en  rang,  les 
deux  gardes  recevront  l'ordre  du  garde  à  vous  " 
et  de  mettre  "  l'arme  à  l'épaule." 


Sujets  divers. 


L'ancienne  garde  serrera  alors  les  rangs. 


L'ancienne  garde  doublera  les  files  (ou  fera  face) 
à  sa  droite  et  s'éloignera  en  temps  ordinaire,  la 
nouvelle  garde  présentant  les  armes. 


Old  Guard, 

REAR  RANK 
TAKE  CLOSE, 
ORDER- 
MARCH. 

Old  Guard. 

FORM  FOURS- 
RIGHT   {ou  TO 

THE  RIGHT- 
face),  SLOW- 
MARCH. 

New  Guard. 

PRESENT- 
ARMS. 

Old  Guard. 

QUICK. 

New  Guard. 

SHOULDER- 
ARMS. 
GUARD  FORM 
FOURS-RIGHT. 
LEFT  WHEEL, 

QUICK- 
MARCH,  LEFT- 
WHEEL. 
HALT- 
FRONT,  DRESS, 
ORDER-ARMS, 

STAND-AT- 
EASE,  ATTEN- 
TION, SHOUL- 
DER-ARMS. 
TO  THE 
RIGHT-FACE. 
LODGE-ArMS. 

Dans  les  places  où  la  nouvelle  garde  ne  peut  avancer  en  ligne 
vers  le  front  de  l'ancienne  garde,  elle  s'avancera,  les  files  doublées 
ou  par  files,  en  temps  ordinaire,  et  fera  halte  et  face  au  front,  vis- 
à-vis  cette  dernière,  ou,  si  c'est  nécessaire,  sur  sa  gauche,  dans  la 
mêaie  ligne,  laissant  un  intervalle  entre  eux  de  quatre  ou  six  pas. 

S.  14.  Marche  des  Gardes  de  relèvement. 


Lorsque  la  gauche  de  l'ancienne  garde  sera  sortie 
du  terrain  sur  lequel  elle  reposait,  la  garde  pren- 
dra le  temps  accéléré,  et  la  nouvelle  garde  me-tra 
"  l'arme  à  l'épaule." 

La  nouvelle  garde  doublera  les  files  à  droite, 
co  .'versera  à  gauche  en  temps  accéléré  ;  lorsque 
ses  files  dirigeantes  arriveront  au  côté  gauche  du 
terrain  sur  lequel  l'ancienne  garde  a  été  formée, 
elle  conversera  de  nouveau  à  gauche. 

Lorsque  la  nouvelle  garde  sera  sur  le  terrain 
qu'occupait  l'ancienne  garde,  le  commandant 
ordonnera  de  faire  halte,  face  au  front,  de  mettre 
"  l'arme  au  reposez  "  et  de  se  mettre  "  au  repos 
11  lira  alors  à  ses  hommes  les  ordres  de  la  garde,  après 
quoi  il  les  débandera  de  la  manière  ordinaire  j 
lorsque  les  hommes  de  la  première  pose  arriveront, 
les  ordres  devront  leur  être  lus  comme  ci-dessus. 


Les  gardes  de  relèvement,  de  moins  de  quatre  hommes,  seront 
formées  en  rang  simple,  si  de  quatre  hommes  et  au-dessus,  elles 
seronû  formées  en  rang  double  et  pourront  marcher  en  ligne  sur 
un  terrain  ouvert  ;  mais  dans  des  rues,  ou  dans  des  places  étroites. 
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elles  devraient  toujours  marcher  en  rang  simple  ou  par  files. 
Lorsque  marchant  en  ligne,  le  caporal  se  tiendra  sur  la  droite  de 
ses  gardes  ;  lorsqu'on  rang  simple  ou  par  files,  il  se  placera  au 
véritable  front  du  rang  de  serre-file,  et  portera  Parme  à  la  position 
de  "  portez  l'arme,"  avec  sa  baïonnette  placée. 

Lorsque  la  première  garde  de  relèvement  de  la  nouvelle  garde 
est  envoyée,  un  caporal,  appartenant  à  l'ancienne  garde,  devra 
l'accompagner  pour  ramener  les  sentinelles  relevées.  Si  la  garde 
de  relèvement  s'avance  en  ligne,  il  se  placera  sur  le  flanc  gauche  ; 
si  en  rang  simple  ou  par  files,  il  se  placera  en  front,  dirigeant  le 
rang  simple  ou  le  rang  de  front  des  files.  Aussitôt  que  toutes  le& 
sentinelles  seront  relevées,  les  caporaux  changeront  de  place,  et  le 
caporal  de  l'ancienne  garde  prendra  le  commandement. 

jS.  15.  Kelèvement  ou  'placement  des  Sentinelles. 

A  l'approche  de  la  garde  de  relèvement,  la  sentinelle  se  placera, 
avec  "  l'arme  à  l'épaule,"  en  front  de  la  guérite.  Le  caporal  de  la 
garde  de  relèvement  procédera  comme  suit  : 

A  environ  dix  pas  avant  que  la  garde  de  relève- 
ment  soit  vis-à-vis  la  sentinelle. 
A  environ  six  pas  de  la  sentinelle. 
L'ancienne  sentinelle  et  l'homme  qui  devra  la 
relever  mettront  leur  arme  au  "^or<J,"  ce  dernier 
se  séparant  de  la  garde  de  relèvement  et  se  plaçant 
à  un  pas  de  la  première,  lui  faisant  face  ;  l'an- 
cienne sentinelle  lui  transmettra  ses  ordres,  le 
caporal  référant  à  la  planche  des  ordres  pour  voir 
s'ils  sont  donnés  correctement. 

A  ce  mot,  l'ancienne  sentinelle  prendra  un  pas 
à  sa  gauche  et  s'avancera  à  sa  place  dans  la  garde 
de  relèvement,  faisant  face  à  l'arrière,  et  la  nou- 
velle sentinelle  prendra  un  pas  à  son  front. 

Les  sentinelles  recevront  alors  l'ordre  de  faire 
face  au  front  et  de  mettre  "  l'arme  à  l'épaule." 

\     La  garde  de  relèvement  procédera  à  marcher,, 
et  lorsqu'elle  aura  fait  environ  dix  pas,  recevra 
SUPPORT      .  mettre  "  l'arme  au  bras." 

ARMS.  J 

Le  véritable  front  d'un  poste  de  sentinelle  devrait  lui  être  montré 
lorsqu'il  est  placé,  aussi  bien  que  la  longueur  de  sa  marche. 

Les  sentinelles,  marchant  en  arrière  et  en  avant  de  leur  poste, 
doivent  agir  avec  vigueur  et  d'une  manière  soldatesque  ;  elles  ne 
doivent,  pour  aucun  motif,  quitter  leurs  armes,  flâner  ou  converser 
avec  qui  que  ce  soit,  ni  rester  dans  la  guérite  pendant  le  beau 
temps  ou  pendant  un  temps  tempéré.  Il  est  permis  aux  sentinelles 
de  mettre  "  l'arme  au  bras"  (ou  "  en  bandoulière,"  ou  ''à  la  main,"' 
avec  la  carabine  courte),  ou  de  mettre  "  l'arme  au  reposez^^  ou  de 


SHOULDER- 
ARMS. 
RELIEF-HALT. 


SENTRIES 
PORT-ARMS. 


PASS. 


FRONT.  SHOUL- 
DER-ARMS. 
RELIEF, 
QUICK-MARCH. 
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se  tenir  "  au  repos"  :  mais  elles  ne  doivent  pas  la  mettre  sur 
l'épaule,"  à  moins  qu'elles  aient  reçu  l'ordre  particulier  de  le  faire. 

jS.  16.  Les  Sentinelles  rendant  les  honneurs. 

A  l'apparition  d'un  ofiicier,  lorsqu'il  sera  aune  distance  d'environ 
quinze  pas,  une  sentinelle,  lorsqu'en  marche,  fera  halte,  face  en 
front,  et  mettra  "  l'arme  à  l'épaule"  ;  si  elle  se  tient  "au  repos,"  avec 
"  l'arme  au  reposez^''  elle  devra  venir  "  au  garde  à  vous"  et  mettre 
"l'arme  à  l'épaule."  Aux  officiers  supérieurs  et  aux  autres 
oîHciers  de  l'armée  et  de  la  marine,  ayant  droit  au  salut,  elle 
présentera  les  armes. 

Pour  tous  partis  armés,  qu'ils  soient  commandés  par  un  officier 
ou  non,  une  sentinelle  devra  présenter  les  armes,  et  le  parti  devra 
rendre  le  compliment,  en  mettant  "  l'arme  à  l'épaule,"  lorsque 
marchant  avec  "  l'arme  sur  l'épaule"  ou  "  au  bras"  ;  mais  lorsqu'en 
marche  avec  "  l'arme  à  la  main,"  le  parti  devra  mettre  "  l'arme  au 
portez^''  si  armé  de  la  longue  carabine,  ou  "  l'arme  à  l'épaule,"  si 
armé  de  la  courte. 

Les  partis  avec  la  baïonnette  au  côté  doivent  être  considérés 
comme  des  partis  armés. 

Pour  tous  partis  sans  armes  la  sentinelle  mettra  "  l'arme  à  l'épaule,*' 
à  moins  qu'ils  ne  soient  commandés  par  des  officiers  supérieurs, 
dans  ce  cas  elles  présenteront  les  armes  ;  en  retour  le  commandant 
du  parti  donnera  les  mots  :  Hijes  Right^  ou  Eyes  Left,  suivant  le 
cas,  et  après  en  être  dépassé,  Eyes  Front. 

Les  partis  marchant  avec  "  l'arme  sous  le  bras  gauche,"  et  les 
[partis  avec  la  baïonnette  au  côté  rendront  les  honneurs  et  les 
retourneront  comme  des  partis  sans  armes. 

Les  sentinelles  ne  devront  présenter  les  armes  à  aucun  officier 
après  soleil  couché  ;  mais  aussi  longtemps  qu'elles  peuvent  dis- 
tinguer un  officier,  elles  viendront  à  leur  front  à  son  approche,  et  se 
tiendront  fixes  avec  "  l'arme  à  l'épaule"  jusqu'à  ce  qu'il  soit  passé. 

Les  sentinelles  étant  dans  leur  guérite  devront  venir  avec 
?<rivacité  au  "  garde  à  vous"  et  présenter  le  salut. 

S.  17.  JLes  sentinelles  donnant  le  qui-vive. 

Lorsqu'il  fait  noir,  les  sentinelles  devront  donner  le  qui-vive  de 
la  manière  suivante  : 

A  l'approche  de  toute  personne,  la  sentinelle  mettra  "  l'arme  au 
farty''  et  criera  d'un  ton  vif  et  clair,  Who  cornes  there  ?  si  elle  est 
postée  en  un  endroit  où  l'on  peut  faire  une  attaque  soudaine  sur 
eUe,  elle  prendra  la  position  de  "  croisez  baïonnettes"  ;  si  la  personne 
qui  s'approche  donne  une  réponse  satisfaisante,  la  sentinelle  dira  : 
Pass  friendy  alVs  well,  restant  à  la  position  du  ^^port'^'^  ou  "  croisez 
baïonnette"  jusqu'à  ce  qu'il  soit  passé.  Si  la  personne  qui  approche 
répond,  Rounds,  la  sentinelle  demandera  à  l'instant,  What  Rounds? 
*-et  après  la  réponse  Grand  (ou  Visiting)  Rounds,  lorsqu'il  n'est  pas 


Gardes. 
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donné  de  consigne,  il  devra  dire  Pass  Grand  (ou  Visiting) 
RoundSj  Airs  welly  mettant  "  l'arme  à  l'épaule"  au  même  instant, 
et  présentant  les  armes  si  c'est  une  grande  ronde  ;  mais  s'il  est 
donné  une  consigne,  elle  dira  Stand  Grand  (ou  Visiting)  Rounds, 
Advance  one  and  give  the  countersign  ?  venant  en  même  temps  à 
la  position  de  "  croisez  baïonnettes"  ;  dans  cette  position  elle  recevra 
la  consigne,  et  si  elle  est  correcte  elle  dira  Pass  Grand  (ou  Visiting) 
Koundsj  et  procédera  tel  que  ci-dessus  expliqué, 

Si  la  sentinelle  est  près  de  la  porte  du  corps  de  garde,  elle  pro- 
cédera tel  qu'expliqué  à  la  section  19. 

S.  18.  Instruction  des  recrues  comme  sentinelles. 

Les  recrues  devraient  être  instruites  dans  le  devoir  de  sentinelles. 
L'instructeur  leur  assignera  des  postes  dans  différentes  parties  de 
la  cour  des  casernes,  en  leur  donnant  quelques  ordres  particuliers 
à  exécuter,  et  leur  enseignera  tous  les  principes  expliqués  à  la 
section  précédente. 

(S .  19,  Be  la.  sortie  des  gardes. 

Lorsque  des  gardes  sortiront,  elles  devront  se  mettre  en  rangs 
ouverts  avec  "  l'arme  à  l'épaule,"  et  devront  rendre  les  hon- 
neurs établis  dans  les  ^'  Règlements  de  la  Reine"  ;  les  gardes  ne 
devront  pas  sortir  après  le  soleil  couché,  excepté  à  l'approche  d'un 
corps  de  troupes,  en  cas  d'alarmes,  ou  pour  recevoir  des  rondes  de 
visites  ou  la  grande  ronde  ;  ne  rendant  les  honneurs  que  dans  ce 
dernier  cas. 

La  méthode  suivante  sera  observée  lorsqu'une  garde  recevra  la 
visite  d'un  ofScier  supérieur  ou  d'un  capitaine  de  service,  appelée 
grande  ronde  ou  ronde  de  visite,  A  l'approche  de  la  ronde  la 
sentinelle  près  de  la  porte  du  corps-de-garde  mettra  l'arme 
au  port,"  et  donnera  le  qui-vive,  WJio  cornes  tliere  ?  l'officier  répon- 
dra Rounds.  What  Rounds  ?  Grand  (ou  Visiting)  Rounds.  Stand 
Grand  (ou  Visiting)  Rounds^  Guard  turn  out.  La  garde  alors 
sortira,  et  s'il  n'est  pas  donné  de  consigne,  aussitôt  qu'elle  se 
sera  mise  en  rangs,  le  commandant  criera  :  Advance  Grand  (ou 
Visiting)  Rounds,  AU' s  ivell.  Pour  la  grande  ronde  la  sentinelle 
présentera  les  armes,  pour  la  ronde  de  visite  elle  restera  avec 
"l'arme  à  l'épaule." 

Si  une  consigne  doit  être  donnée,  un  caporal  ©u  sergent  sera 
dépêché  avec  la  file  droite  ou  gauche  de  la  garde,  suivant  la  posi- 
tion de  la  ronde  ;  il  s'avancera  ensuite  vers  les  hommes  du  rang 
de  front  ;  lorsqu'à  environ  10  pas  de  la  ronde,  il  donnera  ordre  à 
ses  hommes  de  faire  halte  et  de  mettre  "  l'arme  au  port,"  et  répétera 
alors  le  qui-vive,  Who  cornes  there?  Rounds.  What  Rounds? 
Grand  (ou  Visiting)  Rounds.  Stand  Grand  (ou  Visiting)  Rounds, 
Advance  one  and  give  the  countersign  ;  l'officier  commissionné  ou 
non-commissionné  accompagnant  la  ronde  s'avancera  et  donnera 
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la  co  isigne,  les  deux  hommes  de  files  croisant  la  baïonnette  à 
mesure  qu'il  avancera  ;  l'officier  non-commissionné  de  l'escorte  s'en 
retournera  et  répétera  la  consigne  au  commandant  de  la  garde 
qui,  (si  la  consigne  est  bien  donnée,)  dira  Advance  Grayid  Rounds  (ou 
Visiting  Rounds),  AU' s  well.  L'ofîîcier  non-commissionné  de 
l'escorte  de  retour  vers  ses  hommes,  leur  donnera  l'ordre  de  mettre 
"l'airme  à  l'épaule,"  de  faire  face  vers  l'intérieur  et  de  faire  chacun 
trois  pas  en  arrière.  La  ronde  passera  entr'eux.  Si  c'est  la  grande 
ronde,  ^escorte  recevra  l'ordre  de  présenter  les  armes,  la  garde  les 
lui  présentera  aussi  à  son  approche.  Aussitôt  la  ronde  passée 
l'officier  non-commissionné  donnera  l'ordre  à  l'escorte  de  mettre 
"  l'arme  à  l'épaule"  si  elle  a  présenté  les  armes,  de  faire  face  vers 
Tintérieur,  de  retourner  et  de  se  mettre  en  rang  sur  le  flanc  de  là 
garde,  mettant  l'arme  au  "  présentez"  si  Je  reste  de  la  garde  est  dans 
cette  position  ;  la  garde  sera  alors  débandée  tel  que  déjà  prescrit 
dans  la  Partie  1,  Section  4?8. 


DES  FUNÉRAILLES. 


PRESENT- 

ARMS. 
REVERSE- 
ARMS. 


S.  20.  Dij-ection  pour  les  funérailles. 

Le  parti  choisi  pour  l'escorte,  suivant  le  rang  du  défunt,  devra 
être  formé  sur  deux  de  profondeur,  à  rangs  ouverts  et  baïonnette 
remise,  faisant  face  à  la  maison  dans  laquelle  le  corps  est  déposé. 
Les  petits  partis  qui  doivent  marcher  en  files  seront  formés  avec 
leurs  files  déployées,  à  un  pas  de  côté  l'une  de  l'autre.  Lorsque  le 
corps  sortira  de  la  maison,  l'officier  commandant  donnera  les  ordres 
suivants  : 

Tel  que  déjà  expliqué. 

Jetez  l'arme  en  front  à  toute  la  longueur  du  bras 
gauche,  imprimez  à  la  crosse  avec  la  main  droite 
un  mouvement  qui  la  ramène  près  du  corps,  por- 
tant la  crosse  en  dedans  du  bras  gauche,  et  tournant 
la  bouche  de  l'arme  droite  en  front  ;  saisissez  la 
carabine  avec  la  main  droite  sous  la  capucine,  le 
canon  en  front,  la  bouche  de  l'arme  dirigée  vers 
la  terre,  la  sous-garde  à  la  hauteur  du  menton  et 
saisissez  le  chien  de  la  main  gauche  sans  remuer 
l'arme,  les  bras  près  du  corps. 

Ramenez  la  carabine  sous  le  bras  gauche  en  lui 
imprimant  un  mouvement  oblique  et  portant  la 
bouche  de  l'arme  vers  l'arrière,  la  bandoulière  en 
dessus  et  saisissez  l'arme  avec  la  main  droite 
tournée  derrière  le  dos. 

Les  sabres  des  officiers  seront  renversés  sous  le 
bras  droit,  la  pointe  en  bas,  la  main  droite  en 
saisissant  la  poignée. 


TWO. 
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Les  armes  des  sergents  seront  aussi  renversées  sous  le  bras  gauche. 


REAR  RANK 
TARE  CLOSE 
ORDER- 
MARCH. 

by  companies 
(subdivisions 
OU  sections) 

LEFT  WHEEL, 

OU  ON  THE 
RIGHT  BACK- 
WARDS 
WHEEL. 
QUICK-MARCH. 
HALT — DRESS. 
REAR  RANKS 
TAKE  OPEN 
ORDER- 
MARCH. 


TO  THE  LEFT- 
FACE. 


De  nombreux  partis  funèbres  marcheront  par 
compagnies,  subdivisions,  ou  sections  qui  conver- 
seront en  avant  ou  en  arrière,  en  colonne,  suivant 
que  les  circonstances  pourront  le  requérir,  et 
seront  placés  gauche  en  front  à  la  tète  de  la  pro- 
cession ;  lorsqu'ils  seront  formés,  les  rangs  seront 
ouverts  de  nouveau  et  les  files  seront  déployées  à 
un  pas  de  côté  de  la  droite. 


En  petits  partis,  après  que  les  soldats  auront 
renversés  leur  armes,  ils  feront  simplement  face  à 
-j  gauche  et  seront  placés  en  tête  de  la  procession  les 
deux  rangs  contremarchant  à  l'intérieur,  si  c'est 
(^nécessaire. 

(     Le  parti  s'avancera  en  temps  ordinaire,  suivi  de 
SLow-MARCH.  <  la  musiquc,  avec  tambours  voilés,  jouant  la  marche 
(  des  morts. 

Le  reste  de  la  procession  sera  formé  comme  suit  : 
LE  CORPS. 

Les  porteurs  du  drap  mortuaire  appartenant  au  même  rang  que  le 
défunt,  de  chaque  côté  du  corps. 

Ceux  qui  mènent  le  deuil. 

Les  officiers  commissionnés  et  non  commissionnés,  deux  à  deux, 
suivant  le  rang,  les  plus  jeunes  en  front. 

COMPANIES 

(ou  subdivi- 
sions) TO  THE 

LEFT  TURN, 
RIGHT-WHEEL. 
HALT-RANKS, 
INWARDS, 

FACE-FRONT 

RANK,  FOUR 

PAGES  STEP, 
BACK-MARCH. 


Lorsque  la  tête  de  la  procession  arrive  près  de 
l'endroit  où  elle  doit  rencontrer  le  clergé,  si  l'es- 
corte est  composée  de  compagnies  ou  subdivisions, 
elle  devront  tourner  à  gauche  et  converser  à  droite. 
>  Lorsque  la  conversion  est  complétée  l'escorte  fera 
halte,  les  rangs  faisant  face  à  l'intérieur,  et  le  rang 
de  front  recevra  l'ordre  de  faire  qiiatre  pas  en  ar- 
rière, ou  plus  si  c'est  nécessaire,  formant  une 
double  haie  pour  le  passage  du  corps. 

14 
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Si  le  parti  est  formé  en  files,  les  rangs  inclineront  à  l'extérieur, 
et  sur  commandement  feront  halte  et  face  à  l'intérieur. 


f 
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La  main  droite  quitte  l'arme  qui  revient  à  la 
REST  ON  YouR  j  positiou  perpendiculaire,  la  bouche  de  l'arme  ap- 
puyée sur  les  orteils  du  pied  gauche.    Les  mains 
droite  et  gauche  ouvertes  sont  placées  sur  l'about 
de  l'arme. 

La  tête  des  soldats  se  penche  sur  le  dos  de  la 
main  gauche  de  manière  à  regarder  le  corps.  Le 
corps  et  le  reste  de  la  procession  ayant  passé 
dans  la  double  haie,  le  mot  Attention  est  donné  sur 
lequel  les  soldats  relèvent  la  tète. 

Saisissez  la  carabine  avec  la  main  droite  sous 
la  capucine,  les  doigts  autour  du  canon,  et  levez- 
la  sous  le  bras  gauche,  la  bouche  penchée  obli- 
^  quement  en  arrière  ;  aussitôt  saisissez  le  chien 
I  de  la  main  gauche,  portez  vivement  la  main  droite 

en  arrière  du  corps  et  saisissez  l'arme. 
\  Les  rangs  feront  face  vers  la  tombe  et  avance- 
I  ront  en  temps  ordinaire,  le  rang  de  front  inclinant 
\  vers  le  rang  de  serre-file  jusqu'à  la  distance  de 
I  deux  pas  ;  l'escorte  fera  halte  et  face  en  front,  à 
rangs  ouverts,  près  de  la  tombe  et  lui  faisant  face. 

\    Tel  que  déjà  expliqué. 

Le  service  funèbre  terminé  l'escorte  procédera  comme  suit  : 
Tel  que  déjà  expliqué. 

1.  Saisissez  la  carabine  avec  la  main  gauche  à 
la  capucine,  le  pouce  en  Iront,  le  dos  de  la  main 
vers  le  corps. 

2.  Saisissez  la  poignée  de  la  crosse  de  la  main 
^  droite,  le  dos  de  la  main  à  gauche,  le  pouce  dirigé 

vers  le  bas. 

3.  Tournez  la  carabine  avec  la  crosse  près  de 
l'extérieur  du  bras ,  droit,  inclinant  la  bouche  de 

^l'arme  au  front  à  la  position  d'armes  présentées. 

SHOULDER- 

ARMS. 
WITH  BLANK 
CARTRIDGE 

LOAD. 
FIRE  THREE 
VOLLEYS  IN 
THE  AIR, 
READY. 


ARMS  REVER- 
SED. 


STAND  AT- 

EASE. 
ATTENTION. 


REVERSE- 
ARMS. 


RANKS  RIGHT 
AND  LEFT 
FACE-SLOW 
HALT-FRONT 

MARCH. 
REST  ON  YOUR 
ARMS  REVER- 
SED,  STAND  AT 
-BASE. 


ATTENTION. 


PRESENT 
ARMS. 


Tel  que  déjà  expliqué. 
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PRESENT  \  Elevez  la  bouclie  de  l'arme  en  l'air,  faites  feu  et 
(  procédez  à  charger  tel  que  déjà  expliqué 

5.  Après  avoir  tiré  trois  rondes,  les  soldats  recevront  l'ordre  de 
mettre  l'arme  au  "  Reposez,"  de  placer  baïonnette,  et  l'arme  à 
l'épaule,"  et  les  rangs  seront  serrés.  L'escorte  retournera  au  camp 
ou  aux  casernes,  les  files  doublées,  par  subdivisions,  ou  sections,  la 
droite  en  front,  en  temps  accéléré.  En  revenant  la  musique  ne 
devra  jouer  ni  les  tambours  battre  avant  que  le  parti  ne  soit  entière- 
ment sorti  du  cimetière. 

N.  B.  Aux  funérailles  d'ofSciers  généraux,  les  arrangements 
nécessaires,  soit  pour  prescrire  le  nombre  de  pièces  de  canons,  soit 
par  rapport  aux  différentes  troupes,  devront  être  faits  sous  la  sur- 
veillance de  l'officier  général  commandant  le  tout,  et  dépendre 
nécessairement  sur  des  circonstances  locales. 


